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, TJj^ de livrer au Piihlic ceiie compihnion, dont 
les imperf eélions nous eJJ raient, neji-il pas à propos 
d" expofer brièvement Ut idées qui nous oat amené à 
r entreprendre & mm me dirigé pendant le court de 
fon exécution f 

I La pille de Lyon a occupé un grand nombre (técrir- 
vains, depuis le fiècle jufquà nos jours. Ses anti- 
quités, fes monuments, les fîtes qui Cenvironnent ont 
fourni les fujeis de favautes defcriptions ; les faits intérejjants auxquels fon ter- 
ritmrejirm de théâtre^ ont trouvé étéruditt narrateurt,- une partie feule eji ref- 
tée incomplète dans fon hifioire^ c'efi la paràe qui eoneeme non la riUe ou la 
province, mait Jet habitants. Dans le fihle dernier, Vahhé Terneiti traça Pé- 
bauche d'un ouvrage dejliné à combler cette lacune. Son livre, bien que fort ref- 
treint dans fon plan Ù parfois même inexaél, eft recherché aujourd' hui parce qu'il 
elf /l' feiil de fon efpèce. Il y a quelques années, MM. 'Brèghot Ù Téricuud, qui, 
dans le cours de leur vie iaiwneufe, ont a/najé de f précieux documents 6' rendu 
tant de fenieet à notre Cité en débromlltat fit amudesy refirent t ouvrage de 
Temetà avec cette em&mde à laquelle Umr grande éruption nous a habiatét. 
lit adoptèrent Cordre alphabétique, cataloguèrent très fommairement une im- 
menfe quantité de noms lyonnois d'origine ou lyonnois à d'autres titres; ils laif- 
sèrent néanmoins t) leur devancier deux chofes qui conjîituent fa valeur, les notes 
généalogiques 6' la mention des armoiries de chaque perfonnage illuflre. 

Ce qui étoit facile à r époque de Temetti, alors que la fociété lyonaoife 
n*avoit pas fubi un mélange confidérable ttindindsu ^origine étrangère^ alors 
que Vétat de chacun étoU fixé par Ut ImÇt Ut ufaget, que Ut citées Ù Ut 
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modtf dagrègatÎM à ces clajfes éteûiu elmrmau diteraunést efi fort ^jfiàle 
maattettuau que la Révolution a jeté tant de défordre dans les mœurs comme dans 
les archives. Il ne refie pbaque deux fortes de perfonnes: celles qui adminijîrent 
Jous la prejfion du niveau centralifateur, Ù qui changent fans ci:Jfe; celles qui 
font adminiftrées, ^ nont pas une exijlence plus jlable. Et puis, les liircs, les 
documents, les fouvenirs ont été jingulièrement compromis dans cette mixiion dé- 
mocratique, qui a rédittt chaque membre du corps foetal à FimponoMce du ^/ro 
doits a» nombre^ de la deus dans taigrenage itwte macUiie. Ou u*a plus les 
mêmes mariihes de voir touchant la famille. Tlufteurs ignorent ce qu'ils font, 
d'où ils fartent, à qui ils tiennent par le fang. Ces notions, qui faifoient de la 
famille un érar tvpique, avec fa hiérarchie, fes devoirs, fes alliés, état primordial 
qui avoit engendré les villes ts' Us royaumes, ont fait place à une infouciance 
des origines, amenant pour con féquence P anéantiffement de la valeur relative 
des hmmes. eélers on s'efi replié fur foirmime en égoJJie, <m a coueeutré fur 
foi 6r fur quel^m parents dire&s cet intérêt qM autrrfois reUât chaque per» 
fome à toute fa tribu, à tous fes concitcyenSt à tmu ceux qidparUHent le même 
ar[e &■ fiiiioienc la même bannière. 
Faur-il fe féliciter de ce changement, & la fociété du A/.v' fîhle efl-elle en 
progrès fur ce point, comme elle prétend l'être fur tant d'autres f II y a lieu 
tCea douter. Céioii un frein puijfant à oppofer aux vices ù un encouragemeu 
ej^cace à la vertUy que cette foUdariti qui faifoit rejfenttr le Meu & le mal 
comme par un contre-coup à tous les degrés ^une race, donnait comme tuteurs 
à chaque individu un certain nombre d'afcendants Ù de defcendants atteints par 
fes fautes ou illuflrés par fon mériie. T)e là cette belle maxime-: Noblefle oblige; 
de là ces devoirs rigoureux dont détendue eioit mefurée à l'importance des pofi- 
tions foetales, dont le poids balançait les avantages apparents de la naijfance 6" 
des Mgittth, devoirs foulent oubliés, mais qui «*e» êtoitm pas numu une confia 
queuce forcée en prindpe de télévadon dans la kîérarclàe,' de là tinfiiauion 
des preuves ejàgées pour Vadmiffion aux fondions houortAUs: car, il ne faux 
pas s*y tromper, en prouvant la noblejfe de fes auteurs, on prouvait qu'aucun 
d* eux n'avoir failli de manière à être dégradé; c'éroir une garantie de plus, ga- 
rantie au moins d'éducation Ù d'exemples. La ïT^ihleffe, d'ailleurs, n était pas 
ujie barrière infranchijpible, unjojfe de démurcaiion tracé entre des vainqueurs 
Çt des vâncttSf comme des théories hafàrdées ont voulu le faire accroire,' ?étcity 
r^fétau4e, Pagrégatim à une dt^e fupérieure gagnée par des fervices, fin»' 
tiation par degrés fuccejjtfsde la ftsmille ignorée ù fans valeur, & fon elafe- 
ment définitif, aprh certaines épreuves, dans une fociété plus régulière. 

Et fi Pon veut fe rendre compte de la vraie caufe qui a amené la chute de la 
Noblejfe comme corps politique, ou reconnaîtra que cette injiitution que l'on re- 
trmtve à tous les âges du monde, che^ toutes les nattons civilifées ou barbares^ 
étmtbt^efir lapreaûire & la plus folide ajftfe de tordre foàal,fur Faatorité 
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& lafuprimaùe du chef de famille, fur la folidmti naxmtlU qui mit les 
membres iunt affociathn & fàt tptiis ne font pas màiféreins à leur kijloire. 
Or une pareille înjHnaion, qtd répond à des fentiments vrais, qui tCefi pas le 

fruit de contrnrions humaines que thomme hrife au gré de fes pajions, ne pouvait 
être détruire qm- par elle-même, par Cahandon volontaire de fes conditions 
de force 6" de durée. Les méfalliances^ la corruption ^ la hache du bourreau 
iCaament pu fujjire à cette tâche. Ces cmfes de mon rêaurmxKt agi que fur 
des iadbndusjjur des groupes, sur des familles. Or les famlles fiibfifient encore^ 
les groupes fe font reformés, Ù tinflitution neji plus quun vain mot que ni lois 
ni décrets ne feront revivre ji la Noblejfe rejette, oublie ou ignore la miffion qui 
lui ejl dévolue. Cette miffion efl d'être conferratrice des traditions dans l'ordre 
politique comme le Cleri^è dans l'ordre moral, d'être le frein qui recèle ïi' tempère 
le mouvement ; elle perdue en fe mêlant à tous les mouvements inconjidérés, 
en fe féfant la propagatrice des idées ndfes en. dradatîoa. par les réwhaimt- 
tudres. LaRévobaion, astec fes injUn^ defiruéteiarSffqmt ttutâen ordre foàtd 
autastpar les détails infignifiants en apparence que par les principes. Ce nétoit 
pas tout de combattre Ù de maudire les bourreaux ù les fpoliateurs, il ne falloit 
pas, de gaîté de cœur, tomber dans le pié^e qu'ils aroient tendu, il ne falloit 
pas adopter 6' confacrer par des applaudijfements leur langage, leurs lois, leurs 
formes gouvernementales, leurs modes même. Il ne falloit pas fe joindre à eux 
pour enfevelir fous U dédmn les fmts, les iatoàmes les ufages des ancêtres. 

Tous ces fragments defociété, que ton dé^gue fous le nom de Corps, ont à 
jouer U rôle ingrat & anti-populaire de confervaieurs, rôle d'autant plus W- 
ritoire quil n'a jamais fa récompenfe immédiate. Ils doivent être comme les ro- 
chers qui arrêtent les flots montants de la mer, G" dont la chute eff te fi^nal des 
grandes caïajirophes. Gardiens incorruptibles eu prefence de la foule qui afiége 
les iffues du monde dri^. Us ne dmau livrer pajfage qu'à ceu.\ quife pré- 
fenteat arec des idées fmnes. Sm tpt*il s'agijfe de monde, de politique, de 
fc 'tence ou de littérature, les Corps, pour parler le langage de la politique mo- 
derne, doivent être arriérés; Ù leur retard ejl fouvent le feul progrès véritable. 

Dans les chofes reli^ieufes, ce devoir efl encore plus rigoureux. En dehors 
des doiTines immuables G' qui ne fauroient être noureaux, il efl des formes qià 
n'en foui que les mamfejlaiioas extérieures Ùfe niod fient félon les temps G' les 
àrconfiaaces. 4Mime alors, PEglfe garde avec foin fes traMdons, n*admee 
qtCavec peine les changements les plus nanimes/ &, lorfqttelle les admet, elle a 
Join decottfsrver la mémoire des anciens rites par des cérémonies fymholiques & 
commêmorat'ives. La Noblejfe devoit fuivre une ligne de conduite parallèle, Ù fe 
réjigner aux charges que lui ajjîgnoient les anciennes counimes d' oh elle tiroir 

Ja force. Etre prêtre, foldat ou magijlrat ^ce font d'ajfeiglorieufes carrières 

pour ceux dont Ut vue tu s'arrête pas à thon^n des jouijfances matérielles. 

Si ton vient à nous reprocher que, parler de la Noblejfe, c'eji parler iPttne 
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eafie au décrimaa da hmma qui tteuretu tu leur faveur que le mériu fous la 
uaiffance, nous répondrons que ce reproche émane (T un préjugé affe\ commun 
aujourd'hui, Gf que l'hifioire de la N oh leffe avant la RévolutioUy cejl thijloiret 

à peu d'exceptions près, de tous ceux qui doivent échapper à V oubli : car tout 
individu pojfédant ajfe\ de valeur perfonnelle pour s'élever au-dejfus de la foule^ 
étoit de reacaurer tate ^twge <m det lettres nyaia qm bu a^roymeut le 
privilège de Vamohliffement^ ^ ce prmUge bà co^îhmt des drmts prefyue 
égaux à ceux des plus anciennes famlles, le droit de vote, entre mares, avec 
tordre de la S^bleffe, lors des convocations £ Etats-généraux. 

F.n entreprenant , dans les limites de notre Troi'ince, une fenihlahle tâche, 
noire but lia donc été ni de Jaiisjaire ni de heurter ceiie mo,ih' de prétentions 
vaniteujes 6' de prétentions légitimes qui Jémblent liées a une exijience arijio- 
craâquei encore moins de tmtlmrt même en appareucet méconnottre la loi 
tkréûemie qui glorifie Us petits Ù les infimes ù les proclame les amis de Dieu. 
cMais fi tEcriture fainte, en parlant de Dieu, a dit : Depofuit potentes de 
iède &. exaltavit humiles, elle nous a donné aujffî ce fage con feil que nc^us 
avons infcrir en tête de cet ouvrage : Inrcrroga majores tuos, & diccnt tibi. 
U^ms avons cherché les noms t» les faits de tous nos compatriotes qui furent 
quelque chofe,- une pareille recherche ne peut fe faire qu'avec Fcùde de la 
fcuuce du bla/bn ù des généalopes. les armoiries font de» falous indicateurs 
dans cette multitude que nous voulons évoquer, elles doivent nous guider ù nous 
finir de fiambem dms les fentiers obfcurs des filiations. 

Un pareil ouvrage n'efl intérejfant que pour la localité dont il déroule les 
chroniques : il ne peut être fait que par le concours de phifieurs, par des enfants 
du même paySffamiliarifés avec les noms, arec leurs changements^ avec La fub- 
Jiiauion des noms de fiefs aux noms patronymiques, avec leur repréfentation par 
des iuui^ héraldiques. Et encore nous n'aurions pas fongé à C entreprendre fi 
nom ne nous étions pas tramé en pojfejfion de nombreux documents, que nous 
avons cru devoir uiilifer au profit de la Cmnumauté lymmoife. Véjà Pun de 
nous, éM. de La l{ochc La Carelle, a terminé la partie qui le regardoit pUis 
fpécialemeni, celle du 'Beaujolais; il nous refie à nous occuper du Lyonnais S' 
du Fore^^pour avoir un aperçu complet fur l'ancien Gouvernement de ces pro- 
vinces. Ce travail, fort long dans fon enfemble,fera ditnfi en plufieurs fériesf 
autrement fapublication ferait retardée au-delà des limites rà/oanables, au par 
trop inexaéle & fautive. t?'Çoas commençons donc par cette chronologie des 
oârchepêques de Lyon, primats de France,- fi le Tublic P accueille ai>ec bienveil- 
lance, nous continuerons par cel le des Echerins, des Intendants, des Gouverneurs, 
du Clergé, de la èMagijlraiure & des Verfonnages célèbres. 

M. w V. 
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AVIS AU LliCTEUR SUR LA PREMIERE PARTIE. 



ou R expliquer maintenant le titre que nous avons infcric en téie 
de cctrc première Partie & ne pas donner fai:>i préparation une auffi 
ariiic nomenclature, nous ajouterons encore quelques lignes en 
Buuuèfc de piéâoe. 

Une hiftoire complète des Archevêques de Lyon fcroir rhif- 
toirc même de cette ville. Elle commence prclquc au berceau de 
la Cité, pottrârrrKT jufqu'à nos jours pr une lîicceOioa non inier- 
rompuc d'hommes éminents, foit par leurs vertus, (bit par leur 
lavoir, & toujours par ruiioriié & luifluence attachées à leur 
titre. Pendant longtemps ik furent Ibuvenins, êt, depuis h ciiute de leur puil&iKX temporelle, 
Je rang fupréme qu'ils occupent dans k UémcUe dn Gctgé de IraïKe doîc Aiffire pour que 
nous leur donnions la première place. 

On entend par o4rcAtviehé une Ptxivince ccclcfiaitiquc compofêe d'un îMitropoUtain & de Sujrj- 
gmm. II yen avoic dix-twit en Fnncedamle lîède dernier, & le* Canlea, dis le v* fiide, en 
avoicnt déjà dix •«cpt 

Le nom à'<>1nhfy(qute& formé de deux motsg^cs, «pxoç,pnncc,&(ff'(0)ioirof, vigilant : c ei)- 
krdùt, Evcquc rupériciff aux antres, en ajrant d'autres Ibtts la Jwidiciion. Ce nom n'indiquoit pu;, 
toujours ttn pouvoir rpécial, mais quelquefois une fimpfe Agnité. Il y eut des Ardu vèques fans 
SufragannSc n étant pas uifétropolitaiiu. Ce titre fût inominu dans les premiers fièclcs de l'Eglifc ; 
on croit qu'il fut intnxluit au iv* fiècle par Hunt Athanalê. 11 commença par n'être qu'un 
tine devénéiaiion, pins une dilîgnation affèciée aux Evéques des liles inponanies. L'^Glè dX)c- 
cidcnt ne s'en ("er\it pas avant le VII' ficcle. 

Les 'Primais lont des Archevêques établis au-deffiis des Mccropoliams, & dont le pouvoir appelé 
Trttmit avait piis à Lyon le nom de Mmcit. Ceftla preasièie dignité de FEglBiê, après le Fape, 
dans Ic.^ payi nîi il n'y a pas Je Vjrriju-lif ! Its jugent en dernier refibrt les appels des fentences 
rendues par les ^ictropoUmiiu, excepté en France oîi leurs décifions pouvoient être dcicrées au 
Souverain Pontîiê. 

La Primace de tyoOt filîc i caufe de Ton ancieaneié, foie à cauiêder£iiendnedc fa juridiction 
&defesillufttesoi^pncs, a toujours été confîdérée coounc lupàieuic aux amies. Se» àtulaiiet 
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prirent toujours, fans conteAations (cricufcs, la qualité de Trim.us Jfs Gaules & plus tard celle de 
"Pn'm.ir; Je Funcr, &: préfîdoient de droit les ifîcriWc'cs du Cierj^é. C cil unlî q'^c, J<ilis im lit de - If 
jufticc tenu à Pans le i6 novembre iji"), la préléance fut adjugée a l Archevêque de Lyon, 
canme étant au-defltn de tous les autre» Aichevéquetde Fiaiice. 

Pnm;u r Jl fli'fL- Jl- I yi>ii s'i/îcnJcit fur les quatre anciennes Provinces lyoniirurL-; :i'_\qucL'c's 
ctotent atuchés les lièges mi;iriip>litains de Lyon , Rouen, Tours & Sens. Plus tard le lïége 
de Flarîs fut éétadié de Sens , dnquième Province lyonnoilê : en 

Ibnequc la prcfque totalité de la France idevaii de la juridiction fpiriiucllc de Lyon, dont l auco- 
riié s'étcndoit fur les provinces de Bourgogne, de Brcllc, de Bnc, de i'Iflc-de-France} d'une 
partie de la Champagne, de POrléanois, de la Bcaucc, de k Nofinandîe, de la Tounine, de 
l'Anjou, du Maine & de la Bretagne, en tout fur nente-deux Eglifes archiépil'copalcs & cpil'copalcs. 

Quanta la juridicKon du fiégc Je Lyon comme archevcthc & métropole, elle s'exerçoit fur 
les diocélês d'Âuiun , dcChalon, de Langrcs& de Mâcon, dont tes Evcqucs ctoicnt (èsfuSra- 
ganB.Cehii d*A«inn «voit la Vigde, c'«ft4-dife l'adminiflmtkm Qwitudle & nempoidle du 
dîoccle en cas de v.u aiu ij 

La fupvématie du fiége de Lyon , fouienuc par les favants écries de M. de Marca , archevêque 
de Toubufe (i), & de MSan Morangc , docteur de Sofbotuie, avoir tn là finwur une feule de 
titres décUifs. Ainfi, en ^40, fous le règne de Cbildebcrt, au deuxième concile d'Orléans, faint 
Loup, cvêquc de Lyon, occupa b première place. Le ménoe fait fe produiiît, en faveur de faint 
Sacerdos, au cinquième concfle d'Orléans en f49-, de fsùnt Prifque , au concile de Mâcon ea 
f8l; de Candericus, au concile de Chaloti lu f>f(i 

En lot)^ , un décret d'Urbain 11 d.i (vrn.ii de (Jk-rmoiu kunt'riTi.i la Prim.u c Je Lyon 
contre Icsprctcnaons de fArchevéquc de Sens. Ucja, en 1079, le pape tamt Grégoire VII s'ctoit 
proDoocéen (a faveur par un ln«fapoflioliqueadreiI( à fidncJubin&aiwtt confirmé le» draiisihi 
fifgc i'.ç lyon, iomiTic étrint établis d'ancienneté; &, en 8f4, 1 emj^reur Lotiiaire, dans un 
rc'fcrit adreflè à faint Remy , archevêque de Lyon, l'avoit appelé la premuie Eglift des Gaulei. 

Les antres Prinades n'avofenc pas une otigiine auin ccRtûne, ni une juridiction aulfi étendue, 
tii une polTeirion aulTi incontcftcc. 

Celle de Bourges, établie par Charlcmagne, s'ctcndoit fur les métropoles de Boui]ges, de 
Bordeaux , d'Auch & de Narfeonnc ; mais, après fa mort, ces tioi» dernières Prownccs s'en déta- 
chèrent, & Bordeaux lui difputa par la fuite la Primatie de TAquitiine. 

La Primatie de Vienne. cuMio pcir bref de Cnlivrc 1! en 1020, compreimit lèpc provinces, 
celles de Vienne, Bourges, Bordeaux, Aucii, Narbonnc, Aix & Embrun. 

Les Prélat» dignitaires de ces noétropoks s'opposèrent à la ppééwioepce de VienM & pualjr- 
sèrcnt p.nr Lur réfiflane..- riiirtitution de cc-nc Primatie, ce qui a'enqiécha pas TAfcItevéque de 
Vienne de prendre le titre llérile de Primat des Priinacs. 

Les autres Pyimanes énîent celles d'Arles, de Sens, de Narbonne, & ceik de Rouen qui fut 
détachée de cclK' le Lyon {tar un arrêt du Confeil du 12 mai 1702. 

Les Evéqucs, dans les premiers (Sècles de l'Eg^, Aircnt nommés par le Clergé & le Peuple. Les 
Roi* de la première race s'étoient attribué le droit de difpofcr des évéchés, & ce fut Louys-Ie- 
Débonnaire qui rendit à fLgIifc la liberté des élections. Peu à peu leur fixxiie fë modifia, par 
fjîie dcsii eiiincricnts d'.ipjvfer .1 ci* d'oit important des multitudes ignorantes ou rompurées 
d clcmcnrs hctcrogcnes, & les Chapirres des cadicdralcs reficrcnt ll-uls eu polTeilion du clioix 
de leur Evéque. Cet état de chofcs dut» jufqu'au Concordat pafli eni» Léon X François 1*, 
d aprôs lr(]iicl le Roi nomme l'Evèquc & le Pape lui acoorde les bulles d'inflinidoo canonique, 
pourvu qu'il ait ks qualités requiiès. 

Les Eveqnes compris dans la (mniince du M!ârop0fa'r«R fé oomneai Siffingmat parce qu'ils 
font appelés au (ynoile de laPM^ce & yont droit de liifinige, ou encore parce qu'ik ne peuvent 

\ 
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(m confiait ùbm le oonleaieiBeot k le fiifirage du Métropolinin. On nm éuu le coonnt 
de lei^tanij^ quels Huent In SuiGagants de Lyon k divcHês époques (i ). 

Néanmoins il y avolt, avant b Rwolution . d'autres Evêques attachés à diflèren» (iéges & 
poront le titre de Siffiagam avec une tout aune acception. Ces Si^aganu, dont nous nous 
occuperons ph» que des premiers qui (ont émuigers à notre Ouvnge, «votenr quelque analogie 

avec leî Ccsiiuteun actuels; comme eux il? pnftêdnient un évcché in Tartilms infidelium, & érnicnt 
attachés à la peribnne de l'Archevêque pour l'aider dans Tes f bnc tions^ mais, comme les Coadjuteun, 
ik n'avoienc pas droit à k lûaire lîicceflion te décès do onilaire. 

Dans les premiers fiècles, les Archevêques étoient aidés par les ChorMques, dont lliifliaiiiaa 
a difparu depuis longtemps & fur laquelle on n'a que des données peu précifes. 

Les Ckoréviques, dont le nom venoit de x°P°^ < ^'^^3 & de twiOMeirot, évcquc, & indiquoit 
desAalfBri if un lieu particulier, exerçaient les fonctions épifcopales dans les bourgs & les vil- 
lages. Ceux d'Occident éicnJirL'nt beaucoup leurs aitributions. QucLjuL-s-uns du JiocLTc Je 
Lyon pirent même le titre d'Bpijlvpus Lugduntnjis, ce qui a jeté quelque cont'uîion dans la liAe de 
nos Archevêques; pldieurs d'enite eux n'afdent pourtant pas même fordinaiUMi épi&opale. 

On ne trouve pas de C!^ûtcvi'qu<-s avant lu iv fiècle. Le Concile io4ntiockt, en ^40, fixa la 
limite de Icurt pouvoirs. Au x* iîècle ils diljparurent, & curent pour fuccelTeurs ks 94rchipriira, 
les nraw de les <SrHiidlr TKMvxr. 

Le» Vicaires Généraux, ou Grands Vicaires, exercent la juridiction de I Evéque y celui qui élDtt 
chargé de la partie conKoàeuiè & desfceaux fe nommoit Officiai. L'Eglilè de Lyon en «voit trote» 
eehii de la frùiuiit, càai ée Vtârduv^ en qualité de Xitropole , & celui du IHôtifi. Ces trois oAi" 
ces fijrent tantôt Téparés & exercés par plufieurs dignitaires, tantôt réunis fur la léte d'un fcui. 

Lu fcfau Jus a4rckrviques fut, avanr T'.iftgc dc^ nrmniric, rnmpiifo de leur fj-^urc en habit pon- 
tifical avec une mitre balTe ouverte au milieu, tenant la croUc de la main gauche, la main droite 
levée coHune pour bénir, & leur iwm inicrit autour. 

Le fceau du Cliapitro rc'prtTrntnlt unu femmu couninnôu d'une co'.ironnu flturdctyftT , .ifHlc 
lùr une chaifè, tenant de la main droite un fccptrc furmonté d'une fleur-dc-lys avec ces mots : 
StciuuM SACRO-MNCTAE LuGDUNENSis EcdiSiM. Sur Ic copcte-lèel émient les armes du Chapitre, 
un lion & un griffon affrontés, & au-dcfliis de fécu uc agneau palcal, en mémoire de faint Jean- 
Baptille, patron de la Cathédrale. Le lion étoii empranti aux armes des Comtes de Forr? . & rappe- 
lait que rE^iië de Lyon les avoit remplacés dans leur domination fur la Ville. Le gritTon, animal 
parti du lion tt de T^gle, indiquoit la double juridiction du Chapitre, fpirituellc & temporelle. 
Quelque"! auteurs lui ont donne une autre lîgnificatinn & ont cru qu'il indiquoit la JnuMu origine 
du pouvoir des Archevêques, ilïu par %ir<hard des Empereurs d'Allemagne dont 1 aigle tût le fym- 
bole héraldique, dt des Comtes de Fores dont le lioa fiit le Ualbn avant qu'ib eu(fenc adapté le 
dauphin. Nous croyons qu'il y a-.i-oit à revenir fur ccf.c iii;erpi étation .ifTc/. v.igue, m.il<^ré l'autii- 
rité refpectable de McncAncr en ce qui regarde k lion, qui pourroit bien n'être que k lion de la 
Vile; & quant à l'aigk de l'Empire, elk étoit à deoa têies& n'auroîc p« lè tmUbimeren ipillim. 
Cette opinion feroit confirmée par les émaux de cet écu. L'Empire pomit d'or i à deux 
lètes de filble, becquée, membréc & diadéméc de gucuks ; les anciens Comtes du Lyonnois te 
du Fores portoient d'or au lion de fable : tandis que Fécu dont il eH queftion, & qui étoit celui 
du Corps des Chanoines-Comtes de Saint-Jean plutôt que celui de l'Eglife, étoit de gueuks au 
griffon d'or à dexrrc & au lion if argent à lénedre afliontés, le lion plus und iiic couronoé d'une 
couronne de comte. 

U eft nioe<&ire de dotiner ici un aperçu fiir les dhm pouvoirs qui le fÏMt citaoét dans k vil^ 
de Lyon. Le râle important des Archevêques des Cooue* lêroii loiniell^bk làns oeln, éties 



(1) DiulcfiMt Jmimt, hdiaCcCede Lyoa éhaleoniiiaré 
<let4i pwoifln oii«niiaiMaivMias«nMiichipM(M*,«l( i6 
•bbqi», de la dM|iitMk S« nmnuaéldM^ )«,aMlhici. 
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figic* de la hiérarchie ecctffitffiquc feroicnt infuflîlàntes pour oflîqiMr kur puilGutce Gut k 

concoun» des cirtonrtances cxceprioiinellL-s qui k firent nsutre. 

« Ceux qui ont cherché, dit Tabbé 'Dutems, à appuyer par quelques monumena aucbcnnqucs 
u répoqtw de h Ibumaioeté des Aidievéqoe* de Lyon» n'ont fiûtque des cflbrts inudlet. On k 

« fixe commiint-mcnc à BurcliarJ 11 , tjui ff l'appropria , fuivant quelques-uns , Lomme étant le 
« bien de ûimêrc Machilde qui avoit reçu pour dot du roi Lothaire, fon firère, la ville & le 
« oomiédeLfcm. Mm àqud âirelônE^îlè &l«lùocdlaincnanuoient-& 
« 11 eA bien plus naturel de penfèr que Burchard l'obtint par accommodement avec Conrad, & 
« que dans la fuite Frédéric 1", voyant l'impodibilité de faire revivre des droits furaonéit pnt 
a le parti de confirmer les Archevêques dans leur poQiiflton par une bulle expcflè. » 

Ajoutons quelques déouk à ce pdllge» fiuM fMéjtldice de ceux qui trouveront leur pkce à 
î'artii.le de Burchard, & remarquons que cette partie de nonre Hiftoire eft rcftcc fort obfcure, ce 
qui vient de ion éloignement, de la barbarie de ces époques detranfînon, âc du vandaliline des 
époques di-diiant cinlifice qui aninte ibis a démit nos chtomques & nos noiMutwnts. 

Lors des invafion?. des Rurgundes, Lyon , viltc romaine, fut la pn>ie des vainqueurs & devint 
b capuale du royaume de Bourgogne qui dura prés d un (îècle. En 496 > Qovis s'en empara ; il 
avoit époufiClotilde, lîOe de Chîlpéric, roi de Bourgogne. 

Jufqu'au commencement du fiède» ki rois de France en reftèrcnt maîtres. A cette 
époque Rodolphe ayant fiindé un nouveau royaume de Bourgogne, Conrad fon petit-fils époulii 
Mathilde, (ceinr deLothaire, roi de. France, & acquit par ce £ùt la iôuveraineié de Lyon, cette 
ville & fa province ayant formé la dot de Mathilxlc. 

Conrad cat pour fils Rodolphe III. ki fe préfentent deux verfions : 

I* Rodolphe étant mort làns poAérité en 1032, fon frère Burchard, archevêque de Lyon, 
fuoocda à lîsdfoiiB &ks mflfiini à fim E^ilè en ce qui r^aidaiii b vilk& k dmcefe, tbui b 
fuzcraineté néanmoins de> empereurs d'Allemagne auxqi;ek échut le royaume de Bo'jrgogne. 

a" Rodolphe, lie voyant privé de poiléncé, aveu adopté Conrad-le-Saliquc, man de là nièce 
Ciièle. Ce fût ce Conrad, rai de Bourgogne, Se. après ki Hemi tD fim fils , qui firent don à 
l Archcvèquc 3c à fon Chapitre de la ville & du comté de Lyon. 

L auconcc des Empereurs d'Allemagne ceffa enacrcmcnt par le fait de i'eUComniUDÎcaiîaQ pro- 
noncée par Innocent IV contre Frédéric 11, au Concile de 124^. 

Quancaux Rois de Fiance, ils profitèrent des dilTenfiont qui s'étoient élevées au xni^liéck «noe 
Im bourgeois de Lyon 5: les otriciers de jurtice de l'Archevêque. Les Lvonnms avoient imploré 
la protection de làint Louys ; ce hit un prétexte pour réumr la Ville à ta Couronne : on commença 
par j envoyer des gouverneurs. 

En feptetnlire i 507, Philippe-Ie-Bel, par un acte daté de Pontoifc, accorda, comme fouverain, 
à l'Eglifc de Lyon le privilège de poûèder, à titre de comté, la viUc ctlc-mêmej les châteaux, 
fic6, anîé(e4e6, terres, ponéifions ta droits qudconques qui font de la Juridicnon. 

En 1 3 1 1 ou 1 3 1 2, tin acte fut paftc en préicncc de Vérmd it HtaCÊÊr êl ftttves Commiflaires 
du Roi , par lequel pitttficurs Prélats, Rdigicux & Barons, enm autres Jean comte de Forez, 
Henry, Guy 9c CmUaume d*AIbon, déclarèrent que toute b ville de Lyon, leurs baronnies & 
leurs terres, étoieni abaierno fifes dans b royaume de France, Cn la garde & fupériorité du Roi, 
dont ils font les fujers. Fn i^i î, il y eut un traité paflë entre Phiiippe-le-Bcl & Pierre de 
Savoye, archevêque de Lyon, par lequel k comté de Lyon fiit réuni à ia Couronne de France. 
Pour ooitfmicr fit Ibuveiaineié, k Roi éoiblit une StnMUKffit rgu/r / l'Ardievéque fe réfèiva b 
juridicrion rcrnporcUe du château de Tterrf -Siqf & de ics dépendances, depuis b CAina jHfi|u à 
"BouTgntuf, ainfî que le droit de battre monnoic. 

Par un auire tniié paflSeo 1910 entre krai Philippe4e-Ijong^ FSerre de Savoye archevêque, 
& fon Chapitre , le Roi tranlTéra à l' Archevêque Li juridicdon Aaarr, moyaitit 6- haffe de b vilk 
de Lyon. Les Citoyens ralTemblés dans l'églilc de Saini-Niiier nonunètent feize députés, qui 
pniièrent en kur nom Icmeni d'eiécuieroe oaîté. 
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Enfin, en if69,le<liioii<le JdBce<ierAic1i«iêqiielHtiiu»«o «eattftad)ii^an Rei, denùer 

enchérifleur. 

AinTi di^nnic la dominadon temporeile des Archevêques ^ elle avoit été fréquemment troublée 
ptr k$ Ctûtttn de Foras, qui avoieiit fin- dk prftentiom boffiei Car kw defeenduioe des 
ancieitt Comte* du Lyonnois. 

Plidîeunwneun donnent la Udc des Arcbevêqucs de Lyon 6c le récit de* Gùtt qui ont illuAré 
leun ponnIîcaB ; mats ces liftes ne font pas d'accord quant au nombie, à l'crdw de Ibcceflion, 
& même quant au nombre des Prélats. On trouve de* dogiment» héfiUiques & généalogiques 
cpars d.irs Je La .Mure, Sovcrt, Se dans le CaUia cftriffhnti ; ces documents loai d'autant moins 
complets, que ces ouvrages datent d'une époque déjà fort éloignée de nous. 

Nott» eflkyom donc de combler ces kcimee & de donner une nomeodanne pb* exacte, en 

réunifniin les divcries verfîons de ces Auteurs 5: en puifint i Je nouvelles roiifce<.: tour en évitant 
de répéter les biogr^hies & les détails qu'ils ont déjà tournis, nous donnerons plus d'cxtcn- 
fion à la ptttie du Uafim fc des généalogies. Nous avorn lûm la liile doitnfe par de La Mue, 
comme la plus complète , ayant foin de noter les différences qu'elle préfcnte avec les autres. Ait 
rcAc, de La Muie> qui étoit iflu d'une ancienne mailbn de Lyon Ôc par confiquent devoit être 
fiunilier avec les mdlnafw de là patrie , alTirme qu'il n*a avancé des cbolès nouveDet que fur rappui 
de chattes, finca, legiftres, actes & ayms piécetauiiientiques. 

Noii< ne donnerons des généalogies étendues que pour tes fiimilîes qui appartiennent aux pro- 
vinces du Lyonnois , Forez & Beaujolois. Pour les autres, nous nous contenterons d'indiquer leur 
origine & de leinofer aux 04mag^ qui ks ont traitées d'une m^ 




RECUEIL DE DOCUMENTS 

pour servir à l'histoire 

DI 

TAncien Gouvernement de Lyon. 

TREéMlE%E Te4KTlE. 

^ USTE CHRONOtXXIIQyE DES EVEQUES ET ARCHEVEQUES DE LYON. 
OU IL EST AUSSI TRAITE DES CHOREVEQUES, SUFFRACANTS, 
VICAIRES-GENERAUX ET ADMINISTRATEURS 
DE CETTE rcLISE. 

I. 

AINT POTHIN ( en grec nO0EINOS, ce qui 

veut dire aimable\ le premier évêque de Lxon, 
étoit grec. Il fur envoyé jeune dans les Gaules 
par (aint Jean l'Evangclillc, Cous le règne d'An- 
tonin, ou, félon Eusèbe de Céfarée, fous celui 
de Trajan» vers l'an 140 de l'ère chrétienne. Quel- 
ques auteurs ont cru que <bii vrai nom étoit 
Photin; de La Mure réfute cette opinion qu'il 
croit bafée fur une fimplc tranfpolîtion de la lettre H. Saint Polycarpe 
lui avoir adrelTé, pour le féconder dans fon apoftol.ir, fainr Ircnce, fainr 
Bénigne, faint Andoche &. iaint Thyrlc. Saint irenée relia auprès de laint 
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Pothin, les (rois autrûs allèrent cvangcliler la Bourgopie. C'eft de ce fait 
que découle la iuprématie du ûége de Lxon fur les quatre égiiles l'utfra- 
gantes de Bourj^oj^nc, Aucun, Mâcon, Langrcs & Chalon. 

Samt Potfain mourut martyr des coups & mauvais traitements qu'U reçut 
en prifon, à l'âge de quatre-vingt-dix ans, k dix-fq>tikne année du règne 
de Marc-Aurèle, Tan i f 2, ou 177, ou 179 dé notre ère. 

Ce fur fur la crypte qui lui fervit de refuse pendant les perfécutions 
que s'éleva l'égliie des Saints-Apôtres, k première églife primatiale de 
Lyon, qui fut enTuite placée fous l'invocation de iamt ISizier. Cette crypte 
étoit confacfée à la Saint&>Vierge , & faûat Podiin Vavvk enridiie if une 
image de ta Mère de Dieu apportée d'Orient. 

Le 2 juin, jour de Uftte de faint Pothin (1), le Chapitre de Saint-Jean 
alloit autrefois officier en grande cérémonie à Saint-Nizier, & le nom du 
faint fondateur de l'églife de Lyon étoit invoqué le premier dans les lita- 
nies du Bréviaire lyonnois. 

Q On peut cnnfiilriT , iiir la khronnlofrio Jc=. ari:Iifvr>;j>.'!> Lyon, Ji- L:i ^'.urc, L- Giilliu 
thnstia/ia, Scveri, Duccms, Baronius, le Voyage au Calvaire de Lyon en 1764. par 
Niodtt Nivon, les difRientec Ncwn hifladqutt de M. Péricand & de M. MoofiJcon, 
l'Almanach de Lyon de i7ff , les Hiftoim de Meneflrier, Sc-A«bin, BraHétie, Rubys, 
Paradin, Poullln de Lumiiui, £cc. 



Il, 

SAINT IRENEE (en grec EIPHNAIOS, ce qui veut dire pacifique) na- - 
quit dans les Gaules d'une famille grecque, ou, lelon d'autres auteurs, 
naquit en Grèce, d'une famille gauloife. Selon Nicolas Nivon, Smyme 
étoit le lieu de Ht naiflânce qu'il fixe à Tannée 1 20. 

Saint Ireaée étoit dilciple de faint Polycarpe, évéque de Smyme, & de 
Papias qui lui-même étoit difciple de faint Jean l'Evangélifle. Saint Poly- 
carpe l'envoya dans les Gaules, fous le pape Anicet, l'an i f 7i il fut d'abord 
archiprôtre de l'églife de Lyon &. remplaça faïnr Pothin fur le fiége épis- 
co|>al, vers l'année 179 ou 183, 1! l'occupa près de trente armées, fonda 
les églifes du Vivarois, de Beidn<^on <Sc de Valence i convoqua, comme 
chef de toutes les églifes des Gaules, le premier concile de Lyon, &. com- 
poiâ un ouvrage contre les hérélies de fon temps. Il mit la ville de Lyon 
Corn la protection de faint Jean l'Evangélifle; il avoit confacré à ce faint 
une cnpte fur laquelle on éleva plus tard l'églife des Machabécs, facca- 
gée détruite de fond en comble par les Huguenots en 1 562, ainfi que 
fon tombeau, les reliques 6l celles de l'aint Epipoy 6c de laint Alexandre. 

(I) f>iteBie tfçmn iMiMcnmi le !«• «nwnche iprèt rtquw. 



Digitized by Google 



EVEQUES DE LYON. 



3 



Il mounir martyr pendant la grande perfécution de Sévère, le 28 juin 
de l'année 1 1 o (alias, 201, loj, 204), fur la montagne que l'on appeloit 
autrefois la Croix de Colle ou des Décollés, en louvenir de cette perfécution 
dont les martyr» furent û nombreux & ^âevferent, fdion les andennes 
tradidcms, an diifire effin^^ant de dbHieuf mille ùm compter les femmes 

les enfeots. Son nom reflé à ces lieux cémoins de Ton fupplice, & 
défigne un des anciens quartiers de Lyon. L'Eglife célèbre fa fête le 
dimanche après celle de faint Pierre, «& l'archevêque Camille de Neuf- 
ville mit fous l'invocation de ce faint Patron le féminaire dont il étoit le 
fondateur. 

On attribue à iàint Irenée l'ancienne liturgie lyonnoife, ii belle, fi 
poétique dans fbn aufôre limplicité, donc les rits mipofants lubfjflent 

encore en grande partie, malgré les attaques du .Kvnt« fiède, malgré les 
révolutions & les invaiions d'idées nouvelles, &. donnent aux cérémonies 
de notre diooèfe une fupériorité inconteilable. 



m. 

SAINT ZACHARIE, dté dans les Martyrologes de Bède & d'Adon, dans 
les Aéles manufcrits des martyres de faint Irenée & de faint Bénigne» &' 
dans trois litam'es anciennes de l'églifc de Lyon. Il ficgeoit fous les empe- 
reurs Sévère, Caracalla & Alexandre, vens l'année z}y (^alim 203). il 
mourut martyr la vingt-troilième année de ton épiicopat. 



IV. 

SAINT HELIE (HELIUS, AELIUS, ou HELIAS) fiégeoit vers l'année 
24 f (2fo félon Severt)i fondateur de l'abbaye de l'Ule- Barbe» vers 
l'an 240. 



V. 

FAUSTINUS, ann. 2JJ, 2j8. 



VERUS , ann. 270. 



VI. 



EVEQUES DE LYON. 



VII, 

JULIUS. 

VNl. 

PTOLOMOEUS ou TOLOMOEUS, ou THOMOEUS félon Paradin. 

IX. 

VOCIUS ou VOTiUS aliilla au concUe d'Arles en j 14. 



X. 

MAXIMUS. Severt lui donne le titre de Saint. 



XI. 

TETRADIUS. 



XII. 

C6 nom» Severt le oonime Veriffimiu. Ce fut lu! qui fît 
âever Téglifê des Mactiabées i il affiâa au concile de Sardique en )47. 



Xîlî. 

SAINT JUST vivoit fous l'empire de Gratien ( J79). Il fut d'abord 
diacre de l'églife de Vienne, afîifta en ^74 au premier concile de Valence, 
& mourut le i octobre jyo en Egypte où il s'étoit retire pour vivre dans 
la folitude -. fon corps fut U'ani'porté à Lyon &. inhumé dans l'églife des 
Madiabées , qui plus tard fut miiè fous fbn invocation. 

De La Mure, qui donne Tannée ^80 comme cdle de iâ mort* le fait 
pourtant a/Iîfler en )8i au concile d'Aquiléc comme député du clergé 
des Gaules Une faute typographique peut feule rendre compte de cene 
contradiéliun. 

Suivant une ancienne tradition, ce prélat étoii de la maison de Toumon 
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à laquelle appartenoit le château nommé Anton, Anjou ou Anjo près de 
Vienne en Dauphiné. En raiion de cela, les aînés de cette famille ont tou- 
jours ajouté le nom de Jufi à leur nom de baptême, à, avoient autrefois 
le titre (l le rang de diandnes de Saint-Ouft. Le P. Colonia regarde cette 
tndîdon comme fabuleuie. Quoi qu'il en foît, cette famille avoit contribué 
largement à la fondation de Téglife de Saint-JuA & aida à la rebAdr après 
fa deftruction par les Calviniftes en \^6i. Le feigneiir de Toumon en 
pofa la première pierre. Il y avoit dans le château de Tournon un quartier 
appelé Saint-Jujt, où l'on croyoit que ce Saint étoit né. 

On trouvera dans le court de cet Ouvr^ ^antres détdls for la nuyfon 
de Toumon. 



XIV. 

SAIWT ALBIN (ALBINUS ou ALPINUS) fiégeoit vers ^90. 11 fit con- 
struire l'églife de Saint -Ellieime» où l'on transféra le liège épilcopal de 
Lyon, 



XV. 

SAINT MARTIN, sixième abbé de rUlerKarbe, fiégea venl'an 400 
( de La Mure), 402 ou 41 2. 



XVI. 

SAINT ANTIOCHE ( ANDIOCHE ou ANDUOL, ou, félon Severt, 
ANTHERUS ) fiégea vers l'an 420. U fut difciple de faint Juû, qu'il alla 
voir en Egypte & dont il rapporta les rdîqnes. Il fiit enterré dans l'églife 
des Machabées. 



xvn. 

SAINT ELPIDE (ELPIDIUS) fiégeoit en 42 félon de U Mure. Severt 

le fait mourir en 424, le 2 reptembre. 
U fut enterré dans régiilé des Machabées. 
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xvîtr. 

SAINT SICAIRE (SYCARIUS) llégeoir vers 4^0, mort le i i avril; il 
fur inhumé à Saint-Nizier, du temps de La Mure, il exiiloir en cette 
égliie une chapelle qui lui étoit conlacrée, delièrvie par quatre prében- 
diers. 

Quelques auteurs le regardent comme incertain. 



XIX. 

SAINT DISDIER, mort marty vers 4} ) ou 434 ; inhumé à Saint-Nizier. 

Duteins le regarde comme incertain; PouUin de Lumina l'omet» fous le 
prétexte que c'eftlemémeperibnnage que faînt Difdier, évéque de Vienne, 
qui fîit mailkcré un fiëcle & demi plus tard. Severt met à fa place un 
évèque du nom de Senator. De La Mure croit que ce nom de Senacor eft 
tout limplenieiit un titre de faînt Eucher. 



XX, 

IV c;luc If ll«nmo«i a« SAINT EUCHER ( EUŒERIUS), lyonnois, iffu d'une famille de féna- 

'7 ' Uyc . . .1 .„ s< ^ f^^^^ jj ^ ^ hermitage, près de 

Lerins, doù il fortît pour être nommé évéque en 4) f . U en auteur de 
W >ajni Uib'.ttpp,rf,fà».,x pluiieurs ouvrages, homélies, commentaires & ièrmonsi il afTiHa au 

/ ... • , deuxième conçue d Oranpe (441, 441 ou 444)- & au concile deCarpen- 

Cm. , -, .ir,.x (•ii''< ^"^'"^^ ' 1 14)- Ori t:ro\\. que ce fut lui qui tit élever à Lyon la baiîlique de» 

i t'e-miiMini imo qriitic Samis-Apôtres, appelée plus tard Saint-Nizier. Il mourut avant Tannée 
<Miti Irjidiiioi. (là (|<iMr«(ii(>f 4f 8 (Tan 4^ feltm M. Péricaid). 

' I ' ' ' , ' I , , ^ Saint Eudier eut deux iils: le premier, nommé Salotiius (ou ialoiR 
V l' r t va. i.i.'oii Stdomai^t évèque de Gênes; quelques auteurs le mettent au rang des 
.w.<uc .^.vtte tl,«s une évéqties de Lyon. Le fécond fut faint Véran, évèque de Vences en Dau- 
,cMf ç^-rWr phine, quil ne taui pas confondre avec laint Véran qui plus tard occupa 
«u, ..HSft et u«e sdi.te <»<* le liège de Lyon, & avec laint Véran, évéque de Cavaillon. 
x'îot .rven.. d'i,ab;t.po«(;f;,.,.., sjy^j chorévêque Maxime , abbé de l'Ille-Barbe. 

f«»»<»i« i»(»n>pv ou» <<'lli' 

sr >r«p ov« iliv iX'i'VtV.tn; XXI. 

iii •■ 11- j r'v-c,|,.,- ., |>.-., l.iOlt 

' ' ' " SAINT BARBARIN, connu par le Martyrologe des Gaules, par le procès- 
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verbal drelTé par GuiDaume de Sure lorfqu'il vifita les corps fainrs 
inhumés à Saint-Nizier, & par Tauteur anonyme de la Vie de laint Trivier. 
Il fut inhumé à Saint-Nizier. 
Omis par Dutems & le GalUa cknjUaaa. 



XXTI. 

SAINT VERAN (vers 4f î), inhumé à Saint-Ni/,iKr. Durcms l'omet, le 
Galita chriftianti le regarde comme Incertain ^ il clt néanmoins cité dans le 
procès-verbal de Guillaume de Sure & dans le Martyrologe des Gaules. 



XXIII. 

SAINT PATIENT (PATIENS) liégeoit vers l'an 468 ( 4f i félon Du- 
tems). Il fit conAruire Véf^e de S«bt4renée en 472, réparer celles de 
Saîm-£ftiemie &. de Saiiit-Jufti affifta au omcile d'Arles en 475^ préfida la 

même année le premier concile de Lyon, & mourut le 1 1 feptembre. 
Pendant les grandes famines qu'occafionnèrent les invafions des Goths, 
Saint Patient nourrit les pauvres de ibn diocèle &, en outre, ceux du 
Dauphiné, de la Provence, du Languedoc, de i Auvergne &. même de 
rAquitaine. 



XXIV. 

SAINT AFRICAIN (AFRICANUS), fils d'un des principaux leigneurs 
de la cour de Bourgogne, où lui-même éroit qualifié de prince. Il mourut 
manjT en 490 ou 49 1 , le 1 mars, dans le diocèle de Rhodez où il s'étoit 
rendu pour combattre les Ariens. Son oorps, fouflrait à la fureur des 
hérétiques, fut tranfporté dans un bourg du Rouergue, qui, en mémoire 
de lui , prit le nom de Saint-Afrique. Les a(fles de (on martyre étoient 
oonlignés dans un manufcrir de Téglife de Valres. 

Dutems et le GalUa chrijiiaaa ne le comptent pas au nombre des 
évêques de Lyon. f 
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XXV. 

SAINT LUPICIN ( LUPICINUS ), mort avant l'année 494. Severt le 
place après iaint Ellienne fous l'année 496. 

Ce prélat, qu'il ne faut pas confondre avec faint Lupicin, deuxième abbé 
de rifle-Barbe, n'occupa le flége de Lyon qu'après la mort de Ton prédé- 
ceflèur. Pendant le$ deux années précédentes qui oorrefpondent au (ëjour 
de faint Africam en Rouergue, le fiège refta vacant. 



XXVI. 

SAINT RUSTIQUE ou RUSTIGE (RUSTICUS ou RUSTiaUS), élu 
vers l'an 494 fous Gcnddiaud, roi de Boui^gogne) mort le zf avril, & 
inhumé à Saint-Nizœr« 



xxvir. 

SAINT ESTIENNE, mort victime des Anens vers l'an 497 (495 Iblon 
Seveit), &. inliumé à SaflOt-Oust. L'é^ife de Sury^e-Comtal, m Forez, pof- 
fédoit fa ceinture formée de cuir & d'un filet grever. 



XXVlit. 

SAINT AUBRIN (ALBRICUS), omis par Dutenu, Severt & le Gallia 
chrifliatùi; fiégeoir vers î'annëe yoo. 

Ce prélat étoii originaire de Montbrifon ; une infcription avoir été placée 
i'ur la maifon déilgnée conune le lieu de la nailiàncc. L'égiile de cette 
^nlle poflëdoit fou chef, (an gant» fà croflê, (a chafiible fa ceinture, & 
honoroit d'une vâiération particuliè» la mémoire de ce Saint dont la fête 
étoit célébrée solennellement le 1 f juillet. 

Suffragant : Eufebius. 



XXiX. 

SAINT VIVENTIOL (VIVENTIOLUS, VINCENTIUS ou VIVENTIUS), 
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uihumé à Soint^^tiier. Le premier aâe que l'on trouve de lui eft k con- 
vocadcm du deuxième concile de Lyon tenu en f 1 7, fous Sigifhiond, roi de 
Bourgogne, contre r«iaiiifine. D'autres auteurs le placent fous les années 
497, f 00 ou f 09. 



XXX. 

SAINT EUCHER (EUQflRIUS), !!• de ce nom, né à Aix en Provence 
de parents illuftres, eut pour femme Galla, & fut père de fainte Tullie 
&. de fainte Consorce, dont la légende eft traitée de fabuieufe par Tille- 
mont (1). 

Saint Ettcher idlifta au concile d*Arles en f Z4, à celui de Carpoitrafl «i 
f 27, au deuxième concile d'Orange en f 29, & au deuxième de Vaifon la 
même année. Il eft auteur d'un traité fur le mépris du mQnde& d'un éloge 

du déferr. 

L'ex'ifîence de deux prélats du nom d'Eucher a été vivement combattue 
par la plupart des auteurs qui ont donne la chronoloL'ie des archevêques 
de Lyon. Sevcri, Colunia &. Pouilin de Luiiima n en atimelleai t^u'unj 
Dutems croit que le iêoond étoit évéque d'Avignon. Baronius, qui d'abord 
n'avoit pas admis l'exiilmoe de deux Euchers, fe rétraébi. Meneftrier & de 
La Mure admettent les deux. 



XXXI. 

SAINT LOUP (LUPUS), d'une famUle illultre de Lyon, moine de rille- 
Barbe, commença àfî%er comme évè«{tte vers l'année f 28 , fekmSevert 
qui ne compte pas Eucher n. Il fut en f ^8 au troinème concile d'Orléans 

&. y occupa la première place avant les dixHoeuf archevêques ou évéques 
qui y affiftèrent, parmi lefquels étoient les métropolitains de Vienne, de 
Rouen , de Sens & de Bourges -, ce qui indique que la primace de France 
étoit déjà attachée au fiéçrc de Lyon. 

Il mourut vers 542 , tS^ îui inluimé à l'Ulc-Biirbv- On y bâtit une églife 
en fon honneur. Cette églife, ruinée par les Huguenots, fat réédifiéepar 
l'archevêque Camille de Neufville. 



(1) lté ta Mure ihnne «raflis kmp «Maib fiir on Jtux 

$Aifil(** , tt ràoome wimmcnt foint Euclirr iv fcpara de Galh 
(H;»ti ft." ciinf dan* l« irA-Ujtie^ <l'tiù r«rrtiidi*CTv ijf L'Ej;lifi: 

ill- IS'. 1 . [Il 1. ' r.'i | - Il - I. |..- r . . :■ . I» Of JrW , b 

I* («crer o^uu , i:<:<nincn( Galb k ta fille, («inle CuraorW) j 
18 mn(Jifliwii dntt ton limiiiii^ Csite ^Êf /u iét ê gm l gm I 



ropport «wc ccNï ij'Eudu-r l<", cv qui t pu eonUilNMr 4 j«b»r 
iV> l'irKvrtiiiiiV l'ri^ltrricr tic daim (irélau de c« IMNII. Dp 
La Mure rili^ A l'apfiui de fuil riti» toC le feOOnd, ém «ClCl 
mor.iiConTt <it rrgli<>- rir St.Juii , In clkrnniqued'MsOi tlt^K 
de Vieuie , h celte «TEthciinc Ciiwin- 
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XXX IJ. 

LEONTlUSou LiœNTlUS, vers l'an ^42; l'exhlence de ce prélat 
n'efl connue que par l'anciçn Homîliaire de l'églife de Lyon & par les 

archives de l'Ule-Barbe. 



XXXUl. 

SAINT SACERDOS, onc le paterne! de laint Nizier, naquir vers l'année 
486. Le roi Childeberc, doiu il avoit (u le concilier la faveur, fonda, à la 
fol|jcitatîoD 6l de concert avec la reine Ultroguthe, l'hôpital de. Lyon 
en f4z. . 

Ce prélat préfida, comme primat, le cinquième concile d'Orléans en 
f49. 11 fit élever li Lyon les éj^lile^^ de Saint-Paul et de Sainte-Eulalie (cette 
dernière |)rir [il us r.ird le nom de Samt-Georges). II tranfporta le ficge 
métropolitain de l eglile des Machabées à celle de Saint-Nizier, où il relb 
jul'qu'à Leidrade qui le transféra à Saint-Ellienne i de là il pallà à l'églife 
de Saint-Jeaii, qui de nos jours dk encore Tégilife piimatiale. Mandé à^aris 
par Childeberc, ilâtnt Sacerdos y mourut le 12 feptembre f fo(f fi. félon 
le Gdllia chrifiianay f félon Severt). Son corps fut rapporté à Lyon & 
inhumé dans l'églife des Sainrs-Apôtrcs (depuis Saint-Nizier). Son épitaphet 
rapportée par Seven , étoit ainfi conique : 

S'^Çwmne^ miue^fide^ mentis , pietate Sacerdos. 

Il eut pour vicaire général faint Agricole, évéque de Qialon. 



' • • • • • XXXIV. 

» ' •» I * 

^ • I • • t 

SAINT NI^ER (NIŒIÎUS), £18.4*1111 féaateur i^diuit à Lyon, nommé 
Floréntînus, &'^iii»e dame de haiite nobleilè, nommée Artemia. Son père 

étoit frère de faint Sacerdos (1). U fat ordonné prêtre à Page de trente ans 
& élu évéque de Lyon à la recommandation de Childebert à qui Sacerdos, 
à ion lit de mort , l'avoit défigné comme Ton fuccelîéur ( l'an ^ ç 2 félon le 
Galiia chrifiiana, \ félon Severt). U fut qualifié de patriarche à. de 

(1) Il liluil d'ar^g^w iMwguignuncw n*>( i ' ' r i ji i M, hTitauri, Ly<w , ttm^ . tBSo. 
Vwr rKItan de Ljwi par M- Monféirmi , u i» Vi. |Mr j 
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primat, ëc fous ce titre préHda le deuxième concile provincial de Lyon 
fous Contran, roi de Bourgogne, en j/o. 

Siàat Nizier établit ou plutôt perfeâiofina le chant à deux ctueurs dans 
fon ég^ifè (i). n mourut la vingt-deuxièiiie année de Ion pontificat , le 2 
avril f7} . Saint Grégoire de Tours, fon petit-neveu, a écrit fa vie. Il lailFa 
fon nom à la bafilique des Saints-Apôtres à Lyoo &. à plufieurs égiifes 
des diocèles de Lyon, Orléans Tours. 



XXXV. 

SAINT PRISQUE (PRISCUS), nommé en f7j, mort en j88. Il fut d'abord 
chapelain de Sainr-Nizier. Il eft fait mention de lui dans la vifîrc des corps 
fainti» inhumés à Saini-Nizier , faite en 1 308 par Hugues, archevêque de 
Tarbes. Ce prélat tint en j8j le troifième concile de Lyon, &. le quatrième 
au «aolt'ds vm ^85. Cette même année il convoqua le premier concQe 
de Mftoon '&. y (bufcrivit le premier* avant les métropolitains de Sou, de 
Befangon, de Bourges, de Tarentaife & de Vienne. En ^87 0 préfida le 
deuxième concile de Mâcon, donr les aélcs lui donnent le titre de patriarche 
en confidération de fa dignité de primat des Gaules. 



XXXVI. 

SAINT ETHERE ( ETHERIUS ou ETHERAEUS) fut d'abord comte ou 
gouverneur de Lvon Saint Grégoirc-le-Grand lui adrelîa plufieurs lettres 
pour le louer de Ion 7.èlc pour la dilciplinc. Il mourut entre les années 
j8y & 589 félon le Galiia chrijitami , en 602 félon Frédegairc, en 607 
(êlon de La Mure. 



XXXVII. 

SECUNDINUS, nommé en 607, mort en 608, félon de La Miu«, nommé 
en 6oit mort en 6oj félon le GtdUa dmfiùauti fit expofer à la vénération 
des chrétiens les reliques de faint Trivier. 
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xxxvni. 

I 

SAINT ARRIGE ( ARRIDIUS ou ARRIGIUS ), élu en 60} , mort en 61 1 
(Gallia chrijl ). élu en ^oS, mort au mois d'aoûr 6 1 6 (de La Mure) , mort 
en 611 félon Pouliin de Lumina, en 620 félon Severt qui ne le place 
qu'après l'évêque fuivant. 

Saint Arrige fit élever l'^life de Sainte-Croût & reflaïua celle de Seini- 
Jusi. Sous foo pcmtificax, la reine Brimdiaut fonda l'athaye ^Aînay fur 
l'ancienne diqpelle de Sabite-Blandine. 



XXXIX. 

SAINT DAUPHIN (DALFINUS\ omis par le Gaflia chrifUnna et par 
Dutem& qui le contondeni avec laint kimemund. Selon de La Mure il monta 
fur le lîége de Lyon àla fin de Tannée 616, iiat maflàcré en 616 par les 
gardes de founehaut pour avoir œnfuré la conduite de cette reine. Sev^-t 
lefàitniouriren6i4 0U 6i f. Il ne A que le évéque félon cet auteur, 
qui lui donne pour fucce&urs Chagnoaldus, Aridius & Tetricus. 



XL 

TbTKlCUS, élu en 6tB, éleva laint Galmier à la cléricatui e Selon le 
Gallia chnjiiana ce prélat eli le même que le fuivant, 1 heodoricus, 6t doit 
fe placer fous l'année 6zf. 



XLI. 

THEODORICUS aMa en 6|o au concile de Rein». 



XLll. 

GAUDERÎCUS préfidi en 650 le concile de Chalon-fur-Saône (en 
643 lelon Dutems, 644 lelon le Gallia chrijliaaa). Severt le place après 
I evèque fuivant. 
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XLIli. 

VIVENTIUS ou VIVENTIOLUS, le U« de ce nom, vers l'an 660. Scion 
Severt, il étoit abbé de Saint-Juft & ûégea avant Gaudericus vers 616. 



XLIV. 

SAINT ENNEMOND (ANNEMUNDUS), & par comiptbii SAINT 
CHAUMONT» martyr; d'une famille noble de Lyon. Son père s'appe- 
loit Sigonius, & fa mère Petronia. Clovis II en fi: un de Tes miniftres, & 
donna à Dauphin, Ton frère, la charge de gouverneur de Lyon. 

Il fut maflacré près de Chalon par l'ordre d'Ebroin , maire du palais , en 
667 (6jj ou 6^6 félon le Gallia chrijiiana). 



XLV. 

SAINT GENEZ ou SAINT GENIS (GENESIUS) fut abbé de Fonta- 
nelle (1) & confefî'eur de la reine Barhilde; monta fur le fwtj^c cpifcopal 
de Lyon vers l'-tn f^^^H, & mourut le 1"^ novembre 670 (67b félon le Gallia 
chrijiiana). li rut inhumé à Saint-Nixier. 



XLVI. 

SAINT LAMBERT (LANTBERTUS,LANDEBERTUS) naquît au diocèfe 
de Thérouanne, dans le comté d'Artois, d'un feigncur nommé Eleberthus 
félon Dutems, neveu de Robert, garde du fceau de Clotairc 111. Il fut abbé 
de Fonranelle & commentja à fîcger à Lyon en 682 félon Paradin, félon 
d'autres en 670 ou 67B. 11 mourut le 14 avril 699 (689 félon le Gallia 
chripana). Ce lut fous Ibn pontificat qu'on tranfporta le fiége archiépif- 
cojmI dans la bafilique des Apôtres. Il eut pour fuffragant Defiderius. 

(I> L'abbaye de funtandle eut f*i» Iwd le nom de it- | Wandrik ; rllr «« m («onnandie. 

4 
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XLVII. 

(Xl, Mi- i*nti. ; XLIV, icwn-J 

ISAAÇ ou ISACHER ou EAHAC commença i fiéger en ^99. Après 

lui Severt place Ldxïyiius ou Lobinus vers 690 , perfonnage imaginaire 
félon de La Mure, ou que l'on a confondu avec Leboinus , chorévêque 
d'AurcItanus & de Remy. Ni l'un ni l'autre ne font dans le Catalogue de 
Ducems. 



XLVIH. 

(XLU, «MX.j XIVI, ienn.] 

GODWIN (GODWINUS ou GODINUS), vere 707 & 709$ félon le 
GdUa chtiftioMt de 69^ à 707, année de fa morts ^'àoa Dateras, vers 71;. 



XLIX. 

FULœALDUS ou FRALDUS ou EOALDUS ou BOALDUS ou 

FOALDUS, de 7 1 7 à 744 (Du rems). En 7 p , fous fon ponciikat, Lyon fut 
pris par les Sarrafms. Il mourut en 744, félon M. Péricaud. 



L 

MADALBERTUS, mort avant 769, pendant que la province &. le dio- 
cèfe de Lyon étoient ravagés par les Sarrafins. Les troubles qui fuirâ^nt 
leur invaikm occafiomièrent une vacance dans le iiég^ épifcopal de Lyon 
après la mort de ce prélat. U eft fait mention de lui dû» les anciens Marty- 
rologes de faint Irenée. 



LI. 

ADON, qu'il ne faut pas coniondi e avec Adon archevêque de Vienne, 
poftérieur d'un liècle , &. qui parle de lui dans la Clii unique , fiégeoit à 
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Lyon dès Taniiée 769. Cette même année 3 affiAa au condle de Rome, tenu 
par le pape EAîedne. H mourut en 798 ou 799. Son neveu Ilduinus avoit 
pr» cette année l'adminiûration du iSooèfè, qu'il abandonna hieittAt pour 

fe retirer au monaftère de Lerins. 

Ilduinus ert mis par Scvcrt au rang des évêques de Lyon , lous les nonui 
de Ilduinus» Eldoinus, Ëidonius, ou Heldoinus, vers l'année 796. 



m 

LEIDRADE naquit à Nuremberg ven 736 , fiit nommé au fi^ de Lyon 
en 798 ou 799, &. mourut en 8 16 le 28 décembre. Il fut bibliothécaire 

de Charlemagne, & l'un de Ces mijfi domlnici dans la Gaule Narbonnoife 
avec Théodulphc, cvëquc d'Orléans ; il fonda des écoles de théologie à 
Lyon, &, d'après fes conieils, Chariemagne fil venir d'Angleterre le cé- 
lèbre Alcuin. Il avoit tdSSeaAAé à TUe-Barbe une Inbliod^que doitt 3 
reftoit quelques traces au xvr> fiède. Selon quelques auteurs, il efi le pre- 
mier qui ait porté le dcre d'archevêque de Lyon. D'après la Chronique 
d*Adon de Vienne, il abdiqua volontairement le pontificat pour retirer 
au monaftèrc de Saint-Médard de Soilîîins en 81 ^. 
U eut pour chorévéque Agobard, Ion luccellèur. 



Lin. 

AGOBARD (AOOBO, AGOBARDUS, AGOBERTUS), né en El'pagne 
en 779, félon Dutems, (ut diorévèque de Leidrade & lui fuocéda en 8 1 ^ 
(alias , 81 f). n excita à la révolte le fils de Loni»4&'Dâ>ottnaife \ cité en 

^ devant le concile de Thionville pour y rendre compte de Ta conduite , 
il ne s'y rendit pas & tut dépoië. L'empereur, revenu au pouvoir, lui 
pardoima. Il mourut en Saintonge en 842 ( Adon) , ou le 7 juin 840 ("clon 
M. Féricaud. 

Agobard écrivit cratre les erreun de Félix d*Urgel, contre les duds & 
contre les épreuves. Ses cauvres ont été éditées par Pap\ rc MafTon en 1606, 
&. par Baluze en 1666. L'églife de Lyon lui donna le titre de Saint 

Il eut pour chrorévêqucs : Moduinévôque d'Aurun, Auduin chanoine de 
Saint-Paul ( Moduin avoit été nommé évèque d'Autun en 8 1 j , &. mourut 
vers 840), &. Amalarius furnommé Symphofius, à caufe de Ton goût pour 
la mufique. Il écrivit fur la liturgie, ce qui le brouilla avec Agobard Ton 
évèque (Voy. Pérîcaud, Catalogue des Lyonnais dignes de mémoire.) 
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LIV. 

AMOLON (AMOLO ou AMULO), diacre &. coaUjuteur d'Agobardi 
nommé archevêque de Lyon en 840 ftlon Dutems, en 84 j felcm de La 
Mure, &. iâcré le 16 janviefi mort le } i non 852 fdon le Gallîa darip- 
tiana, 8f4 félon Moréri , ou après 848 félon de La Mure. 

Le Martyrologe & l'Homiliaire de faint Irenée lui donnent le titre de 
Saint. 

Ce préUt, très verié dans la langue hébraïque» écrivit contre les Juifs 
& contre l'hérétique GoteTcakus. 



LV. 

SAINT REMY (REMIGIUS), grand-maitre de la chapelle de Lothaire, roi 
de Bourgogne; élu archevêiiue vers 8f o (de La Mure), ou 2 (Dutems). 

Convoqua en 8^^ le troifième concile de Valence, en 8^9 celui de 
Langues, en 87 } les deux premiers conciles de Toul &. celui de Qialon-fiir- 
SaAne. 

Mort le 28 octobre 87^ , & inhumé à Saint-Just. 

1! eut pour coadjuteur Audinus & , après fa mort , Leubonius ou Le- 
bovnus, qui le premier, félon quelques auteurs, porta le titre de choré> 
véque dont nous avons donné l'explication dans l'Avis au lecleur. 

Berthe d'Aquitaine, nièce de Loth^, femme de Gérard de Rouffillon, 
broda pour ce prâu une précîeuie nsKppt d'autd, que du temps de La 
Mme on voyoit encore dans le tréfor de T^ife de Saint-Eftîeime & dont . 
cet auteur donne la defcriptkm. 



LVI. 

AURELLiVNUS, originaire du Lyonnois, iik d'Aurelianos & d'Adalfona ; 
dibé de Nantua, gouverneur de Louis, fils de Bozon, qu'il avoit facré à 
Lyon comme roi du fécond royaume de Bourgogne* fot le prem^, felon 

de La Mure, qui eut le titre d'arclv v<'que 

Elu vers Van Sy<; , mort le 4 juiilei 692 , il avoil preiulL 887 le qua- 
trième concile de Chaion, à ce concile la primace des Gaules tut authen- 
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dquMnenc confirmée aux archevêques de Lyon contre l'archevêque de 
Sens qui refuToit de s'y (bumettre. 
Severt l'a confondu avec faim Aurelian, archevêque f Arles, mort à 

Lyon en y p 
Chorévéque : Leboynus, abbé de l'ille-fiarbe. 



Lvn. 



2)£ 4MOU^TDO%^ 











■ .1. -i. J. 





D'hcrmincs , i la bande de gueules. — Cimier : une léte de lion , et , 
■don quelque» auteurs, uo biu umi tenant un cornet.— Supports : deux 
lioiit, deui aigkf on deux a^gee. — Devise : Miim non ovam wsemuM. 

ALWALO ou ALUVALO ou ALUVALA. Le Laboureur {Ma\ures de 
l^Jfie-Varhey généalogie de la maîTon de Montdor) croit que cet ardievêque 
étoit de l'Dluflre famille des Montdor, parce qu'il donna à Ton égUTe la. 
feigoeurie de ce nom fituée piès de Lyon &. qui lui auroit appartenu 
comme k l'alné de la famille. Ce qu'il y a de certain y c'eil que cette fei- 
gneurie, qui faifoit partie de celle de Collonges & dont une partie fut 
donnée plus tard à l'abbaye de l'Iile-Barbe par un autre Montdor, traniVnit 
à cette famille, li puillànte au moyen-âge, fon nom plus ancien qu'elle. 

L'archevêque Alwalo fut précepteur du fils de Bozon, Louys, lequel 
devenu rm ^ Bourgogne, puis empereur, fit à l'^^Ufe de Lyon des dons 
conildcrables, conOgnés dans une charte de Sçf . 

Il mourut le 4 juin 89 ç . 

Quant à la maifon de Montdor, quelques hilloriens , & Le Laboureur 
entre autres, la donnent comme ilTue de la mcnic touche que le fameux 
paladin Roland, marquis de Bretagne, neveu de Charlemagne, &. par les 
femmes d'Alix de Dreux, petite^lle de Rcrfiert comte de Dreux, quatrième 
iils de Louys-le-Gros. On confervoit dans cette maifon un comét ^ivoire 

f 
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k v it iU !M ilr 1( 4"' ^i*''oit appartenu, l'uivant une ancienne tradition, à Roland lui-même, 
s j.\ I \. l iMt t > 'lu a Le chef de la branche aînée avoit le privilège de rexpofer chaque année» 
; ; ; , ^ ' /j^^^ le lourde rATcenfion, avec ks rdiquesde l'abW de llfle-Barbe. Après 
lu Ion a« Il cc.v5s<> t\r>^c :iH dévaltations commues par les Huguenots, ce cornet fut retrouvé & 

relia entre lesmaîns'des reli^ux^ ils le domièFent en 1 74 1 à M. de Laf'ont 
in.WeiSK. v-y,,o.^b\o. fcrvoiM,r. j^^.^ rcconnoiflànce des foins qu'il avoit pris de leurs affaires. 

_ .. . * . , Laurent de Montdor le reclama comme la propriété de la famille : il lui 

,^ ,, ( • I-, fut rendu le 20 août i7<^o, & le n novembre de la même année il le 
Aunr 1- ij<h,a , lu. y dépofa aux archives du Chapitre de Saint-Jean. En i/yi, l'adminillration 
Anto.iif CU|i(^r<«ii. ch.iMW; du département s'étant emparée de oes archives, le cornet iiit confifquë 
V.ioit-p>> t\t chjv.t(«njc ^ avec elles. Charles-Louis, marquis de Montdor, député de la nobleflê aux 
vric In... . Ku • *nklo* g^néraux , adreflàau département de Rhône-&-Loire une demande 

< ij..liajv.f iiu>u ^ rellitution de cette relique qui ne dcvuit pa.s ctre cunfidércc comme 
fr iMmunc^, ""'^ propriété communale. Le cornet lui rut encore rendu, & depuis lors 
M' »>iTt piM r U 1 '^^^^ ^^^^ famille jufqu'à la dernière héritière des branches établies 
ilum.trr.» 1- ' (. en France, qui mourut à Vitr)-le-Fran<,'ois il y a une vingtaine d'années. 
Al''' .iftcixtH <!•.<< Al ' (r L'adreflè de M. de Montdor au département de IUiAne-&-Loire a été 
cK.»aiiY ' i I { Icv, inférée dans le Supplément aux^â^r«ï de PJfie-^arbtt publié en 1846 

. par Rivoire, libraire à Lyon. 
.1 p.tiM.tvtfii- rnvîr <l<i Cette defccndance du paladin Roland, quelque fabuleufe qu'elle pa- 

clou roilTe au premier abord, feroit appuyée par une lîmllitude entre les 

cV'Ri ( ii^(.it.-é, te lu» armoiries de Bretagne & celles de Montdor. Le champ d'hermines de la 

.>«t .»«cr«»e k coJf f.Mj'' famille lyotmoife pourroit bien être un souvenir de cette Ululire origine, 

u « s, a ! X euî: • ' ^ ^ bande de gueules une brifure de l'écu primitif, fort en uiage pour 

A\'"' b\frt lofnrirtéî. At. ^ branches collatérales des races puiilàntes. 

y cks^^A^c, ^. c. eUivir Lcs premiers peribnnages connus du nom de Montdor font : 

ifas/moe>'t/4s-. en 1 1 fo à Oîriii, fénéchal de l'églife de Lyon, 

une vîcairie ou viguerie , au prix de 200 marcs d'argent & de 1 ,000 fols 

Jr so..ii»'tf..ç O'-»"^""' \ d'or i 

foiir. ; \. '^■.'Am W^v <\< Philippe de Montdor, qui fut l'un des chefs que Bohémond, prince 

l jMfH.j^be. <iet U>r 'yj''"^,,, d'Aniioche, vint chercher en France pour aller au fecours des chrétiens 

, n ! A yvoi o / . MU j» Guichard, Foucher, Berlo de Montdor, chevaliers, Iréi es ou proches 

i uiooi 1! .lo,'^^" ' parents.quifiirenttémotmenii86deladonationfeiteàl^ifederMe- 

« Vût '1 ' ^laAi par Effienne de Villars; & Abo de Montdor, chanoine de So&OlX- 

iour ao^ju.ttrt vAjJ^ Jean. 

, ,, i. .1 i> Renaud de Montdor, damoifeau, fuppofé fils de l'un des trois chevaliers 
I ' n I , . < i. ,, '-1 . f précités, contribua en 1200 à la clôture de la ville de Vimy ( aujourd'hui 
1',' .••■Vlîmo '<w.i NeufvUlc). U fut depuis chevalier, de lailia trois tUs : 

. I 1 sIc-P.ivln» >M''tv I." I.AIHIUKCUR pA^^o ItO, ^ <ju», do (r<iil<> f »iM' ('(('il I <<fii»c tliiiul^V 

,,; l,,!-:' cl. !■ .1.1 U.l,- .1 . r I I 'M.:, c , 1 . 1 I -...(.r' !. ^ c I ^ r (i.; : I I ;. , ■ ' ' t U - i ■ , • . , | . ' |r<; 

< ,t élt(,jMn j^i'psoot ntoiS^ jH^oitii l^v «oini ^^ pruK'ï ijxv jC m i»lo«i flcMiiu' piMi)* sov , 
Oh (o» <!<• qnui j*i .'>i<>t>c rt'Uc ■j»i"t''ji'olo f\t't.l i r.tl< on * i.yon K\\i y^uciVf t'/AS iti^tto C/u^-Hynu} . 
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!• Onillaume de Atontdor, chevalier, qui fut un des médiateurs de 
l'accommodement qui eut lieu en 1220 entre le ièigneur de Villars 6l 
l'abbé de l'Ille-Barbe, & en 1 2x4 entre Thomas comte de Savoye & deux 

frères de la maifon de Villars ; 

i" Guigues de Montdor, gendre de Guillaume de Rochetaillée, chevalier, 
qui fut condamné au guet & garde du château de Vimy envers Guillaume 
de Jarez, abbé de I Hle-Barbe, par lénience de l'olîicial de Lyon en 1 228^ 
Bedo de Montdor, chevidier , qui engagea en 1 229 au m^me Guil- 
laume de Jarez quelques biens qu'il tenoit de lui en fief pour fiireté d'un 
emprunt qu'il avoit contraâë envers l'abbaye de lIfle-Barbe. 

De l'un de ces trois frères defoendoient : 

1 * Guy ou Guillaume de Montdor, damoifeau, vivant en 1 2 54, premier 
auteur certain de cette maifon, donc Talliance eû reûée inconnue ^ 

î° Hugues de Montdor, jjréfumé frère du précédent, qui, du confen- 
tement de Bcatrlx la femme, vendit à Miles de Vaux, doyen du Chapitre 
de Lyon, & au Chapitre, ia moitié de la Poype de Montdor en 12J9. 

Guy fut père de 

I " Marguerite ; 

2« Guicharde, religieufe de Saint-Pierre de Lyon en 1292^ 
}^ Pénmnelle, mariée à Edenne du fiuffî>n , i'eigneur dudtt 
lieu en Francp-Lyomiob (1). 

Voici , d'après Le Laboureur , les Aéles capitulaires du Chapitre de 
Saint-Jean (vol. 194, diap. de la Touflkint &. du novembre 1769), 

&. les preuves de Malte de la langue d'Auvergne communiquées par 

M. Gauthier, aichivifte de la préfe(5!urc du Rhône, l'Armoriai de France 
de d'Ho/,ier, La Chefnaye des Bois, & des notes l'ournies par M. de C., la 
fucceffion généalogique des l'eigneurs de Montdor : 

V« degré. — Guy de Montdor, tige certaine de la maifon, dont l'alliance 

eft reftée inconnue, &. qui fut père de 
VI* degré. — Guyomiet de Mcmtdor, alliance tnccmnue, père de 
Vil* d^ré. — Humbert de Montdor, vivant en 133;, alliance inconnue, 
père de: 

i" Philippe, qui fuit; 
2° Jean, tige de la branche de Rontalon. 
VIU* degré. — Philippe de Montdor, vivant en 1 244, époufa Sybiile des 
Vemeys, & t ut père de : 



(1) U UbiMftur tmiM MKMr Ignort NiiHtMwdtHim* 

btfi d» M<in(<lsr qui fwxMk eanme an-htvtque 4» Hinta \ 

.1 tiu tr^rf- di* BertiunJ Aifilirr t.'.i Aigicr I*' "Iti ti.ini , *lit«^ l 

U Aii<«> t>'j.i' P»e*it*.lii 1, OKtrt vti taâl ; *jn** <juc ecilp tic \ 



Raymond d* MoMdor , pkn de Kcnc de Mqatdor, Chew 
lifr, qui rrçut «o doa, en irfg, le mai de Cbrjni».|UlEl , 

de Reffjud . < .jiut*.* de loreg , el O IUt^An di- Br.ii.iji'ij . fa 
femme. { Jl^hn t3 dm r u yi m e , nyt'trr t^i , ptftf4 ^tH- } 
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1" Antoine , qui fuit , 

1° Jean de Montdor , moine de i'Ille-Barbe j 
)° Philippe, qui époufa OuîUaume «le Tholigny. 
IX* degré. — Antoine de Montdor, damoiiëau, époufa en i ^97 Blanche, 
fille de Louis «fHoirieu, chevalier, &. de dame Ifabelle ; & en 
fécondes noces, Marguerite, fille de Jean du Fraifne &. d'iÇar 
beau de Semur. Il eut* entre autres enfants : 

Du premier lit, i*" Guillaume, qui fuit; 

l" l ouis ; 

Du fécond Ut , 1 ° Claude , tige des feigneurs de ChamboA i 

2<* Jacques. 

X*' degré. — Guillauniede Montdor, leigneurdHoirieu,ep()ula Catherine, 

fille de Philippe de Saime-Cblombe &. de Marguerite du Frnihe 
(1424)' H père de: 
i" Jean, qui fuit} 

2* Barthâemy, feigneur de Boyé, dcmt le fils, Louis de 

Montdor, épou(â Antoinette d'Anglure; 
XI" degré. — Jean de Montdor, fcigneur d'Hoirieu , de Chavannes & de 
Boyé, cpoula, le 26 juin 1467, Louife, fille d'Eliienne de Marzé, 
leigneur de la Tour-de-Chavannes, veuve de Jean de Tholign) . 
Il fut père de : 

1" Antoine, qui fuit i 
Jean^ 

Oaude, qui épouik, le i} juillet i f 17, Philif^ de KoC- 
tatngi & en fécondes noces, le 27 janyier 1 f 2f , Jean 

de Chamberan , 
4° Eftiennette, religieufe à l'Argentièrci 
ç° Jeanne, femme de Jean Mathieu 
XU'" degré. — Antoine de Montdor , feigneur d'Hoirieu , de Vaux &, de 
Mkxitragier, époufà, le 6 woAt 1 f 1 2 , Barbe, fille ^Antoine de 
Samon & d'Ancelis de Ghanéen. D fat père, entre autres enfants, 
de : 

Jean, qui Aiitf 
z*» Antoine^ 

Francjoife, qui époufa Pierre de Thélis^ 
4" Eftiennette, qui époufa Ellienne de Rancé. 
XIII* degré. — Jean de Montdor époufa , le 10 juillet 1^48, Bonne des 
Goutiej, lille du leigneur de la Salle près lïeron. il tut père de : 

I ° Jean , qui luit i 
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2« Jacques, capitaine d'infanterie ; 
Qaude, feigneur de Montrag^o', &c. 
XIV« degré. — Jean de Mrâicdor époiifà en premières noces Catherine 
de Bletemas, & en fécondes noces Antoinetce Perret (le 18 
janvier 162^). U int père de : 

Du premier lit, 1* Mathieu de Montdor, tué au ûSgt de 

Gavy en 16264 
Du fécond lit, 2« Jean, qui fuit; 

}" Antoine, feigneur de Montragier, marié à 

Jeanne de Laurencin^ 
4* Antoinettie, maiife à Antrâie de TrânéoUes 
en Forez; 

Claudine, mariée à Gafpard-Béatrix du 

Verdier de Valprivas. 
XV*' d^ré. — Jean de Montdor époufa, le 24 février 16^4, Jufte-Diane- 
Magdeieuie de Salemard, fille de Jean do Salemard, feigneur de 
Reffis & Montfort, &. de Jufte-Magdeleine de Grammont- 
Vachères. D fut père de iKx-fêpt enfanta, entre autres de : 

i^Chriftophe; 
2«Loiiisj 
l« Jofeph; 

4° Barthélémy ; 

Benoifl, qui époufa Catherine de Gamier, fîlle de Gabriel 
de Gamier &. de Marguerite de Gime! 
XVI' degré. — Chriftophe-Louls de Montdor, chevalier, leigneur de 
Saint-Laurent-de-Vaux, parotâè de Vangneray en Lyonnois i né 
le 16 mars 16^7 i cornette dans le riment de Bellegarde, 
cavalerie; lieutenant à la fuite du régiment de Melun & de 
Renneponti n>ort à Milan le 2j avril 170} ; avoit époufé, le 2f 
mars 1688 ! \ on, Antoinette Comberdc la Mitonnière, fille 
de Jean Combet, bourgeois de Lyon, &. de Claudine Michallet(i). 
II fut père de : 

XVU" degré. — Louis-Jofeph-Francjois de Montdor des Maifons, lequel 
naquit à Lyon le 1 2 feprembre 1699; fut fuccelîivemeni page 
de Monfeigneur de Vendôme, grand-prieur de France de l'ordre 



N dn C«nilli»,<]«l«haiac<ladaCoauaiaehS«1le 

dont II • dtjjè été puté. Sa «nim, qui ronl pcioM liir le 
MOMlavce celindt h Icmm^, (^IT^r«4i( tm pni rir cdes 
4|Ufe liau> -.loniMii^ ^ U lin yrtlunw , la Cl«"f- 



d'«A CgMcnt m croc doM te (milMl eA rtmifcllé u dnnt 
le |aad A CcW dtm I» cour, li dcui «pb m diMimi mt' 
«nCt, Ié ecHT aecoMdrdm 4Mltos, l« tout «fur. Endif- 
Ina du «iur,cft umtil)itctdecnini|ian»iiic bit mimm 
j-«r^< /i i k MHfcnii dn Met , kt lettR* t. C, épte^ 
innil tJ'trgiini. 
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de baint-Jean de Jérufalem, puis cnl'ei^c de la compagnie co- 
lonelle du régiment de Vendôme, infanterie. Il époula à Orléans, 
le 19 décembre 172^, Jeanne RouOeau, & fut père de : 

1» Louis, <jui luit, né le 2f l'epterabre lyz^i 
2** Laurent de Ifontdor, baptifë te 26 avril 1727, chapelain 
du palais royal de Chartres: ce iîit lui qui obtint tareA 
titution du oomet «Tivoire de M. Lafbnt de Juys ; 

)° Pierre; 

4» Toinerte-Jeanne, née le i8 novembre i/ij , morte le 19 

mars i74f j 
5« EliTabeth. 

XVni« d^ré. — Louis de Montdor alla s'établir à la Grande-Terre de la 
Ouadeloupe, & y épouiâ le 9 octobre 1769 Anne Wachter , 

fille de Jean -Jacques Wachter &. de Luce -Toinette Dain. Sa 
pollériré rubf''ilecncore,niaisrétat& la filiation de fesmembres 
nous font iucumiui. 



DIVERSES BRANCHES DE LA MAISON DE MONTDOR. 

i** Sranchey des feigneurs df CoUoi^es. Elle a pour auteur Guillaumet 
de Montdoi , prclumé fils de Guillaume & petit-fils de Gu\ . Il \ ivoit en 
1 280 &. iémble avoir été père de Hiig^ues de Montdor, qui époula Giraude 
de Bron en Dauphiné. Cette branche s ert éteinte en la perlonne de 
Hugonin Ton petit-lils, qui ne laillâ qu'une fille, Guicharde de Montdor, 
mariée à Pierre de Chavannes. La filiation de cette branche eft incertaine, 
& n*eft bafée que fur des Tuppoiitions de Le Laboureur. 

2« 'Branche^ de* fâgaean de Rotualo» en Lyonnoit, Elle a pour auteur 

Jean de Montdor, iUs puîné d'Humbert. Il vivoit en 1 347 & époufa la 
foeur de Héliotte Ruffier qui, ayant hérité d'Humbert Rufîîer fon frère, 
léigneur de Rontainn, & n'ayant pas eu déniants de Gu\ d'Acre ion 
premier man , tclb en 1 )y6 en laveur de Guillaume & de Pierre dit Pilet 
de Montdor, fês neveux. Guillaume l'alné étant mort avant fà tante, la 
terre de Rontalon échut à Pierre dit Pilet, écuyer dans la compagnie de 
cinquante hommes d'armes du Hre de Beaujeu. Cette branche s'éteignit 
en la perfonne de Pierre de Montdor fon fils, mort fans alliance, & la 
terre de Ronralon palTa à Françoiie de Montdor fa fœur, mariée à Pierre 
de Brona, diUiioifeau. 

j'' 'Branche^ des feigiuurs de Chamboji ea Beaujolois. Elle a pour auteur 
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Claude de Monrdor, chevalier, tils aîné d'Atiroîne de Montdor, damoifeau, 
feigneur d'Hoirieu, &. de Marguerite du I rairne in Ceconde femme, lequel 
fit un panage en 1 400 avec GiiilUnutie de Montdor fon frère du 
lit, &. eut la (agneurie de Chamboft &. ce que {oa père poflëdoît au 
territoire de Mbntmelas. Il époufa Catherine de St*>Romain , & fîit nonuné, 
par Pierre de Bourbon fire de Beaujeu, gouverneur de la ville & château 
de Chameiet en Beaujolois. il fut père de : 
I • Zacharie ; 

Jean de Montdor, facrillain, puis célérier de i'Ille-Barbe , 
grand vicaire de l'abbaye ; 
}" Louis de Montdor, duunarier de ride-Baibe i 
4« Qaude de Montdor, chanoine-oomte de Féglife de Lyon, 
prévdt de Saint-Saivi dam la ville d'Alb) , ibb ' de Fc- 
ricres au diocèrc de Clcrmont, prieur de Beaulieu, dont 
on verra la preuve à la fin de cette Notice ; 
j° Françoife de Montdor, prieure de Beaulieu en 1 jf/j, & — i4vf 
prieure de Doîerieu en I )B6 ^ ^u&à 
6* Jacqueline, mariée à AntCMne Fladiat de Chenevoux. 
XI* degré. — Zacharie de Montdor, lêigneur de Chamboft, époufa 
Louife, fille de René de Rougemont-la-Liègue &. de Béatrixde 
Bron , dame de Chaflàgny en Lyonnoîs. Il fut père de : 

i« Henry, chevalier, iei^eur de Chamboft, mort lans al- 
liance ; 

2" Marie, qui épuui'a Claude de Fougères, baron d'Oingt, tué 
à la bataille de CérifoUes où U conmandoit la compa- 
gnie d'ordonnance du comte de Montrevel; 
j» Huguette , qui époufa en premières noces Ancclin de la 
Fontaine, feigneur de Bercieu &. de Méange en Dau- 
phiné; & en fécondes noces, le 2 avril 1 5:24, Jacques de 
CorJanr, leigneur de Berciuiij 
4<> Ifâbeau, niai ice à Eftienne de Mcyzé, feigneur de la Gar- 

dette en BeaujoloUi 
f 0 Catherine-Sabine, mariée à Qaude Damas, dievalier, fei- 
gneur d'Eftieugues en Beaujolois, fils de Claude Damas 
& d'Anroinette de Lavieu. 
4*^ Vrauehet des fàgiuurs de Châteaarieux eu Lyomiois. 
Elle a pour auteur : 
XVI"* degré. — Jofeph de Monrdor, rroilième tils de Jean de Montdor & 
de Diane de Salemardi né le 7 août 1670. Il époufa à Lyon, le 
i j jum 1710, Catherine Burtin, dont il eut : 
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XV!!*^^ degré. — Louis-Benoil1 de Montdor, qui époufa, le 2j juin 1736, 
Gabrielle-Elconorc-Michelle du Villard, dont il eut : 
|0 Jofeph-lgnace, mort à dix-neuf ans^ 
Céfar de Montdor, né le 29 fepcemiïre 1740 , chanoine- 
baron de Satnt-Juft; 
y Charles-Louis, qui fuit; 

4*Charles-Humbert de Montdof, né le 2 février 1 7fo, cheva- 
lier de Malte ; 

Marie, née le 2 février i7fo, chanoineile de Neufville; 
6" Anne-Charlotte- Ferdinande, mariée à Hubert du Breuil 
de Saconnay. 

XVIli* degré. — Gharle^louJs de Montdor, né le 1 1 novembre 1741 , 
fe^neur de Qierpieux, député de la nobleffe aux Etats géné- 
raux en 1789, mort fur l'cchafaud révolutionnaire avec Ton fils 
en 1791 ; avoir époule, le 19 avril 1768, Ëléonore-Marie-Louil'e 
de Savar) de Bièves, dont il eut : 

|0 Pierre-Louis-Marie-Céfar de Montdor, né le 7 août 1770; 
2* Eléonore-Gabrielle, née en 1769, mar^ en premières 
noces à M. des Gouttes de h Salle, & en fécondes noces 
à M. RoGodaude» officier de dragons^ de Vîcry-le-Franr 
^ois en Champagne; morte II y a })rts de vingt ans, la 
dernière, non de fa race, mais du feul rameau qui fur 
reflé, pendant près de neuf lièclcs, attaché à la même 
province. 

jAwr»*» 1>4| L ^o,,.- je 'Broncke , établie en SuiJÎë pu fuite du mariage contradé en ce pays 
par Barthélémy-François, quatrième fils de Jean de Montdor &. de 
de Sakmard. 



.<i<«iMC reçu Ac M' 

^' KM C'.'M in-. i < /.'.> /•• 
• 1 * . 

Je la IrÇton (I lttinnrin'^«iii 

t<^i'iif( ilvv i'^o r Ici iji' ■! (Mt 



6* ^rmclut formée par fiem^* cinquième fils de Jean de Montdor & 
de I^ane de Salemard, qui eut, de ià fiânme Catherine de Gamier, deux 

filles mariées à M Chappuis, baron d'Izeron, & à Gabriel de Bordes du 
V J \ I i . .< ( n ri Uiôpfii^^^t^ct. Celle-ci s'appeloit Anne-Françoife, & iê maria le 1 f février 17p. 

'Branche t Ha fe^eurs de Afontragier. Elle remonte a : 

iV; i^w il l^f ÎR*roJ>w!l^^^ ~ Antoine de Montdor, feigneur de Montragier, troilième fils 

' " ' ' ' ' de Jean de Montdor & d'Antoinerre Perret. Il époufa Jeanne 



HK- 1) \ I' ,111 



h 4 t- tt .1.1 

<<'n(. io, I,, d .i,n,..i; pou." de Laurencin, fille de Raymond de Laurencin &. de Jeanne 

joiM.A. j.-i^V Cropper. 11 fut pere de : 

*->'rt.nn o.Vs^ h<v M h XVI*^ degré. — Raymond de Montdor, qui époufa Françoife, fille de Jean- 

J*^ /U""' Je cf<.r Je- 

«vMo r.ftnx . XVU« degré. — JeanClaude de Montdor, qui époufa, le 2 décembre 1724, 



Jacques de Poudras &. ^Ifabeau de la Poype. Il fut père de: 



M* tlt* Rov» IcMuJiv i^-.if <JuiT 2' /i/^ t(<»f f.l/t oniVe*' a JJ»'* 
J« /llA(fÀ|\THY. 
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FraïKjoife- Virginie de Regmuld, fille de Jean-Baptifte de Re^nauld 
&. de Marie-Anne de Tréméolles. Il fut père : 

I • D'une fille , Marie-Anne , mariée en 1 748 à M. de Fondras j 
t» De JeaiipOofêph de Montdor, reçu dievalier de Malte en 
1760. 



'Preuve de CUaide de &Soudort 
chanome-comte de Cégtife de Lyou^ tirée des A&es caj^adaues de tégU/e 
de Sautt^Jean^ poL XXXtl^, du f ji^et 1 514. 
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(I) AMomr lie Ttltrucuiil liii de AnnM Je T«l«ni l> de 1 dont 
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LVIII. 

BERNARD, vers l'année 906 ^ omis par Scverr. Poullin de Lumina croit 
qu'il ne fut que chorévéque. Il eft cité comnic archevêque de Lyon dans 
la Chronique de Flavigny, dans l'Homiliaire de Lyon & dans le CatàU^M 
des archevêques de Tidibaye de l'IflO'Barbe. 



LIX. 

AUSTERIUS, nommé l'an 906, mort le 1 } novembre 91 f, aimée où il 
préTida le cinquième concile de Chalon-iur-Sa6ne. 



LX. 

REMY, II' du nom, ibulcrivit en 9^2 au lellameni d'Hcrvce, evèque 
d'Autun, cité dans la Chronique de Flavigny. 



LXr. 

ANCHERICUS préfida en 926 le concile de Charlieu; mort le if 
décembre. 



LXIL 

GUY ou GUIDO uu VVIDO tiégeoit en </i3,6i. niourui le 7 odobre 
944. En cette année il avoit prélîdé le concile de Tournus. Severt le 
compte comme le ^9' archevêque &. place après lui Bernard & Stgisbert» 
tous deux omis par Dutems. 



LXlll. 

AMBLARD, 1"' du nom. Ce prélat ell <Hnis par les auteurs du Gallia 
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chrifiiana qui le confondent avec Amblard, U*^ de ce nom, qui vint après 
Bureliard I*'. Ainldud fat ûHaé ^Ainay, &. reftanra fon abbaye en 954. U 
mourut le 2 f mai de la même aimée. U avoir eu pour Tuffiragant SigU3)ert. 

Ce prélat étott de la maifon des vicomtes d'Auvergne , dont l'origine 
e(l la même que celle des comtes ÎH'rcditaires de cette province de la 
première race, iflue des comtes de Poitiers; fon père éroir Armand II, 
fils de Armand I'-', vicnmre d'Auvergne, lequel vivoit avec Bertilde l'on 
époule fous le comte Acired en 928. 

On verra plus loin les annoiries de la maifon d'Âuveigne. On trouve» 
dans l'ouvrage héraldique du P. de Varennes , oénirergaé mâen , qui 
porte : d or, au griffon coupé de gueules & de finople. Ce font les armes 
de la maifon de Montierrand. 



LXIV. 

BURCH ARD Quelques auteurs, entre autres Severt & les rédacfïeurs 
du Gallia chrifiiana, n'admettent qu'un leul archevêque du nom de Bur- 
chard. D'autres, entre autres de La Mure & M. Péricaud, en admettent 
deux féparés par Amblard II. M. Fr. de Oingins a publié dans la Ti^vue du 
Lyonam (livr. du 1 1 août iÔf z) une notice (ùr les Burchard, qui jette un 
nouveau }our fur cette période fi ubfcure de notre hilloire. L'érudition de 
cet auteur &. les fources auxquelles il a puifé donnent à fon travail une 
telle importance, que nous n'héfîrons pas à nous en iervir pour re&à&st 
ik. compléter les nuics que nous avions recueillies. 

Burchard I*"^ dit l'Ancien, troifième fils de Rodolphe 11, roi de la Bour- 
gogne cis & transjurane, & de Berthe de Souabe, iilleduduc d'Allemagne, 
frère de Conrad-le-Pacifique ^ d'Adélaïde, féconde femme de l'empereur 
Othon, naquit quelques années après l'an 922 , fut élevé dans l'abbaye 
de Tournas, dertini? à occuper le fîégc de Laufiinne & en fut même 
évêque titulaire pendant quelques mois , opinion que de La Mure avoit 
combattue en ces termes : '< Il s'enluit de là que ces deux rois de Bour- 
« gogne, Rodolphe & Conrad, ayant eu chacun un fils dunom ^ Burchard 
« dans l'épilcopat, le premier n'ayant pu être évêque de Laufanne par les 
<' raifons fusdites, &. d'ailleurs l'on nom fe trouvant accompagné du titre 
« d'archevêque de Lyon en des titres dont la date précède même le temps 
t> de la naiflance de l'autre Burchard, que d'autres titres poftérieurs éta- 

blilibnt aulii archevêque de la même églife, le premier Burchard éioit 
" manifeftement iils du premier roi appelé Rodolphe, oncle de l'autre 
« Burchard qu'il précéda en cet archevêché. » 
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Les titres dont parle de La Mure font cités dans le Calliachrijiianat & 
tirés des abba\ es de Savifjriy &. de Chiny. 

Burchard fut nommé à l'archevêché de Lyon, à la mort de Guy, entre 
les années 948 &. 949. Il tint un {ynode à Lyon le t f août 949, reilaura 
le monaftère de Saviga) d jeta les fondemencs de la puiflknce temporelle 
des archevêques. U mourut le 2 2 juin de l'an 96^, âgé de près de quarante 
ans» dt eut pour iucceflèur Amblard. M. de Gingins, à qui nous emprun- 
tons ces dates, omet le prélar du nom d'Amblard I ^ 

Voici , d'après l'hiftorien Diichefne. la fuite des ducs & rois de Bourgogne 
iiTus de Pépin d'Hérillel, maire du p.iLiis de France 6i tJ Autiraiic (1) : 

Pépin, fils d'Anchilc, époula PleàVude & fur père de Grimoald. 

Grimoald fut père de Drogon, duc de Bourgogne; d'Alpaydc, la prc- 
miere ienune, il eut Chades-Martel & ChUdebrand. 

Drogon, duc de Bourgogne, lut père de : Amonl, qui lui lîiccéda; 
2° Hugues, primider de Metz; |* Godefiroy, duc de Saxe; 4° Pcpin 

Amoul n'eut pas d'enfants ; le duché de Bourgogne pafl'a à Charles- 
Mancl qui mourut en 741 , laifTanr la France &. la Bourgogne à fon ÛU 
Pépin, lequel lut père de Charlemagne. 

Gharlemagne eut d'Hildegarde : 1° Charles, roi d'Allemagne &. d'une 
partie de k Bourgognes z« Louys-le-Débonnaire, roi de France, de Bour- 
gogne, &. empereur. De Reine, ù. concubine, il eut Hugues4e-Grand, die 
TAbbé, duc de Bourgogne. 

Louvs-le-Dcbonnaîre eut d'Hermengardc : Lothairc, roi de Lorraine, de 
Provence &. de la Bourgogne transjurane ; de Judith, il eut Charles-le- 
Chauve. 

Loduire eut en partage, après la mort de fon père, la Lcaraine, la Pro- 
vence, le Vïennoîs &. k Bourgc^ne transjurane qui comprenoit k Savoye. 

Charles-le-Chauve eut la Bourgogne injiSrieure, qui prit le titre de duché. 

Lothaire eut d'Hermengardc : 1* Louys, empereur et roi d'Italie; Lo- 
thaire, roi de Lorraine; y Charles, roi de Provence âi. de la Bourgogne 

transi u rane. 

Charles mourut en b j8 , à fui enterré à L^on, au monaftcre de Saint- 
Pierre. 11 laiflà fon royaume à fes frères : Louys eut k Provence, le Vien- 
nois de. la Savoye, qui formèrent le royaume de Provence; Lodiaîre eut k 
Bcurgo^e transjurane. 

Lothaire époufa Thîetberge, lille de Bocon, comte bourguignon, laquelle 



itTmoavsà vaâgjamkn 4^:knn(^ por l'auleur à ik* pmotwn- 
grt làÊn «Wriaiit à l'ufai;!- <bi u^fa^, on tnu»e cïlln-''i 
que aoutildot CBnm Dbjra de curiaTiléli CoailMaMn|)l« 
dMgMitMdE qi^qatt éUntïM Cr cette miUM s 
Fcpin pMUit I àt tnuilt, kmà JTti^ d'cir. 
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latMiK ! de fiwiec , |idrll d* rClll|mr. 
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écablit ion frère Hucbert duc entre les Alpes & le Jura. Hucbert fat tué 
en 867 par le ctnnte Conrad, pêne de Rodolphe, qui d^uû fut roi de la 

Bourgogne transjurane. 

Après la mort de Lorhairc, Louys Ton frère, roi d'Allemagne, eut la 
Bourgogne transjurane , &. Charles-le-Chauve eut le territoire de Lyon, 
de Vienne &. de iSeian(^on. 

Louys époufa Emme, qui mourut en 876 j il fut père de Charles-le^Uros, 
roi de la Bourgogne transjurme &. empereur, qui mourut lâns lignée en 
88j & Alt enterré dans Tabbaye de Reichenauu Amoul, fils de Carloman, 
frère ainé de Charles4e-GR>s> lui iuccéda en 887. Sous lui le royaimie fut 
démembré ; la Bourgogne transjurane fur occupée par Rodolphe , fils de 
Conrad, qui s'en fit couronner roi en bbb. On ignore l'origine de ce 
Conrad. 

Rodolphe mourut en 9 1 z , laiflknt, de Giik (à terne, Rodolphe II , roi 
de Bourgogne, d'Allemagne, dltalîe &. de Provence, par iùite d'une tranl^ 
action qu'il iît avec Hugues, duc de Provence. Il prit le titre de roi 
d'Arles , &. mourut en 937 , lai/Tant de Berte fa femme : 1° Conrad, qui 

lui fuccéda ^ 2° Burchard , évéque de LauCmnc. 

Conrad dit le Pacifique époufa Mathilde, fœur de Lotiiaire, qui lui porta 
en dot Lyon & le L^onnois. Il fut enterré à Saint-André de Vienne. 

Son fils Rodolphe III époufa Hermengarde i n'en a) ant pas eu «Fenfanis, 
il fit héritier Heniy II, empereur, & <k fsnmc Gisèle, lefquds, étant 
morts auilî fans podérité, adoptèrent Coarad4e-Salique, empereur. 

On voit que Duchefne ne fait aucune mention, dans cette généalogie, 
des deux arciievêques de Lyon du nom de Burchard. Nous en avons 
donné un abrégé, parce qu'elle eft importante en ce qu'elle montre les 
liens qui rattachèrent au ix« & au x- fièclc la ville de Lyon à l'Empire. Par 
fuite, en effet, de cette defcendance de l'archevêque Burchard, ifiù des 
fouverains de Lyon, les archevêques ét cette ville en eurent le gouver- 
nement temporel à rirrc de fief relevant de l'Empire. De leur côté , les 
comtes de Fore?., ifîus de.s anciens comtes de Lyonnois, prérendirent aufîi 
à la l'ouvcraincté de cette ville & de cette province. Les guerres lulcitces 
par ces prétentions rivales ne cessèrent que lorfque Renaud de Forez, 
ayant été nommé archevêque de Lyon , réunit fur ù. tête les droits des 
comtes de Forez & ceux que s'attribuoient les archevêques. Nous expofe- 
rons, dans la férié {pédale de l'Echevinage de Lyon , comment les dififé- 
rends furvenus entre le pouvoir féculier des archevêques & les bourgeois 
donnèrent lieu aux rois de France de s'interpofcr entre les deux partis, & 
d'abforber au profit de la couronne la puiiiance qu'ils fe difputoient. 

Les Burgundes venus du nord de la Germanie, chafiSEs par les Gépides 

vers 241, avoient envahi la Gaule fous la conduite de Gondicaire en 407, 

8 
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&. fondé le royaume de Bourgogne qui fubfirta iufqu'à la conquête des 
Francs en n4 Contran, fils de Clotaire, l'eut en partage, prit le titre de 
roi, lixa la relidence à Chalon (i). 

Pépin, duc ^AuAnfie, s'érant rnidn maître toute la France au nom 
de Thierry, établit pour duc de Bour]gogiie ion &» Drogon. 

Apt^ les partages qui formèrent le royaume d'Ailes, k Bourgogne 
proprement dite conferva feule fon nom & fur gouvernée par des ducs 
bénéticiaires. Le premier fut Richard, fils de Boves, comte d'Ardennes & 
frère de bomn , roi de Provence (vers 877) , qui avoit époufé Adélaïde , 
l'œur de Rodolphe roi de la Bourgogne tran^jurane. 

Lorfque Tufage des armoiries fîit adopté ou plutAt fixé d'une manière 
régulière, les ducs de Bourgogne pCMtèi^t : bandé ^ 
dure de gueules ; les comtes ,de Bourgogne : de gueules à l'aigle d'argot j 
les comtes de la haute Bourgogne : d'azur femé de billettes d'or, au lion 
de même fur le tour. 

Revenons aux Burchard. Le fécond de ce nom f ut archevêque de Lyon 
en 979 félon de La Mure , après Amblard II , & , félon le m&ne auteur, 
étoît £]s de Conrad-le-Pacifique Sl de Madiilde ou Mahaut, fille de 
Louys IV dit d'Outremer & de Gerburge de Saxe. Selon M. Monfalcon 
dans fon Hijioire de Lyon &. M. de Gingins, il étoit fils de Conrad & d'A- 
deianie fa première femme. Ce dernier auteur ajoute qu'il cur deux frères, 
dont l'un nommé auffi Burchard fur archevêque de Vienne en 99 j, l'autre 
nommé Anlelme fut évèque d'Aorte en 1026. 

Burchard II fut nommé parConrad prévôt du anmailèrede Saint-Maurice 
en Valais, &. fut appelé à Tarchevéché de Lyon en 978, à l'âge de plus de 
trente-cinq ans, étant né vers l'an 942. B rétablit l'ordre &. la paix dans 
fon diocèfe, troublé fous le gouvernement d' Amblard, guerroya avec 
avantage contre le comte de Forez, & confolida la puifîance temporelle 
des archevêques. Il mourut le 12 juin 10} 1, à l'âge de quatre-vingt-dix 
ans. 

Quant à Burchard m, fon exiitence efl bien reconnue par de La Mure, 
ainfi €p» fes {Miétentions au fi^ de Lyon. Mats cet hiflorien ajoute que 

ce Burchard, neveu du précédent, évèque d'Augdx>urg, & Cérard fils 
d'Artaud II, comte de Forez, ayant voulu fe faire nommer archevêques, 
le pape Benoît IX, fur l'avis du clergé de Lyon, s'y rcfula & nomma 
faint Odiion, abbé de Cluny, qui n'accepta pas, puis Odolric qui fuccéda 
eifeétivement à Burehard IL 

M. de Gingins, au contraire, avance que Burchard III fticcédai fon onde 
vers l'an lop, après de longues diflènfionsj qu'il fit bâtir le château de 

(ij JSrtnra éi (Mm, ftr VkIw Hu/^it. 
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Pierre-Sdse$ qui! fut exilë, vers Tan 1 040, par l'empereur dans ion abbaye 

de SainC-Maunce; qu'il continua à porter le titre ^archevêque malgré l'é- 
leélion canonique de Ton fuccelTeur, &. mourut le même jour & la même 
année que lui dans ion abbaye qu'il n'avoit pas quittée. 



LXV. 

AMBLABD 11, neveu d'Amblard I*% de la matfon des vicomtes ^Auver- 
gne, fut d'abord abbé de Saint-Bénigne de Dijon, & mourut le 8 nud 978. Il 
eft omis par Severt &, Dutems. Il figure dans un titre de l'abbaye de Savigny, 
rapporté par Oiichenon dans la Bibliothèque Sébufienne, à la date de 976. 



LXVI. 

BURCHARD II mourut en 1029 félon Quincamon, ou, comme on l'a 
vu cndeffiis, le 12 juin to^ 1. U eut pour fufiraganis Anlelmus &. Niio. 



LXV 11 (i). 

ODOLRIC (OLDERICUS, ODOLOICUS), archidiacre de Langres, 
élu en to^ I , mort le 1 2 juillet de l'an 104} félon de La Mure, le 10 juin 
1 046 félon M. de Gingins. 



LXVIII. 

HALINARD ou HELMARD ou ALMARD, fils cTun g^tilhomme du 
diooèlê de Langres d'une demoifelle «fAutun, filleul de Gauthier, évé- 
que d'Autun, fut élu en 1 046 félon la Chroniq ue de Saint-Bénigne de Dijon 
dont il fut le zo« abbé. U mourut à Rome le 29 juillet iop,&.felonM.Pé- 



(0 C««Rl>w«4V*d)lllX'MaD 1c«»IN,«Miilj;«B» | li I, LXlll' Mot »cwrt. 
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ricaud en août i o p, &. emiyoifonné; il ne dit pas pour quel motif, il fut 
inhumé au monaltère de Saint-Grégoire. 

U eut pour fuffragant Philippe, que le Callia chrijiima lui donne pour 
fuocellèur. 



LXIX. 



DE VERCr. 




De gueuJet, à ooisquînieiinnUc* pao£« d'or (i). — Cimier : un aigle, 
& plu» card un cygne tenant au bec une bague d'or. — Supports : det» 
griffons. — Cn : ViRCY a Nostk( ■ Dame. — Devise : Sans VAMEh. 

GAUFREDUS^ que le Ctdlia dtriftiana donne comme étant de la nààfca 
de Verg}', d'après une Htâoire des grands^rieurs de Quny de Guillaume 
Buirin, qui le fait mourir en cette abbaye en 1 069. U ne fe trouve pas dans 
la généalogie de la maifon de Verg^y, dreffee par Duchefne. 

Gaufredus afiilla en 105^ au concile tenu à Lyon par l'archidiacre Hii- 
dehrand, qui depuis fut le pape faint Grégoire VII. il mourut en 1 oôy. 

Selon Ducems , il fîégeoic ven Tannée 1 06} . Severt le place après Humr 
bert Il eft omis par Poullin de Lumma. 

La maifon de Vergy remonroit à Manassès, comte de Verg) , fous Charles- 
le-SimpIc, lequel defcendoit de Guérin ou Wuarin, crée comte d'Auver- 
gne, de Mâcon à. de Ghalon, marquis de Bourgogne, duc d'Aquitaine 
en 8 1 9. 



{%) O- l'tt.i lU-r i-.if.-i ff\>f\ .jLr-^jij.*. iiMl.unn-K-i-.i I 

Mnn DiK (i.-)rf () t[ [tnf-lL.nil tjiir. et' frrit rtiH.* ilo ctriij ] 

f.'tijli-t lilril, ,i,M..'- 5.1- 1.^ Irradts oomirn* qmntrff-jiLkn. Il ] 
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V^l||]^( lign ), ri'|iri.<<'i.t.iiit ui fUtvr rfnir^p -.ii- t-i m|.;im dr 
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LXX. 

HUMBERT l"'y vers l'an i o jo (Sevett); convoqua le concile rfAnfe en 

1070, fîr conrtruire !e ponr de Saôrtc' appelé Tnnr de pierre, ainfi que la 
mailon cpilcop.ilc, & recouvra à (on cglile le droit de b;Uîrr nifumoir, (]ui 
avoit été ddm les temps antérieurs concédé par Matnuue de i^rante de 
Coiinid4e-Facifique, en confidéradon de leur Ûs Burchard. 

Les mofinoies des archevêques portoient, à cette époque, d'un côté 
une croix, de l'autre la lettre L lignifiant Lugdunum, entourée de la lé- 
gende Vrima fi-dt-s CalUarum. Hunibert, accufé de fimonic, ie démit de fon 
ficge &. le retira à l'abbaye de Saint-Claude, en 1 076. 11 mourut le i 1 juin. 



LXXI. 

SAINT JUBIN (GEBUINUS, GIBUINUS, GIBOINUS), archidiacre de 

Langres, élu en 10--', mi en 1076 (Severt). Sons Ton pontificat, le pape 
laint Grégoire VII toiilirma la primacf de l'églife de Lyon fur les églil'es 
métropolitaines de Rouen, Tours de Sens à. toutes les églifes de leur relFort, 
oomme ëtam acquifè d'andennecé. 

Samt Jubin ell le dernier des archevêques de Lyon qui aie été reconnu 
publiquement comme faint. Ses principales vertus furent une immenfe 
charité envers les pauvres & une grande humilité; il ne le donna d'autre 
titre que celui de ; Ealciu' Liti^dunenfis humilis Jacerdos. Selon Colonia il 
palloit pour un grand médecin, & après fa mort on invoquoit Ion intercel- 
iion contre la goutte. 11 fonda à Lyon la communauté des chanoines régu- 
liers de l'ordre de Sainc-Ruf , & l'établit dans une cliapeUe qui fîit depuis le 
prieuré de Notre-Dame de la Pladëre. Il mourut le 18 avril io8j ou io8x 
(Péricaud), &. fut inhumé à Saint-Irenée. En 1826 fon corps fut retrouvé 
dans un tombeau de cette é^ife, &. J%r de Pins iit ériger une chapelle en 
Ibn bonne ui 

Selon quelques auteurs, faint Jubin étoit fils de Hugues ill, comte de 
Dijon. Hugues ill étoit de la maifon de Beaumont, & le quatrième des 
huit comtes de Dijon. Le premier étoit Manassès, comte de Chalon, ôl le 
huitième Othe-Guillaume (Chazot de Nantigny). 

') 
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LXXli. 

HUGUES ^% né à Romans en Dauphiné, &, félon quelques auteurs, 
neveu de Hugues, fils cPOdon, premier duc de Bourgogne. 
U fut d^abord chanoine de Té^fe de Vienne, puis évéque de Die en 

lo/j, légat du Saint-Siège en lo/f , & fut promu à rarchevêché de Lyon 
en 1 084. Il reçut à Lyon fiiint Anfelmc, archevêque de Cantorbér\ , primat 
d'Angleterre, exilé par Guillaume li. Il mourut le j novembre 1 loô, au 
retour d un voyage en Terre-Sainte, à Famagoullc dans l'ile de Chypre (1). 

Au concile de Clennont de 1 09 5 , le pape Urbain II, fuccefiièur de (aine 
Grëgcwre VII, lui avoit confirmé par bidle authentique la primace des 
Gaules. 



LXXIII. 

JEAN l"i cimvoqua un oondle à Anfe, et gouverna rëgHfe de Lyon 
jusqu'à Tannée 1 1 1 2. Ce prélat eft omis par Severt, le Gallia chripatui &. 
Dtttems. Ce dernier croit que le nom de ce prélat vient de rerreur de 
quelque copifte qui, ne trouvant que la lettre J, auroit mis Jean pour 
Jocerand fon fucceifeur. 



LXXIV (»}. 

GAUCERAND ou JOCERAND, d'abord abbé d'Ainay, fut nommé ar- 
chevêque en 1 1 1 j , ou en 1 107 félon ceux qui ne comptent pas Jean V '. Il 
reçut à Lyon le pape Palral II, qui confacni de nouveau l'églile d'Ainay 
réparée par l'archevêque <i. cuniirma la primace de l'églile de Lyon. En 
1 1 1 f il affilia au concile de Toumus, & abandonna 1^ droits de juftice 
qu'il avoît o>mme archevêque fur le défert de Portes en Bug^, pour y bâr 
tirunediartreufe. 

n moumt le 22 mars 1 1 17 Paradin lui donne pour fucceflèur Arnaldus, 
abbé de Vezela\ , qu'il nonmic Alnaldus & que Severt, d'après lui, admet 
fous le nom d'Arnulphus. Cet Arnaldus ctoit muri avaiii lui, & eft confondu 
par ces deux auteurs avec Renaud de Semur qui vient plus tard. 

(•) Ou a iun iekn Uuirai*, k k 7 wioliN. | (,) IXIX« Irlanincfi. 



Digitized by Google 



ARCHEVEQUES DE LYON. 



LXXV. 

HUMBAUD (UMBALDUS, UNIBALDUS, UMBAUDUS), archidiacre 
d'Aurun, nommé archevêque de Lvon vers i iiy^ aiîilla au concile de 
Rhcims, rci^ut en i i 2 i le pape Calixte II, qui lui confirma la primate de 
l'ég^ife de Lyoa Cm les autres églifes des Gaules. 

En 1 1 26 il fîit adjoint par le pape Uribain H à la lotion à laeere de 
Pierre de Fontaine, cardinal bourguignon. En 1 1 28 il a/Ma à la confé- 
cratlon de la chartreufe de Portes en Bugey- Cette même année il fit le 
voyage de Rome, de y mourut le } novembre. 



LXXVI. 



DE SBMUR. 




D'argent, à crois b.-indc« de gueules. — cAlias: band^ di'iiigent& 
de gueules. — Support : deux lions. 

RAYNAUDI«DESEMUR(ALNALDUS,ARNULPHUS.ALNULPHUS. 
FAGNALDUS, RAYN ALDUS), fils de Dalmatius de Semur, feigneur bour- 
guignon d'Aremburge de Vergy (2). Il fut d'abord moine de Cluny 

dont Hugues Ton oncle étoit abbé, puis abbé de Ve/.clav , &: élu archevêque 
de Lyon en 1 1 28. Il mourut le 7 août 1 1 29, revêtu de la qualité de légat 
aportolicjue, &. fut enterré à Samt-lrenée, d'où fon corps fut tranfporté à 
Cluny. n eft qualifié de bienheureux dans le Martyrologe des Gaules. 



(■) OaliiMiii» ilr ïcfiuir rfl iiiulilic, «Jdiii uii acir, de pràice 1 race dv lmiM». ( Ductic&ie, jM»l»t^* J> J 
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(7>(oies fur la fandlie de Semur, exirmes de divers auteurs. 

Selon YHiJioire générale de 'Bourgogne de dom Plancher, Dalmace de 
Semur, qui époufa Aremburge de Vergy, eut quatre : Hugues, Geoffroy, 
André &. DaUnace, & une f3Ie, Hélie. L'archevêque Renaud de Semur ne 

(eroic doncpa>^ fils, m iis petit-fils, de Dalmace &d'Arenilniige,&, le neveu 
de Hugues, abbé de Clun\ , lequel étoit né vers 1024. 

Guichenon ( rnir que Renaud de Semur étoit iliu des anciens leigneurs 
de Semur en Brionnois, leigneurs de Luzy &. de bourbon-Lancy , par 
Simon, [I« du nom. Du Bouchet foutienc que Simon, étant mort fans po(^ 
térité, eut pour Aicceffeur Henry de Semur fon neveu, qui ne laiflk qu'une 
fille Helwis de Semur, mariée en 1 262 à Jean de Château villain fon parent. 

Le P. Anfelme croit, d'après Duchefne, que Helwis étoit Aile de Simon, 
& lui donne le nom de Jeanne. 

On peut confulter fur cette famille, outre les auteurs déjà cités, les 
(^aiures de CJJle-'Barbe par Le Laboureur, &. les divers regiftres des archi- 
ves générales du royaume. 

Voici, à défaut d'une généalogie complète, quelques notes fur les prm- 
cipaux perfonnages de cette mai fon : 

Geoiiiov de Semur époula Alix, fille de Baudoin, comte de Guigues. 
Dalmace II de Semur fut feigneur de Montaigu & père d'Hugues, évèque 

d'Auxerre, & d'Hélie, femme de Robert de France. 
Gauguin de Semur, lèigneur de Suacenio', ^uia Jeanne de Sercy ; il fut 

père de Claude qui fuit, &. d'Eftîenne, chanoine-comte de Lyon 

en 

Claude de Semur époula Jeanne du Vemay, dame de Trefmont, &. fut 

père de : 

i<» Jean, qui fuit j 

z« Jacques, chanoaie-conMe de Lyon en 1 4^ b, lequel brîToit 
(es armes d'un lambel de trots pendants d'axur. 
Jean de Semur époufa Marie de Villers-la-Faye, & fut père de : 

I ° Philippe, chanoine-comte de Lyon en 1 48^ ; 
Claudine, qui époufa Laurent de Gorrevodf 

V Claude, qui fuit. 
Claude de Semur, leigneur de Trefmont, ne en 1 47";, époula Frant^oile de 
Belletruchc, iilie de Fran<jOii>-Denis de Belletruche, d'une fa- 
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mille de Savosne, feigoeur de Ma) s, & de Mar^erite d'Albon, 
dame de laChafEigiie & de la Condamine. U fut père de: 

I ° Claude; 

2° Antoine, qui fuitj 
}" Claudine; 
4" Marguerite. 

Antoine de Scmur, chevalier de l'ordre du Roi, gouverneur de Maçon, fei- 
gneur de Trermont, Sanccaier &. Sercy, époufa Jacqueline de 
Sercy, fille de Oaiide, itigneur de Sercy, Uxelles, Bully &. Sau- 
vemene, & d'Ame de Gràlée. U fut père de : 

1^ René, chanoine-comte de Lyon en i ^8 y, qui abandonna 

rétat eccléfiaAique &. époufa Marguerite d'Apchon ; 
xoQaude; 

3« Léonard, qui époufa Anne de Rochefoit &. mourut fans 
poâéritéen i6xf. 

Dans les recueils manufcrits de la bibliothèque de M. Gifle, nous avons 
trouvé d'autres membres de cette 6miUe qui ont été chanoines-comtes de 
r%life de Lyon. Ce font : 

I» Guillaume de Semur, en i }6o : celui-ci biifoit fes armes d'un lambel 

de trois pendants d'azur^ 
2* Pierre de Semur, en 1 479, cuftode en 1490, qui fit bâtir dans TégUfe 

de Saint- Jean la chapelle de l'Annonciade, où l'on peut voir en- 
core l'e.s armes ("culptcos lur un écu penché &. en cartouche: 

}<* Roilin de Semur, en 1 48 j , llls de Girard à. de Louife de Lorgues : (Gi- 
rard de Semur, fils de Rolet &. d*Anne Dolonay} Rolet de Sraïur, 
fils d'Annet êc de Guicbarde de Ronches, dame de Combes); 

4» Charles de Semur, 1492, fils de Guyot &. d'Alefia de Villeneuve; 

f ° Roilin de Semur, 1 J07, fils de Charles &. de Louife de Sugny ; 

6* Jean, trèrc du précédent, 1 J2f ; écartcloit fcs armes avec celles de 
Sugny qui Ibnt : d'azur, à la croix engrellëe d'or; 

7» RoUm de Semur, 1 j j8, iils de Giraud à. de Gilbene de Buflèul ; 
Philibende Semur, 1 f 76, fils de Jean & de Marguerite de Vinès : (Jean 
de Semur, fils de Claude &. de Jeanne de Vemeysj Claude de 
Semur, SU de Jean). 

Nous citerons encore les personnages fuivants, qui ne fe rattachent 
pas direébtnent à cette Kifloire : 

GuîlUume de Semur, feigneurdeBoifvert, 1 3 n* 4"*^P<'u^^ Matgue^ 
rite de Oiiteauneuf j 

10 
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2* Pierre de Semur, diambellan des comtes de Poitiers en 1 3 59, 
Pierre de Semur, diambellan de Ffiilippe^le-Hardy, duc de Bour- 
gogne, en 1387^ 
4" Pierre de Semur, feigneur d'Arcy, fénéchal du Berrv en 1 m*^; 
Hqgonin de Scmur, notaire à Ferreux, qui rendit hommage en 142 . 
pour la prévôté de Parigny en Beaujolois j 
6* Gauvignion de Semur, feigneur d'Ouches» marié à Jeume de Sen^, 
dame de Savigny, dont lliérit^re» Pliiliberte de Semur, époufa 
en 1400 Guichard d'AUx>n de Saint-Foi^geux. &. porta la fei- 
gneurie d'Ouches dans fa maifon; 
7" Henn, de Semur, chevalier de Sainr-Jean-de-Jérufalein, tué à la prife 
de la ville de Sainte-Maure le 26 mai 162J. (Voir le P. Gouf- 
iiincûurt, tome il.) 
Les alliances de cettt malfon (ont, outre celles déjà citées, avec les 
ftmiUes iîiivantes : de Savîangfes; de Suianne; de Teiu^; de la Ganfe- 
Cliafl^y i de Chanlecy ; de Pluvant; d'Hetmin-Liétard ; de Balleure$ de 
Montrenard ; de Simmonin j de Damas ^ de Rentj' ; de Livron ; de Serpents ; 
de Jacquot; de Magnyj de Crefti des Choux; de l'Eilangi de Clugnyi de 
l'Aubefpin. 



LXXVIf. 

PIERRE bourguignon, parent ^Adalbert dUzès, évéque de Niâ- 
mes (1). Il fut d'abord moine de Cluny, évéque de Viviers, & nommé 
archevêque de Lyon en 1 1 3 1 . Le pape Innocent H le nomma légat apof 
toHque & l'envoya, en 1 139, en Syrie pour arranger les différends du 
patrtaiche d'Anrîoche avec fon clergé. Il y mourut cette même année, 
& le 29 mai, au purt d Acre ou de Ptolémals. Sa mort, fuivant tM. Péri- 
caud, eut pour caniê le poifon. 
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LXXVIII. 



DE 'BOTHEON, ^OTEON m 'BOUTHEON, 




Deguenln, au croiflBmt d'argent, au chef d'or. Ce* ametloDiamli bk- 

Ibnnécs, (bus le 
Segoing. (huis, i6f7). 

Dam ïtâmmà manulcrii de l'Auvergne, du Bouriiaiinoii & du Fbiex, 
de 14^0, coUecdon Giéf^ka», oa tpouvc un Bertrand de Botéon ou Bou- 
léon qui ponc les armes que nous donnons dans le fécond éculTon : écartelé 
au I &4de gueules, au z&jdargcnc à croisfaTccsondées d'azur. — Cimier, 
âne iéie de ftncon an «Bieii d'un voL — Cri : Bouteon. 

Cette (âmiUe ed citée dans le t^biliaire tf (Auvagne de M. Rouillei (Cler- 
mont, 1847), qui ne donne que le iêcond quartier de iês armes. 

CeoB coïnadence du nom de Fakon, 8c d'une Kte de 6noon pour cimier, 
peut donc auiorifer jusqu'à un certain point à croire que les vraies armes des 
Boudiéon (boi celles de la coUccdon Caigncrcs, & que l'arcbevéque Falcon, 
d'apèa ka conjectuica que nous aflom espofer , étoitde cette andquc m«Ubn 
de Bondiéon en Forea. 

FALCO, doyen de l'églife de Lyon, ami de faint Bernard, fui noninié en 
1 139 & mourut le 18 janvier 1 141. Selon Severt, il occupa le iîége de 
Lyon de Taniiée 1 1 }6 à Tannée 1 142. 

D^apci8SoiiyerdnIJc(i)>Falco,chanotne-pév6t, ûcriftain, puis doyen 
de Téglife de Lyon , fat éln en 1 140 & étoit iffii de U maifon de Boudiéon 
ou Bothdon en Forez. 

Il exille peu de documents i'nr cette maifon, éteinte depuis plufieurs lîè- 
cles. Un certain nombre des perlbnnages <|u'elle a fournis portoicnt le nom 
de Falcon, ce qui femUeroît appuyer r^otkm de Stniyer du Lac fur la 
fiunille de l'ardievéque Faloo. Falcon de Bothéon, dievalier, fut du 
nombre des feignran de Fores qui, le 10 février i } 14, iê liguèrent avec 



/M((M<rfafmrilm4if niiM,«iirllitfraMblUMM«AM I dtMtiMbfttbiisPirii, 17*1. 



40 ARCHEVEQUES DE LYON. 

ceux de Champagne^ (ôus rautori&tioa de Jean comte de Forez» pour Ce 
protéger mutudlement contre la misère du temps. Un autre Falcon de 

Bothdon échangea en \}^6 avec Guy VIII, comte cîe Forez, fes cens & 
rentes à Sainr-Baldomer (Sainr-Galmier) & Vauche {^Archives du royaume, 
regillre 4y4)- il iui père de Bertrand de Bothéon, qui rendit hommage au 
ccMdte de Forez en t ^82. 

Cette mailbn ttroit fon nom du diàtean de Bouthiéon en Forez, ma» elle 
ne le pofledoit déjà plus dans la première moitié du xiv« fiède ; car Gaude- 
mar de Fay, chevalier, capitaine d'une compagnie d'écuyers dont Briand 
d'Urgel fît partie, étoit qualifié de lire de Bouthéon en 1 3 J9 (Le Labou- 
reur). Néanmoins elle exilloit encore au wi- liècie en Vivarois, où l'on 
trouve Claude de Bothéon-Libaumc, dame de Coulaux, la dernière peut- 
être du nom, qui ëpoufa en 1 p 3 François du Pdoux, feigneur de Courdan. 
Elle portoit les armes des anciens feigneun de Bouthéon. (Voir le P. Gouf- 
iànoourt, article Vu Tebux) (\). 

Dans la fuite, le château de Bouthe'on chant^ca Touvent de maîtres. 11 fut 
reconllruir par iMathieu de Bourbon, iils naturel de Jean, comte de Forez, 
qui lui avoit donné cette leignourie en 14B6, après l'avoir acquife du fei- 
gneur de MonrboiiSer. Il fiic enfuite poifédé par les maifons de Joyeufe 
de. de MoatmoriOrSaint-Hérem. Guillaume de Gadagne en fit l'acquifitton 
vers la fin du xvi» fiècle, & il paflà plus tard dans la maifon d'Hoftun par 
le mariage de Diane de Gadagne, iîllc de Guillaume & de Jeanne de Sugny, 
avec Antoine de La Beaume d'Hoftun, fénéchal de L\ on, le 22 mai 1 584. 

En 1710, Charlorre-Loiiife de Gadagne d'Hodun, héritière de fa maifon, 
apporta Bouthéon &. les autres bien5 à Renaud Conllant, marquiji de Pons, 
de la mailbn de Pons en Saintonge, guidon des gendarmes de la garde du 
Roi. (Article de M. de C.) 



LXXIX. 

AMEDCE que quelques auteurs ont cru être de la maifon de Talar'u, 
re<5ur en 1 144 du pape Célelhn 11 une bulle coniîrniative de la^nw<jtv de 
l'églife de Lyon. En 1 146, il conlacra l'autel de Saint-Pierre à Ainay^ en 
i 147 il fut mmimé par le Eugène ni légat apolioliquc, &. mourut le 
22 juillet de Tannée 1 148, ou 1 147 fel(m Le Laboureur & Dutems. 



''l) Il y I» qttt.'hjii'.- iJJiuk-trtiiLLTiini : ce it-* t.niummv 
' ' ' " ni'il >'.i^1 d'un iirrr-iiniint^f .iffinartriiiiit .v.(i 

Mw (4|ui Qpiifie m ttm dM. une mMiyw} étwm. hTce 
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LXXX. 

'DE ^AUCE ou ^ACE. 




D'asur, au Uon dlwnittiie*. 



HUMBERT DE BAUGE, Ih du nom d'Humbert, étoit le quatrième fib 
d'Ulrich, ieigncur de Baugé & de Brcire, & de N***, fille d'Ame % comte 
de Savove, & d'Alix de Suze. Il f ut d'abord archidiacre d'Autun, dont ion 
oncle Hllienne étoit évéque &. à qui il iuccéda en i 140. Il fut élu arche- 
vêque de Lyon en 1 1 48 & abdiqua en 1 1 f 1 , pour fe retirer à la chartreufê 
de Seillon près de Bouqi; en Brêflè, où fl mourut revêtu de la dignité de 
prieur & en odeur de fâinteté le 1 o novembre. 

Baugé e(l une petite ville de BreiTe avec le titre de marquifat, qui a donné 
fon nom à la maifon de Baugé, fouveraine de ce pays pendant 400 ans. 
Cette maifon, qui a produit des hommes iliuftres, avoit pour tige Hugues 1' % 
fire de Baugé, marquis de Brelîè, vivant en 8 jo fous Louys-le-Débonnaire. 
En 1 272, Sybille, fille unique de Guy de Baugé, apporta Baugé & la fireflè 
dans la mâilbn de Savoye par (on mariage avec Aîné IV, comte de Savoye. 
Ces princes en reAèrent fouveralns jufqu'en 1 f )8, que François I" (bumit 
la BrelTc & le Bugey qui furent poifèdés cnfuite par divers feigneurs. 

En I f f 9 le duc de Savo\ e Emmanuel-Philibert fe remit en poiTeffion de 
cette province, qui entra enluite dans la maifon d'Urfé par échange avec 
Renée de Savoye, comteire de Tende, veuve de Jacques d'Urfé, gouverneur 
de FcMiez, &. fût cédée enfin à la France en 1 60 1 , en échange du marquilât 
de Saluces. (Vcur Ouichenon & La Chernaye des Bois.) 



II 
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LXXXr. 

DE iMONT^OtSSlE% 




D'or, au lion de Ikbie, fécu teai de croix poaencAes au pied fiché de 
néiDe. 

(Selon d'autre* auteurs, ce Ibni de limptcs croacnc»i Iclon de La Mure, 
de* 

HERACUUS DE MONTBOISSIER, élu environ l'an 1 1 53. En 1 1 ^7 il fut 
nommé légat par le pape Adrien IV. Il reçut de l'empereur Frédéric-Bar- 
berouiTe la confirmation des droits que Tes prédécefïèurs avoient donnes à 
réglife de Lyon, ainll que le titre d'exarque du l'acre* Palais &. de principal 
prince & chet du Cunieil du royaume de Bourgogne. Il eut par la l'uite de 
graves différends, pour Texécution de oes lettres-patentes, avec Guy H, 
oomte de Forez. Ce iêigneur, ayant attaqué Lyon, obligea Tarchevéque à 

retirer pour quelque temps à la chartreufe de Portes (1). 

Héraclius fur abbé de Saint-Juft. Ce fut fous fon épifcopat que la paix 
de l'E^life fut troublée piU" l'héréfiarque Valdo&fes difciples. U mourut 
le 1 1 novembre 1 163, &. fut inhumé à Cluny. 

MontboiHier eft une baronnie d'Auvergne, connue dès le x* iiède par 
Hugues Maurice, feigneur de Montboiffier, fumoauné le Découfii, qui fonda 
en 966 l'abbaye de la Clufe en Piémont. Hugues étoit le biCaîeul de Pierre 
Maurice, lequel eut de la bienheureufe Ringarde fa femme, coufine du duc 
de Nevers, & entre autres enfants, Pierre-le-Vénérable, abbé de Cluny, &. 
Héraclius, archevêque de Lyon. 

(t) frtdWo llf btrauffe Mat HgHiiiie Coimnin dr Lym 
k avoil le draM d'oi dX^wCrr, cwnm» hirant partie du ruyaumc 
*U- BiAirf^n^iw II «yfliit rt<^ <imIi' i rtm)Mn- ft;tr i i i.i-ri.ïfiwfrt 
iiuliicmjqur. Aufli, <n •cconluil u r«n.iiin<ijui: l'iiivclkituic 



de Lynn du rnme par aci« du iS «U ig OOWfnbr* ll$7i ii 
I UgiiHiu U putibm tHuponlIe de ta *Kbcvf<|iM(- ( Viar 
I ItanMogn, mi(.dlrlyM, mmI, p. M».) 
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Jean m de Mootbdffier époufâ, en 1 4; 9, liabeau de Beaufort-Ûuiillac. 
Il fiiC père de Jean IV, à qui Jacques de Bcaufort Ton grand-oncle donna 
en I f 1 1 le comté de Beaufort & le marquifat de Canillac, à condition d'en 

porter le nom & les armes. Depuis ce temps la maifon de Montboillîer- 

Canillac porte ■ ccartelé, au 1 & 4 d'argent à h banfle d'azur accompagnée 
(le iix role^ de gueules en orle, qui eA de Beaulori ^ dii i &l j d'azur au 

lévrier rampant d'aijgent colleté & armé de gueules, à la bordure crénelée 
d*or, qui eû de Canillac; &. fur le tout; de Momboiffier. (La Qiernaye des 

Bois.) 

Gilbert de MûntboifTicr ctoit chanoine-comte de l'égli l e de Lyon en 1483, 
ainll que Claude de MontboiJiier-Caniilac en 1718. Ce dernier étoit fils de 
Ignace de Beautort Ôl de Louife de Montboilïïer, &. ponoit les armes de 
Montboiifier feules. Gilbert étoit fils de Jean de Montboi/ïïer & d'Ifabeau 
de Beaufort. 



LXXXU. 

DROGO (DREUX ou GREGOIRE), archidiacre de l'églile de L\ on , inlli- 
tua en 1 164 Eilienne comme premier abbé de l'abbaye de Belleville fondée 
par fon prédéceflèur. Son éteâion ayant été contrariée &. ne pouvant iê 
maàitenir en pjûfible } ouiflànce de fon archevêché* il céda la plw» en 1 1 6f 
à Guichard, foit pat ceffion volontaire, ibit par le fait de fa mort qui arriva 
cette m^mc année à Belançon. 

Un armoriai manulcrit du Chapitre de Saint Je m «^ijartcnant à M. Colle, 
donne à cet archevêque les armes de la mailon de Dreux, qui tbnt ; échi- 
queté d'or & d'azur, à la bordure de gueules. Cette défignation eft proba- 
blement fautive; le nom de Drogo eft plutôt un nom inconnu que celui 
de cette £unille célèbre. De La Mure, ii verfê dans les conncnilknces gé- 
néalogiques, n*eiit pas manqué d'indiquer cette parenté, ôl d'ailleurs cet 
armoriai contient d'autres erreurs. 



Lxxxiri. 

GUICHARD (VICHALIUS), abbé de Pontigny, de l'oidre de Citeaux. 
n fut élu enfuîte des oppoûtions faites à l'éleélkm de Drogo en ii6f, & 
facré par le pape Alexandre III à Montpdlier en 1 167. Etant abbé de Pon- 
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tigny, il re<;ut iaint Thomas de Cantorbéry, exilé par Henry II, &. lui fit 
prendre l'habit de Ton ordre. D affifta au concile d'Alby en 1 176, conTacra 
Vé^fe abbatiale de Bdlevflle en 1 179, & contribua à la conflruélicMi des 
murailles du doltre de Saint-Jean. D mourut le 28 juillet 1 1 79, & fut en- 
terré dans réglife de Pontigny. 

Ce fut lui qui pafla avec Guy 11 &. Guv III, comres de Forez, un traité 
homologué par une bulle du Pape en 1 1 7j,par lequel ces conuc.s,qui avoienr 
des pretentiun^ à la province du Ly onnois comme delcendanis de Guillaume, 
comte de Lyomiois, reconnurent l'archevêque & Tes fucceflêurs comme 
poflèflèura du comté de Lytm. Ceft à cette époque, f^on Meneftrier, que 
remonte le titre de comtes donné aux chanoines de SaintnJean. 

Sufir^^ant : Araul^us. 



LXXXIV. 



VE BELLEScMES. 




Uargem, k trots chenoi» de gueules. (P. Anfelmc. ) 

JEAN DE BELLESMES (DE BELLISMES, DE RELI ES MAINS, DE BELLIS 
MANIBUS). La famille de cet archevêque ell lurt inceriaine. Selon de La 
Mure il étoit d'une ancienne famille du Poitou, mais naquit & fut élevé en 
Angleterre, où il parvint à la dî^té de tréforier de la cathédrale d'York. 
Il fut nommé en 1 162 évêque de Poîders, & en 1 181 archevêque de Nar- 
bonne; mais, cette même année le fiége de Lyon étant devenu vacant, il y 
fur élu & conrirmé dans fon éle<flion par le pape Lucius III. En 1 189 le roi 
Philippe-Aui;ulle lui palîk à Paris une déclaration du droit réciproque de 
régale, appartenant d'ancienneté aux églifcs de Lyon &. d'Autun. 

Ce fut lui qui chaflâ de Lyon les hérétiques nommés VaudcNS. En 1 1 92, 
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il érigea & dota en partie le Chapitre de Fourvières en rhonneur de k 
SamteAnei]ge &. de faint Thomas, nurcyrifé vingt ans auj»ravanCi après 
cda, il fe démit de fa prâature &. ie retira à Claîrvaia, où il mourut l'an 
1 200 &. le 6 feprembre félon le Mariyrologe deft Gaules, ou le 22 oélobre 
1226 félon M. Péricaud. 

Quelques auteurs ont cru qu'il éroir flU de Guillaume IllditTalvas, comte 
d'Âlençon &. de Ponthieu, &. de B'", comteilè de Varennes (1). C'elt ia 
feule maifon que Ton trouve du nom de BeUefioes, qui porte les armes 
que nous donnons ici. 

Moreri &. le Galihi chiifUana lui donnent pour patrie l'Angleterre, où 
du refte il exiftoit une famille de ce nom. D'autres croient qu'il étoit iffu 
de la maifon de Talaru, & qu'il fut revêtu de la dignité de cardinal. 

( >J CcitteefMiMI, <|ui iiVli iuii.(;<('v lu |i4r lo^ ftetn, lie biK- nom Albt ou Wtt d* Boafgggne. Oeuc mmli^ rrnicinMMt a 

IlUnlwniptrIfr. Aiileliii*,«ac«ttr4>C)llMl(yd*t*Clrr- Y«w, ttigimir » WW w W , «i>9^. (Vow l**tuuun 

fari*. Lt vobmK» de VannM* m («ratt , Mon lut, <|w U té- cMt.) 
tauàt Nhm àe Cuilaun» III qui «Mti «pouCt ai '|WHnl«m 
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Annek «k» comtes de Forez de la (ircmière race : d'or, au bon de Ikblc 
armé & larapilR de gueules. Qudiiues luieun penfcnt que les premières 
armoiries des comtes de Forez furent : de gueules au chcne de lînopic, (ur 
allufïon 311 mot forft : de même qu'ils prirent par la fuite un lion , par allufion 
au nom de la ville de Lyon dont ils ccoicnc également ciimtcs. Ces dernières 
Mmoiriesieflèrentàh inaîlbn de Beaojeu, qui les bnlàd'un lamhel de gueules. 
On Wljroit autrefois l'écu, de gueules au chêne de (ïnople, dans le choeur de 
régUè collégiale de Notre-Dame de Montbrilbn, où le comte Jean i" le At 
pondre entre le lîen & cchii de Ik femme, Afin de Viennois, de b maifon 
de la Tour-du-Pin . 

Armes des comtes de Forez de la deiuième race , ilTue des comte» d'Albon 
& de Viennois (dits plus tard dauphins de Viennois) : de gueules, au dauphin 
pâmé d'or. Ces armes, brifurc de celles des daupihins de Viennois, fiirent 
adoptées par Guy III, comte de Fom. 

RAYNAUD DE FOREZ, II" du nom de Raynaud (RAINALDUS. RAY- 
NARDUS, REQNALDUS, RAYNAUDUS, RENAUDUS), fiU de Guy U, 
comte de Forez, £rire deOuy HI &. oncle de Guy IV; fut élu archevêque 

après l'abdication de Ton devancier, vers i içj.Cefiit lui qui acheva d'é- 
teindre les différends entre 1 cgiifcdcLyon & les comtes de Forez, & aifura 
à l'archevêque & au Chapitre le titre de comtes, qui ne leur fut plus dif- 
puté depuis. Il fit bâtir les châteaux de Picrre-Scize, d'Anl'e, de Dardilly, 
de Lentilly, de Challêlayp de Rocjiefert& de Tenund» Iboda une nuladre- 
rieàlaOuillotière,fnonrutle2i oébbre i2i<S&iutiiihuiiiéàSanU-Ireiiée. 
Ce fut fous fon adminiftration, en 1 220, que les Cordelien vinrent s'éta- 
blir à Lyon, fur l'emplacement de l'hôtel de Gr6Iée. 

Son fceau, après qu'il fur élu, rcpréfentoit un ccclcfiaflique tenant un 
livre de la main droite avec cette légende : Sigillum %aynaudi Lugdanettfis 
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eltéHi &» après qu'il fiit facré, un prélat ayant une nûtre cornue à la mo- 
Taîque» attadiée au-devant par Tes infiiles, revêtu d*une charuble avec te 

pallium pendant au-dcffus, ayant la main droite élevée comme pour drainer 
la bénédiélion, & tenant de l'autre une crofleavec ces mots dans le revers : 
l{çvntil(ius Lug. archu'p. II. Quelques auteurs lui donnent pour fuftragant 
Guillaume Perauh ÇPeraldus, live de Tetra alta)^ lyoïmois, que Severi in- 
dique comme archevêque entre lui & Rc^rt Auvergne , en 1 228. U en 
ftra qudlton plus loin. 

U^ùce fur Us cornu* de Fore\ (1). 

I "" degré. — Vv'jllclmc ou Guillaume I'"' fut créé comte de Lvon& du Fore'^t 
par Charlc^lc-Chauve, en remplacement de Gérard de Rouffil- 
lon, dernier comte amovible, vaincu & dcpollcdé vers l'an 870. 
Il eft la tige de la première race des comtes héréditaires de Lyon 
&. de Forez. Avant de mourir, il partagea Tes états entre les 
enfants qu'il eut de fa femme Adèle. Il donna le comté de Lyon 
à Guillaume 11 l'alné, dont le règne fut de courre durée; le Forez 
à Arthaud ^■^ dont l'article fuit; & la fircric de Beaujulois à Ber- 
nard , Béraud ou Gérard , qui fut le premier en faveur duquel 
cette feigneurk fîit érigée &. qui commença la branche des pre- 
miers fires de Beaujeu. 

Il" degré. — Ardiaud !*% comte de Forez & de Lyon après Guillaume Ton 
frère atné (2), vivoît en 910. Il laiflâ, de Tarelîa là femme, un 
(ils nommé Gérard ou Giraud. 

ni* d^ré. — Giraud 1% comte de Lyon &. de Forex, vivoit en 96 1 &. mou- 
rut en 990. Il eut de Grimberge ou Gimberge fa ièmme : 

I * Humphroy, comte de Lyon $ 

1" Arthaud II, comte de Forez, qui fuit; 

y Ediennc, comte de Roannois. (Ce comté fur érigé pour la 

première fois en fa faveur, & ne fubfiila que peu de 

temps) ; 
4" Hugues, abbé d'Ainayi 
f« Adâfceline, abbeflè de Saint-Pierre à Lyon (^). 

IV* degré. — Arthaud 11, comte de Fore/., hérita des apanages de fes frères 



ij V.iir i UiUmrt miKiilm/r iV' ML'urftiicr, pif: St6 il 
MJtv<inl<^(. 

iiik|«an» I, «nOgn dt d* U HiM, esiMW II |ihi» ircbibk. 



[i)V Mi* rèrifer Itt dolM iir rKUMmuA ■ Oirawl I" s»- 
ermledefMct. 
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& de la llrerie (Je Bcdujcu, que lui légua Humbert Ton coulîn, 
mort non mariée il vivoit en 99} & mourut vers Tan 999, laif- 
ftnt de Théoberge ou Tetberge fa femme (1) : 

1° Arthaud III, comte de Forez après la mort de la mère; 
x<> Gérard ou Grand, comte de Lyon , qui fuit j 
Humpliroy, fire de Beaujeu. 

V« degré.-^GiraudlI, comte de Lyon & de Forez après Umort^Arthaiid m 
fon fiière aîné, époufa Adélaïde ou Alix de Gévaudan, fille de 
Pooce de Gévaudan avec lequel mère s'étoit lemariée. H en 
eut: 

I» Arthaud IV, qui fuiCi 

2' Geoffroy, mort jeune^ 
j** Gérard ou Giraud^ 

4° Prève, qui fui honorée tomme vierge & martyre, &. dont la 
légende a été racontée par M. Vingtrinier dans fes Nou- 
velles for é\iemuti 

f « Rotutpbe, mariée à Ouigues de Lavieu, un des principaux 
iêigneurs de Forez. En confidération de cette alliance, le 
comte Giraud le cre-a vicomte de Forez, titre qu'il tranf- 
mit à fes dcfcendants. 

VI* d^ré. — Arthaud IV, comte de Lyon & de Forez, fuccédaà Ton père 
vers l'an lo^H. il eut de Ra> monde fa femme: 

1° VVidelin ou GilHn, comte de Lyon Ôc de forezj 
1° Arthaud V, qui fuit; 

VU' di^^ré. — Arthaud V, comte de Lyon &. de Forez, fuccéda à VVidelin 
fon frère aîné vers fan 1 078, & laiHà d'ide la femme : 

1° Guillaume, qui fuir; 

1° Idc-Rav monde, mariée dès l'an lojy à Guigues-Ra\mond 
d Aibon, deuxième wis de Guigues IV, comte d'Albon &. 
de Viennois. Elle en eut Guigues ou Guy ^Albon, qui 
fuooéda à Guîllaunie IV ion coulin & devînt la fôudie de 
la féconde race héréditaire des comtes de Lyon & de 
Forez. 

VIII* degré. — Guillaume III dit TAncien, ccnnte de Lyon & de Forez, 

avoit été a/Tocié au gouvernement de ces provinces par fon père : 
il époufa Vanddmonde de Beaujeu, &. partit pour la première 

4«n, qui pnt le tilrr «le cvmtv Je forvi, oUe muinM \ 
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'croifadeai 1096; il fe trouvoit en loç/.fdonGuiiltiiiiiedeTyr, 
. au iîége de Nioée où il fut tué. Il fut père de: 

I " Guillaume, qui fuit; 

2" Eufkche, mort avant fon frère a)né. 

IX" degré. — Guillaume IV dit le Jeune, comte de Lyon & de F<irez, ad- 
minillra avec Euftache l'on tVère les états de Ton perc pendant 
Ion lëjour en Tcrrc-SaintCi il vivoit encore en 1 107. On croit 
qu'il fut aflâffiné par le vicomte de Lavieu. (Voir à ce fujet la 
Coutume du 3mtrbaimm par Jean Papon, page )8é). Quelques 
auteurs, & notamment le P. Anfêlme, ont raj^orté cet événe- 
ment à Jean, comte de la féconde race. 



Seconde race des comtes héréditaires, iffuc des cauues d'Q4lbon^ de UiennoiSt 
dits plus tard dauphins de Viennois. 

[or d^ré. — Guy I*-"^ (ou Guigues félon l'o/rr de vérifier les dates), comte 
de Lyon &. de Fore?., til.s de GuigTies-Ra\ mond d'Albon que 
l'oiri de l'érijier les dates met au nombre des comtes de Forex, 
& de Ide-Raymonde de Foret» fuocéda à GuDlanme-le-J^me fon 
ooufin. Selon le P. Ànfelme, il avoit époufé N... de Beaujeu, fille 
de Guichard, lire de Beaujeu, & de Luciane de Rochefort. H 
mourut vers 1 130, laifTant pour enfants : 

1 ° Guillaume, religieux de l'ordre des Ghartneux^ 

2" Guy, qui fuit; 

y Raymondin, qui épout'a la fameule Meluline li Ibuvent cé- 
lébrée dans les romans de chevalerie , &. en particulier 
dans Veéftrée d'Honoré d'Urfê. 
H* éegré. — Guy II, comte de Lyon & de Fores» étoit encore en bas âge 
lorfqn'il fùocéda à foa père, qui Tavoit mis fous la tutelle du roi 
Louy»-l^eune. Ce prince le fît élever à fa cour & l'iuina che- 
valier de fa propre main ; ce flit lui qui paffa en 1 1 avec Gui- 
chard, archevêque de L\on, la tranfa<flion qui limita le territoire 
de chacun d'eux, Ôl par fuite de laquelle les archevêques à. les 
chanoines de l'églife de Lyon portèrent le titre de comtes de Lyon. 
Guy UfêcFoiû dans l'abbaye de Gteaux en 1 182, revint en Forez 
en 1 1 84, de remit le gouvernement à Guy III foa fils, pour fe 
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retirer à l'abbaye ée la Béniflbn-Dieu, où il mourut dans un âge 
fort avancé, vers 1210» kiflânt de Willelme on GuOlemetce fa 
femme: 

I* Guy, qui fuit} 

2* Rajfiuud, archevêque de Lyon; 

y Hiunbeit, chanoine de $aînt*Jean de Lyon. 

ni* éeffé. — Guy III die d'Outremer, comte de Forez» fîit invelli du gou« 

vemement par Ton père en 1 198. II partit pour la quatrième 
croifade, & mourut en 1202 })rès de Jcrufaicni. Il fur inhumé 
dam l'égUTe des Hofpitaliers d'Acre, ou Ftoiémaîs. U avoit époulë 
Alix de Sully, dont Q eut : 

I* Guy, qui fuiti 

1* Renaud, chanoine de Sainc-Jean de Lyon; 

3 ° Marquife, mariée à Guy VI, fcigncu r de HiieR ( 1 ) , 

4» Guigonne, mariée vers 1 200 à Gérard U, comte de Vienne 

& de Mâcon; 

Eléonorc, mariée à Guillaume de Baffie en Auvergne (2). 
IV*^^ degré. — Guy IV', comte de Forez &. de Ncvcrs, C[ioufa i" Mahaud de 
Danipierre, lille de Guy II, feigneur de Dampien i„, &. de Mahaud, 
dame de Bourbons i*> Ermet^arde d'Auvergne (en 1 220), Me 
de Guy U, vicomte ^Auvergne, mort en 1 22f $ }^ Mahaud de 
Courtenay, c(nnteflê de Nevers, d'Auxerre & de Tonnerre, veuve 
d'Hervé IV, feigneur de Dnnzy, fille de Pierre II de Courtenay, 
empereur de Conllantinople, &l d'Agnès, comtelië de Nevers, fa 
première femme. 

Guy IV fonda en 1 2 2 3 i'églile collégiale de Notre^Dame-d'Ei^ 
pérance de Montbrifon, où U inftitua treize chancnnes. Il tefta 
en 1 2 ) 9, fe croifa avec Tliîbaud, roi de Navarre, &. mourut à fon 
retour, dans la Fouille, le 29 oâobre 1 241 ..Ses enfants furent : 

Du premier lit, !• Guy V dit Guigonet, comte de Forez. Il 

fut inilitué héritier univerfel par Ton 
pcre,qui lui l'ublliiuaRenaud fonfecond 
fils, il 1 uivit le roi faint Lou) s en Terre- 
Sainte en 1 248, & eut la jambe caflec 
dans un combat près de Damietce, en 
i2fo: n mourut en 1259, fans laiflèr 
d'enfants d'Alix de Chacelay (m Bour- 
gogne) qu'il avoit époufée en 1 242 & 

11: Ih friiTH'iiTli- .le Tll-t-r», •r.nriMrniriil Tlii.Vii, fui cil- ] {3] ickxi Wirt ét 't'ifit' U< Jj?fl vtf dufimli 

liiilenMilHeauhirri hrelbniiI«t<lMlwill>«griic M«filbn(«i. | nuna^ de Guy Ul avec Alcun. 
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qui fe remaria à GuiUaume IH, vkoiiite 

de Melun; 
2* Renaud, qiii fuit; 

^oÂrtaude, mariée à Artaud, feigneur de 
Rouflîllon & d'Annonay. 

V" degré. — Renaud, comte de Forer, rurréda à Guy V fon frère ainé; 

il époufa, en i 247, li'abeau de Beaujeu, veuve de Simon II, fei- 
gneur de Semur, tille d'Hun\bert de Beaujeu, connétable de 
France» & de Marguerite de Rangé ; elle lui apjKMta i^us tard la 
fe^^neurie de Beaujeu par le fait de la mort lâns poftéricé (le 9 
mai 1 2Ôf) de Guichard IV, fire de Beaujeu, fon frère. Renaud 
rejoignit l'armée navale de Gharles, roi de Sicile, frère de faint 
Louys, & le fuivit à Tunisi il mourut à fon retour. Ses en^ts 
furent : 

i" Guy, qui fuit; 

2° Louyti, lire de Beaujeu, par ceillun a iui laite en 1 272 par 
liabeau de Beaujeu fà mère. H eft auteur de la (èooôde 
maifon de Beaujeu, & {nit les armes de cette feigneurie. 

VI« degré. — Guy VI, comte de Forex, ëpoufa en 1 268 Jeanne de Mont- 
fbrt-4'Ainaury, fille de Philippe n, feigneur de CaAres & de la 

Ferté-Aleps, & de Jeanne de LéTis; il mourut en 1 278. Sa veuve 
fe remaria à Louis de Savoye en 1 285. Ses enfants furent: 

1* Jean, qui fuit; 

2*> Ifabeau, mariée en 1280 à fiéraud, fire de Meroœur en 

Auvergne ; 
y Laure, religieul'e à l'abbaye de Bonlieu. 

VU" degré. — Jean I comte de Forez, étoit à peine âgé de deux ans 
lorfqu'il luccéda à fon père. Il époufa en premières noces, vers 
l'an 1 294, Alix de Viennois, fille de Humbert 1"% feigneur de la 
Tour-dtt-Pin, dauphin de Viennois du chef de fk femme Anne 
de Bout]gogne, daiiphine de Viennois, comteflê d^Albon; & en 
fécondes noces, en 1 309, Eléonore de Savoye, veuve de Jean de 
Mello, feigneur de Sainte-Hermine, fille d'Amédée V, comte de 
Savoye, & de Sybillc de Bau|^é. U mourut le février i}}^, 
laillànt de l'on premier mariage : 

1° Guy, qui luit, 

2" Renaud, feigneur de Malleval, Rocheblaine, Saint-Gerniain- 
Laval, &c., marié en 1 3 24 à Marguerite de Savoye, iUle 
de Philippe, comte de Piémont, prince d'Adude^ dont il 
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n'eut pm d entants ^ il fut fait prifonnier à la bataille de 
Brignais en i & mourut en 1 370$ 
}" Jean, chanomê de Notre-Dame de Paris en i}2}i 

4*> N , mariée en 1 ^7 à Louys de Bourbon ^ 

fo Jeanne, mariée vers 1 319 à Aymar, feigneur de Rouifillon 
& d'Aiinonay. 

VIII'' degré. — Guy VU, comte de forez, époula Jeanne de Bourbon, tille 
de Louys I' , duc de Bourbon, pair &. chambrier de France, &. 
de Marie de Hainaut. II mourut en 1 ) ^7, le 12 décembre, laif- 
fant pour enfants : 

i« Louis I*", comte de Fores, qui épouia Jeanne de Beaufort 
de Turenne, &. fut tué à h bataille de Brignais en I }6 1 , 
fans lailfer de poftérité i 

2° Jean II, comte de Forez après fun frère : il tranlîgea avec 
Jeanne de Bourbon fa mère qui lui en confeftoit la fou- 
veraineté, le )o juin 1562^ il devint intenfé .depuis, &. 
eut pour tuteur, en 1 }68, Louys il, duc de Bourixm: il 
mourut en 1 372) 

}'> Jeanne, mariée en 1 3 ^ 7 à Béraud dit le Grand, comte 
de Clermont, dauphin d'Auvergne, mort le 17 février 
I •566, laifTîinr pour unique enfant Anne, dauphine d'Au- 
vergne, comteffe de Clermont & de Forez, mariée le 
1 9 août J 37 1 il Louys il, duc de Bourbon, pair de cham- 
brier de France : par cette alliance le comté de Forez 
entra dans llmmenfê apanage des ducs de Bourbon; 

4" Odile, mort jeune ; 

Jo&rand, abbé de Saint-Pierre de Vienne (i). 

C. Tïié dt» aMUiidcfitt de de La Mine à b hihtkKlwqiiedeMoaibriJôii, de tHtflom du Ftrr^ du 
même, de ttên Je vù^Str Ut doues, du P. Anfèlaie, & de {Hiftoirt du Fcnr^ d'Augufte 
Benurd ( Artick de M. de C. )• 

LliiHoire parocuiière de b omUor de Beeujeii * été mitée dam VIUJMre ét 'Sem- 
jMoitf par M. le baron de Uroche-La-Caiele. 

(0 <fe«lq|ue»«<iHw«|i«i<l(i>l^MIII»4pJMn H». 
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LXXXVI. 



7>*ofUVERGNE. 




D'or, «tt gonfiuion de gueules , fiaogi de Itnofik. 

ROBERT D'AUVERGNE, fils de Robert V, comte d'Auvergne (i), & 
de Mathilde ou Mahault de Bourgogne, fut doyen d'Autun, évêque de 
Clermom en 1 195. En 1 209, il le croifa & ûi la guerre contre les Albi- 
geois, n fut élu archevêque de Lyon en 1 227, tefia en 1 2 3 z, &. mourut le 
6 janvier 1 2^4 (2). D fut inhumé à Saint-Oean. 

Le foeau de ce prélat repréfentoituiieinam tenant une cr^ 
copale. 

La maifon d'Auvergne, fclon Baluze qui en a donné l'hirtoire complète, 
remonte à Bernard, comte d'Auvergne dk de Bourges, marquis de Nevers, 
fils de Bernard, comte de Poitiers en 884. 

Bernard fut père d*Acfi«d qui fut père de Bernard qui fut père de 
Bernard II, Touche de la maiibn de La Tour^Auvergne, & de Euâorgie, 
père de Matfroy d'où font fbrtis les vicomtes de TTiiers ou de Thiem. 

Guillaume d'Auvergne, chanoine-comte de l'églifc de Lyon en 1274, 
éloit fils de Guillaume X, comte d'Auvergne, & d'Alix de Brabant, par 
qui le comté de Boulogne entra dans la maifon d'Auvergne. 



(t) M(ftVaeiiaideCuillHaaelXlideJaniw4rCa> f (a) UyJtmrifrfteMiM. ai iJ))rcipnQuMMna«. 
Ubn. (Muip.) j 
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Semé de Fruice, à b tour <f argent, 
^ette bruiche para «fibonl pour uiMt : de gueules, à la BOUT d'argent.) 

GUY DE LA TOUR, 11" du nom de Guy, fils d'Albert 11, l'eigneur de 
La Tour, &. de Marie d'Auvergne, i'œur de l'archevêque précédent. Il fut 
d'abord chanoine-oomte de l'églife de Lyon en iiji & archidiacre, puis 
nommé archevêque à Texclufion de Thomas de Savoy e ; mais on ne trouve 
pas qu'il en ait jamais pris b qualité, ni quH ait été (àcré, oe qui fait qu'A 
eft omis par quelques auteurs, notamment par EXitems. 

Lamaifon deLaTouravoit pouraureur Bernard d'Auvergne, tils d'Acfred 
& d'Adelinde. Géraud, fon petit-lils, lut le premier qui porta le nom de 
La Tour (9^7) Ce Géraud, père de Berilion, vicomte de Vienne (100 y), 
marié à Leudgarde, ell la tige delamaifimdeLa Tour-dfr-Knen Dauphiné. 

Le GhqHtre de Saint-Jean de Lyon compte pluiieurs membres de cette 
famille ; ce font, outre l'archevêque : 

Jean, (ils de Bertrand IV de La Tour & d'Iûbeau de Lévis, cardinal en 
1371, chantre de l'églife de Lyon en ij/^, mort le if avril iJ74i 

Hugues de l a Tour, i 245^ 

Humbert de La 1 bur, 1 244^ 

Bernard de la Tour, né an ccmmoicement du xiv« iiècle, de Bernard VUl 
&. deBéatrixde Rhodez, dianoine, facriilain &. chamarieren i^4j;niort 

de la perte à Avignon, en 1 36 1 ; 

Guillaume de La Tour-d'Oliergues, 1408 (il briToit fes armes d'un co- 
tice de gueules). 
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LXXXVIII. 

DE Lc4 %0CHE-c4réM0UX: 




De làblc, au lion d'or (armé et tampairé de gueules, félon quelques armo- 
haux), l'ccu (cmé d'étoiles d'or. (Quelques branches de cette famille portent 
fcmé de molette», d'autres de trèfles). — Supports : deux licornes. 

RAOUL (RODULPHUS, RADULFUS), l-^^' du nom de Raoul, lils d'Eul- J.n. u j.- 
torge de La Roche-Aymon (félon le GalUa chrlftiana). Ti^Ù^'^^^Ùo.^T^''^ 

De La Mure & quelques autres auteurs le nomment de Peyrins ou des f;i- j,, K^,y«i<.nd Jt-LAKOt nu 
Pins (de Veyrinis ou de Tinis). Il ne figure pas néanmoins dans la généalogie ^'j^-; 7'^j''jî* 
de la maifon de Pins, inférée dans l'ouvrage de M. de Courcclles (i). t)...i..i,i. |.,„i,.,\ •.. »>,' 

Raoul fut d'abord abbé de Citeaux, de Notre-Dame-d'Igny en Cham- -i- irc/fir» 
pagne, puis de Clairvaux; nommé enfuiteévêque d'Agen, puis archevêque 
de Lyon en 1 2 j y par le pape Grégoire IX, à caufc de la divifion des fuf- 
fragesdu clergé de Lyon. Il mourut l'année fuivante, le j mars, fut enterré 
à Clairvaux, & mis au nombre des faints de cet ordre. 

La maifon de La Roche-Aymon tire fon nom du château de La Roche, 
dans le pays de Combrailles. Au xiii* fiècle, fes feigneurs y ajoutèrent leur 
nom patronymique d'Aymon. Ils portoicnt anciennement pour armes : 
d'or, à la croix ancrée de gueules, brifée d'un lambel de cinq pendants de 
même (2). 

L'abbé d'Ellrées a écrit l'hiftoire généalogique de cette maifon, qui fub- 

lifte encore en la perfonne de N de La Roche-Aymon, ancien pair de 

France. 



; I ) En l'ainirp i ji>6 on (rhav iin chniuii>c<ointv de IVgtirr il'arftcMè la bnde d'un», i l'oifr <Ip Tu mulrtlo >Ji- (•bir. 

deL]i«indunamdc Ai9iaia«tfirl'i;nii),<kiii« letiriDorUiian: ; (>) 0« Ceuiwllct. 



Google 



ARCHEVEQUES DE LYON. 



LXXXIX. 

AIMERIC DES RIVES ( AIMERICUS GUERRY ou GUERRAT DE RIPIS, 

DE RIPT ou ARIPS). Selon Duchefne, fa patrie eft inconnue; félon Severt, 
il defcendoit d'une fille de Robert IV, comte d'Auvergne; félon le Galiui 
chrijiiana, il étoit originaire de la ville de Sainr-Junien en Limoufin. Selon 
Moréri âc de La Mure, Amaury ou Aimeric des Rives, lurnoramé de Guerra 
ou de Serra, naquit an diooèfe du Mans, fut chanoine en cette ville, archi- 
diacre de r^ife de Paris en itj6, &. cette même année élu archevêque 
de Lyon. Ce ûèx. pendant foa adminiftntKxi que le fape hnocenc IV, de 
la maifon de Fufque en Italie, qui «voit été chanoine-comte de Yéf^ife de 
Lyon, vint en cette ville, tint en 1 24^ le premier concile cecuménique de 
Lyon, & contribua à la conftruélion du poni du Rhône. 

Aimeric fe démit de fa préiature en 1 246, pour i'c retirer à l'abbaye de 
Grandmont, dans le diocèfe de Limoges, où il mourut en 1 2 f 7. 

Après lui,leChapitredeniandapouraiichev£queHuguesdeSamt-Thîeny 
ou de Saint-Cher, dominicain célèbre par quelques ouvrages i mais le Pape, 
qui l'avoit nommé cardinal du titre de Sainte-Sabine le 22 mai 1 244, l'en- 
voya en Allemagne avec le titre de légat. 

Fri\on, dans le CalUa purpuraia, donne les armes fuivantes à Hugues 
de Saint-Cher : 




Chajipe de laWc lur argent, 1 arwcn; cliirgc J uii limi (.ourcmnc Je 

On retrouve ce nom de Saint-Cher dans les premières lillcs confulaires 
de Lyon, ce qui fêmbleroit indiquer une famille lyonnoifè. Néanmcnns, 
félon Moréri, Hugues de Saint-Cher ou de Saint-Théodoric naquît à Bar- 

cclonnette en Provence; félon d'autres auteurs, il feroit bourguignon ou 
dauphinois. Chorier le croit originaire du bourg de Saint-Chef, dont il 
auroit pris le nom en l'altérant. 

II mourut le 17 ou le ly mars 1261, 1262 ou 1263, à Lyon fuivant 
Moréri, félon d'autres auteurs à Orvietto, d'où fon corps fut rapporté k 
Lyon & inhumé dans l'églife des Dominicains. 
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Sut&agant : Nicolas j cité dans une généalogie de la maifon de La Tour- 
da-Pia. 

XC. 

DE $G4VOTE{KHcitK). 



D'or, à l'aigle de lâbfe, meadMiée & becquée de gueule*. 

PHILIPPE DE SAVOYE, I«' du nom de Philippe, né en 1 207 de Thomas, 
comte de Savo\ e, & de Béatrix de Genève, fut chanoine & primicier de 
la cathédrale de Metz, prévôt de Saint-Donatian de Bruges, archevêque de 
Valence en 124^, & nommé archevêque de Lyon en 1246 par le pape 
Innoceat IV. Ce pape lui acooi^k privilège de reAer en pofld&on de ^ 
d^tés ecdéâaftiques, de porter le titre de prélat dt d'en avoir les reve- 
nus fans être engagé dans les ordres. En 1 268, Ton frère Pierre de Savoye 
étant mort fans poilérité, Philippe fe démit de (on pour époufer Alix 
de Bourgogne. 

Il fut luppléé dans l'adminitlration de fbn diocèfc par Guillaume Per- 
rault, dominicain, ainfî nommé du village de Peira alia lur le Rhône, au 
diocèfe de Vienne, lequel eû qualifié d'évèqne de LyicHi dans quelques ou- 
vrages qu'il a laiffiSs, Inen qirïl ne Yak jamaû été & qu'il fck mon en 
1 2 )- f ( 1 ), avant la âéavffion de Philippe. Néanmoins Sevqrt FinTcrit comme 
archevêque entre RajTiaud de Forez & Robert d'Auvergne, en 1 228. 

Après cet archevêque, le fiége relia vacant; le Chapitre, convoqué le 
30 décembre 1 268 pour le choix de fon fucceilèur, ne put s'entendre lur 
cette éleélion : les uns nommèrent le doyen Milon de Vaux, les autres Guy 
de La Tour, évèque de Qennont, fière de Hugues de La Tour, fênéchal 
del'égUfei relonruiage,&àcauredecettedivifiondefttffirages,lepape 

(■) Caiinnic fUmull mounil «m iito Hua fMmttl, «a««n Mon IL Ptricwd. 
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Clément IV nomma Guy de Mello, évêque d'Auxerre, qui n'accepta 
à caufe de Ion grand âge, & mourut le zo juillet 1 270. 

DE cMELLO. 



'flMfjHIHiili 





D'or, « deux de gueules, & huh aKrieaw de inêne CD ode. 

Ouy de Mello ëtoit fils de Guillaume de Mello êt dWabeth d'Ancy-Ie- 

Franc, frère d'Uabeau de Mello, mariée en premières noces au comte de 
Joigny, & en fécondes noces à Humbert de Beaujeu, connétable de France. 
Le premier auteur de fa famille étoit Dreux de Mello, au diocèfe de 
Beauvais, marié à N..., foeur de Yves, comte de Beaumont-ibrOire. Pen- 
dant cette vacance qui dura jufqi^à Fannée 1 272, le diocèlê fiit adminiftré 
par Girard de La Roche (on de BeauToir (elon Poullinde Lumîaa), évèque 
d'Auiun (i), fous lequel commencèrent les troubles entre les bourgeois 
& le Chapitre, troubles qui donnèrent lieu à la formation du confulat. 

Philippe de Savov e eut pour grand vicaire Jean de Senecey, d'une puil- 
fante mailon de Bourgogne qui Te fondit dans celle de Beautfremont. 



VE SEC^ECET. 




De gueules, à trois fafce« ondées d'or. — DcviCc : In vtR rvTV u honori sinîm i 

La maifon de Savoye tire fon origine de Bertold ou Berold qui vivoit au 
commencement du m- liècle, & qui, félon Guichenon, defcendoit de 
Witikind, grand-duc de Saxe. Bertold, comte de Savoye &: de Maurienne, 
eut pour fils Humbert-aux-blanches-mains. Chorier a nié l'exiftence de ce 

(1} U Rixlw, l«kNi Ctinilknl, poitM : d'uur, é troiilafoei d'argon. » 
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Beitold,& donne pourancètres à Huinbeit, Bosm»& Louy»-le-I>âxHUi^. 

La maifon de Savoye a fourni à l'églife de Lyon les perfonnages l'uivants : 

Ouinioùu»<mm âe Scm-Jeait : 

Pierre en 129;} 
Thomas, en 1318; 

Amédée, en 1 339^ 

Charles, en 1488, fils d'Amédée de Savoye & d'Yolande 

de France; 
Emmanuel, duc de Savoye, en 1 ^ f 9. 

céibeffis de Saat-Tierrt : 

fiéatrix, en 122}} 
Alb^ en I2f4i 

A^idie, en I28fi ces deux dernières, filles de Thomas de 
Savoye & de Matguerite de Fancigi^. 



XCl. 




D'or, à ITOU pal* d'azur, chaigé» chacun «ie trois fleurs de lys du champ ( i^. 

(De U Mure.) 

PIERRE DE TARENTAISE, II» du nom de Pierre, naquit à Moutien, 

capitale de la province de Tarenraife en Savoye, dont il garda le nom. 

Il étoit d'une ancienne famille appelée de Champagny (de Campaniaco\ 
fm. profeflëur de théologie dans l'ordre de Saint-Dominique, âc coropofa 

(■) GhOTaMdbW)MntaiaiM»ABar,àtrak|al» Ar 1 de U Mm a* pmft pNproMih, tai flcon d» (yi dVir 
(iiti^clnenidiMiaiun*l)n*iclMinp.Ui«>Oande | imbmm i^npllqMr iNriMt ogonHon mytl,. 
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plulieurs ouvrages de l'cholalb'que. Il fut nommé archevêque de Lyon en 
1 272 (i 27 1 félon Duchefne) par le pape Grégoire X, à la folliciiacion du 

Oupitre, & à canfè de k divifion des fuffiiaga- 
En 1 274, le Vxpe étant i Lyon à roocafion du deuxiènie ooncOe tenu 

en cette ville, le nomma cardinal, évéque d'Oftie, grand pénitender de 

l'Eglife romaine, & Ton légat en Terre-Sainte (1). 

Proclamé pape le 2 janvier 1 276 Tous le nom d'Innocent V, Pierre 
mourut cinq mois après, &. fut enterré à Saint-Jean-de-Latran. 

Ceft à tort que Duchefne le dit iflîi d'une famille inconnue de Bour- 
gogne. 

CE Voir la Vie de Ikinc Pierre 11, archevêque de Tarcnoiic, par Tabbé Chcvrcc, chanoine de 
Chambéiy. 



XCII. 



M %pSSiLLO^ 




Echiquetè d'wgeot & d'anr, à k boidure de gueules. 

AYMAR, fils d'Artaud IV, de RoffiHon ou de RoufBlloa en Dauphiné, 
fut d'abord relîgienx de Quiiy, & élu archevêque de Lyon au deujdbne 

concile de cette ville, en 1 274, par le pape Grégoire X. 11 fonda à Lyon 
l'hôpital de Saint-Antoine pour les maladies caufées par le rétrécilîement 
des nerfs, & que l'on nomma 'Domus Coniracloria, &. mourut le 7 otlobre 
1 282 (2). Le Ghapitre nonuna à fa place un Durgel, chanoine de l'églife 
de Lyon, de la maifon de Saint-Priâft en Forez. Mais, quelques chanoines 
l'étant oppofês & l'âeétion. il remît fon droit entre les mains du pape 
Martin IV, qui nomma Raoul de La Torrette. 



de U Rnebe, éntifm dTAutuit, 
de ti^ut» dnMde 



(i}CBtepadat»cMKliq«miiNI«tfiMMM>» | 
MnMn.n(mailgnoraiknAnMnd«ir4glltod»Caf> | M, ftfaa l-uC^, 

léfàSt. 
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Aymar eur pour fuifiagaiits : Jean, évéque deTyr, &. R..^ connu par cette 
feule intiiale à laqudle il jo^noit le titre d'évèque de Lyon. 



ff^iice fur la mai/on de Ti^vtjlillon, en 'Dauphiné, en ViraroUy 
en Ljonnou, en Fore\, &c. 

Cette famille pourroit avoir originairement tiré fcm nom du comté de 
Rouffillon, au pied des Pyrénées} on lit en efl^ dans qtidqties hifloriens, 
que la ville &. la province de Lyon furent comprifes, au viii« fiècle, dans 

un vafte gouvernement, qui s'ctendoit en outre fur le Beaujolois, fur une 
partie du Dauphiné, &c., &. qui fut placé fous rautorité de comtes amo- 
vibles, parmi lefquels on trouve vers i'an j^o le célèbre Gérard, comte 
de Roiiifillon du chef de fâ mère, héritière de ce comté. 

Gérard éioit îiTu du Tang rc^ de France par Sigdiert, rcn d^Auflrafie, 
troifième fîls de Clotaire 1"', dont il defcendôît. Il épotliâ Frenaude, fiUe 
de Waifiie, duc d'Aquitaine, & fut père de : 

I» Sanf'om, comte de Boufgogne, tué à la hataîDe de Ronce- 
vaux ; 

i"* Reynulph, duc d'Aquitaine; 

}° Alboin ou Albon, comte de Poitou &. d'Auvergne, qui eut 
en outre en.partage une certaine étendue de pays en- 
. davée dans le comté de Vienne & qui fiit, à caufe de 
lui, nommée le comté d' Albon. Il efl la tige des comtes 
d'Albon, qui furent enf'inrc dauphins de Viennois. 
- Albon eut quatre entants : 

1° Guiilaume-le-Pieux, qui fuccéda à Reynulph fon 

oncle dans le duché d'Aquitamej 
2* 0^!4e^Gros on Cuigucâ 1 % comte d'Albon^ 
^«Cniirus} 

4« Artaud, élu comte de Lyon, Forez, fieanjdob, . 

Vienne, &c., en remplacement du comte Gé- 
rard fon oncle. Il figure dans une charte de do- 
nation faite à l'évèque de Grenoble, en 8j6, 
par lui & Guy-le-Gros fon frère. 

Gérai d il de Roufllllon, ills de Sanfom ci-defliis nommé, fiit élevé à la 
dignité de comte ven Tan 8fo, en remplacement d'Artaud f(m parent, il 
épouTa Berthe d'Aquitaine, fille de Pépin, fécond fils de Loiiy»4e-Débon> 
naire, & nièce de Charles^e-Chauve. Il eut avec ce prince un difiiîrend 

i6 
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à la Alice duquel il fut vaincu & dépoliëdé par lui en 871, & remplacé 
par Willelme ou Guillaume, tige de la première race des comtes héré- 
ditaires de Lycm & de Forez. 

On peut donc admettre comme probable que le comte Gérard I"' au- 
roit donné le nom de Ton comté de Rou/IîMon à une partie de celui de 
Vienne, lorfqu'il fut appelé à gouverner ce pays, & le confidérer comme 
tige de la maifon de Roiiffillon dont il eft queftion. 

Quoi qu'il en Toit, les 1 egilh es de la Chambre des comptes du Dauphiné 
font remonter la ligne non interrompue des ll igncurs de RouffiUon (que 
quelques auteurs ont écrit Roffillon, du nom latin H^Uîmu) îufqu'à 
Guillaume, père de Gérard ou Grard» duquel étoit iffii Artaud, père Ar» 
taud II» qui eut pour fils : 

V« degré. — Art uid III, rcip:;ncur de Roulîillon. C'clt le premier qui foit 
venu, p;ir titre, à la connoiflance de C. Le Laboureur, auquel 
on doit des documents précieux, quoique incomplets, iur cette 
mation. 11 eft connu par une fentence aiiiicrale roidue Tan 1 x 1 f 
par Renaud de Forez, archevêque de Lyoa, entre le Chapitre de 
fon églife, d'une part, &. Artaud de RoulHllon, Pons Charpinel 
&. Hugues de Talaru, d'autre part. Cette fentence régloit les 
droits refpeélifs des parties fur les feigneuries de Saint-Andéol 
(appartenant au Chapitre) & de Dargoire en Lyonnois, dont 
ces trois perfonnages étoient co-feigneurs. Artaud 111 époufa la 
fiUede Pons de Glane (de Glana'), qui lui porta en dot la fei- 
gneurie de Riverie. H fut père de : 

I* Artaud, qui fuit; 

2* Guy ou Guignes, archidiacre de T^life de Lyon. 
Vl« degré. — Artaud IV (i), feigneur de Rou/Cllon, Riverie, Daigoire en 

partie, Civrieu, La Garde, & de divers réncmcnts à Saint-Romain- 
en-Jare/.. II fut mis par Ion père ibusla tutelle de rarchevêque 
Keiuud de Forez (d'après une charte de 1 2 1 9). On croit qu'il 
époufii une fille delà mai(bn de Genève, par la raifon qu*Ainé 
dé Genève, évéque de Die, étant appelé, dans un titre, oncle 
d'Amédée de R«Milfillon ci -après nommé, il eft préfumable 
qu'Artaud auroit époufé la fœur d'Amé, fille, dans ce cas-là, de 
Guillaume, comte de Genève, &. de Marie ou Alix de La Tour. 
Ses enfants furent : 

1° Guillaume, qui fuit; 

!• Aymar, archevêque de Lyon; 

(0 AiUudlV MoHanrfite.bnaln* hmdMM. nom* 1 Hwilllllaii «—lit «to de tnnu à» MotittwtMi m tam- 
CA«rt, lM|Ml 4dMBM aice lui en i«H te (tiBiinrii d, | bflMnIk (J'méAm Al ««wiMjMainM S)««,pv fir-} 
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3* Amédcc, abbé de Savigny, puis évëque de Valence & de 
Die : fa Vie, trouvée en manufcrlt par le P. Jean Colombi, 
a été publiée par lui dans fcs opufciilcs im primés à Lyon ^ 

4» Guigues, 1 eigneur de Serrières, qui tutiémoin de l'hommage 
rendu à l'archevêque de Vienne par Humbert l", feigneur 
de La Tour-dt^Pin, dai^n de Viennois, en août 1 283 « 
Arnaud, aldié de Savigny apcès Amédée (on frère. 

VII* degré. — Guillaume, cheyalier, iè^jneur de Rouililloii, d'Annonay, 
SerrièreSt Riverie, Civrieu, La Garde, &c., acquitta le 6 novem- 
bre I 272 les frais funéraires de fon père, montant à la fomme 
de y ,000 livres viennoilcs. Il époufa Béatrix de La Tour-du-Pin, 
lille d'Albert & de Bc.itr ix de Coligny. Il tcila au mois d'août 
1 27^, & mourut peu après ; car Béatrix ëtoic veuve, lors de la 
fondation faîte par die en 1 280 de la cluutreuië de Sainte-Croix- 
einJares. De oe mariage font ifliis : 

i> Artaud V,fei^eur de Rouflillon, Annonay, &c , qui rendit 
hommage au comte de Forez en 1 297 pour les châteaux 
de Minbel,de l'Aubefpin, &c., qu'il avoir acquis d'Amé, 
comte de Savoye; il éi>oula Jeanne de Vergy, dame de 
Fontaine-Françoife, fille de Jean de Vergy & de Margue- 
rite de Noyei^: il n'en eut qu'une fîUe, Béatrix, mariée 
le 16 janvier 1 304 à Aymar, feigneur de Breffieu j 

20 Aymon, qui fuit; 

1" Albert; 

4<' Guillaume, prôtrej 
5" Gigonne j 
6» Thivéneî 

7* Béatrix, mariée à ûaudemar de Jarez, III* du nom, die^ 
valier, feigneur de Smnc-Chamond. 

(Artaudc de Rouifillon, fille iâns doute de Guillaume & de Béatrix de 
La Tour-du-Pin, étoit veuve en 1 290 d'Eftieime d'Oingt (de TLonio), che- 
valier. A cette époque elle reconnut que les feigneuries de Saint-Forgeux, 
Chàtillon-d'Azergucs, Bagnols, &c., que tenoit ibn mari, appartenoient à 
Marguerite & Eléonore d'Oingt fes filles, à condition qu elle jouiroit de 
Bagnols (a vie durant ( i ). Marguerite & EléoïKMV d'Oingt avoient été ma- 
riées le 28 décembre 1 288, la première, dame de Saint-ForgeOx, à Ouy 
d'Albon, chevalier, feigneur de Curis; la féconde, dame de Bagnols & de 
Châtillon-d' Azergiies, à G u il 1 aume d'Albon, chevalier, frère pufaiédeGuy). 
(Titres de la nuifon d'Albon.) 
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VIII'" degré. — Aymon, leigneur de RoufUllon, Annonay, Serrières, Rive- 
rie, &c., par U mort (TArtaud ion frère ainé &. en vertu de la 
fiiMUtudon étaUie au teâamenc de Guillaume, fon père. Il 
ëpoufa Alix de Poidere, fille d'Amé III, comte de Valenonds, &. 
de Polie de Boutgoffie, d'où : 

i« Aymar, qui fuit; 

2« Guillaume, chandiie-cointe de réglt(ê de Ly(m, évéque 

de Valence, puis art hevt'f|uc de Vienne j 

J° Guitlaijme, rp'''i:Tiriir' <rAnnr.Ti.:n- en i "5 J 2 ; 

4° Aruud, icigncur de Minbel, raane a Béairix de Lavieu^ 

^ Jean, ablié de Saint-Claude j 

6» Albert; 

7° Marguerite, mariée en i j j 2 à Aymon, feigneurde Vireville^ 
8° Alix, mariée à Htunbert VI, tire de ViUarsi 
9" Polie. 

IX« degré. — Aymar, chevalier, feigneur de Roul&Uon, Annonay, Serrières, 
Riverie, &c., époufa, premièrement vers l'an i } 29, Jeanne de 
Forez, fille de Jtan, comte de Votez, & d'Alix de Viennois, fille 
de Humbert I*' de La Tour-du-Pin, dauphin de Viennois. Elle 
fflounii: fans lui laifler de poilérité le 10 janvier 1 1^ j. tt y eut 
enfiiite traité de mariage entre Aymar ik. Françotiê de Culent 
(de Cicfino), fiUe de Guy de CuleiUs mais il n'y fut pas donné 
fuite, car il cpoufa en fccondcs noces, le r o mai \ Béatrix de 
Rouffillon la parente, fille de Girard de Roulfil Ion, leigneur d'Anjo : 
il n en eut pas d'enfants, non plus que d'Eltiennette des Baux, fille 
de Hugues des Baux, comte d'Avelin, &. de Jeanne d'Apdier, 
qtifil avcnt époufée le 19 novembre 1 } f 6. On apprend, par Tin- 
ventaire des titres de Forez, que Ces biens ayant été confifqués 
par fuite d'un aéle de violence, le roi les lui reftitua à condition 
qu'il remettroit la baronnie d'Annonav à la couronne, ce qu'il 
fît en janvier h'^a. 11 tefta la mAme année en faveur d Al'\ de 
Rûuilillon, ia lœur, nianec a Humbert de Villars, &. Ut don per- 
fbnnellement à ce dernier de la feigneurîe de ^erie$ il mourut 
peu aprb, car Alix &. Hmnbert entrèrent en poflèffion de ces 
biens & rendirent lummage au roi pour la baronnie d'Annonay 
en i)6j. Alix mourut fans enfants, après s'être fubflitué fon 
mari, à la charge par fes defcendants de porter les armes de 
RoufTdlon. 

Humbert de Villars -Thoire, marié en 138)3 Ifabeau de Harcourt, fille 
de Jean, comte de Harcourt, liù affigna pour douaire les feîgneuries de 
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RoiliGllon, Annonay, Dargoire, Riveriez &c. Elle difpoià de fès propres 
biens en faveur de Charles, duc de Bourbon, en 1441, & mourut le 16 

avril de h môme année (1). 

La ftî^n uri'j de Roiifîîllon lur 1 1 i^ic en comté par Luuis XI, en 146^, 
en faveur de Louis Icgiàmc de Bourbon, comte de Ligny, maréchal &. fé- 
nédial de Bourimmois, Fores & comté d'Auvergne, en le nuuiaiK avec 
Jeanne lâ fille naturelle, qu'il avoit eue de Marguerite de Saflênage. Le 
comte de RouflUlon, qui fut créé anûral de France en 1466^ &. en 1461^ 
chevalier de Saint-Michel & lieutenant général en Normandie, fut père de 
Charles de Bourbon, comrc de RoufTillon, mort fans poftériré en 1 f 10. Il 
eut pour héritière la lœur ainée, Suzanne de Bourbon, qui porca les comtés 
de Rouflillon & de Ligny à fon premier mari, Jean de Chabannes, comte 
de Dammartîn, père d'Antoinette & ^Avoye de Chabannes. Cette dernière 
vendit en i f 3 2, avec Jean de Biisay fon ttoiiième marit le comté de Rouf- 
fillon à Blanche de Toumon, veuve de Jacques de Coligny, feigneur de 
Châtillon-ftjr-Loing, confeiller &. chambellan des rois Charles VIII & 
Louv s XII, frère de Gafpard de Coligny, maréchal de France &. oncle de 
I amiral de Coligny. 

Le comté de RonfliUoii paflà, par la mon Ans enfiuits de Blanche de 
Toumon, à Jufl II* du nom, (on neveu, baron de Toumon, chevalier de 
Saint-Mfichel, lieutenant général en Languedoc & fénéchal d'Auvergne, de. 
plus tard avec tous les biens de cette branche de la mai(bn de Toumon 
dans celle de Rohan-Guémenée. 



"Brottcke des Jeigneurs dcAnjo, dont la jonclwn avec la fouche principale 

efiincertmie. 

Guigues de RouHlllon, cli . dli t n émancipant fon fils Girard, daraoi- 
feau, feigneur d'Anjo, lui donna le château & la feigneurie de Grand-Mont 
(Grandi zMonàs) au diocèfe de Qermom, & la dime d'Efcotay en Forez, 
en 1 3 16. 

Le même Girard de Rouifillon, feigneur d'Anjo, chevalier, obtint en 1 3 j 1 
une rente de 80 livres fur le tréfbr du duc de Bourbon } témoins : G«^, fils 
aîné du comte de Fores^ GuiUaume Flotte^ feigneur de Revel ; Hugues deLa 
Palice, maréchal du Bourboimois, chevaliers Ce Girard futpère de Béatrix, 
mentioimée ci-defTus. Robert de RouflîUon, damoifeau, fils de Girard, rendit 
hommage en 1 3 j 2 du château & de la feigneurie de Veauche, donnée à 
fon père en récompenfe de fes fervices. 

('} lAmlaii A «iqMMM» MgjftNt 4t4i • |tt k iiii«mli. 
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Girard de Rou/fîUon, écuyer, Ikiw doute lils de Robert, fournit aveu en 
i)9f &. i4iopourle8cliAteaiixdeVeaudieenForez&deBeaiidédiiicen 
Boiirbafinois(i). 

De La Mure sert trompé en donnant pour armes à Aymar de Roufîîllon : 
d'or, à l'aigle de gueules. Ces armes, qui éroit-nr celles du comté de Rouf- 
lillon daas les Pyrénées, étoient reliées à la branche des f'eigneurs d'Anjo, 
&. l'archevêque étoit de la branche des ieigneurs de Ruuiiillon &. d'Annonay . 

Amédée & Adhétnar de RouiGUon, non cités dans cette notice, furent 
chanoines-oomtes de r^ifede Lyon en i ^9 1 &, 1 407. (Article de M. de C). 




Cinq poinn d'or, équipoUés à quaoc «fanir. 
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XCIII. 




De gueule», au lion d'n^t. 



RAOUL ou RODOLPHE (RADULPHUS), H" de ce nom, ell appelé par 
de La Mure, DE LA TQRRETTE, maifon dont je n'ai pu trouver aucune 

trace. Le Gallia chrijliana le donne comme éranr de la maifon de Torote, 
& le P Anfclme le fait figurer dans la généalogie de cette famille. Vmci ce 

qu'il en dit : 

" Raoul de Torote, mort avant 1 289, archevêque de Lyon en 1 284, 
tréforier de l'églife de Meaux, étoit le troiiième fils de Jean III, Seigneur 
de Torote, châtelain de Noyon, boutdller de Champagne, & de Luce de 
Honnecourt. Cette âmille remonte à AUeaume, mis de Wautier ou Gau^ 
tier de Torote, qui foufcrivit en 1042, dans le monaftère de Saint-Martin 
d'Efpemay, à la donation faite par Foulques, archevêque d'Amiens, à Thi- 
baut, comte de Champafifne. Cette maifon linit à Claude de Torote ou 
Tourotte, chevalier, feigneur-baron de Blazy, mort avant 1609. » 

Raoul, qui ëtmt dumoine de Verdun, lut nommé au fiége de Lyon par 
le pape Martin IV, à cauTe de la divifion des {ufirag^ du Chapitre. Il fut 
inflallé le lundi après Noël de Tannée 1 284. Il avoit pris polTe^on l'année 
précédente par procuration paifce à Guillaume d'Argenteuil, chanoine de 
Verdun, & à Henry de Sartines, chanoine de Saint-Jull. 

Il tint un concile provincial à Mâcon en 1 286. Ayant eu des différends 
avec les habitants de Lyon au fujet des droîtt temporels de Ton ^lil'e, il 
alla à ce fujtt à Pans, & y mourut le 7 avril 1 287. 

Après fa mort, le Chapitre nomma Pierre d'Aoufte, archidiacre, ilTu des 
vicomtes d'Aouile en Piémont; mais il mourut avant d'avoir fes provifions 
de Rome, &. fans avoir fait aéte de poflèffion. Le ûége fut vacant pendant 
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un an, & adnùnilbé au nom de l'évèque d' Auiun, Hugues d'Arcy ( i ), par 
Hiigucfl de Vaudrey, officiai de Lyon. 

Le fufiragant de Raovil fat Hugues Seguin, domimcain, depuis carénai, 
appelé Sevin par Poullin de Lumina & mis par quelques auteunau nombre 
des archevêques, à caufe du titre d'Epifcopusi{n*'û prenoît comme'fuângant. 

Officiai en 1 248 : Henry de Sartines. 

Hugues Seguin, originaire de Billom au diocèie de Clermont en Auver- 
gne, fut fait cardinal en 1 29 1 , du titre de Sainte-Sabine, évêque d'Oilie &. 
de Vd]etri,& mourut en 1328. nyaunefamOledeoenomenBouiboii- 
nois mentionnée dans les Archives du royaume, regiâres 4f 8 & 1 364. 
Frtzofi, dans le Gallia puqturata, lui donne pour armes : chappé d'azur fur 
argent, l'azur charp;c d'une quintefcuille du 2* émail, l'argent chargé d'un 
chien pallant [)oriam (Lms Ca gueule une torche entlammée; fur le tout, 
une tige de lys &i une palme en l'autoir. Ce lont les armes de l'ordre de 
Saint-Dtmiinique, dtmt 9 fàîfoit partie. Meneflrier, dans foo Ufage da ar- 
mnrus, dit qu'il a vu Tes armes fculptées fur ion tombeau, & que c'étoient 
trois ifties de chien, 2 &. 1 : ce qui indiqueroit une confuiîon entre ce 
personnage & Hugues Aycelin de Montaigu, dont il fan. quefiion plus loin. 

ireé OUSTE, 




Uargmi, au chef de gueuks, au cotice de fable brochant l'ur le tout. — 
Cimier : une cbouene d'or. — Suppom : deux licamet (f argent. — Devife : 
Tout est et n'est uén. 

La famille DE CHALANT, vicomtes D'AOUSTE, eft de Savoye & re- 
monte à Godefroy, feigneur de Chalanr, vicomte fAoufte, vivant en 1 220, 
qui épou(â Béatrix de Genève & fut père de : 

Iblet de Chalant, qui époufa l'héritière de Montjouët au val 
d'Aouile, dont il eut Pierre de Chalant, prévôt de l'églife 
d'Aoufle, nommé archevêque de Lyon en 1^33, & qui 
mourut en venant prendre poilèfficm de fm fiége. 
Un Pierre de Chalant écoit confeîUer de ville à Lyon au xm* fiède. 

(■) Hii f i ipt d'*»qp 8 J» ..... » tretichWTM*. ...^de..... 
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Georges de Chalant, troifième fils d'Aîné de Chalant & de Anne de La 
Palu, fut protonotaire apoflolique, prieur de Saint-Oyen-de-Joux & de 
Saint-Ours, chanoinc-comtc de l'cglife de L\-on en 1 480. Ilbrifoit Tes armes 
d'une étoile d'or en chef fur le cotice. (Guichenon.) 

On trouve dans le catalogue de^ comtes de Lyon les deux perTonnages 
fuivants, dont Guidienon ne parie pas : 

I* BcMiîface d'Aonfle, en 1 1844 
2' Pierre d'AouAe, en 1 3 1 8. 

DE Ve4UT)%Er. 




Coupé emntBdié de gueule» & d'aigent. 
VAUDREY eft une maifon de Fnmdie-Comté, donc la devife : fm valu, 
igfix & poudrm^ n*eft autre chofe que le nom de trois feigneuries qu'elle 
poffîdoit. 



XCIV (I). 

JEAN 111' de ce nom, d'une famille inconnue. Son exilkncc n'eft révélée 
que par un aéle rapporté par Paradin, contenant une trantac^ion pallée en 
1 289 avec Guichard de Beaujeu, & où il prend la qualité d'archevêque, 
n eft omis par le CalUa cMfiiaM & par Dutems. 

(1) UIXXXMII wiiA, i«vtn. 
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D'or, à tro» &ices de gueules. 

BERALD ou BERAUD, DE COTH, DE GOUTH ou DE GUOT, fils 
de Bérald, feigneur de Wnimdn ou WiUandraulc au diocèfe de Bordeaux, ' 
& de Ide de Blanquefoit; fut élu' archevêque de Lyon en 1 289, nommé 
en 1 294 cardinal d' Albano par le pape CéleAin V, remplit les fimétions de 

légat en France fous Boniface VIII, & mourut le 27 jinllet 1 297. Son frère 
Bertrand de Gorh tut d'abord Ton vicaire général en 1 289, puis archeil^ 
que de Bordeaux, élu pape &. couronné à Lyon fous le nom de Clément V. 

La maifon de Goth vcnoit des comtes d'Ailarac en GaTcogne, que quel- 
ques hiftoriens crdent ifliis ^ c«iets des anciew rois de Navarre 
teignit en la personne de Jean-BiqitifleGaflcmde Goth, marquis de Rouillac, 
maréchal-de-camp des armées du roi, plus connu fous le nom de duc d'E- 
pemon qu'il prit à la mort de fon père, à. qui mourut fans enfants mâles 
en juin 1690. (La Chefnaye des Bois.) 

Béraud eut pour oilicial Gauchet de Chang) , adminillrateur de 1 eglile 
de Lyon en 1 294, cité par Le Laboureur dans la généalogie de la maHon 
de Varennes. 

Il exifloir dans la facriilie de l'églife des Jacobins, à Qennont, une épi- 
taphe d'Hugues Aycelin, dominicain, né à Billom en Auvergne» mort en 
I 297, où il eft qualifié d'archevtïque de Lvon. Le Gallia chrijUano croit que 
c'ell une erreur; PouIJin de Lumina prétend que cette épitaphe doit fe 
rapporter à Hugues Seguin, né aulfi à Billom. 

La maifon Aycelin de Montaigu a fourni à l'églife de Lytm un chanoine- 
comte» Gilles Aycelin, depuis évèque de Lavaur. Ses armes étoient : 
fable» à trois têtes de lion arrachées d'or» lampaflëes de gueules. 
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xcvr & xcvri. 
VE VILL<^RS-THOI%E. 




Bandé d'or & Je gueules Je fix pièces. — Cimier : un taureau ailé d*»». — 
Tenana : deux iàuvages portant la bannière de Viilars. — Cri : Vilurs. — 
L'andemw nuiîiôn de Vilh» avoir pour cimier & rupporo des «utruclies d'or. 

HENRY DE VILLARS, tils d'Efticnnc II, fire de Thoire& de Viilars en 
Brefî'e, & de Béatrix de Faucigny, fut chanoine-comte de l'cglife de L) on 
en 1 270, chamarier &. prévôt en 1 290, nommé archevêque en 1 296. 11 
j^jj^en 1297 à la canooifâtioii de iâint Louyi&fitlaleviée du corps de 
ce roi à Saiiit4>agn, comme primat des Gaules. Il tint en 1 299 un concile 
provincial à Anfe^&mourut à Rome k 18 juiOtt 1 )oi . H fï^t ranplacé par 

LOUYS DE VILLARS fon petit-neveu, fik d'Humbert IV, lire de Thoire 
& de Viilars, & de Béatrix de Bourgogne, pctit-fils d'Etticnnc II. Il fut élu 
par le Chapitre en 1 joi & (acre en 1 502, fon clcclion a\ant été conlirmée 
par le pape Boniface VUl. En 1 ^03, il établit le^ Carmes à Lyon. En 1 304, 
fl autoftfa la flmadation de l'abbaye des dames de la DéTerte. il érigea auffi 
en oollé^ale Téglife de Saînt-Nîzier, & obtint de PhUi^ie-le-fiel une charte 
portant confirmation du comté de Lyon en la perfonne des archevêques 
&. des chanoines. Ce fut fous fon adminiftration, & en 1 ^of , que fur facré 
à Lyon le pape Clément V, frère de Béraud de Goth. 11 mourut le 4 juillet 
I J08, &. fut inhumé dans l'abbaye de Saint-Claude. 

Vicaire général : André Baudoin. 

Sufliragant : Hugues, évéque de Tabarie ou de Tibériade (1 }o8). 

La maifon de Viilars en Bre& iê fondit dans celle de Thoire au commen- 
cement du XI u* fiède, par le mariage d'Agnès, dame de Villan &, du ChaA 
telard, avec Eftienne, firc de Thoire. 

On trouve dans la Chronique de Saint-Bénigne de Dijon, que vers l'an 
709 le roi Childebert €ujl guerre contre un i'eigneur de Viilars, prince 
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bourguignon. La généalogie de cette maison ne remonioit néanmoins d'une 
nuuiière certaine qu*à Effîemie de Vniars, vivant en lojo. 
Ulrich ùm petit4ils, vivant en 1 1 30, eut de fa femme Ponde de llfle : 

i« Ulridi de ViOars, chanoine de TégUiê de Lyon en 1 1 73 } 
Eftienne, ^vant en 12^1, lequel n*eut qu'une iille, Agnès, 

mariée à Efticnnc de Thoirc. 

L'origine de la mailon de Thoire eft obfcure; on croit qu'elle defccndoir 
des anciens feigneurs de Faucigny. Cerrc famille cur par la l'uite une pt.ic e 
de chanoine d'iionneur héréditaire de l'églile de Lyon, alleélée au pollèlJeur 
de la terre de Villars. 

Sa généalogie certaûie remonte à Hugues de Thoire, vivant en 1 1 lo. 
On trouve 

Au VI» degré : Ponce de Thoire, chanoine de l'églife de Lyon, évéque de 
Mâcon vers 1 174, fils de Humben l'^ & d'Alix de 

Culigny; mort en 1 220. 

Au VIIl" degré : Jean de Villars-Thoire, chanoine ik chamarier de l'églife 
de Lyon, f rère de Louys, archevêque de cette ville i 
mort le dernier jour d'oétobre ijti. 

Au IX* degré : Henry de Villars-Thoire, chanoine de l'églife de Lyon vers 
1 2/4, évèque de Viviers & de Valence, ardievèque 
de Lyon, dont on verra l'article plus loin; & fon fi^e 
Louys de Villars, chanoine, archidiacre & doyen de 
Lyon, évéqtie & comte de Valence &. de Die, en i j6 1 i 

mort en 1 J77. 

Au X*" degré : Marguerite de Villars-Thoire, prieure du couvent de la 
Ghana à Lyon le if mars 1429, fille de Jean de Vil- 
lars, ièigneur de Montellier, & d'Agnès de Mcmtagu. 

Et en 1084 : Gladin de VQlars, chanoine-comte de l'^fe de Lyon. 

La maifon de Villars-Thoire finit à Hwnbert VU, mort fans pdlérité en 
1 424. (Voir Guidienon & La Chefnaye des ficns.) 
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XCVIII. 



DE SeiVOTE, 




De gneulet, à b Groix dvg^t, brift d'une bude <f asur fur fc nut. 

PIERRE DE SAVOYE, m* du nom de Pierre, iik de Thomas m, comte 
de Maurienne & de Piémont, &. de Oaye de Bourgogne, fîic d*abord doyen 
de Salisbuiy en Angleterre, dianoine-comte de Fë^ifê de Lyon, doyen en 

I J04, & nommé archevêque en 1 308. 

Pierre remit au roi en 1 3 1 2 la jullice temporelle de Lyon, qui lui fut 
rendue en 1 j 20 par Philippe-lc-Long. Ce fait, néanmoins, fut l'origine de 
l'ejœrcioe de la jullice royale dans cette ville. 

Ce fut de fbn temps, en 1 ^ 1 6, que Hugues ^Eufe de Cahors fut oonlâ- 
cré comme pape fou K nom de Jean XXII dans l'cglife de Saint-Jean de 
Lyon. En 1 j 27 il fit la confccration de l'cglife des Cordeliers, agrandie par 
les libéralités de Jacques de Grôlce. 11 mouriu au mois de novembre 
& fut inhume à Saint-Juli C'clt à cette époque que la maifon de Savoye 
commença à porter Tes armes, de gueules à la croix d'argent, que l'arche- 
vêque brifa d'une bande d'azur, comme puîné. 

^»rès là mon, Pierre de QnUmt, prévôt de l'églife d'Aoufte, fils d'Iblet 
de Chalant, vicomte d'Aoufle, fè trouvant muni d'une réfignation en fa 
faveur, fe hflta de la faire admettre ; mais il mourut avant d'avoir pris pol^ 
feflion. 

Su/fragant : Hugues, probablement le môme que le précédent. 
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XCIX. 




D'agent, au lion delkbk; Ffoi fëméde bilkttn deméme. 

GUILLAUME DE SURE, fils de Guillaiiine, chevalier, fei|siieur de Sure 
e&Bi«flè(i), fiic diantre de r^ife de Lyon en i jo8, archidiacreen i p/, 

élu archevêque en i J &. facré au mois de janvier 1 3 3 } ■ En 1 3 3 f • 0 
confia l'adminiftrarion de l'hApita! du pont du Rhône à quelques habitants; 
en 1 3 36, il confirma les privilèges des bourgeois de Lyon. U mourut le 20 
leptembre 1 340. 
Sa famiUe a fourni au Qiapttre de Lyon : 

Odet de Sure, chanoine-comte en 1 193 j 
Béraud, id. en i ^07, 

n n'exifte que de rares documents fur cette famille; Ouiclienon en dit 

peu de chofe. Guillaume de Sure, chevalier, rendit hommage en i 299 au 
fîredeThoire&deViilarspourfamaifon fortedeSure.il fut père de Hugues 
de Sure, chevalier, vivant en 1 3 29, & de Guillaume de Sure, archevêque 
de Lyon. Hugues époul'a Clémence d'Hyères, fille de Hugues d'Hyères, 
chevalier, qui lui apporta la feigncurie du Challclard de Luyre. Antoine de 
Sure, dit le Galoîs, un de fes defcendanis, ayant confpiré contre Amé VII, 
duc de Savoye, Ton Touverain, vit fes biens oonfifqués. La fe^neurie de 
Sure filt inféodée à Guillaume de Bolomicr, grand chancelier de Savoye, 
en 1439. Celle du Challelard relia dans le domaine des ducs de Savoye 
julque vers l'an 1460 que Louys, duc de Savoye, l'échangea avec Antoine 
de Daniel contre la leigneurie de La Tour de Journcuie en ôreilè. 

Guy de Sure, vivant en 1 220, fut abbé ^Ambronay. 

Jean de Sure fut ardiidiacre de ré§^fe de Lyoni fa fœur Marguerite, 
vivante en 1 j 1 fut la féconde fenune d'André d'Albon, feigneur de Curis. 

(■) lui* «Il w cMmiu prt* dt Bouig, pamaTe de Silnt-A ml ué <i t C ow». 
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O^ial : Gainaume du Bourg, dunoîne de Mâccm. 
Chabert Hugpii, doâenr ès lois, obéander de Samt'Juft. 



c. 




trnrrclé; au I & 4, d'or à trois tnurteaux de gueules î & 1 , ijui cft Je 
Boulogne i au 2 & 3, d ur au gont'anon de gueules (rangé de linoplc, qui cil 
(fAuveigne. 

GUY D'AUVERGNE dit DE BOULOGNE, fils de Robert VII, comte 
d'Auvergne & de Boulogne (i), & de Marie de Flandres la féconde 
femme (i), étok Tonde macenid du roi Jean & de Tamip^ Robert de 
Genève (Qément VU). Il fut archidiacre de Flandres, doyen de Saint- 
Martin de Tours en 1 3 3 3, élu archevêque de Lyon le 26 oélobre 1 ^40, 
créé cardinal du titre de Ste-Cécile par Clément VI le 20 feptembre 1341, 
enfuite de quoi il le démit de l'on archevêché &. ie retira à Rome, où il fut 
nommé cardinal-évêque de Porto. 

n fut oivoyë en qualité de l^t vers le roi de Hragrie en 1 549, député 
en i)f8 par le Fape, pour traiter de la paix entre les rois de France &. 
d'Auj^eterre. En 1 3 ) 9 il alla en Efpagne pour aoconmioder les différends 
entre les rois de Caftille & d'Aragon. Il y retourna en 1 372, envoyé par le 
pape Grégoire XI, &,y mourut à Léridaen 1 j/j, revêtu delà qualité de 
légat apollolique. 

Il eut pour fuifragant & vicaire général Barthélémy de Bofcario, licencié 
ès lois & abbé d'Aini^. 

(1) Hubert VII Huit fiUiieRubcrtU'Aiivn'gnc kde fiiMlnxde I (j) Sa j)rrm»érr fvTranc BImicIic i1<* CtrntitjiU. 
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DE VILLc4RS-THOI%E. 




Bandé d'or & de gueules de lu pièces, briièd'imecron de Sun^■Mallfk^ * 
au fiché d'anir. 

HENRY DE VILLARS, fik ifHuiiibeit V, fire de Thoire & de ViUan en 
fir^, 6l (fEléonore de Beanfeu, fat d'abord iâcrifiaiii èc duniarier de 

l'églîfe de Lyon, évoque de Viviers en ijjj, lieutenant général du Dau- 

phiné en i J J f , cvéque de Valence & de Die en 13 16, & élu archevêque 
de Lyon le 7 novembre 1 342. Il fut inltallé en janvier 1 543. Il mourur le 
2^ novembre ■ 3 }4 &. fut inhumé dans la chapelle de Sainte -Magdeleine, 
qu'il avoic fait cooAruire dans l'^lê de Saint-Jean. 



^ Samuel Cuiclieiion a donne de aèsamplc!' rcnrcigncmcncs fur ccicc mailbn de Villars-Thoiie 
qui occupe une place fi importance dans l iiirtoirc des provinces de Brefl'e & Bupry Ses 
armes font placées dans l'églîfe de Sainc-Nizier de Lyun, au-delTus^ pdierqui cil a 1 angle 
du oanlêpc du nord, Eùûnt âoe à FauRl majeur. De fautre c6té fimt les aimes de 
Fieire de Savoyc. 

On voit encore aux nervures de la grande net' les écufl'uns dc& archevêques Je Semur, 
ài Tdani Bt dt Sm. (Voir feaplicaiioii des lignes héraldiques qui ornent cène é^àikt 
que j'ai donnée dans h Ga^t 4e Ljcn des 2f & 28 mai 1847. M. w V. ) 
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CH. 

SoiCHETTI, 




D'irgent, à vois faondet de lible. 

RAIMOND SACHFm (*r/ SAQUETI, SEQUETI, & a SEQUELLA, 
fèd venus SAQUET (CalUa chnfiiandy^ fut, (elon de La Mure, confeiller au 
parlement de Paris en évèque de Thérouaime en i ^46, nommé ar> 
chcvèque de Lyon le 27 avril 1 j ^ f, & mourut en 13(8 (1). 

Il eut pour vicaire ^néral Jean de Rebé. 



(il le r*-*)! ■■ ivrau'- 1113. .i s.iM- iinrv- 'Ir ri- j.rvl.i! un 
A-^-i ^,1 .1 luk-ril du Cliaj i'.rr ti" S.] it J.-im 1. {i{>{«ir1<'nilflt A 
M. Bouc, cuii? (l'Ainay, K v«ii«il dtrM. l>L-rc.'iAJn|)t de Meflî- 
oiiniii, ctiMoine de cette églife. Cet Amwriil k! met fou» le 
ainiilei«lMllikhiidaiinlame*CKMria, quifont cdkt 
d'ime tmMt loteMIoe du «nCiae «n dont S y a es ua taf 
diml «B i44a. L'AnmitldcteoBHkdelyaiiiifpiilcniMi 
M. Cofte, k ccU do ardiint de 1* nie, i/ai itaot pa* nmiiia. 
Ohm le Iraiwa |Mi Mn|ilu»i iM^rêlMIaHiM ét 4e ta 
Myic,d«mlc* lllke» du ptriamml dcHrifdonntMptrCiie- 
vNMlil'Hemuti.-. 

Danl l'omTitp*' li*-' J<«fk du fill'-'* Tiriir ijc Lu EuïtWfr, fecpé- 
«•iri'ijurwkunfic i ili.|.ifli iun(l l'.ir i-, i 1 ,11 ,i 1 pli- n/iarf 
ity rjnfi Jf> granjf à/ f>JiT,v. |^i>î''4^, frttuusi' ufv-ltftf 

Pafftti ft»»t', i n 1 P.unii nu y l^ure W. Hiijmiiii-'iiifUt; 
mnionne le tnju\<' g >i> (lnu" lu lifte detoKeien du portement 
d«l1im4*i|4«i («w»Pliili|>|>cd«VéMi, donné* par tomêiM 
■idcur. 

DeUHuMt'cAttMiféM dilMiqueduTîlkl cteeKta»> 
^AftfAfMCMiuiiv if^mt éM mnbivdâpftriHMBt caii^IbII 



aura iTu^^db^m^rtir ciJufoDdu crtt<* lifte nvec celede I }44- 

lU-kiflr Htii iirT hivea de la iveCrclure du Rhdcie im iSoflier 
(|Ui, d'oftii-ï tMM.atâlufpjraiicîm,<levojt raiilcnir un acM de 
Kajmmi Sa fut, arch<v«i|ue de Lyon, quiauruil fNijMc» 
quckliielimitrelur l'origine ds ce prtfat. MoiOiurrarchMAe 
a Mi aUipeawot pair ani bndiarakede etdaflhrt Ml» 
ilAftlfoMiéiiiderfeb pièc^ hipgli «1 yfcaMgiwMéié 
pmlm eu tnlgrfeaue époque» de tfoatite». 

MbwI I i I m , daoabnHtfMre cenMtirc (l 'ac < i' - . dit éga> 
taMM^IkitccnlMIIerau parkmeni, h ii' < 1 << iit r|iialitei| 

rapponaktlrltrt-, ik> Plulim»- de Vakpi'. i -i tMci - rhthppr 
it Ckjnitrf\ tmiLly^k' Mijrtm. |K^irMiv,r (n rli^rpi- j < f|k li** 
p;nrd .ktr\ir ilr L)iifi. Il n]i.uti- vi. lui tin 4<tt: dr «■ [«rflaï 

l'on cxiiuro-fcri mani|ij(i iSr U figiin* ifmi latn ayanl jiwir cunier 
un buftt' mitrv, ^ il nx-t f.i nuirt rti raiim^ 1 ) Ce l«(in élott-J 
le lion de la ville ou lc*annnïrirsd« rarrtirk/<qur,c'eft ce<|ijr li> 
hvanl j^fuite, 0 verfé dans la Ccience du blafon, ii'cx{)U{ua pas. 

0 f «von • Lyon, en 17I) , un tachetU, bann de Sa» 
diingr, poMhur dtae tibBiaiUqua mai^gaUe, qw lot 
«•due par Ttinnailt ifci klmire Laa-IUia. 
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DE (lyonnoi«,riif«rlil«n«oloN.) 




D"nr, à trois mcrlcrrcs de laWc 



La maifon de REBE-FAVERGES s'crt formée de l'agrégation fuecelîlve 
de quatre familles, celles de Rebé, de Malvoifin ou Mauvoilîn, de Merle & 
de Favcrgcs. Son blalon le compole des armes de trois de ces familles i car 
Rebé-Faverges porcoit écanelé : au i &. 4, d or à trois mcrlettes de fable, 
qui eft de Meiie>Rebé; au 2 &. 3, d'or à la laTce ondée de gueules, quieft 
de Mauvoifiiii &. fur le tout, de gueules à trois chevrons d'argot, qui eÛ 
de Favergies. 

Tremère race. — La première race, qui eft celle des Mauvoilîn, com- 
mence à Pierre de Mauvoifin qui époufa Mâurine de Rebé &. fiit père de : 
i« Péronin; 

■ 2° Hélie; 

Alix, qui époufa le lire de Rocheforti 
4° Renaude; 

f o Ifabelle, religieufe àTourcieu} 
6* Béatrix, id. id. 

II" degré. — Péronin de Manvoiiin lut père de : 

I* Hugpnin; 
2* Péronin. 

ni" degré. — Hugooin fiit père de 

IV* degré. — Pierre de Mauvoifin qui épouik Catherine de Meyxé, &. fut 
père de : 

1° Humphroy ; 

2" Guiburge, religieufe de Bcaulicu; 

If'abeau, mariée à Artbaud de Varennes. 
V'' degré. — Humphroy de Mauvoilîn époula Anccli/.e, &. fut père de 

degré, — Pierre de Mauvoifm qui époufa Jeanne de Saint-Romain, &. 
fut père de: 
I* Jean; 
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2^ Pierre; 

j« Jacques, abbé d'Ambournay; 

E( cinq autres enfants, entre lefqueU étoit Françoife qui époufa 

Antoine Merle ou Le Merle. 

VII' degré. — Pierre de Mauvoihn époiifa Béatrix de Chartres; n'en a\anC 
pa^ eu pollcritc, il laiilà Ion hoirie à la iœuf Frant^oile, leninie 
d'Antoine Merle. 

Seconde race, des Le Merle ou Merle, originaires de la principauté de 
Dombes. 

I*r degré. — Guillaume Merle ou Le Merle, marié en 1 270, fut père de : 

i« Philippe} 
2^ Agnès. 

II« degré. — Philippe Le Merle épouik Jeanne de La Franchife, & fut père 
de: 

I ° Hugonin; 
2° Anthelrae; 
jo Perce val; 
4° Françoife^ 
f^Stniomie. 

111* degré. — Perceval Merle époufà Agnès de Œarioule, & fur père de : 
Jean; 
20 Françoifèi 

j* Cuillaumette; 

4"» Guillaume, moine d'Ainay. 

IV» d^ré. — Jean Merle époufa Maiguerite-Françoife N..., & n'en eut 
qu'une fille 

Remontons au lUf degré : 

ni* degré. — Hugonin Merle, frère de Perceval, époufà Jeanne du Puy, & 

fut père de 

IV* degré. — Amoine Merle, qui épouiaFran^fe-Ancelize de Mauvoiiîn, 

&. tut père de : 

1° Louis; 

2° Antoine, qui époui a Marguerite, fille de François Marelchal j 
j* Jean. 

V* degré. — Louis Merle époufa Aiwelize de Chenevoux , & fut pbe de : 
Philibert, qui époufà Charlotte d'Ars; 

2* Bertrand, qui époufa Catherine de Saconnins , 

y Guillaume, qui époufa N. de Pravieux de la Buiiièrei 
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4" Claudine, qui époufa Jean de Faverge$; 
f o Jean, abbé de Cruas. 

G Voit Le Laboureur, &fa^etJe tjfit-ltatht. La généalogie des Le Mcrk eft allez cmbrouiUcc, 
& ne s'icooide p« en mn poùin avec cdie que naui «kanon iapèt le manuJcrii <le 
Louvet. 

Troijième race. — La maifon de Favei]ge8, que les uns prétendent être 

originaire du Dauphiné, les autres de Savoye, parla feule raifon peut-ètue 
qu'il exifte dans c es deux pays des localtrés de ce nom, éroir établie en 
Lyonnois à une époque tort r eculée. On trouve en effet un Roberc </c' Fa- 
briciis (de Faverges), prêtre du diotèle de Lyon, qui fit en i i}y avec Guy, 
ctMute de Forez, l'échange ^une maifon à Monthriiôn (eérch, du roy., re- 
giflre 1400). 

En I ZÔ2, Michel de Fabriciis étoit veuf d^AntOÎnette de Chaponay. 

Dc[)iiis cette époque jufiju'au commencement du w- ficclc, on ne con- 
noît aucun document lur ceux de ce nom, ce n'ell qu'alors que plufieurs 
titres étabiiliènt le commencement de la généalc^e non interrompue de 
Faverges. 

Cette généalogie commence à Guillaïune de Faverges, lequel cpoufa 
Cadierine qui étott, félon Le Laboureur, de la mûfon de Varennes en 
Lyorniob. H fut père de : 

i°SofFrey, qui fuit^ 

2°Aymard, qui tefta en 1421 en faveur de fon frère ainé &. 

voulut être inhumé dans le tombeau de la famille, en l'é- 

glilc de l'abbaye de Savigny; 
}" Phflippe, religieux de Savigny, prieur &. feigneur haut-juA 

tider de Coûrueu, puis religieux &. infirmier de l'Ifle-> 

Barbe en 1450^ 

4° Ifabeau, qui époufa Eftienne de Fanerieux,damoireau,de la 

paroilîe de Melfimieux en Lyonnois. 

ll« degré. — SofFrey de Faverges, daraoifeau, ieigneur du Breuil en Lyon- 
nois (terre que les titres du temps prouvent être un ancien héri- 
tage de famille), fiit infiitué hérider unîveriêl par Aymon de 
Varennes, (êigneur de Cendars en Lyonnois, ion onde maternel, 

félon Le Laboureur. Il époufa, le ij novembre 142 1 , Artaude, 
fille de Philippe de Tholigny, chevalier, feigneur de Saint-Marcel- 
de-Félines en Forez (terre qui entra plus tard par alliance dans 
ia maifon de Talaru). Il fut père de : 
Antoine i 
z<* Guillaume i 
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6° Jeanne; 
7° Sibillc. 

UI* degré. — Antoine de Faverges époufa Anne de Saînte-Colombe, fîit 

père de : 

1° Jean, qui fuit; 

i*> Hugues, qui fut moine. 

IV« degré- — Jean de Faverges époufa Qaudine Le Merle de Rebé, &. fut 
père de 

V" degré. — François de Faverges, fcigneur du Brcuii «Se de Ccndars, qui 
époufa Marie de fiuifeul. U fut inibrué héritier univerfel par Jean 
Merle, abbé de Cruas, feigneur de Rebéenfieaujolois&deChe» 
nevonx en Foret, ion oncle maiemd, à la con^tûm de porter, 
lui & fa pofléritë, le nom &. les armea des Merle de Rebé. Il fut 
père de: 

Jean, qui n'eut pas de fuite; 
2' François, qui fuit, lequel commença à éteindre le nom de 

Faverges pour prendre celui de Rebé^ 
)0 Hugues, moine j 
4* Jean, id.; 
5'>Jacqnes; 

Anne, qui éponfa N...., Godon, cottTdller au parlement de 

Dombes ; 
7" Françoife, religieufej 
8" Jeanne, id-j 
9^ Claudine, prieure d'Alîx. 

V" degré. — François de Rebé époufa Ai thaiigcle de Ronchevol, fille d'An» 
loîne, cfaeralier, feigneur de Pnunenoux, &. de Françoilê de 
Maucreuz, dame de >^]]^6qiie près Coibdl en Brie. Il fut père 
de: 

I * Claude, qui fuccéda à fon coufin Jean, fils de Fnui^MS, mort 

fans avoir poftérité de (a femme Jeanne ^Auxeme^fteur 
utérine du (eigncur de Rochebonnei 
2* Jacques, feigneur de Genouilly ^ 

Antoinette, qui époufa N. de GQbertès, feigneur âe Viflàc^ 
4" Hugues, prieur de Md^on} 
f° Marie; 
Jeanne, reliipeufe à Alix. 

ai 



82 



VI*^^ d^é. — Claude de Rebé-Faverges acheta les feigneuries de Thizy &. 
d'Amplepuis ; il époufa Jeanne de Meyzé, dame de La Gardette, 
dont y. eut douse enfants, entre autres : 

1* 2^harie-Françot8, comte de Lyon; 

20 Jean, prieur de ThIzy ; 

3° Antoine, conunandeur de l'ordre de Malte; 

4'» Claude, archevêque de Narbonne; 

y" Sibille, femme de N. de La Grange j 

6« Galande, femme de N, des Prés, 

Claude de Rebé, reçu chanoine-comte de Lyon en 1 620, mort le 1 6 mars 
1 6f 9» fut ardievéque de Nailranne, confdller &, mtniftre d'Etat, conunan- 
deur du Saint-ffprit, préfident des Etàt» généraux du Languedoc. 
VI^ édffé. — Zacharie de Rcbé-Faverges ëpoufa Ifabeau Popîll<ni (Bour- 

bonnois), & fut père de : 

1 Claude, grand célérier de Tabbaye de Savigny ; 

2" Philibert, qui fuit; 

j° François, chanoinc-comtc & archidiacre de l'églile de Lyon, 

prévùt de Saini-Pierre, <ibbé de Jai s &. de Neuillyi 
4° Jeanne, relîg^euiê. 
VIII* degré. — Philibert de Rd)é-Fav crge^ épuià Marie d'Albon, dont il 
n'eut pas 4f enântS} éc en lècondes noces, Diane d'Apchon de 
Saûit-André, dont il eue 

IX*' degré. — Claude, marquis de Rebé, lequel époufa Jeanne d'AIbret, 
fille de Henry d'AIbret, baron de Miofîens & de Pon;;, cnmre de 
Marennes, l'eigneur de Coaraze en Béarn, &. d'Anne de Pardai!- 
lan, fœur de Cél'ar-Phébus d'AIbret, maréchal de France, 6c iliuc 
d'une Imnche cadette des rois de Nayarre. Il fut père de 

X* àeffé. — Qaude-Hyacindie de Rdbé, chevalier, marquis d'Arqués en 
Languedoc baron d'Amplepuia en Beaujolois, vivant i la fin du 
xvit* iiède. 

Qaude de Rebé, chanoine-comte de l'^iie de Lyon en 1601, étdt fils 

de Claude & de Mai ic d'Allègre. 

Jacques de Rebé, chanoine-comte de l'églife de Lyon en i ^9^, étoit frère 
de François de Faver[;^es. 

François de Favci gcs, chanoine-comte de l'églife de Lyon en 1^84, étoit 
fils de Cladk & de Jeanne de VLeyié, 
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VE TU RE T. 




De gueule», «u ftawir d'or. 



l.-ilf 111 iil.-v' r. veille»!'!. «Il' (IvhM'vVJ m ly,--, 

ly n\ Cl <i .■ VI ■ • ^vit;i\il„ .V, I, 
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GUILLAUME DE TUREY ou DE THUREY, du nom de Guillaume, 
doyen de Të^ife de Lyon, fut nommé ardievèque eni 3 f 7 ou 1 3 ^B. Il tît 
de gnmdes libâilités aux redufèries qui écoient fort nombreufes en ce 
cenqw-li, &, mourut le 1 2 mai 1 j6f . H fut enterré àSatnt-Jean, où Ton voit 
iës armes fur plufîeurs vitraux. 

La maifon de Thurc> , de la BreHë chalonnoifè, a fourni à i'égliiè de 
Lyon les chanoines-comtes fuivants : 
Renaud, en 1 349; 
Pierre, en 1 v .. 
Philippe, en 1371 j 

Et les abbeflb de Saint<^ierre : 

Hiiguette de Thurey, en 1 364 j 
Agadie de Thur^, iîtle de Gafpard de Thurey, fSnédial 
de Lyon, nièce de Philippe de Thurey, archevêque de 
Lyon, & de Pierre de Thurey. ijfttv 

Nous ne pofTédons pas de documents étendus fur cette famille. Dans 
les rcgirtrcs des archives du royaume, on trouve que Girard de Thurey le 
Jeune, chevalier, feigneur des Noyers, &. Aymard de Thurey ion liis, da- 
nuHfêau, fournirent aveu pour le château & feigneurie de MorilItMi en 
préfênce de Philippe, chantre de T^lifé de Lyon. Ce Girard eft probable- 
ment le même qui époufa Gillette de Coli^y, fille de Jean &. de Marie 
de Veigy, veuve de Jean de Saint-Amour, dont il eut Catherine de Thurey, 
mariëe à Jacques de La Beaume-Montrevel, grandrmaitre des arbalétriers 
de France. 



Jr>n J>'ntriVI-Y. i<in|>hVr U. 
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Après le décès de Guillaume, le Chapitre fit trois éleélions pour le rem- 
placer. Il nomma Jacques de Coligny, chantre de l'églilc j z" Jean de 
Talani, qui fiic archevêque plus tard} Charies d'Alençon, qui fut pré- 
féré aux deux aucres, à la ^ière de Charies V, roi de France, fon coufin. 

DE COLICNT. 




De gueules, à l'aigle d'argent becquée, merabrée & couronnée d'azur 
(alias d'or). — Cimier : une aigle natdante de même. — Supports : deux 
lèmm d'aifem aocol£t de gueuïei. — Devilè : Je le» eitheuve tous. 

La matlun DE COLIGNY, originaire de la BreiTe chalonnoife, tire ion 
origine des comtes de Bourgogne &,a.été fonveraine du Revermont. Elle 
remonte à Manassès de C^liffxy, qui épouià AdéUds, fille d'Amédée U, 

comte de Mauriennc; &, fuivant quelques auteurs, à Hubert de Coligny, 
qui fuivit Conrad III en Terre-Sainte Se fonda en 1 1 3 1 l'abbaye du Miroir 
en Brefle. Elle a fourni à 1 c-glii'e de Lyon les perfonnages luivants : 

1° Guillaume de Coligny, chanoine-comte de Saint-Jean, mort 
le 16 juillet 1 2 1 j, fils de Guerric 1"' &. d'Alix de Gom- 
mercyt 

X* Ouitlaume,abbé de l'Ule-Baibe, mort en 1 240, fils de Hum> 
' bert m & d'Alix de Broyés» 
Simon, chanoine de Saint-Jean en i j6j ; 
4" Jacques ci-defTus nommé, mort le 1 4 novembre 1 J72, fils 

de Jean I""^ & de Jeanne de La Roche de Vanel; 
^° Antoine, chanoine de Saint-Jean &. de Saint-Juû, qui tella 

le 28 décembre 1402 : il ëtoit fib de Jean II & de Marie 

deVetgy; 
6° Jean, chanoine de Saint-Jean en 14^84 
7* Jean, chanoine de Saint-Jean, morr le 27 avril 1460, âls 

de Jacques l"*^ &. de Huguette de La Beaume. 

f[ VairIngn£aliogie»deoetiefiuiiilkp«duBiNKhet,kP. Anl^^ 
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CIV. 




Sené de Fnnce, à la boidiw de goenlei diaigie de huit bcfimt» (f argent. 

CHARLES D'ALENÇON, fils de Charles I" de Valois, comte d'Alern;on 
&, du Perche, & de Marie d'Efpagne ( i ), de l'ordre des Dominicains, nommé 
archevêque de Lyon le i ; juillet 1 36^. n eut de longs démêlés avec Ar- 
chambaud de Comboni, fënédul de cette ville, qa*fl vouloitexpuliër du 
palais de Roanne. 0 iiioarut le f juillet 1 |7f , au château de Pieme-Scixe, 
appartenant pour lors aux archevêques. 

Officiai général : Martin de L'Orme, facriilain de Saint-Nizier, nommé 
en 1367. 

(0 ChlflMl%c«aMd'Men(m,<!HilMi4eCI«ilM*! | HiHpiii II lim* «awJhdfhlMlliwy» ndellwyitrtnile 
ViWii»*MMsiw«»d(Sieile.CliMlMé(VWMiéMlfl»4i I IMmim. 
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CV. 



DE Tj41c4RU. 




Puù d'or A dum, au cotice de giMiile* brochant Tur le tout. 

JEAN DE TAL ARU, IV* du nom de Jean, tils de Mathieu de Talaru, cuf- 
tode, puis dû\cn de réglilc de Lyon, obcancier de Saint-Jurt. Déjà nomme 
archevêque après la mort de Guillaume de Thure} , il lut réélu &l. promu 
en I }y6 (ou, félon Datems &. Le Laboureur, le 29 juillet 1 37^ ). Cette 
même année il tint un concile provincial à Lyon. L'antipsqie Q^ent VU 
(Robert de Genève) le nomma cardinal en 1^89. Par cette promotion le 
iîége de Lyon devint vacant, &. fut rempli par Philippe de Thurey. 11 
mourut le 24 fcptcmbrc 1 ^9), & fut enterré à Saint-^Jean. U avoit fondé 
à Lyon le prieuré de la Ghana. 

Officiai : Mathieu de Marcilly, doyen de l'églife de Montbrifon, nommé 
le 19 feptemhre 138). 

La maiibn de Talaru eft une des plus andennes du Lyonnois & du Forez, 
& au/lî l'une des plus illuAres. On ne fait il elle a pris fon nom du fief 
de Talaru en Lyonnois qui paffa à la fin du XUPiîècledanslamaiicmd'AUlon, 
ou ù ce fut elle qui donna le nom au fief. 

Le premier de ce nom qui foit connu ell Ponce de Talaru, prieur de 
Kendûs en Forez, vivant en 1 1 21. U étoit onde de Guy de Talaru, 
criftain de Véf^e de Lyon, qui en cette qualité fut l'un des aiiiitres entre 
l'archevêque de Lyon &. le comte de Forez en 1 1 67, &, depuis fut fénédul 
de l'églife. 

Hugues, chevalier, feigncur de Talaru, co-feigncur de Dargoirc en Lyon- 
nois avec Artaud de Roulîlllon & Pons Gharpinel, partit pour la Terre- 
Sainte lors de la troifième croifade avec deux écuyers, Guichard Charpin 
& Geoffroy de Chameyré, & fe trouva au fiége d'Acre en 1 1 9 1 . 11 vivoit 
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encore en 1 2 1 f , & doit être conûdéré comme la Touche de oecte mailbn 
qui s'eft divifée en deux branches à la fin du xiv< fiède. 



Ttemihv brtaukit dt$ ftiffitun de La Cratget S^'^jmlly & La FenUri. 

I*' degré. Hogoes de Talant, vivant eu 1 1 1 f, père de 

II« degré. — Girard deTalam, cIieva]ier,fdgneurdeTa]ani, vivant en 1 2 f o, 

père de : 

1° Jean; 

1° hier de Talaru, abbé de Savigny. 
m** degré. — Jean de Talaru, chevalier, vivant en 1 28 c,(5poufa Marguerite 
Mauvoilîne (probablement de la famille de Mauvoifin dont il eil 
queftion à l'article de Rebé), d'où : 

I* Pons de Talaru, moine de Savigny, prieur d'Ainay j 
2" Mathieu; 

Catherine, fenune de Guiltaunie de Varey. 

IV* degré. -^Mathieu de Talaru, chevalier, épouiàAgn^ ...» ^où: 
I" Hugues; 

X* Philippe, chanoine &. facriftain de l'^ife de Lyon en 1 349, 

doyen de Chartres; 

3'= Jean, archevêque de Lyon; 

4° Zacharie, moine de I Kle-Barbe, prieur de Saion; 

f « Catherine, fienune de Guichard de Thâis^ 

6* Mai|;uerii!e de Talaru, rdigieufe de Bonlieu en Foresi 

7° A1L\ de T.ilaru, prieure de Doirieu; 

8" Béatrix de Talaru, religieufe d'Alix en Lyonnois. 
V'd^é. — Hugues de Talaru, chevalier, feigneur de La Grange & de 
Moaill y, marié à Béatrix Charpinelle, dame de Civcnc en Forex, 
dont il eut : 

1° Mathieu; 

1" Hugues; 

y Catherine, mariée à Ouillaume de Franchelins$ 
4* Hélénon, mariée à Jean de Varennes, fe^neur de Courbe- 
ville en Lyonnois. 

VI* degré. — Mathieu de Talaru, damoifeau, feigneur de La Grange &de 
Noailiy, époufa 1° Agnès, fille de Henry d'Albon de Saint-For- 
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gcux &L de Blanche Richard de Saint-Prieft en Dauphiné ( en 
1 }49)i 2* Béatrix de Mardlly, fiUe de Jean de MardUy-ChBl- 
matél» & de Daupliine de Semietaîre ( i ^64). H eut d'elle : 
I • Antoine» qm oofUmiia k Ixindie de La Grange & Noailly} 
2* Jean, tigp de la branche de Chalmazel; 
Hugues de Talaru, chanoine &. précenteur de l'^fe de 
Lyon en t 

4° Amé de Talaru, chanoine & chantre de l'églife de Lyon, 
député du Chapitre au concile de Confiance, élu ardie- 
vèquedeLyonj 

^° Marguerites 

6° Agnès. 

Vn^dq^ré. — Antoine de Talaru époufa en 1 384 Alix, fille de Guillaume 
d'Albon de Sainr-Forgeux & d'Alix de L'Erpinaffe, d'où : 
I ^ Jean, mort fans alliance^ 

2" Mathieu i 

^•Ouillaunie de Talaru, chanoine, chantre & ardiîdiacre de 

r^fe dte Lyon en 140^ i 
4« Uldiean, fbnime Anctune de Chaileauneuf ^ L^niec. 
VIII" degré. — Mathieu de Talaru, mort en 1468, avoit époufé en 1419 
Jeanne, fille de Guy de La Palu &. de Aynarde de La Balme, dont 
il eur • 

1'^ Antoine II; 

2" Pierre, prieur de Roquetaiiladei 
Amé, chanoine &. précenteur de l'égUfè de Lyon, mort en 

4* Mathieu, dianome, précenteur & archidiacre de Véf^e de 

Lyon , 

y*> Hugues, archevêque, dont l'article viendra plus tard^ 

6° Philippe, chanoine & archidiacre de Lyon, prieur de Bou- 

vancej 
Etdeuxiilles. 

IX'degré. Antoine II de Talaru, iagneur de La Gnnge &. deNoailly, 
époufa Françoife, fSIle de Jacques du Boti de Villemimtois, d'où : 

1° Guillaume i 

2« Antoln e de Talaru, chanoine & archidiacre de Lyon ( 1 495 )• 

abbé d'Ainay; 

Jean de Talaru, chanoine & archidiacre de Lyon (1 509}, 
prieur de Saint-Bçnoilt-de-Sali &. de Ternay; 
Et quatre filles. 
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X' degré. — Guillaimie de Talaru épouia Louife, fflle de Jean de Levts- 
Coulân&: de Louifc de BrcfTolIes, veuve d'Amé de Talani- 
Chalmar.cl ( 1 ) dont îl n'eut qu'une fille mariéeà Laurensde M<m- 
tayiurd, feigneur de Marcieux en Dauphiné. 



Seconde branclu^ des Chalma^el. 



La branche cadette des feigneurs, puis marquis de Chalma2el, barons 
d'Efcoray, Teigneurs de La Pie, Saint-Eloy, Pratlong, Magnieu-Ie-Gabion , 
Eflain, Saint-Marccl-de-Félincs, comtes de Chamarande, a pour auteur 
Vll"d^ré. — Jean de Talaru, chevalier, frère puîné d'Antoine, fils de 
Mathieu de de Béatrix de Marcilly-Chalmazel. Sa mère l'inAitua 
Ton hérité iiniverrel, à la condition de porter les armes de Mat- 
cîlly'Otalfflazel écartelées avec celles de Talaru. D époufa le 1 6 
feptembre 1 j88 Catherine, fille d'Annct de La Tour-d'Auvergne, 
fogneur d'Oliergiies, &. de Béatrix de Chalençon, dont il eut : 

i" Anneti 

2° Louis, reçu chanoine-comte de Lyon le 24 décembre 141 8; 
y Ilabelle, qui époufa Antoine de Challeauneuf-Rochebonne. 
VIIl*= degré. — Anner de Talaru, chevalier, feigneur de Chalmazel, époufa 
Alix, fille d'Edouard de Lavicu, i eigneur de Feugerolles en Forez, 
& de Matguerite-Dauphine de Sainte-lipide, ifliie des anciens 
comtes d'Auveri^ dont il eut : 

. loAnneC; 
2» Jean. 

IX* degré. — Annet de Talaru, feigneiir de Chalmazel & d'Efcotay, époufa 

Claudine, fille de Pons de Langheac, fénéchal d'Auvergne, & 
d'Antoinette de Maubec; d'où : 
I «» Aimer de Talaru ; 

2° Ponchon de Talaru, prieur de Notre-Dame de Bouvance. 

X'^ degré. — Annet de Talaru, l'eigneur de Chalmaiel, de La Pie &. de 
Saùit-Eloy, épou& en premières noces Antoinette de Ahlbec, 
dame de LaKe; de en fécondes noces, Louife, fille de Jacques 

{■) Vcuw (fctei M. d* Clniilii) Chiita df Iwlni, bam de Ni^enltM. 

»3 
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de Lavieu de FeugeroUes & de Jeanne de Caflînel. U teâa le jo 
juillet 1482, & fut père de: 

j'Annet, marié à Louile de Levis, qui mourut tans enfants 

&. dont la veuve cpoula Guillaume de Talaru^ 
2*Gafpardj 

y Balchazar, commandeur de Saint-Antoine de Marfcillei 
4* Jean de Talani, chanoine & maître de chœvrésV^fe de 

Lyon en I f 06. 

d^é. — Gafpard deTalaru, chevalier, feigncur de Chalmaie^époufa, 

le 4 mai 1 çoî, M^iri^ncrirc, fille de Guillaume Raulin de Beau- 
champ 6i de iSlarie de Levis-Coufan, veuve de Philibei C de Grôlée, 

dont il eut; 

I* Pierre, mort fans enfants i 
1* Loub} 

I* Jean de Talani, chanoine & maître de chœur de féglife de 

Lyon, mort en i ç jo; 
4» Françoil'c, mariée à Pierre de Saconnay; 
^° Catherine, mariée à Claude de Chafleauneuf-Rochebonne, 

& en fécondes noces àThéode d'Augerez., iîeur de Saint- 

Bonnet^es-Oules. 

XII« degré. Louis de Talani, chevalier, iêigneur de Chalmazd, Prat- 

long, &C., capitaine des gcirdes du Dauphin, gouverneur de Com- 
pîègne, capitaine de Surj-le-Comtal en Forez, maître des eaux 
& forêts de la même province, époufa en mai i f 24 Claudine, 
tille de Louis Mine de Chevrières, fénéchai de Lyon, & de Mar- 
guerite de Cruflblj d'où : 
!• François; 

2* Claude de Talaru, chanoin&^omte &. doyen de TégUiè de 
Lyon en 1 * celui-ci portoit fes armes, écartelées au 
I & 4 de Marcilly, au 2 & 3 de Lavîeu, & fur le tout 

fafcé d'or &: d'a7Air, à la bande de gueules fur le tout; 
Jean, i'eigneur de La P?t\ qui cpoula Jeanne de Mars, & en 
fécondes noces Claudine de Cliampier, & ne laiila point 
^enfant»} 

4« Antoine, dievalier deSaint-Jean-de^érufalem, tué au ûége 

de Metzj 
Et trois Mes. 

Xili" degré. — François de Talani, pae;e du Dauphin en 1 5^7, cpoufa le 
19 oclobre i ^6} Anne, iillc de Pierre Le Long de Chenillac & 
d'Anne Barton de Montbar, dont il eut : 
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Claude; 

2* Hugues, qui époo/à Marguerite d'Apchon. 

XIV" d^é. — Claude de Talaru, guidon des gendarmes du duc de Ne- 
nKMin, ^Nittfa, le } oêkobec i ^92, Péroiiiid]e,ii]lef Antiodiede 
Calard & de Jeanne de La Fayette; &■ en fécondes noces, te 6 
août 1600, Pânonne,iilledeMarcde Chanteinerle& de Claude 

Damas. 

Il eut, de fa première femme, Chrtilophe. 

XV" degré'. — Chriftophe de Talaru époufa, le 27 novembre 1614, Jeamie, 
fille de Claude du Sai.\ & de Diane de Seneret; & en fécondes 
noces, Claudine, tille d'Edme de Malain, baron de Lux, Ôc d'An- 
gélique de Malain de NilTery, dont il eut : 

i^Qaudcj 

2«> Edme-Françoîs de Talaru, diancHne à. chantre de Té^iie 

de Lyon en 1638} 
}* Laurens de Talaru, chanoine^omte de Lyon, [nieur de Bar, 

en 1 647 ; 

4= Alexandre de Talaru, chevalier de Malte j 
f*> Hugues, capitaine de cavalerie; 

6^ Heébr, dianoûne de Saint4*îerre de Mâconi 
Gabriel, cajMtaîne au régiment de Picardie i 
8« Jofeph, capitaine au même corps; 

Et deux filles. 

XVI* degré. — Claude de Talaru, marquis de Chalma/el, capitaine au ré- 
giment des gardes, commanda l'arrièrc-ban des jjrovinces du 
Lyonnois, Forez &. Beaujolois en 1 674; époufa Louife-Marie, tille 
de François-Hubert de Champagne, marquis de Villaines, & de 
Louife if Aiconnas (le iSdécenibre 1660). Ilfutpèirede: 

i * Françoîfrti ubert; 
2* Laurens; 

}° Françoife; 

4" François, chanoine^iomte de Lyon en 1687. 

XVil'd^ré. — François -Hubert de Talaru, lieutenant -colonel du régi- 
ment de Picardie, commandant de Toulon en 1692, époufa la 
fœur de Louis d'Ornaifon, comte de Chamarandc, dont la mort 
porta cette terre dans la niaiion de Talaru : elle fut érigée en 
comté en 168 f. Il fiit père de 

XVIII'- degré. — Louis de Talaru, marquis de Chalmazel en Forez, comte de 
Chamarandc en Hurepoix, (eigneur de Saint-Marcel, &c. : né en 
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lôbii colonel d'infanterie du régiment de Ion nom, premier 
maitre-d'hôtei de la reine en 171 gouverneur de Sarrebourg 
& às Phahbouig, chevalier des ordres du roi en 1 749i cpoufk 
en premières noces, le (êptembre 1717, Cadienne-Angâi- 
que d'Harcourtdont il n'eut pas d'enfants, & en fécondes noces, 
le 29 avril 1720, Marie-Marthe-Françoife de Bonneval, dont il 
eut: 

1" Cérar-iMarie, marquis de Talaru, colonel d'infante: :! , puis 
lieutenant généralj marié, en f7jo, à Marie-Juitme de 
Saflcnagc j mort en 1 794 fur Pëchafaud révoliitiofinaire i 
2» Louis-Françots-Hubert, comte de Talarui 
y Louis-Ange-Françoïs, né en 1 727, chanoine de Sens, évéque 

de Coutances en 1 764 , 
4° Louis-François, chevalier de Malte, enfeigne de vailîijau, 
j° Marie-Louife- Angélique, qui époufa en 1741 Armand- 
François de La Croix, marquis de CaAries. 

XIX° d^;ré. — Louis-François, vicomte de Talaru, né en 1729, meftre de 
camp de cavalerie en 17^8, maltre^hôtd de la rrîne, chevalier 
des ordres du roi en I77f, quitta Tordre de Malte &. époufa, le 
22 juillet 1767, i-Ienriette-Jeanne-JuIie de Bec-de-Lièvre, fille 
du marquis de Cany & de Charlotte de Paulmier, dont il eut 

XX" degré — Louis-Juftin, né le i*"" feptembre 1769^ fut officier de la 
compagnie écolikile des gardes-du-corps du roi, chevalier de 
Saint-Louisi nommé païj de France le 1 7 août i B 1 y, ambaiiàdeur 
de France à Madrid en 182^, créé grand d'Efpagne par Ferdi- 
nand Vn, dievalier de la ToifçMOHfOr & grand'croix de Tordre 
de Charles III, conunandeur de Tordre de Saint-Louis, le 1 5 fé- 
vrier 1824; nommé par Charles X, en i82f, minière d'Etat &. 
membre du Conleil privé. Il époufa en premières noces Louife- 
Joféphine-Maric-Delphine de Rofières-Sorans, chanoinefTe de 
Renuremontt veuve du comte de Clerflionc-TonnnTe$ &. en lê- 
condes noces Emeftine de Roi&res-Scxans, i^èce de ù. première 
femme. Il tû mort fans laillër de poilérité, à Paris, le 29 mai 1 8 f o. 

C, Voir, tW ccnc tàmilie, les îMaiurts de IJjU-'Barbt, La Cheihaye de» Bois, le P. Aniclmc, «ic 
Rvbys, de Cwicelki, &c. 

On trouve dans les liftes des comtes de Lyon les chanoines fuivants, qui 
ne figurent pas dans cette généalogie : 

i«Girûi de Talaru, en 1 14) { 
z« Guy de Talaru, en 1 1 67$ 
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Bertrand de Noully, de bunairon deTalam, en t n f j 

4" Jean, en i ) ^4; 

5° Âmédée & Hugonin, en 1 3U9 &. 1 390, iûs de Mathieu &. 

de Béatrix de Marcilly; 
ôo Mathieu, fils de Mathieu & d'Alix d'AlboQ, en 1 40 1 ^ 
7<> Jacques, en 1440, fils de Mathieu & de Jeanne de La Pahi. 



Ve Sltttmlfy-ChaliiuPfeL 

ï" degré. — Cette maifon du Foret remonte à Arthaud de McircilK .cheva- 
lier, qui fit bâtir le château de Chalmazel, teûà en 1 2 } 2. Il fui 
père, entre autres enfants, de 

II' degré. — Jean de Marcilly, chevalier, feigneur de Chalmazel : il époufa 
GuOIemetie, fille de Foiddiier-GueiTic, diandieUin de Guy, 
comte de Fores, & mourut en 1 274. 11 fut père de 

III* d^ré. — Antoine de Marcilly,fe^neur de Chalmazel de de LaFerrière : 
il vivoit en 1 } 20 & époulk Audis de Saint-^rieft, dont fl eut : 
i«Girini 

2* Jean, qui époufa Catherine d'Oingt en [ } 20 & Angline de 

Lavieu-FeugeroUes . 

IV*-' degré. — Girin de Marcilly époufa Béatrix de Coufans, dont il eut : 

I ° Jean ; 

2" Amé, religieux de Saint- Antoine, commandeur d'AuvergnCi 
3° Antoine, prieur d'Arnas. 

V* degré. — Jean de Marcilly-Chalmazel époufa Dauphine, Me de Ber- 
trand de Senneterre, en 1 ))6, dont il eut : 
1* Antoine, mort fans hoirs en 1 jjOi 

Béatrix, qui époufa Madiieu die Talaru; 
j^'lfabeau, qui époufa Blain-Loup de Beauvoir^ 
4» Blanche, religieufe de Bonlieu en Fom. 



CVI. 

PHILIPPE DE TUREY (n«= du nom de Philippe), né dans le diocèfe de 
Narhonne, neveu de Guillaume de Turey préoédanmait archevêi^ue. 
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frère de Pierre évèquc de Maillerais, cardinal -légat du Saint-Siège, &. de 
Renaud de Turey, préoenteur &, doyen de l'églife de Lyon où Ininnéine 
fut chanoine<onite; U fut nominé archevêque de Lyon en 1 3 92 (i ^89 feloa 

Dntems). Il a/Iîila avec le cardinal Ton frère au concile de Pife en 1 409, Sl 
mourut le 28 novembre (24 novembre félon Dutems) 141 f. On renierra 
k Saint-Jean, dans la chapelle du Saint-Sépulcre qu'il avoit fondée. 

De fon temps l'antipape Félix V (Amédée de Savoye) fonda le monailère 
des Célellmi à Lym. 



cvii. 



DE TAL<:yl%U-CHc4L£nAZEL 




Etartclé : au i & 4 parti d'or & d'azur, au coticc de gUL-uk-s brochant fur 
le tout, qui eft de Talaru ; au 2 & J de Table, Icmc de molette» d'argent; au 
lion de même annc, laropilK 8e tomnmi cTor, broduBit fw k tout, qui eft 
de Mncilly. — Devilê de Maidlfy : Vmtus genrbc*icaiumis aucta. 



AMEDEE DE TALARU (II- du nom d'Amédée\ neveu de Jean de Ta- 
laru, précédemment archevêque, ctoit le fécond fils de Mathieu de Talaru 
&. de Béatrix de Marcilly, dame de Chalmazel, iUle de Jean de Marcill) & 
nièce d'Antmne de Mardlfy, comnumdettr de l'ordre de Siîat-^totne. 

Amédée fîic d'abmd chanoine de Snnc-Ouft, puis chanoine-comte de 
Sainr-Jean, ardûdiacre dL député par le Chapitre au concile de Confiance. 
Ce fut pendant ce temps-là (141 y) qu'il fut nommé archevêque de Lyon. 
Son éle(5lion ayant été confirmée par le concile, il revint & fut facré fo- 
iennellement le 16 janvier 1417. Il alîilta au concile de Balle en 14)6, & 
reçut du pape Martin V une bulle coniirmative de la primace de Lyon, qui 
eft la dixième; fut nommé cardinal par l'antipape Félix V en 1440, &, 
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mourut le 1 1 février 1444. On Tentena à Saint-Jean, dans la chapelle de 

Sainr-Picrrc. 

Ce fut f ous Ion pontificat (en 1 429) que Jean Gerfon i'éjouma à Lyon, 
& que Charles VII iix ion entrée en cette ville en 1434. 

A fa mort le Chapitre nomma Renaud d^Albon qui ne put occuper le 
iîége par dé&ut <3^kgs, &. Jean de Bourbon, évéque du Puy, qui refuiâ. La 
nomination fut dévolue au ps^ Eugène IV, <{ui nomma Tardievèque 
fuivant. 

Grand-vicaire : Hugues de Bron. 

Officiai &i vicaire général : Pierre de Charpin. 

Oilicial en 141Ô : Pierre Pape. 

DE VROt^ DE L<s4 LIEGVE. 



liiiiiii 

















Ecaitelc : au I & 4 d\ir, à la falcc Je gueuks furmontéc d'un lion liïant 
de &lik, anné & liunpairc de gueules, qui eftde Broii} au 2 & 3 d'or, à la 
&lbe ondée de iàble, qui eft de Roug^inoiit. 



U^tice fur La inaijoa de 'Bron en Fore\ 

(ta-H-deC). 

RENE DE ROUGEMONT, feigneur de La Licguc en Forez, époufa 
Béatrix de Bron, dame de Chairaigny, La Baftie & une partie de La Cha- 
pelle, laquelle inffitua pour Ton héritier univerrd Guillaume fim fib, à la 
chaig^ de porter le ntmi &. les armes de Bnm. De ce mariage font ifiùs : 
|0 Guillaume, qui fuit} 

l'Louife de Rougemont-La-Liègue, mariée à Zacharie de 
Montdor, feigneur de Chamboft. 
U» degré. — Guillaume de Bron, feigneur de La Li^e, &c., époula An- 
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totnet» de Morooimay, iîUe de Charies de Mtroomuqr & de 
Jeanne d'Antragues, dame de Montrevel, d'où : 

I* René» qui fiiîti 

20 Anne, mariée à Claude Reybé dit de Galles, feigneur de 
Saint- Marcel -d'Urfé, chevalier de Saint -Michel, père 
d'Antoinerre de Galles, mariée le 2 novembre 1572 à 
Bertrand d Albon, i'cigneur de Saint-Forgeux; 

}° Juil, chevalier de Sauit'>Jean-die-Jéruralem le 26 feptembre 
if 60. 

degré. — René de Bran, feigneur de La Li^jue» épouTa GafarieUe ' 
d'Albon, veuve d'Amfalard de Chalus, feigneur de Cordaîs, iîUe 
de Guillaume d'Albon IV* du nom, feigneur de Saint-f orgeuj^ 

Curis & Chazeul, lieutenant des cent gentilshommes de la maifon 
du roi, & de Gabrielle de Saint-Phelt-Saint-Chamondj d'où : 

I Antoine, qui fuitj 

2" Joleph, chevalier de Saint-Jean-de-Jérufalem le 10 juillet 
1576. 

IV* degré. — Antoine de Bron, feigneur de La Liègue, Bellegarde &. Le 
Pînay, capitaine de dnquantelummies d'armes, dievaÛerdeSunt- 

Michel, époufa Marguerite d'Urfé, fille de l/.c ()n. \ chevalier, 
feigneur d'Urfé, chevalier de Saint-Michel, chambellan ordinaire 
du roi, bailly de Forez, & de Renée de Savoye, Viliars, Lafcarij, 
comtefîè fouveraine de Tende, marquife de Bagé; d'où : 

Claude-Charles de Bron, chevalier, comte de La Liègue, baron 
de Riverie. 

C Exirair Pièces r^girivcs jviur Tervir à rUdoife de Fnnoe, parle fliin|iiii (f Aubiù, & det 

4'Urlc, par Auguftc Bernard. 

Hugues de Bron, grand-vicaire, ne devoit pas écartder (es armes de 
celles de Rougemont; nous les avons données ainfi pour que l'écn fài 

complet. 

Voici la filiation d'Hugue.s de Bron, tirée d'un Recueil de preuves des 
comtes de Lyon de la bibliothèque de M. Cofte : 

Hugues de Bron, chanoine-comte de Lyon en 1410, fils de 
Jean de Bron &. de Marie de La Balme, tiis de 
■ Pierre de Bron & de Françoife Arod, fils de 
Aymard de Bron dit le Gnmd & Ebnuidi de Revme. 
Lfnarâ de Bron fat clumoine-comte de Saint-Jean en iifo, de même 
queGuillaumedeBronen if7},filsdeRenédeBron&deGalirielled*A]bon. 
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Celni-ct porttMt iês armes cooune d-ddTiu, &. fur le mue de guenles au 
lion d'or. 

Pierre de Broa dit Yfnard, chevalier, rendit hominage au comte de 
Forez en 1 367 pour fa maifon de Chougcns & une rente de 20 livres au 
mandement de Riverie qui relevoit de Humbcrt de Villars, fine de Rouf- 
fl]Ion&. d'Annonay. (Archives du royaume, regifirc 494.) 

Jean de Bron, chevalier, teila en i}Bo. 11 tut père d'Antoine, marié à 
Catherine de La Maladière en Dauphiné, fceor de Barthâenijr de La Mal»- 
dière, marié à Babd(»ie de firoii, âle de Jean. ( Le Labooreur, &îœ^es de 
n^eSarbe.) 

TAPE. 




Utamt à b ooii «Targent. 

Cette famille compte parmi les membres un perfonnage célèbre, Guy 
Pape, fils de Jean Pape à. de Catherine Aimar, juiifcoofulte dîftingiaé. Guy 
reçut le Ixmnet de doâenr à Paris en 1429, époufa Loiûiê, fille «fE^ 
tienne Guillon, préfidentdu parlement de Dauphiné, qui fit recevoir Ton 
gendre dans cette compagnie. Guy époufa en fécondes noces Catherine de 
Cizerin, & mourut à Grenoble vers l'année 1 471^ , à quatre-vingt-trois ans. 
Il fut père de François Pape, qui époufa Claude de ThoUon-Sainte-Jalle. 

Pierre Pape, oncle de Guy, officiai de rarchevéque de Lyon, étoit auiC 
chantre de rég^ de Saint44izier. Cette fionille «voit donné fôn nom au 
fief de La Pape fur les bords du Rhâne, dans le marqniikt de Miribel, ou 
avoît pris le fîen au fîef, ce que nous ignorons. Il parott néanmoins qu'dle 
étoit originaire de la partie méridionale du Lyonnois, car on trouve en 1412 
un André Pape, garde du grenier à fel de Condricu. 

Le 8 odlobre 1484, Philippe, comte de Breilè &. de Bugey, accorda par 
tettrefrfatentesà Gnillaume Pape, bourgeois de Lyon, la fkcnlté de oon- 
flraire un périt port à Moyfons, en Cfmfidération de iês ièrvioes. Pierre 
Pape fuccéda à GuiUaume & laiiTa le domaine de Moyfons à Catherine Pape 
fa fiUe^ qui le pturta en dot à Qaude Bifiârdy, écuyer, de Vaux-enrVelin. 

2f 



JtCi«i» rAPK (<tt%tr 
Ljnlrrmtmi» fAf P. C«'lt>v<n 

.)rn> l'A pr. «(><•••>» AV^t^^iVIr.iie 
c~Ko> :iiîrx fîflciW s.! Ivflf 

Gjï>|>a>*»l l'Ai'ï. ifi çj,i«r»'' <K> 
^'oiif otsi* r»|>(> nvti^rv ifw 
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Leur jille iMarie Biffardv époufa Louis Delmonts, t'cu\ er, dont le fils Fran- 
çois Del'moncs vendit ce domaine en i ^yp à Jean Ravot, échevin de Lyon, 
&. ï Maiguerice Girard fa famne. 

Jacques Pape, peiit-tik ou petit-neveu de Gi^, vivoit mij$6. Le 
dernier defcendant de Guy, appelé le marquis de Samt-Auban, giddoo de 
gendarmerie, eft mort fans poftérité vers i/fo. 

Le château de La Pape, après avoir été poilédé par les Pillehorrc de 
Lyon &. divers autres propriétaires, appartient aujourd'hui à la famille 
ftd&t qui en a pris le nom. (Voir Pemetti &. Cochard.) 




D argcnt, à la croix ancrée de gueules, au franc quartier d'azur chargé 
d'une molcccc d'or. — Cimkr : un lion il£inc de gueules, armé, lampalTé & 
couronné dTor. — Snppom c deux Ikm, k i£te connumée. — Devilè : In 

HOC SIGNO VtNCZS. 

Par iîiite d'une daufe teâamentaire, du 26 avril i68f , de Catherine- 
Angélique Cappcmi, baronne de Fougerolles (1), femme de Pierre-Heâor 
de Charpin, comte de Souzy, & dernière héritière de labrancfae des Cap- 
poni établie en France, la maifon de Charpin écartela fês armes de celltt 

de Gipponi, qui font : tranché de fable fur argent. 

La branche de Genetine brilbit les armes d'une étoile d'or au Ueu d'une 
molette. Le rameauiffii de cette branche porte la crobc niflée comme fou»- 
bri(ure. 

(1) (uiigviulle, >>iij> FcMgerolIcs, rb. uiicMcau m Fun'/, | rilueruriiiicnwiiU^iKcnlreSainl-tnHniicrllinniii}. 
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»\prirf fur la mmfm de Charpùt. 

Forez, Lyonnois & Auvergne. 

CHARPIN, alias CHERPIN (CHARPINI ou CHERPINI), eft une nuûfon 
originaire du Forez, & l'une des quatre qui furent inveflies* au moyen- 
âge, de la charge de notaire des comtes de Forez (i). 

Guichard Charpin, le premier de ce nom qui foit connu, fuivir le roi 
Philippe-Auguile à la troifième croîfade, comme écuyci de Hugues de 
Talaru, chevalier, & fe trouvoit au fiége d'Acre en 1 1 9 1 (2). 

JeanOiarinn, iBls d^Effienne, iit en 1 908 prameflè d*aveu A Robert, comte 
d'Auvergne (3). 

Eftienne & Robinet Charpin figurent dans la revue faite, le ) juin 1 J7f , 
de la compagnie de foixanie écu\ ers de Jean de Bron. 

Jean Charpin, écuyer, rigure dans la revue faite, le 8 décembre 1)87, 
de la compagnie de Morea»-P6ttn. Un autre ou peut-être le même Jean 
Charpin donna quittance, le 20 mai 1 391, de la fomme de inc francs d'or 
à lui allouée pour travaux &. dépens faits pour le fèrvioe du roi. 

La filiation non interrompue de cette famille commence à Banhélemy 
Charpin, notaire royal à Saint-Symphorien-le-Chaftel, frère peut-être de 
Jean ci-delîus nomme, &. connu par des a<5les de foi 6c. hommage au Cha- 
pitre de Lyon, en 1 ^83 & 1 39 1 . Il fut père de : 

I* Simon Charpin i 

2* Pierre Qiaipin, doébur en décrets, pâiitender &. iêcré- 
taire du pape Jean XXni, ami du cardinal Girard fbn 

craipatriote, qui le nomma fôn exécuteur teflamenraire, 

ce qui l'obligea à fe rendre au concile de Confiance afin 
de follicifer de*; mo\ens coërcirits contre le-? df'rrnreurs 
des biens de ce carduuii. Des bulles rendues en la laveur 



Ou Lr Mrtdii ilr La Mirrlrr, u. Mtibn. De c<ntc liorru^rp ^-Uiit tin 
crintctUiT de ville de Lytxi m i 

L< [li.tfgr rie mliiire Tut liinglnil|M fan|ilie par de* pc^ 
(innn nnbln, juTiiuo ledit du CotA d'Eu du 4 juin liât 
rinterdil, faut fàne de iWingimin . 

L*lditdem«(eiil**,d*l'M ifiatpariMiquelciiMtiNi 

pindlimMit «"«nil Mtmtit^fU detiitUM, It bmit 
dm b CaM piriMitË» tau* 4t ptrfeme» . 
0«ftcAdeailmc<hitltc«d>b«urg<-o<«, <iul n'ittaH nullmuM 

h^MUnt d'une villa y taiulbiK detdraïUdc bourgwifie. 



(j) Ixtrnit J'tin litre ilek .ifeluve* ilo ^'-eUe lumillr, ittiphUhI 
i\an% l'ainrafie de M. Rtigor, Ctrfw-pf^fel rfe itwi. fur lu 
nL-bWTe lie France oui cmifndet. 

[\) PlufieuramemL^ctdceettefarmllepruvnlpaftalBguiîm 
qui eul I1411, en 1 1 68 . etilre les D«iiphinais k IcS f HfWlIJIHIIi fip 

limMilliebcl ttem Charpnj lrii|udhi OMpmMM toi 
dM4^ du ■ Jidkl «iifa tdovcmbe t|f*,* CuilMnc 

dcai<tp w o f d f tJB g ei i wiiwurd«l>wi|ibliiérBiir1tw<Cbir- 

b, V, amme ny ant rill ptfMl dU Mfp* <tmfUt», {JtDHlH d'iUi 
mnulcrri a)*iil appaMN t M. I» «MM ét U TvilMllil'M 
OiornUy,* «MMllMMat * II.U T4N«r, «omtt dlntll*. * 
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aplanirent ces difficultés (i). Après la mort du cardinal 
Girard, Pierre Qnrpin renonça aux avantages de fa po- 
rtion & vint Ce ûxet i' Lyon, où Tes vertus, ûl fcience 

(a capacité lui valurent la confidération univerfelle. U 
fut nommé chanoine de Saint-Juft, chamarier de Saint- 
Paul en 1418, chevalier du Chapitre de Saint-Jean, offi- 
ciai &. vicaire général de l'archevêque, &: doyen de l'é- 
glife de Vienne. En fa qualité d'oiiiciaj, il lut conimis en 
1429 par Marie de Beny, duchellè de fioufinwuKns &. 
princ^ de Dombes, poor prendre conwwflîinee des dé- 
lits dont les Juifs de Trévoux s'étoient rendus coupables, 
&. pour lefquels ils furent par la fuite cliairés de la ville 
&de la principauté. En 144} il fut nommé par H'abeau 
d'Harcourt, veuve de Humbert, firc de Thoire & de 
X^Ikn, fon «téciatenr teâanwntnre, & pourTuivit apièi 
fa mort Tenvoi en poflèffion, an profit dn Chapitre de 
Saint-Jean, des feigneuries de Châteauncuf &. de Dar- 
gotre qu'elle avoit léguées àce Chapitre. Il tefta dt. mou- 
rut en 1448 (2). 

U» degré. — Simon Charpin, notaire royal h St-Symphorien-le-Chafîel, 
rendit foi &. hommage au comte de forez le 6 juillet 1441 pour 
divers fiefs (j)- Il fut père de : 



■4]l. Tmi^wit de i>iM*il!tbbigw4l»S«i«<gqra du t «cMImc 

■4jt. ;Pi<M:« carmmUfi ie tt fU fcllM. CMfcs »riii»ifte«le 

la pretcv lurf ilp L>'*j*i ) 

( j) U ell Uti mrntirjT), doiv un titre de« orclmyi dv la Fatnilli?, 
il'i*! Oi4q«n , {au ilouir Frère tic Stmon . i*i]i>fetlkT tt 
rh-»Tnbrllon de Jcon duc de Berry m 1 4 1 1 , le ITI^IW i'rubtible- 
merrt ((ui raniit lot Ik htxnouige è CiMrIc» de loiwUiii, comtr 
de FixTt, le i^Mtl i4«1,paiHr iMMidtChtlMw, taMini» 
liauiraa. 

(l) l«nX|U«, daivt Ton Traité de U nobWlé, cile tOOUM 
cilRimtol«i«|tti«»iklaChMilaTiJcii!iMn|iU»,dMiMM^ 
pMMM J i iin gb ll i r iini i it jBimlo i fw I» iri ChHhtVIlm 
iMMMnbn i4ti, ltanwli«n«Ma àricnc 
ftlttltdcMiil4|iii|iliuiiMiili!glMlte^dB«laiii««l>«lillhwi>oo 
kdrLCktl«Md'aMddifllBnMirM]»did4eMcM«Mi*- 
IwMitMiaaiie atbM^ nMcOiUe ftr IVicfcloe 4*11» preM- 
fion ii><enf lie tut rtutitr*. t^iam aux prrCn <in(çei uixqiit-U ellof. 
s'afifiliqvjrfil, il Crroil |«>rfilili>qii«' JeA^i Chitr^^ Utt It pwre on 
i'«tctild*Ai:Jtr>iiicai»Tilpl Pirrr*- <V Villnr» réfyïua en 1 514 la^i- 
(çmti* lie chevalier de VegliCe de Lyr*i i cir let aiuteurs de cet 
Antutric for>t ipconnufl, ainnifue cerix d'Efiieixie Oiaq>iii fiir- 
nommé ' /jnrt, prêtre perpétuel de ré>çtife de lyuti, ri^lHiff 
fm !■ itfrDiivcfte qu'il fil, ilatt* la hiblitvtïift|i:»- l'IfV'-Btirl:*'. 
dtaimMufcril de* |K>ef>t« d'AuCunr, plia e«Bf4eI qi»k»pi«- 
cM«ii»,liqifaihpilMir*ly«nMiitalf d-AnlaiK d-Mbm, 
diWdtriMwto*|«ii Mil iftlMAricdeliM, cbeilMi 
deT«wnN,«ii mi. 

EAiMW Chwiiln, tvnm éMiagut, fat Moir de fUum 



awragct, CMI* aatMt de keehBCbei fur la ne de hM Ealwf 

11* dumm(wi»d«UMiircii<|uiMiinan}.II«*Ditlbiinéme 

l>ibiii>ihet|i«'. <l>ii t i^ tit imptttixr k catelogwcn itM- Cec^ 
laliifjue, frvi rur ai^^uunf hui, fA |<riM«dé dNn» tpllra dent 
viMi il hfei^lon »l«d<bul > 

^^uJ^^'i■ r 1 Ti r;: Lugduntnjit / ^ dfjîif 
tjttm ffrtnr.rm erpeâjr.t, .vr/y^jiciji 
tuTtm. 

fiMtrintmt 1 J<» thriflUuiMt ttmf»- 




iloilleàtalifcliadiiqiiedc Ly<f. iinaNmpllIndNOtlNIct 
drCnrmr (Mk, frabm, ■ 1 4! j , prt.veiMni dr U blUtetMqut 

I d'fcnH'iincChari-fit. A la fin de la table rft LBir Idtnr defomMIa 

i^ui fuf pubi;*'*' da«i» le t\* île l'Iralnie tic t f 40. 
I Oji (K-U1 >i'ir dam le, Mj^urtj ie Vljit^' arh* (tc*nc 11, p.ifC''' 

ao k 3iJ le* ver* IbIj'Ik (*ompofei Guillaume Paradin a lo 
i IuLiaiigi- ^)'AiiliiiiK- d'Alboii fc d'l:n>ejitw Ctiori^'i, À ruccarinu 

de U piililicalKiti de* (^w-fie* d'Aur<ii:«-. Ce» »eT» fc Iromei:! 

V-gik'inei.t en tAtedr réOiticii d'Aulviie de 1 \ \%. 
n cft «ufb put* d'iflMnn* CtiW|iM> d«i» li fféieet de r«di- 

liand'A rf o n » ymm a M t fif tll> Vftet,* | ii iUHi è fctdetiw 

<»i>»i l«<**.**li*nd*liVtt4l'MaMdec«llen«n* 

MItian. 
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I* Jean, qui fuit; 

2* Pierre Quurpin, II" du nom, lic^icié en droit canon & civil, 
qui remplaça fon oncle Pierre dani Tes bénéfices & fut 
fucceffivement chanoine de Sainr-Juil & de Saint-Paul, 
chevalier de Saint-Jean, chancelier & chamarierde Saint- 
Paul en 1 448, oiîicial de Lyon fous Geoliru} de Vailkl ( 1 ), 
puis doyen de l'églife de Vienne, par la réfignatira que 
■ lui en fit Ibn ondei ce quia fait crcrife à quelques auteurs 
que cette dignité fat occupée pendant un fi Icnig efpace 
de temps parle même perfonnage (2). Ce Pierre Charpin 
jouir, comme Ion oncle, d'une grande réputation. Il fut 
l'un des négociateurs du célèbre traité connu fous le nom 
dePan<i||v,conclu en 1 4 ; o entre Louis de France, dauphin 
de Viennois, depuû Louis XII, & Jean de Pdtierst, arche- 
vêque de Vienne, par lequel Tardievèque céda au Dau- 
phin la moitié delà juridiéUon temporelle de la ville êc 
comté de Vienne (Chorier). Il fut mlTi l'un des arbitres 
qui prononcèrent, le 51 mai 146^, une décifion furies 
dirficuliés fubfUlantcs entre le cardinal de Bourbon, ar- 
chevêque de Lyon, & le Chapitre de Saint-Ju^ furla ju- 
ridiâion temporelle du faubourg de ce nom. Quelque 
temps après il interjeta a]qiel, au nom dttdergédeLyon, 
de l'exécution des lettres-royaux obtenues par le confu- 
lat pour faire contribuer les ecçléfiailiques aux réparations 
des muriiilles de la ville. 

Ce fut lui qui fit élever à fes frais l'aiguille du clocher 
de Saint-Paul, en 1476 (}). 

HI« degré. — Jean Gluupin,li^atné de Pierre II, damoifeaUffêigneur de 
Montellier, notaire royal à Saint«Symphoriea4e-Cliaflel, qualifié 
de Judex major Forenfis, avoit pour femme, en 1460, Ifabeau de 
Mays, alias de Meys ou de Meix, dont il eut : 

1 ° Pierre, auteur de la branche ainée, exiftante aujourd'hui; 
2" Simon, autour de la branche cadette, éteinte ac^ellement, 

mais dont un rameau fubiille en i^ormandie j 
y Hugues, damoifeau, qui épouik Jeanne : il.laiflii un fils 
nommé Pierre dont le fort eft ignoré, & trois filles, 
Claude, Anne & Gabrielle; 



î 1) R**.k .*jti;e «ju£ur<f ée Bully, du 5 mai 144& (Titre corn- 
miini(|tK'^ fKif M. Oirllp») 

(a) r«rKlin, B\0mrt it Pcnwlti, QuiDCanwa, oM 

eoiifandw In dMi peNbBMigei du de Kcnv ChMpin. 



(1) Le '.a'*.) il I i^' S.i:rl Paul, bùu m iw-nr^rctneiit a la lii-clic , 
(Mfte fcolpt«*r* en pliifipur» ciidruils k-» i«rm« «i* Chorpin^ cf 
qui fiU ptfafcr c|ue Pirrre H ne il (|ut t«raiÉ«wr un ouvnge 
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4" Barihclemy, bachelier ès-lois, chanoine de Rheims & de 
Saint-Paul de Lyon, maître-d'hôtel de l'Archevêque duc 
«fe Rheims & premier pair de France^ 
5* Pierre, prêtre de Saint-Symphorien^e-Chafld; 
6fi Une fille nommée Claude, 
l a branche aînée des feigneurs de Montdlier, L'Efpinaflè, Saint-Andoël, 
Haute-Rivoire, Toranches, Les Bruneaiix, &.c., comtes de La Forcû-des- 
Hallcs, Sou7.\ & Tourville, barons de Fougerolles (i), marquis de La Ri- 
vière, a pour auteur Pierre Charpin ci-defl'us nommé, damoifcau, l'eigneur 
de Moniell^, marié le i8 janvier 1487 à Gdirîdle de Lemps, fiUe de 
Hugues de Lemps, feigneur de Mochet, & de Jeanne de Jons. 

Balthazard Charpin, chevalier, comte de La Foreft-des-Hallcs, feigneur 
de Montellier, époufa, le 29 feptembre 1642, Louife de Villars, fille de 
Claude, baron de Mafclas, feigneur de La Chapelle, meftrc de camp d'un 
régiment d'inlanterie, gentilhomme de la chambre du Roi, & de Charlotte 
de Louet de Nogaret-Calviifon, tante du mai cchal de Villars. 

Balthazard Charpin fîit maintenu dans fa nobleflb en 1 668 par François 
Dugué, chargé de la recherche des faux nobles en ces provinces. 

Louis-Alexandre-Jérome de Oiarpin, chevalier* omnte de Souzy, mar- 
quis de La Rivière, baron de Fotjgerolles, feigneur des Brimeaux, moufque- 
taire noir, époufa, le 28 oélobre 1777, Su/.anne-Chriitophe d'Albon de 
Galles, fille de Camille-Alix-Eleonorc-Marie d'Aibon de Galles, prince 
d*Yvetoc, marquis de Saint-Forgeux, comte de Saint-Marcd-dUrfé &. de 
Talaru, vicomte de Varemies, baron d'Avauges, & de Anne-Marie^acque" 
line Olivier. H fat père de : 

1" André-Camille, qui fiiitj 

2" Jean-Baptifle-Michd, mort fins alliances le 1^ novembre 

181 l; 

)° Anne-Diane-Félicité, mariée le 26 juillet 1804 à Julien- 
Simon-Ferdinand Puy du Rofeil (2). 
André-CamiUedeCharpin^FougeroUes, chevalier, comte de Soiizy,chef 
d'eTcadron, chevalier des ordres de Saint-Jean-d&Jémiklem & de la Légion- 
d'Honneur, époufa, le 27 décembre 1 8 1 y , Pauline-Adélaïde de Perthuis(j), 
fille de LudenJulien, marquis de Perchuis, fei^ur de Nandy, officier aux 

(i) labannnedcFoigaiifcijihMoMMliiMclirpDiwIc juget^unclunedlfr d»«g«C]aramner, laipnania-ftMim 

IMM, «ail dHtm <i7| l>ptnagedclB iMirea dvJirM i de mir*lkÊuM4> BiN«l*«ui,c|«MqWlH> ihinii ChMlêlVIII, w 

■MlbptrMfliCtiMi^iMb tnifaode lanw, vcntoflndH icuiniMigMg«iihib«l%dtF«M,*e. 

DM». CkirtM * LaiMi, n'^pmit p» d'cnbnM 4* t» {)) rMlna, bmOk origiMlM* rraiMnec 4Uk dk ail* 

hno* IMIk d* MMct, tem en t46( cen« («iincurte* aVltblir m OiMé(Mit,«Be«nniilîi, put* «» bailliage d^iMun 

Cui U MII H e d« iwll O will to fctl ntym ; Onurk' u J^r.i.j.i. .lo i fl liUliv l, l-rrcJr NmikI}' tJ<joI W- . Iilmu fut bili (or l« 

Lcvitlamdinnt » ifM t AlmnflreC«|^H,.ii, u.^it lu y-ciiu> | mwuclul «W I H<if(H!al «k- ViU», «t (Kitla fac fuc«nion dan» te* 

fill..l, <lnin la inair miIrCliirt iu. ' IMillawdrUVtClNiHafedtNMlHli». 

[1/ fuf tlu RuteA, rarutlk' du fi«« qui a kiunu |ilul>«ir> ) 
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gardea-françoifeSf&deAdélaïde-Cacherine-PhilIppiiiedeVareiineS'Bouron. 
Il mourut au château de Nandy près Melun le i f novembre 1 824, iûSsaa. 
de Ton mariage : 

I® Hippolvte-André-Suzanne de Charpin-Fougcrollcs, comTe 
de Sou/y, cheval icrde l'ordre de Siiint-Jean-de-Jérulalem, 
né à Lyon le 1 1 feptembre 1816, marié le 2B oclobre 
]84f à Marie-Aimée^Panline de Nectancourt-Vaube- 
oourt ( I ), fille de Jacqiie»-Marie-Qaude, marquis de Nec- 
tancourt, comte de Vaubecourt, ancien colonel du 18* 
régiment de ligne, commandeur de la Légion-d'Honneur, 
chevalier de Saint-Louis, de Saint-Jean-dc-Jérufalem, de 
Saint-Ferdinand d Hipagne, otîkier de l'ordre de Lcopold 
de Belgique, & de Pavdine-Ernelline de BeaufFort, fdle 
elle-même de Joreph-Louts-Alexandre-Chaiies, marquis 
de Beauffort de Mondicourt, dievalier de Saiiit4.oiiis, & 
de Marie-Qiillaine-4,éopoldine, comtefiè de Mikoào- 
Wertcrloo ; 

2" Félicilé-Adélaïde de Charptn-Fougerolle.s, née à Paris le 16 
lévrier iBiB, mariée le 1 2 juin à Gmllaunie-Guy- 
Armand de Dampietre (2), fils d'Elie-Louis-Aymar, mar^ 
quis de Dampierre^ pair de France. 

La hntnche cadette des feigneure, puis comtes de Genetines, (èigpeurs 
de la Tenaudière-Beaurevoir, Ogerolles, &c., eft iflîie de Simon CSurpin, 
frère cadtt de PîeiTe, damoifeau, homme d'aimes de la compagnie des gen- 
tilshommes de Lyon, marié le 28 décembre 1 479 à Germaine de La Forge, 
ûWe unique & héritière de Guillaume de La Forge, leigncur de Genednes, 
& de Philippe de Vaux. 

Michel de Charpin, feigneur de Genetines, capital» f une compagnie 
de lOf hommes d'armes, un des cent goitilshommes de la maifon du duc 
d'Alen(,()n, prit une part aélive aux guerres de la Ligue fbus les ordres du 
marquis d'Urfé, chef des ligueurs du Fore/,. Henry IV ayant par fon abju- 
ration rallié à lui le marquis d'Urfé & fon parti, prouva par la lettre fui- 
vante écrite de fa propre main, ^ confervée dans les archives de la famille 
de Charpin, l'edime qu'il profeilbit pour le fdgneur de Genetines ()) : 



(1) NcumeoiM : mtiliM de Chanp*^ qui VMibi 
Uid en LomlM', oa tA ttué le csMM 4a VMbeeoun qui pilla 
diMoetMimilbii, «m i«e«,pM'un»ill*iM* mc «te d'AA 
pnonni ; «II» M IbbMMi* «n I i*t «m Mmt MOM k ma 
d« b mita» dlliijlIlHwill*. 

Hok n« tan(«lt-Ji>Ci-|>li ik- NaiiH«ourt-tbunu<i- 
iflh 1I1 TTméIiiiimI, dilif d'Auuy, cvAque de lliiiitaiilMn, Sa- 
cnle jamir*i7«f|«|iiifilfliinirlBnieqai paUeft» nam è 



Lyro, rurlnMmîm<l>-l'nMi8><' 

(s) Oaiii|iwn« ! BHiCm qui «in fga nom dM diilMitt de Oim- 
pierre pri* Arque» «n NotinmlCc, où OA h trowm HtUS» dH 
l'an iao| t k nvcDic de cliHgc» lBi|i«r(Mie». 

(|) CeUe1eMieeft|HdiMdim1tltfiMlil4('lM)rf(aiiJhri 
it Henry il'. \t^r M. tnffv de Xin«r, iiwmtn de l'InDiliit. 
Pans, iiniT. roy,, i. iv, p. il6k 
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te A Monfieur de Cene^n». 

« Mcmfieur de Gene^ei» ayant grant defyr de termyner le dyférent 
«c d'entre Monikur de Lyon &: leinarqa3Fs d'Urfé, qui caufe par ddla tant 
* deprejudyce à mon fervyfe &.au repos du pays, je vous ay voullu pryer, 
« comme à plufieurs mes fervytcursafeélyonés qiiyy peuvent byen fayre, 
« de vous cnrrcmertre, de vollre myeus à cell arrangement, pour !'amyt}'é 
«• qu'ave/, dudyl marquys. Je m'alfeurc que vous nicctres tout z,ele à vous 
« y anployer, & ne manqueray pour ma part à recongnoyllre, pour voAre 
tt pro%t, ce qu'aurez fay t pour le myen &. hyea du fervyiê de 

« Voftre plus afeélyoné mellre & amy 
<c HHiNRY. .. 

Michel de Charpin &. Jean de Charpin, comte de Genêt ines, furent 
maintenus dans leur noblelîe par arrêts de 1 1^99 & du 27 oclobre 1 66y. 

Cette branche s ert éteinte en la pcrlbnne de François-Régis de Charpin, 
chevalier, comte de Geoetines, capitaine au régiment de Bourfxm-cava- 
lerie, lieutenant des maréchaux de France pour le département de Tré^ 
voux en Bombes le 1 2 décembre 1 78 y ; mort à Verfaflles en 1 828. 

Un rameau de la branche de Genetines, iiTu d'Antoine-Eléonore de 
Charpin-Gcnctines, capitaine au régiment de Fontanel, chevalier de Sainr- 
Jean-de-Jérufalem en 169^, fils de Jean & de Marie de La Rivoire, s'ell 
établi en Normandie près de Louviers, (St. étoit reprélenlé en 1847 par 

Oaude-Benott de Charpin, ancien lieuienant-oolond de cavalerie, offi> 
cier de la L^jjon-tf Honneur, chevalier de Satnt4.otti8, de la Couronne de 

fer, de Charles III d'Efpàgne, & du Saint-Sépulcre $ fils de Jean de Charpin 

& de Luce Goulard de Curai/.e. Il mourut dans le courant de cette année. 
Il avoit époufé, le 26 oélobre 1 B 1 7, Virginie de La Taille des Efîàrrs & en 
fécondes noces, le 26 mai 18)4, Laure de Grimoult, veuve de Gabriel de 
La Taille de Loi inville. 11 eut du premier lit 

Henri-Edouard-Jean de Charpin, né le 14 décembre 1 820. 
Outre les perfoiuiagc^ déjà cités, la famille de Charpin a produit trois 
chanoines-comtes de Lyon, qui furent : 

Emmanuel de Qnrpin de Genetines en léfo, fîls de Jac- 
ques & de Claudine Fay de La Tour-Maubourg^ 
2" Louis de Charpin, en 168} ^ 

Antoine de Charpin en 1690, évèque de Limoges en ! 707 : 
ces deux derniers, ûls de Jean de Charpin & de Marie de 
La Rivoire i 

Plufieurs chanoines de Saint-Pierre àe Vienne, des religieux de l'abbaye 
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de Savigny, des abbés de Saint-Gennain-d'Auxerre &. de la Grande-Sauvci 
deux ccmunandem &pliifieiin cdievidim 

chevalier de Saint-Lazare, des gentilslioiiiiiies de la maifbn du Roi &. des 

I^ces, des chevaliers de Saint-Louis; un commandant de ban & arrière- 
ban des provinces de Lyonnois, Forez & Beaujolois^ une chanoinefle du 
Chapitre de Neufvi!le-lcs-Dames, en 176). (Rédigé fur les titres exiftants 
dans les archives de la tamille, par M. Hippolyte de Charpin-FougeroUes.) 

Les principales aUiances des Charpin fonc, outre celles déjà mention- 
nées : avec )e> fàmilles de Laurendn, de Roftaing, de BortcandChartroiH 
nières, de Barronat, de Damas, de PiqpoadeGoutdas,deGliavagnac,de 
Rhrerie, de La Tour-en-Vaudragon, d'Augerez, de La Salle-de-la-Rodde, 
de Veini d'Arbouze, Le Long de Chenillac, de Belvezeix de Jonchères» de 
La Fare, de Loras, Anfelmet des Bruneaux, &c. 

C Voir Pcrnccti, Lyonnais dignes de mémoire: Le Laboureur, îKt\attt dt tfft'tarht; Choiier, 
Hifi. poUiiqu* du VtapiM; Severt, CMrMoiofit dtt wrektviquet de Ljon ; oirelihts du l^Mv, 
tome VHi} PmdiB, ÂMmAw dtth^laùf de Ljon; Quincamon, o4iuifidiit dê Smm-Taiit: 
ûin U rti dm Ttjmmt, Ôte. 



CVIH. 



VE VASSoâL 




GEOFFROY DE VASSAL (GAUFRiraUS VASSALI), omis par Severt, 

eft le fécond archevêque du nom de Geoifroy . Il fut préfident au parlement 
de Paris, archevêque de Vienne en 1419, & nommé archevêque de Lyon 
le 20 avril 1444 par le pape Eugène IV. Il mourut le 16 octobre 1446, & 
fut enterré à Vienne, félon de La Mure. M. Péricaud, dans l'es CN^ies ù do- 
cuments fur Phifioire de Lyon, dit qu'il monrat à Toucs & que de La Mure 
^eft trompé. 

a? 



ia6 



II eut pour officiât PieiTedeQuu;piii,&pourvicaUregénéralMtoinedn 

TeiT.îiK .ibbc d'Aitiay. 

Nou^ donnons deux écufibns ditiérents à cet archevêque; en voici la 
rdibn : le premier, qui ell d'azur au lion d'argent, armé, lampaiië, vilené 
& couronné de gueules, eft donné par Charvet dans fon Hifimre de Féglifi 
de Vienne, page ^ 04. Cet hîAorien nie du refte que ce prélat, qu'il nomme 
Vailkli ou Vaitalieu, ait été archevêque de Lyon. 11 ligure néanmoins dans la 
généalogie de la maifon de Vaflal, donnée par M. de Courcelles ( Hifioire des 
pairs de rranci', tome \ ), avec ces deux qualités d'archevêque de Vienne & 
de Lyon. Cette mailon de Valîàl, qui compte Tarchevéque Geolfroy parmi 
fes membres, éioit originaire duQuercy & fc répandit, au xn*& anxup 
liècle, dans le Périgord, ks Limoufin, TAgenois &le Rouergue; die a tou- 
jours tenu un rang diilinguc & fourni des perfamiag^ importants dans les 
fonàlions civiles & eccléfîalliques. Ses armes font celles du fécond écufibn: 
d'azur, à la bande d'argent remplie de gueules, chargée de trois bêlants d'or, 
accompagnée de deux étoiles de même, une en chef &. une en pointe. 

Chorier & Charvet om donc commis une erreur en traduîTant le moi. 
de Vaflâli par Vaflîdieu, qui eft le nom d'une famille de Breflè, très connue, 
mais étrai^^re à notre archevêque. 

De La Mure cite un titre des archives de la collégiale de aMontbrifon, 
dans lequel Geoffroy de Vafîîd comparokcn cnK'lIrf' d'archevêque de Lyon. 
C'ell donc à ton que Charvet afhrme, maigre les aéles confilloriaux du 
Vatican, qu'il ne le lut jamais, lé tondant fur ce qu'il fut inhume à Vienne 
& que ùm épitaphe ne âicaucune menticm de Gm chu^ement de diocèse. 
Or de La Mure, qui écrivoit un fiècle avant lui, explique que GeolTroy de 
Vaiî^il indiqua pour lieu de fà fêpulture l'églife qu'il avoit gouvernée pen- 
dant le plus long efpace de temps. 11 cil probable que Charvet, inexaâ fur 
le nom &. la qualité de ce prélat, l'a été aufTi fur fes armoirie.';. 

Drouet de Maupertuy, dans ibn Hilioire de la faime Egl'je de Vienne 
( Lyon, 1 708 ), donne auffi à ce prélat le nom de yajfalieuy ce qui n'ell évi- 
demment qu'une tradnéHon fautive du mot latin de yiofaU, ôc le dit origH 
naire d'une famille noble f Angcniltoe, ce qui confirmeroit ce que nous 
avons dit qu'il étoit de la maiionde'l'â^/.Cet auteur, après avoir fait l'é- 
loge de fa charité envers les pauvres, fait mention des aflcs confiftoriaux du 
Vatican, dans lei'quels il fut préconifé comme archevêque de Lyon, &dit 
qu'il mourut à Tours. Dans les noies généalogiques de VHtJioire de Bayan 
de M. Alfred de Terrdaf&, Antoine Terrail eft expreffément cité comme 
grand-vicaire de Gmfiidm Vafdy^ ardievèque de Lyon, en 143 f . 

D*api^ tout ceci, & tout en avouant que Charvet étaie fbn opinion 
par des raifons afi'ez fpécieufes, il nous femble difficile de ne pas admettre 
ce perl'onnage au nombre de nos archevêques. Quant à fes armes, celles 
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que donne Charver fans indiquer la fource où fl les a puifées, ne font ni 
celles de la mai I on de Vallkl, ni celles des Vailàlieu de BreiFe qui por- 
toient: iwWd'orgm&irgitai/er. Notulesavom données néam 
n'omettre aucun document rdatif à cette hifloire. 



DU TE%^IL 




Uaam, aa chef d'argent chargé d'un lion ifTanc de gueiik», aocotîoe<ror 

brochant fur le tout. 

Si nous donnona, d'après Le Laboureur, une généalogie Aiivîc de cette 
maifon, c'eft parce que plufieurs de Tes membres ont droit à une menrion 
Ipécialc dans l'hiftoire de Lyon, & parce qu'elle préfenre le fait glorieux 
& alfez remarquable de huit générations ayant eu leurs chefs tués fur le 
champ de bataille, au fervice de la France. Le chevalier Bayart n'a donc fait 
que continuer les traditiotts de fa fiunille, & réunir comme fes ancêtres la 
Âm dn dirétien i U vaôllance des héros. On peut cooiUter à ^ 
réri, Chorier, & VHijhtn de %^an par M. Alfred de Terrebaflb (i). 
Le plus anciennement connu de cette maif<m, iêlon Le Laboureur» eft : 
degré. — Albert Terrail, qui vivoitTous Quigues, dauphin de Viennois: 
il mourut des fuites d'une blelTure reçue à la bataille de Varey, 
donnée par ce prince contre Edouard de Savo\ e. 11 avoit époufé 
Jeanne de Theys (Theys : de gueules, à deux fafces ondées d'ar- 
gent), &. fut père de 

n* degré. — Robert Terrall, qui fè trouva anffi à la bataille de Varey, au 
fiége de La Perrière en t ) j 5 , &. fut tué dans un ccmibat en i ^ ^7. 

Il avoit époufé Alix de Morard (Morard : d'azur, au fiano-canton 

d'or, brifé d'une rofe de gueules). Il fut père de 

111" degré. — Philippe Terrail, qui fut tué à la bataille de Poitiers en \}^6. 



(i)M,A. dcToKèt&trfmaiotnntfviAinX: Hifitirtie 
tut cette illulkic MiblldlldAlIliCliuiblciJii (MitUirv Ut Wc- 



tMnl«t^scin«M; iiuutnci-uuvdmiaieiBfairequed'ym)- 

vO)rr Ir* ik'itrr*, k qvic Cf^rr^^t d'apK-» lui rcir1ho^r*|4it- 
du nom <k: Kii^anquc ancicii» wtcun «vincnt ëcrit ttofjid. 
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Il âvoit époufé Aloyfe Caflkrd (Caâàrd : d'azur» à la licorne 

(fargent), dont il eut : 

i** Pierre, qui fuit; 

2" Jean, tué à la bataille de Verneuil en 1426. 

IV" degré. — Pierre Terraii iui tue à la baïaiiie d Az.incourt, en 141 5: ^ il 
arcnt époufé llbiguerîte d'Arces, fille de Lavât & de Béanix 
d'Avalon. niotp^de : 
1 •> Thibault» eccléfiaffique ; 

2* Antoine, prieur d'Alamon, dépendance deTIfle-Baflie^abbé 
d'Ainay, grand vicaire de Geoffroy de VafTal : il remit fon 
abbaye à ion petit-neveu Théodore, &l le prieuré d'A- 
lamon à Pierre, frère de Théodore; il mourut en 1447» 
& fut enterré dans la chapelle de Saint-SâHdiMii qu'il 
«voit fondée; 

y Pierre, qui fuîti 

4« Jacques} 
Antoinette. 

V» deg/^é. — Pierre Terraii , feigneur de Bayart en Dauphiné, fut tué à la 
bataille de Montlhéiy en 1 46 f . U avoit époufé Marie de Bocfozel, 
dont il eut : 

1° Aymon, qui fuit; 

2* Jean, religieux de Saint-Benoit, prieur de Saint-Trivier en 
Dombes} 

}• Antoinette, mariée à Louis de Beaumont; 

4^ Marguerite, mariée à Phil^pe de Fougères, fei^ieur de 

Theizé en Lyonnois. 

VI« d^ré. — A^-mon Terraii, feigneur de Bayart,époula Hélène Allonan, 

&. fut père de : 

I® Pierre, dit le chevalier Bayart, tué à la bataille de Rebec 
en 1^24, laifTant une fille naturelle, Jeanne, mariée à 
François de Bocibielj 

2* Georges, qui fuit; 

Et d'autres enfants. 

VU* degré. — Georges Terraii époufa Chude d'Anrillan, & fîit pèn de 
deux files dont Tahiée, Françoise, porta les biens de cette fa- 
mille à fon mari Charles Copier, feigneur de Poifieu, lequel n'en 
eut pas d'enfants & mourut avant elle. Elle vendit la terre de 
Bayart, en 1 <j6o, au feigneur d'Avançonqui la tranlmic au mar- 
quis de Cordes, de la maifon de btmiane. 



ARCHEVEQUES DE LYON. 



La branche de Bregnins ( i ) commeiicew cinquième degré par Jacques, 

fils de Pierre Terrail, père de 
VI« degré. — Pierre Terrail, père de : 
r» Yves, qui fuit; 

2° Théodore, abbé d'Ainay après fon grand-oncle pendant 49 

ans 4 mois & ib jours, mort le 6 mai i yof } 
}• Pierre, aumônier d'Ainay. 

Vn» degré. — Yves Terrail épouia en premières noces Alix d'Hoihm, en 
fecoaà» noces Loîiife de Genoft, en troffîbnes noces Qaude 
de Revoire, &. en quacnÈmes noces Françoife Joflard, fille de 

Jean Joflard, chevalier, feigneur de Chafllllon, & d'Alix Sapofis 
dont il eut un fils qui vendit fa part dans la feigneurie deCViaf- 
tillon-d'Azergues à Rauâet de Balzac. Yves eut encore, entre 
autres enfants : 

Gafpard, qui fuit, fils de Claude de Revoire^ 
2« Ma^teleine, qui épouiâ Qaiide de Vatey ; 
3* Maignerite, qu^ eut de Louiiê de Genofl &. qui époufk 
Symphorien Champier. 
VIH» degré. — Gafpiird Terrail fut fait prifonnier à la bataille de Pavie : 
il avoit époufé Charlotte defioi&m, dont il eut François qui 
fuit & Charles. 

IX" dc^ré. — François Terrail, feigneur de Bregnins, tué à la Saint-Bar- 

thélemy : il avoit époufé Aime de Saint-Félix, d'où 

X* degré. — David Terrail, tué au fiége de Cayours en Piémont le 22 
novembre i ^92 : il avoit époufé Clémence de Format, dont il 
eut deux fils morts fans poflérité. 
Un Claude Terrafl, ou du Temûl, fut Ikcriflab d*Aînay en 1 478. 

CE On trouve, dans ïainnuaire it h pairie et de la nobleffe de France par M . Borel d'Hauierive, 
ann^ la filiation des Terrail jurqu'à nos jour*. En voici I abrège : 
m Chariec Tenul, fib de Carpard & de Ouvlone de Boflmn, marié à Soffiea d'Aivec, 

« nnnrt en ](}(>2; fut [icrc Je 
" Jaimc Terrail, né en if63, marié à Ennetnonde Rivolet; d'où 
a Aidfé, né en I f 99, amU à Guigoiiiie Genninl} d'otl 
« Guignes TLrr:iil, mort CR 1684, nufié à Madckine Drogal; d'ob 
« Ennemond I crrail, mon en 1716, marié à Gafpanle Bar; d'otl 
> Claude, Kaparé à Meylan, moR en 1761, père de Cbude, d'Antoine & de Fruiçaii, 

a jésuite, dont le petit-neveu Jcan-Baptifle du Temùl, capinine de cluiOèiin à pied, 

« Rfné&iue aujourd'hui cene dernière branche. » 

{*) Ou icnyii, ttiM M. Mtd de TcocMb. 
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CIX. 



DE BOU%BO!^ 




D'azur, à trois fleurs de lys J'or, 2 & ) ; hnfé J'un coticc de* gueules fur le 
cout (1). — Su{>ports : deux bras mouvants des Hancs de l'écu, ayant deux 
manipules pendus ft tenant chacun une tpie flamboyanne; h poince de 
b croix arcfaiépilcopalc portée par un lion & un griffon, tenant chacun un 
petit écttllbn mec le nom de Chkutus en vUiUes lettre* ; k par-dcfli» le 
denfe : N'HPon my kuk. 

CHARLES DE BOURBON (1^ du nom de Chailes). troifième iîU de 
Charles de Bourbon, duc de Bourbonnois & d'Auvergne, comte de Forez, 
deClermont, &.C., feigneur & baron de Beaujcu, & d'Agnès de Bourgogne, 
fut chanoine, chantre & précenteur de l'églife de Lyon, abbé de Fleury & 
de rifle-Barbe, prieur de la Charité-fur-Loire, &. nommé en 1446 arche- 
vèqnedeLyon par le pape Eugène IV qui lut conféra aufSlachafg^ depro- 
topotaire apcftolique. Comme il étoit fort jeune, on lui domu pour vioe- 
g^rant & adminiflrateurdu diocèfe Jean de Bourbon, évéque du Puy (2). 

Jean d'Anuuaé, chanuuier du Chapitre Ue Saint<dean, fut Ton vicaire 
général 

Pendant cette adminiilration eut lieu à L) on le concile où l'antipape 
Félix V fedéfifladeiês prétendons en 1449, &. Ton célébra pour lapie- 
mièie fois le grand jubOé accordé à l'^life de Lyon lorfque la Fête-Dieu fe 

rencontre avec celle de faint Jean-Baptifte. 

Charles de Bourbon fut facré par Jean Cœur, archevêque de Bourges, 
âls de Jacques Cœur, argentier de Charles VU. Il fut enfuite choiû par 

(i) Drla Mun-«vr>. tivrnp^ cniMMaltulieudeciHu-ciui | gH|ur 1^ dV'- |im< (i- .!<■ l»mllliMt4>CtiH<(»d* lavrtMn. 

(JWBfm n tdiatf<, bnfurF <|ui <ft polUriMr*, (V«ir CiMVit- | hmyerduUc inik|u«<«<BRl*|a«MiaMr«Miwi4|f,or<|ut 

ln4h$<e«nth*,C«Nût«fin4f baMi/'M n«tta,alnft < k rcnil inawlr4(é d»f} «M.llbil«Enedile iMI, dlipiti 

qHla*ilnild«hdwiitll«d*Stta*jMn.) | M,vf^mifHrm. 

(a) Nm lAngn* pi Inwnirdmi Miom owngigMil»' 
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Louis XI pour être parram du Dauphin & traiter de la paix avec les ducs de 
Bourgogne & de Bretagne. En 1 476 le pape Sixte IV lui donna l'adminiftra- 
tion de l'évèché de Clcrmont, le nomma cardinal du titre de Saint-Martin- 
du-Mont, &. légat d'Avignon & du Comiat. Il lit rebâtir le palais archié- 
pifôopal de Lyon, ainû que la chapelle qui porte foa nom dans leglife de 
SaintOean dans laquelle il fut inhumé. Il mourut le 1 } Teptembue 1488. 
Son tombeau, qui étoit remanjuafatle par la richeflè & la beauté de fa con- 
ifaii6Uon« fut détruit en i f6z parles Calviniûes. 

En 1 487 il avoit fait imprimer, par Jean AUeman de Mayence, un miilèl 
in-folio dont il relie quelques exemplaires. 

Officiai : Antoine Bertrand. 




DegHOïkt, à trois coquille* d'or, 2 & i. 

FamlU âu é^liâanuim, ^ remonte à Tierre ^oimaasfé, nmtt m 1 168. 

I^'d^iré. — Pierre d'Anumaé épouik Ifabdlé de Db. H en eut, entre 
autres, Jean, qui fuit. 

n* degré. — Jean d'Amanzé époufa en premièfet nooes, en 1 3 zj, Margue- 
rite de la BulTière, & en fécondes noces, en 1 3 3 8, Jeanne de Mar- 
cilly, veuve de Guillaume de Builèul. Il en eut quatre enfants, 
entre autres le fuivant : 

III^ degré. — Guillaume d'Amanzé, qui époulk Marguerite de fiuflèul, & 
fiit pèrede: 
I* Jean, qui fuit} 

2** Marie, qui époufa Jean de Chavirey , d'où Vautier de Qia- 
virc} , père de Guillaume de Chavirey, chanoine-comte 
de Lyon en 1 41 1, archidiacre de la même églife &prieur 
de Saim-lrenée. 
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IV" degré. — Jean d'Amanzé épouia, en 1 386, Antoinette de Villon. Il fut 
pèliede: 

■•Out&mine} 

2" Jean, chanoine-comte de Vé^e de Lyon en 1401, mort 

en 1 479,enterré dans lachapelle delaCroixàSaint«Jean; 
Béraud, également chanoine de Saint-Jean; 

4* Pierre, chanoine -comte & facrillain de Saint - Jean & de 
Saint-Nizier, mort eo 14Ô1, enterré dans la chapelle de 
la Croix; 

f « Renaud, cfaanoine-oomte & maître de chœur de Saint-Jean, 
nioitet^i46f. 

V« degré. — OniUaiune d'Anumaé époufa en 1409 Marguerite de Semur, 
veuve de Jean de Neufville, & fût père de : 

|0 Oiiillaiime, qui époufa Marie de Damas en 14^0 & n'eut 
point d'enânts; 

2° Jean; 
j° Pierre i 
40 Grégoire; 

f 0 Jean, chanoine 6c chamarier de Saint-Jean; 
iSfi Jacques, qui (ùtCs 

7^ Antoine, chanoine-oomte de Saint-Jean; 
8" Jeanne} 

9* Marie, abbe& de Saint-Rerre à Lyon en 1 487. 

VI* degré. — Jacques d'Amanzé épouik en 1488 Eftiennette de Chante- 
meile, & fiit pète de : 
I » Jean, qui fuît; 

1" Fran(;oire; 

j" Jean, qui épouia en premières noces Jeanne de Chandicu, 
&. en fecondes noces Philippe de Damas : il fut père de 
François, ii^ieur de QioâkiUes, tige de k branche de 
ce nom. 

VII* degré. — Jean d'Amanzé époufa Béatrix Mitte de Chevrièxes, &, en 
eut inngt-un enfants, entre autres : 

1* Jean, tué à la bataille de Pavie en 152^; 

1* Claude, chanoine-comte & doyen de St-Jcan en i f 1 f j 

}0 Guillaume, tué à la bataille de Renty en 1 f f 4; 

4" Pierre, qui fuit; 

5* Charlfô, chevalier de Malte, mort efclave en Afrique en 
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6" Jean, tué à la bataille de Samt-'Qnentifi en i f f 7$ 

7° Jeanne, religieufe. 

VUL" degré. — Pierre d'Amanzé époulâ, en i f f f , Antoinette de Colîgny* 

Saligny. Il fut père de : 

1° Jean, qui luit; 

2° Loiiife, qui époul'a Antoine de Montjoumal ; 

}° Maiie, qui époui'a Claude de Ballore, père de Gafpard qui 

épouià Marie Dodieu; 
4« Ifabeati, qui éponfà François de Bonloigne; 
f « Efflier, qui époufa François de Montcoquier. 
DC» di^ré. — Jean d'Amanzé époufa, en i ^ 95, Ifabeau d'Efcars dont il eut 
trois fils, & en fécondes noces, en 1615, Françoife de l'Aubépin, 
veuve de Charles- Antoine de Buflèul^doncil n'eut pas d'enfants. 
Ses trois fils furent : 

I " Gafpard, qui fuit ; 
2<* Antoine, mort jeune; 
}^ François» id. 

X« degré. — Gafpard, comte d'Amanzé, 'épouiâ en 16)0 Françoife Jac- 
quot de Mypont, dont il eut orne en&nts, entre autres Louis qui 

fuit. 

XI* degré. — Louis d'Aman/c époufa Marie -Loui le Falconi dont il n'eut 
que deux filles, l'une, Marie-Josèphe, manée le 20 mars 1706 
à Anne-Gilbert de La Queillc, marquis de Chàteaugeai, lieute- 
nant général au duché de Bourgogne, d'une ancienne naifon 
d'Anvergne. 

La baronnie d'Anuuizé en Mioonnots fut érigée en vioomté en 1617 en 
faveur de Jean IV d'Amanzé, marédud-de-camp, qui épouik Ifâbeau 
d'Eicars. 



branche de ChoffélUs. 
(Cette bowcbe boTe lé» «mes d'une boniuie d'or.) 

Vli« degré. — François d'Amanzé époufa Catherine de Semur, &. fut père 
de: 

1° Jean, chanoine-comte de Lyon (i)^ 

*9 
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z'> Diane, qui époufa Laurent de BuiTeul; 
I* François, qui fuie. 

VIII* dçgré. ^ Frangrâ d'Amanzé époufii Fiiançoife de Traves, de la mai- 
fm de Choifeul, &, fut père de : 

1 " Guillaiiine, qui iuît$ 

2^ Antoine» chanoine-comte de Lyon en i f ^8$ 

Franroife, qui époufa Claude de Montchanin; 
4° Renée, qui époufà Galpard du Veraey (F orez^i 
• f * Marie; 

6* Jeanne, religieule; 
7«Mai]giMrit^ id. 

DC* degré. — Guilkumed'Amanzé époufa en i f78FnuiçoiiêdeLaGuiche, 
& fut père de: 

i<* Jean, mort jeune; 

2"» Claude, mort Tans êrrc mariée 

3 <* Jacques» reçu chanoine-comte de Lyon en 1^9;; 

4° Jean; 

f ° Antoine, qui fuit; 

6* N , qui époufa Marguerite de fiayardi . 

7*> Gelberge-Fnuiçoire, dbbeflfe des Chazeaulx à Lycnii 
8* Françoîi^ rdigieure à Marcîgny; 
9° Léonon^ id. id. 
X* d^é. — Antoine d' Amamé époufa en 1 <5 1 } Franc^oif c de Damas & 
en eut dix-huîr enfant--, entre autres Fran(;()ife, religieufe des 
Chazeaulx de Lyon, <x luic autre Françoite, religieule à Mar- 
* Uuih fotttVe (l>V«/tNy.rl cigny. ^ 

épousa nvxvi* FALCCNtS 

J'.u I <■ inj>io.' €1 Extrait de Ugénéalc^ted' Amanzc par dHo«cr&Palliot, Dijon i6f 9, & de La Chd^^ 

iju^^i. r.'.uu»!^ Vil I.'- 'U- 



ex. 

HUGUES DE TALARU (HUGUETUS ou HUGO), H du nom d'Hu- 
gues, troifième fils de Mathieu de Talaru, feigneur de Noailly & de La 
Grange, &. de Jeanne de La Palu, fut chanoine-comte de l'églifc de Lyon, 
abbé de Saint-Corneille de Compiègne, prévôt de Saint-Benoit-du-Sauit, 
archidiacre de Lyon en 1473, chanoine de la collégiale de Montbrifon, & 
éln ardievéque de Lyon par le Chapitre en 1488. n ocerça ]ongtemp3 
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fans être facré; ayant été contrarié dans ion ëleélion par André d'Erpinay, 
il fe démit de fa dignité en la faveur, par un aéle pailë à Orléans le 2^ 

décembre 1499. 

Sous ion adminillratiun en 1494} Charles VIII &. Anne de Bretagne po- 
sferent la première pierre des Cordelien de i'Oblêrvanoe. 
Hnounitle 22 décembre 1517. 



CXI (1). 




Ecandé : au i &4d'atgent, au lion coupé de gueules & de (mople, anné, 

bmp.ilTi; & couronné d'or, qui cft d'Efpinay; au 2 & J de gueules, i nt-iif 
maclcs d'or, 3, J & J, au iambcl de quairc pendants d'argent (2), qui cii de 
RohaB-Monauban; liir le mut, de Bourbon, en némoire ou par conceffion 

du cardinal lic Bourlnin 

D'autres annorialilks, entre autres ChcviUard, blafonncnt ainli : au i & 
4 d'argent, au lion coupé de gueules te de fînopic; au 2 & 3, de Monnu- 
bonj^ur le tout, d'argent à la gouru J'.unr ilV.iî'.t Jl- gueules, qui cft de 
Milan. L'écufTon de Bourbon cf) une addition particulière à rarchevéque & 
qu'il n'aura peut-être pas toujours portée, ce qui cft caufc de cette diAcrence. 

ANDRE D'ESPINAY, de lamaifon d'Efpinay-Dureftal en Bretagne, étoit 
frère de Robert d'Efpinay évèque de Nantes, de Jean évéque de Valence 

(t) CmCHiMtmfl. I deUMiv^CBi|ridkintfiimMd«ito, letimMtikMDa- 

(») |inqn|iMtabagéd-flr>de9iHdci,aimMliWi»ne } ladbm««llc(nilmiqiitc(lwdelMMn,tainclMM. 



•A. eMp» loirt ainii ^urlll» 
vibuilÀ l'ArbicsIe. 
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&. de Die, de Jean évéque de Mirepoix, & neveu de Charles évêque de 
Dol. 

André fat furteur de Saînt-Martm-^es-Cfumps à Paris, aUié de Saînt- 

Chaffine au diocèfe du Puy, archevêque d'Arles en 147^ nlinal du titre 
de Sainre-Marie-Majeure, abbé de S;iinrc-Crotx de Bordeaux ik. archevêque 
de cette ville après la niorr d'Anus de Montauban Ion oncle, nommé en 
1489 cardinal-prétre du titre de Saint-Silvcftre &. Saint-Martin-des-iVlonts 
par innocent VIII. Après la mcMt de Charles de BcMuixin, ayant <diienu le 
dëfiitemenc d'Hugues de Talaru, il entra en poâèffion de Tarchevédié de 
Lyon l'an 1499 (i foo félon Sevcrt), & mourut le 10 novembre de l'an 
1 500, avant même d'avoir dormé Ta démiflîon du fiége de Bordeaux, à Paris, 
où Louis XII l'avoit nommé gouverneur du palais des Toumelles. il fut 
enterré dans l'églifc des Cclcftins de cette ville (1). 

La maifon d'Efpinay en Bretagne, éteinte en la perfonne de Charles, 
marquis d'Efpinay, mort en 1609, remonte» félon quelques chroniqueurs* 
aux temps du roi Artur de Bretagne &. de Hoël ùm neveu, roi de la Bre- 
tagne armorique. Elle a pour premier auteur certain, Geftert, tils d'un 
d'Efpinay qui fut à la conquête d'Angleterre au \r fiècle. Geftert fut père 
de GetFroy, lequel fut père de Pean, vivant en 121 7. 

André d'Efpinay, archevêque de Lyon,étoit lils de Ricliard 1'% chambel- 
lan du duc de Bretagne, & de Béatrix de Montauban. Richard ëtoit fils atné 
de Robert II dTfpîni^, chambellan du duc François II, & de Maiguerite de 
La Courbe. Béatrix de Montauban étoit fille de Guillaume de Montauban 
(de la niailbn de Rohan) & de Bonne Vifconti, héritière, par la mort de 
l es frères & fœurs, de la mailoti des ducs de Milan. (Voir du Paz, Hifioire 
généalogique de plufieurs maijons de 'Bretagne.^ 

La terre d'Efpinay pailk, avec le comté de Durellal, dans la maifon de 
La Rochefoucauld. Françoiiè d'Efpinay, tille de Qaude, devînt en 1609 
héritière par la mort fans jKjftérité de fon frère Charles. Elle «voit ëpoufé 
Henry de Schomberg. Son fils étant mort fans enfants, l'hcrirage de la 
maifon d'Efpinay paffâ à fa fœur Jeanne qui époufa Rog;cr du Plellis-Lian- 
court, duc de La Koche-Guyon, de la mailbn de La Rochefoucauld. 

{t) M. P-rirniHl * |U>|« U fnvt du Lycnnmt <I<i ) l i .kiiniit IxifÇOOMliimle MllpCqN» le pHtm MVMl pUAlMI. 

jwnivr unt «leucc tttiidue (ur c* pMbl i (dco kii, oi< j n/ir < U mort. 
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CXll. 



'DE %0He4N. 




EcineK: «u t &4,Gontre4cinelc,dcgucuksàrercarboucfeponmetfe 
(for, qui cA de Navarre & de France; au bâton componnc d'argent & de 
gueules, qui eA Evreux; au 2 & 3 de gueules, à neuf maclc» d'or, J, } ^. 
qui cA de Rohan ; (m le tout, d'argent à la guivrc d'azur iflànt de gueules, 
qui eft de Milan. 

Ll'n iinr.eî Je Navarre font ordinairement des chaiiu'- iMirc-j'. en iroix, 
lauiou &. orle, & non une efcarboude ; j'ai l'uivi ici la donnée de de La Mure. 
Que^ttet Mtenn les mit blaaomiiec de cette manîèfv. 

FRANÇOIS DE ROHA.N, né vers 1 479, croir fils de Pierre de Rohan, ma- 
réchal de France, duc de Nemours, vicomte de Froniac, &c. ( i )> & Fran- 
<^oile de Penhoët la première femme, il fut pourvu dans fa jeunelle de plu- 
fieiin abbayes, âc élu ëvéqne d'Angera en 1 499, avec dilpenfe d'âge, par le 
pape Alexandre VI, à k prière du roi Louis Xn. En I fo I U fht âu ardievè- 
que de Lyon par le Chapitre (2), & facré le i f juin 1 504. Au moyen d'une 
nouvelle difpenfe, il garda ces deux prélaturcs, celle de Lyon comme titu- 
laire, &. celle d'Anc;crs comme adminiftrateur. En 1 po il préfida, comme 
primat des Gaules, l'aliemblée générale du clergé tenue à Tours. En 1 p 8 il 
convoqua à Lyon un concile provincial, qui en fon abfence fut préfldé par 
révéque de Mâcon. Il mourut à Paris le i j oâobre i ; )6. Son corps fut 
tranfporté à Lyon, & inhumé dans Téglife de Saint-Jean. Ceft à lui & à 
Symphorien Qumpier que Voa doit la fondation du collège de la Trinité. 

(0 naicdelM»ntoftnt<ialouit*4(llirtodelliw 1 («) En imwabi* itBD,fclanM.Nricwii. 
tiiAMiLa«i»««i«kdiCbiita44>C«bM<mAtClM«Jiii. | 
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La maiibn de Rohan remonte à Guetenoch, vicomte de Porhoët, cadet de 
laiiuif(uideBretagne,invaiiteii ioo8,&à AlanmdeCoiixiuiûllesraiemme. 

Rohan eft une vioointé de Bretagne qw fut donnée en paitag^ à Al^ 
vicomte de Rennes, qui fit bâtir le château de Rohan, & mourut en 1 1 28. 

SufFragants : 1° Guichard de Leirard, né à L\on, religieux auguftin, 
doéleur & profcircur en théologie, évcque de Hyérapolis : les documents 
manquent complètement lur fa famille; 

2* Barthélémy Portatenqui ou de Luco, religieux carme, évéque de 
TnMde(i)$ 

} 0 Jean Balann, d'une famQle de Lyon Air laqudle nous n'avons que trb 
peu de données. 



'■Iv .1;'.% > ' ,' Iv/lvl 'i '< v-"!"î 




U azur, au chevron d'agent, au chef d'or. 
Vicaires généraux : 

1 ° Jacques d'Amoncourt. 

V*A^O^COU7(J. 




De gueules, m firatoir d'or. 



Jacques d'Amoncourt, ùls de Louis d'Amoncourt d. d'Elliennette de 

(•) ScliinM.I'ntowd(ir(»iwii>/.}i>«»»Uu itnui llt4}i |Mr oeUr «Udinra s 

l»licBnrtfil*M»ifa«eiHi|iwGi««ilfwHkd» to c iiw.lt HmnM ê jfm» m Ouifio jwlri inrnn 

nom de Wi t w huB i nKuat qu'un» intducMoM «n iMin imc«- ■» AmIoIviiim MrMli, IVv^UMi||r tfif- 

iwitqii*. U poème dV>iii»iii» d'Aiw tm It dwifc cwwwnw cvf», ti^àm » if ^ Jt^fn^um, «t. 
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Montmaitin, fut reçu chamMue-ootiite de Lyon en 1 47 1 , facriilain en 1 48 3 , 

prccenteur en 1 48^, grand-vicaire en i f 09, & mourut le loavril i f 26. On 
l'enterra dans la chapelle de Sainr-Eilicnnc en la cathédrale : « 11 tailoit, dit 
Quincamon, qu'il y eut alors dans icelle une chapelle fous ce titre, qui 
eû. à prefenc inconnuei » âa méaaoîre$ de iàmille llndiqucuent comme le 
Heu de ù. fépalnire. 

D*ap!rè8 le même auteur, Jacques d'Amoncourt étoit neveu de Jean de 
Montmartin & de Guillaume de Champrey ou de Chanrey. 

Jean de Montmartin, fils d'Antoine & de Jeanne de Chavirey, fut reçu 
chanoine- comte en 144g. Quant à Guillaume de Champrey, chanoine- 
comte veri la mcnic époque, ce nom ne se retrouve pas dans les liiles du 
Chapitre i il efl probable qu'il y a là une de ce$ erreur» fréquente» dans 
l'ouvrage de Pàiitenr que non» citons, & qu'il s'agît de Guillaume de Cha^ 
virey qui polfèdoit cette dignité dès l'année 141 1 (1). 

Amoncourt eft une niaifon de Lorraine. Louis d'Amoncourr, père de 
Jacques, étoit fils de Jacques d'Amoncourr & deGuillcnu ttedeCournons, 
lequel Jacques étoit fds de Jean d' Amoncourt 6t. d'Alicnor de Piépape ou 
Prépape, lequel Jean étoit fils d'Henry d'Asnoncourt, maréchal du comté. 

Voici les autre» perTonnages de cette âmille, dont il eA fait mention 
dans le P. Anfelme (tomes II, VH & VIII) : 

t o Hugues d'Amonoourt, fe^ieur de ftépafCj mariéà Claude 
de Mdi^y, fille de Jean, feîgneur de Dampierre, la- 
quelle fe remaria le 27 feptembre 1 ^70 à Olivier de Le- 
noncourt; 

i° Héiion d' Amoncourt, feigneur de Prépape 6l de Tainay, 
époufa Guyonne de Malatn êc fut père de Guillemctte, 
laquelle époufa, le } juillet 1 499, Jean Le Saulx, feigneur 
du Meix,&. en fécondes noces Huet, feigneur de Deuilly, 
avec lequd elle vivoit en i f 1 6 ; 
Claude d' Amoncourt, feîgneurdeMontii^nv , niariéàChar- 
lorre, fiUe d'Antoine, comte de Clermont, vicomte de 
Tailari, grand- maître des eaux 6l forêts de France en 
1 f p, &. de Françoiiê de Poitters} 
40 Un d'Amoncourt, abbé de Boullancourt, %na le 2 f juin 
I f 68 le fennent des aflbdés de la Ligue en Champagne. 
2" Roi in de Semur; 
1" N.... de Roltaingi 
4 Jean de Sarron. 

Oiiiciai : Ellicnnc Paye. 



I l) J.irijiirv OAi^ KTiuri linil.f mil' il. f-unt (luliuir •!« ^ l«qiiel« «o rmdiM im cullv lii|«clUlian. ( firtwinMl. ) 

ik- ^Biiïi-tlUciiiic, >^uc> U' |«-Li|>li' >i| ijA-^ott Ftns^^ 4 [ 



1X0 ARCHEVEQUES DE LYON. 



FziTE D'ESTEISSES. 




Dargcnc, à la bonde cTazur chargée de trois létcs de ficome d'or. 

I«r degré. — Pierre Paye, premier auteur connu de cette mailon, naquit à 
Thizy en Bcaujolois, dont il fut capitaine châtelain. Il épouik, 
en 1 4} 6, Bonne de Namy , fille de Jean de Namy, & fut père de : 

I** Jean, qui fuit; 

2«> N...., qui fut père de Louis, de Robert & de Hugues Paye, 
dianoiiie de SaintJuft à Lyon en 1471. 
II* degré. — Jean Paye époufâ Jeannette de Qavd, fille de Hugues ou 
Hugooiii de Clavel, échevin de Lyon en 1422, & d'Antoinette 
de Saconnay. Il fut père de : 

1° Pierre, qui fuit; 

2** Jean Paye, juge-mage du reilort de Lyon, cchcvin de L) on 
en ifo8, I J09, ijij, if 14, 1519, I jio, 1^25 & ijzô; 
Huniberti 
4« Philiberte, mariée à Jean de Varey $ 
y* Bonne, mariée à André Turin de Jamoflè. 
III* d^ré. — Kerre Paye, échevin de Lyon en i ^04, 1 f O), 1 ç 1 1 , 1 f 1 2, 
If If, If 16, ifi7& i)i8, époufa Méraude Paierin, fille de 
Laurent Paterin, lieutenant général en la fénéchaulîéc de Lyon, 
& de Denise Baronnat. Il tclb en 1 f 20, âc fut père de : 
i°Jeanj 

2* Bardiélemy, qui (uit$ 
^■^ André; 

4» Louis ; 

f Marie, qui époufa Claude BeUièvre; 

6° Catherine. 

IV" degré. — Barthélémy Paye fut confeiller au parlement de Paris; il 
époufa en 1 )-4i Marie Viole, &. fut père de • 

1° Jacques, qui fuit; 
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2* Charles Paye, abbë de Saint-Fa fcien, amToUerBupulemeiit 
de Paris, chanoine de Notre-Dame; 

}° ChriÛophe; 

4° Antoinette, qui époufa Ignace Brachet de La Milletière. 

V* degré. — Jacques Paye, feigneur du fief d'Erpeiliès près MiUery en 
Lyonnois, naquit à Paris en i ^4}, & mourut à Seniis en i f 90, 
le 20 ftiptembre. H fut âève de Tvnàht de Ramus, &. 
nommé iîioceffivement aux charges de cooTeflkr k la Cour, de 
préfident aux enquêtes, de confeiller au parlement de Paris en 
I f 67, d'avocat général en i y 80, de préfident à mortier après la 
journée des Barricades, de maître des requêtes du Palais, de 
maître des requêtes de l'hôtel du duc d'Anjou qui régna (bus le 
nom d'Henr)' IIL U accompagna ce prince en Pologne, &. fut Ion 
conlêilkr. A la mort de Charles DC, il-fiit envoyé en France 
pour poiier à U reine-mère iês lettres de régence. 
Les œuvres de ce célèbre jurifconfulce furent imprimées en i6|^. 

Jacques Paye avoit^oufëàLyon»en 1 576,la.fi]ledeFrançoîsdeChalvett 
baron de Trtâe, tréforier de France & général des finances, dont il eut : 

I ° Charles, qui (îiit; 

2° Elifabcth^ 

Adarie, qui époufa René de Thou^ 
4° Françoifc, qui époufa Charles de Fiennes. 

VI" d^ré. — Charles Paye, feigneur d'Frpcijrcs, baron de Trilac du chef 
de fa mère, fut confeiller au parlement de Paris en 1611, con- 
feiller dTtat, mahre des requêtes, amlHiâàdeur en Holl^^ 
auteur un volume de mémoires fur les affidres àe fon temps, 
imprimé en 16^4. Il mourut en 16)8, laiilant de Charlotte de 
Fourcy, qu'U «voit épouiée en 1 617, les enfants fuivants : 

1 o Henry, confdUer au pariement de Normandie} luar** l tAvt^fi»^* Ktirbt. 

2° Louis j 

j ' Henry, chanoine à Paris ; 
4" François, cornette de moufquetaires} 
Jacques; 

6* Louis, chevalier de Malte en 1 6} ^ ; 
7* Anne, reli^eufê$ 

8* Claude, mariée au comte de Langeron; 

9« Madeleine ; 
10° Françoife. 

Ces notes, tirées des ouvrages de Pemetti, La Chefnaye des Bois, 
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L'Hermitte &. Blanchard, ne font aucune mention de roâicial Ellienne 
Paye, qui étoit peut-être d'une branche collatérale. 

Le cMceatt d'EipdiKs, fitué en Lyonnois ùu les bords du Garoo, entre 
Orliénas 6l Montagny, appartenoit en 1721 à Marc- Antoine de Randîn, 
cafMtaine d'infanterie. Il y avoit en Beaujotoû deux antres £efs du même 
nom fur la paroiilè de Gigny, qui n'ont aucun rapport avec la âmille 
des Paye. 

n y avoit à Lyon vers le commencement du xm'^ liècle une jeune fille 
du nom de Paye, câèbre par Tes taloits, à laqudle Marot adrd& lès Etre»' 
nés poétiques. 




Dnir, à b nme dur douée de &bk, St me devife hanflSe de même. 

Un ponnit du marquis de Rollaing eft accompagné de Ticu d'alliance 
que voici : écanelé, au i , d'or à trois pals de gueules; contre-écanelé d'or, 
à deux vaches de gueules accomécs, accolées & clarinécs d'azur, qui cft de 
Faix; au 3 parti, au 1 de France, écanelé de gueuler, qui cû d Alhrct; an 
%f d'argent au lion de gueules, écanelé d'arur au iéopArd d'or, qui cft Ar- 
magnac ; au }, concrc-ccanclc j au i , de Ahnc-Chcvncrcs ; au 2, bandé d'or 
& degiienJes; «u d'aïur i trrâ léopards d'or paibnt Tun Cm rauoe, qui ell 
de Caumont; au 4, de vair au chef de gueules, qtii eft d'Urfè ; au 4, contre- 
écarteléj au 1, de gueules au chevron d'or & à crois écoiic» d argent, qw 
eftdelMzf-Piefiflàc; au s, d'azur à la bande d'or duvgée d'un demi-vol de 

Ikble, accompagnée de trois étoiles d'argent, qui eft de RolK-rtet; au J, 
lèmé de France, au bâton de gueules péri en bande, qui eft de La Chambre ; 
«n 4, d'or à h croix d'azur cantoonée de quatre ombiea de ftkil de gueules, 
qui eft Hucaulc 

DE ROSTAING eft une mailbn de Forez înveflie, dès les temps les plus 
andens» de la charge de notaire des comtes de cette jtfOfvinoe. 

Raymond RoAaIng padà en 1 3 1 9 un accord avec Aymar de Rouffîlkm, 

à l'occalion de quelques domaines. Conon Roftaing, vivant en 1 110, avoir 
ëpoufé Fontaneyle de Varennes, la-ur de Henry, feiîïncur de Courbeville 
en Lyonnois. Gonon fut père, lelon Le Laboureur, de Hugues, marié à Phi- 
lippe de Sanon, veuve d'Eftienne de Varennes, confin de Fontaneyfè. 
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Hugues ctoit père de Jean Rofîaing, moine de l'inc-Barbe, prieur de 
Saint-Paul-en-Comillon en 1 42 1 , & d'Eâieiine, damoiTeau, feigneiir de la 
maifon-forte de La Roche près Siuy. 

La généalogie de cctre famille commence, félon le P. Anfelme, à 

I" dégelé. — Carton de Rortaing (1), fils probablement de Hugues &. de 
Philippe de Sarron, gentilhomme de Jean, duc de Bourgog^ie, & 
capitaine de Lavicu en Forez, lequel époufa, le 2 janvier 14^) 
Jeanne du Saix, fille de Louis, feigneur d'Âmpuis près Lavieu. U 
eut pour entes: 
I * Antoine, qui luitj 
2^Gadierines 
Anne. 

II* degiré. Antoine de Rodaing, gentilhomme du duc de Bourgogne &. 

capitaine de Lavieu après Ton père, fît bâtir une chapelle dans 
l'églile de Sury fous le vfir.-îble de iaint Antoine & de ikint Sébft- 
llien. Il épouia, le 1 1 dcccnibre 1 476, Marguerite de La Cham- 
bre (2), fuie de Claude de La Chambre en Koannois, donc il eut : 
i« Jean, qui fiait; 

2« François, huid^ de la chambre du roi François I*' de 1 f i f 
à 1 526, maître des ports de la fenéchaufféc du Lvonnoû, 
lequel acquit du roi la feigneurie de Sury-le-Comtal; 

y Marie, veuve en 1 5 28 de Secoodin Viel, maître des ports 

de la ville de Lyon. 

Ili'' degré. — Jean de Rortaine, nommé par Pierre, duc de Bourbon comte 
de F orex, capitaine châtelain de Saint-Germain-Laval le 8 jan- 
vier 1 498, &. Mfuite de Suiy-4e-ComtaI. Ourles, duc de Bour- 
bon, cMuiétable de France, lui accorda une penfion le 1 3 juillet 

If 23, en confidération des fervices qu'il lui avoit rendus ainfi 
que François de Roftaing fon frère. 11 époufa, le 2 juin 1 499, 
Jeanne de Chartres, fille d'Antoine de Chartres, feigneur de 
Créangeii au diucèfe de Bourges. Il en eut : 

lo Antoine, qui fuit, tige de la branche aînée des feigneurs de 
Vauchette en Forezj 



(l) LNlCl|^ d'a^outrrixic pvlvnltr i nom palronymicjue 
clk phi* ■ndcn c|u'«a De foife. Iciuciiup 4* nobin tn ^ffoioit 

«M iM e M l i i i i». ha flw < i ^t h dele»ilMr«aMwliMjB«» 
le fnti^MiMl, ftut pnndic Mhil inme (t^gncurie. Oeit H 
«akaaeMtdellOâJaMIl «infi Itmeiméc Couffirr, Faudra», 

Vê0i, llmithtiawimi pirb fiiiletfeb tcia|« itrccfijéi de 
bftfllcuh J«,bin«Mii^éliMpttdM BMitdaMMti, wqul 



«UbUt un contrr^rmf, U (lAnirulc n rl*iit qu'une .ibroviaucifl 
«oilaiit 1 Ji^wr oujbf ^ mI fila. Il ne HgnAlBt rien d» 
WM «B im d« faoMe. 

(a) U auth» (ir auwMj,iaeicMe nuiltoiIttFMtt, 
«utrn» 4i|M* roit liii«PMi|M. lia «MM Am MM du cMM« 
4a U flnit daM la pMlM 4a $dMtba»4»-WaiB. 

OuUlaiMit 4a U Chanibr* rmHilMMrma pour ea diMta» 
tn laf e. {énltm» da n/aum, tcgUm^to.} 
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2» Tiillau, auteur de la branche cadette des comtes de Bury, 
marquis de Roilaing j 
Jacques, abbé de Pébrac & de Bonnefoos, (urienr de Saînt- 
Ilpice, aumdnier de la. reine Catherine de Médicis, mort 
an Puy en Vclay en i y8^, à l'âge de roÏKantc-fcize ans; 

4* Mathieu, prieur de Sur) près Vauchette, religieux de l'Ifle- 
Barbe &. de Pommiers (dépendance d'Ainay), abbé de la 
Madeleine de Qiâteaudun de i f6o à i ^ 73 ^ 

f » Marguerite, mariée à Valeniin d*Qroelore dans le Maine» 

6" N...., mariée au feigneur du Verdier, mère de Chriiloplie 
du Verdier, abbé de Pébrac &. de Bonnefons, par réfign»* 
tion de Ton oncle en i ^81 j mort le 22 oâobre 1622, 
chanoine du Puv (1 ). 

IV" d^é. — Antoine de Rolbing, Il du noni, aurciir de la branche aînt'c 
des feigneurs de Vauchette en forez 6i d Arbuiiionas en Beau- 
jolois, capitaine cUtelaai de Sucy^leComlal en furvivaiioe de 
foa père, époufa en i fié Gabrielle de Quzd dont il n'eut pas 

d'enfiuitsj & en fécondes noces, Marguerite de Pierrevive, fille 

de Nicolas, feigTieur de Léfigny, &. de Jeanne Turin, fœur de 
Marie-Carbf rinc de Pierrevive qui éponfa Antoine de Goody du 
Perron. Âiiutine leila en 1 ^64, & fut père de : 

1° Pierre, qui iuiti 

2* Catherine, mariée à François de Coftain de Puzignan; 
Anne^ mariée à Jacques de La Veuhe. 

V« d^^. ^ Pierre de Roftaing, chevalier de Snnt-Michel, époufa Cathe- 
rine de Seneton, iceurdelachancelière deBeUièvre. Hfutpère 
de: 

i" Jacques; 

2'Triftan; 
3 ^ B.dthazardj 
4° Anne. 

VI" degré. — Triilan de Roftung époufa en 1609 Antoinette d'Apchon, 
£Ue de Philibert d'Apchon, & fiit père de : 

Vn* degré. — Chriftophe de Roflaing, qui cpoufa en 1644 Marie de 
Peliflàc. 

Cette branche étoit repréfentée en 1789 par Henry-François, marquis 



ànimt tJNnd* RctakviaiCtrriMwHcnoiimlc Ai«aiMllei 
nHiMrt JcBiClwi|iin, fcyicur Je U dn H ifct. U 
«Milnl de nantie de Jhb CIniyin, du at fepMtdii» t %at, 



IMn§, r«4gncurdaLiForc(t-d»4l*lln,li<toClwdc4rMaa(» 
dor. C«lk4oocp»rltiMlhnd« >oH*lm 1* ftjpiwrô de 
U taitMtt^Utn wM 4(01 h iimrandrChiipia. Cerin- 
l%|ie de*nil4ti« ffl( d'AnoM» li dt Nugafrile deU ChlIN- 
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de Roflaing, fdgnenr de Vauchetre, capitaine de dragons, puis officier de 
moufqiieraires, grand'croix des chevaliers de Saint-Louis, colonel du régi- 
ment de Gâtlnois en 1778, bailly & fcf'ndchal du l'orez de i 772 à 1789. •> 

Trillan de RoÛaing, fécond û\s de Jean &. de Jeanne de Chartres, auteur 
de k branche cadette des feigneurs de Thieux, comtes de La Guerche &. 
de Biiry en filaifois, marquis de Roftatng, fut capitaine de cinquante 
hommes d'armes, premier gentilhomme de la chambre de Charles de 
France duc d'Orléans troifième fils de François I*", lieutenant du roi dans 
les provinces de Bourbonnois, haute & baffe Marche, gentilhomme de la 
chambre des rois Henry II, François II & Charles IX, grand-maître & gé- 
néral réformateur des eaux &l iurèts le ) mars 1^6), capitaine de cent 
hommes d'armes des onkmnanoes, lieutenant général augouvemement de 
rifle-de4^ranoe, capitaine & fiirintendant des chÂceaux de FcMitainebleau 
&. de Melun, chevalier des ordres du roi en 1 ^82. Il mourut au château 
d'Aunoy près Provins le 7 mars i fpt, à foixante-diX'4iuit ans, & fut in- 
humé dans régHfe de Vaux-Peny près de Melun. 

Il avoit époulé à Paris, le i f juin i J44, Françoife Robertet, rille unique 
de François R<J>ertet, feigneur de Bnm & de La Guerche au Maine, bailly 
du palais, &. de Jacquelkie Hurault de Mincy, petite^le de Florimond 
Robertet, fecrétaîre d*Etat des rois Louis Xil & François K U iiit père de : 
i<> Charles i 

2* Marguerite, qui époufa en premières noces Gilbert de 
Lcvis-Coufan, en deuxièmes noces Philibert des Serpentt, 
&. en iroiiièmes noces Pierre de Flageat; 
}o Anne, qui époufa en premières noces René d'Efcoubleau 
de Sourdis, & en iêcondes noces Jacques de La Venhe, 
veuf de fa coufinej 
4* N..., fille d'honneur de Catherine de Médias. 
Charles de Roftaing époufa Anne Hurault, fille du comte de Chiveray, 
veuve de Œbert de La Trémouille. Il fut père de : 
I o Louis, comte de La Guerche j 
2° Fran^j'ois, baron de Bron; 

Marguerite, marquife de Lavardin; 
4« Renée. 

Cette bcanche finit à Louis-Hemy, marquis de Rofiaing, comte de La 
Guerche, mort iàns aUianoes en 1679. Son frère François, comte de Buiy, 

étoit mort en 1 666 fans laiilêr de poflérité de Anne-Marie Urre fa femme. 
Louis-Henry fut inhumé à Paris dans l'égUfe des Feuillants. 



:<o.. ir^^*^ A Mut»* l,ott!> «*i<l'' 



G Le LabouKw, La Chdmye des Boi*, k P. Anfelme, & nons particiilièm de M. de C. 
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DE SoiRROiT^ 




De gueules, au griffon d'or {alias, d'argent, au grifTon de gueules). 

Preum tef^momaUs de Jean de Sarrout tirées des A^s capitulaires de tégUJi 

primaiiale de Lyon, volume XXXîl, Chap'nredu 27 marsi ^cd^amiMiimfaées 
par c^î. Gauthier, archmjle de la préfeéiure du 'R^ôu, 

c4 cette époque, la preuve a'étmt que de bât quantert. 



CkIHUlINI 



«MTOINI 
DU Mm, 



■vnHMon. 1 





ANTOINE DE SARRON, père de Jean, chevalier, Teigneur d'Efpinay 
& des Farges, étoit lieutenant général au gouvernement de Bourgogne. 
Claude, marquis de Sarron, mort en mai 17) 1, avoit époufiS 
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(elle Dupuis, iîlle dW oflkier de la garde des pones de Lyon. Il fut père 

de Jacques-Hugues, marquis de SaiToii. 

Eftîennc-Horacc-Cabricl, marquis de Sarron, époufa Marie -Virpnie 
Marell de Saim-Pien e fille, Michene-Frtim;oii'e-Cornélie, héritière du 
nom, a époufc Donnniquu-Cclar Arihaud de La Perrière. 

Cette famille, qui appartient auLyonnoû &.au Forez» afourai à P^ife 
de Lyon les chaiioûie»<cointe3 iiiivants, outre celui qui ^ le fujet de cet 
article: 

1" Fran(,-ois, en 1640, fils de Jean de Sarron &. d'Anne de Fay; 
1" &. y- Jacques-Hugues en 1689, & François Ton frère en 

1705, i'ûs de Louis ôc d'Hélène de Rougemont, frère de 

Claude de Sarron cité plus haut. 

Guillaume de Sarronavoit époufé, en i j/S, Marie-Yolande deGlctteins. 

Dans l'inveittaire'd» titres recueillis par Guicbenon, publié en i8f 1 
par M. A... (LyoUt Louis Perrin), & qui appartiament à la bîbliotlièque 
de Montpellier, on trouve une généalogie de la maison de Sarron, n° 266. 
Si par la fuite nous pouvons réunir les pièces qui établiroient une filiation 
complète jufqu'à nos jours» nous la dcmnerons daqjs une autre série. 
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CXIII. 
DE LOT{T{c41NE. 




Coupe de (îx pictcs, quatre en chef & deux en pointe; au r , fafcé d'ar- 
gent & «le gueule» <ic huit pièces, qui cft de Hongne j au 2, l'emc de France, 
IMI hmbd de troii pendants de gueuks, qui eft de Naples} au ), d'argent 
à la croix potencéc d'or, cantonnée de quatre croifcttcs de même, qui eft 
de Jéruialcm ; au 4, d'or à quatre pab de gueules, qui eft d'Aragon -, au f , 
Saai de Fnnce, à h bordure de gueules, qin eft d'Anjou; au 6, d'nnr à 
deux bars adolfês d'or en pal, denté» & allumés d'argent, l'écu Çttaé de 
cioix tréflies au pied fiché d'or, qui eft de Kar ; fur le tout, d'or à la bande 
de gueuks chargée de trois alérions d'argent, qui eft de Lorraine. Oans la 
fuite le duc & le cardinal de Lorraine augmentèrent leur écu d'une partition, 
a caufc Je If.ir mère, à favnir .■ d'aïur, au lion (.nir.nurné d or, couronne 6c 
armé de gueules, qui ell de Gueldres, ce qui tbrma la troilicmc pictc de k 
pointe ft h fepdfane de Fécn. On k trouve dma k P. Anfilme avec une 
huitième pièce : d'or, au lion de fibk aimé èt hmiiafli de gueules, qui eft 
de Flandres. 

JEAN DE LORRAINE, troilième fils de René U, duc de Lorraine, & de 
Philippe de Gueldres, de la maUbn «fEgmont, fîic le premier archevêque 
nominé parle roi en vertu du omcordat paffê entre François l*' & Léon X. 
Promu au fiégc de Lyon en 1 nZ' P'''^ polîêiîion le j août, & deux 
ans après réfigna cette dignité au cardinal de Fcrrare. François I'' l'envoya 
en ambaflkde à Charles-Quint pour traiter de la paixj il fut auïïi légat en 
Lonraine, & numnit d'apoplexie à Neuvy-fur-^.oire le lo mai i ^ f o, revécu 
de la dignité de doyen dn Sacré^^ollége. U étoit né à fiar le ç-avril 1498. 
Jean de Lorraine Auiiiooeffivemenc coâdjnteurdeAm onde Henry évèque 
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de Metz, ik. cvêqiie titulaire de cette ville en i p8j nommé cardinal en 
I f 1 8, archevêque de Narbonne en i y 20, évéque de Valence & de Die en 
I p I , évéque de Verdun en 1 ; z j , de Luçon en 1 f 24, archevêque & duc 
deRlieiiiis& pairdeFranoe en if^^, d'Alby en 1 f^f, de Lyonen ifj/, 
de Nantes &. d'Agen en 1 ^42, abbé de Saint-Georges de Fécamp, de Cluny, 
de Saint-Jean de Laon, de Saint-Germer, de Saint-Mcdard de SoiiTons, de 
Maimoutiers, de S;iint-Ouen de Rouen, de Saint-ManAu' de Toul. 

n y a peu d'exemples d'une aulfi grande accumulation de titres Ôl de 
bénétices lur la même tète, &, quel que fût le mérite de ce prélat, il elt 
impoffible de ne pas reconnoltre là un abiu caufé par la preffionde la puil^ 
iânce cmle fur les traditions eodéliaffiques. 

Grand-vicaire : Thomas de Veccliio, cuflode du Chapitre. 
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CXIV. 

7)* ESTE. 




Ecartelé : au i & 4 J or, à l'aigle à deux rêtcs ofptnyc'c de fable, qui c(\ de 
i'Empirei au 3 & J, de France, à la bordure Janchée d'argent & de gueule», 
qui eil de Feime; fur k mut, (fmtr k Falgle d argent, cauronnie, monlifée 
ét becquée d'or, qui eft d'Efte (de La M ri ) le quarder de Fcrrare éioît 
une concelTîon de Charles VU à Nicolas de Fcrrare. L'aichev^ue de Lyon 
ne portoic pcut-êire pas fon ècuflbn comme 3 eft indiqué par de La Mure, 
qui eft celui de la maifon d'EAe, mais ainft qu'il fuit : ccartclc, au 1 & 4, 

deFemiejau î & 5, J Hfti' C\-(\ .linfi oiu- je !'ai %u ("jr une piL-rrc itulptée 
trouvée ricetnmcnc dans une mailun de la piaLc de la Triiute, au quartier 

Saîni-Geacgiei. Sur cem piene, Véea eft en canoacbe, à la manière ale- 

mande, forme fouvcnr adoptée au xv:' (îccle I.'.iigle du 2* & du 5* quartier 
cil au vol ataffi, ce qui eft probablement une faute du fculpteuTi L'écu eft 
accolé à une croix fimpk fomumife du cliapean,.avec fix houppet de chaque 
côté. Autour font deux branches Je grenadier, avec ccctc légende : Ab insomni 
NON ciJSTODiTA DRACortE. Je fuppolè que cette pierre a été Iculpiée alors 
qu Hippolyte d'Eue n'était qu'abbé d'Ainaf . 

HIPPOLYTE D'ESTE, iils d'Alphonfe, duc de Fmre, & de Lucrèce 

Borgîa fa féconde femme, fille naturelle du pape Alexandre VI, naquit le 

24 août 1 509. Il fuccéda à Ton oncle qui étoit cvôquc de Fcrrare, fut en- 
fmte abbé d'Ainay, puis archevéq^ue de Lyon, par rélignauon du cardinal 

de Lomine en 1^9. Cette année il Ait créé cardiaal-diaae da titre de 
Sainte-Marie-la-Neuve par le ^ajfe Fnd III, puis légat da patnmoiné eo- 

cléfiaftique. En 1548 il reçut Henry II à L\on, & en 1 )-f 1 permuta foa 
archevêché centre le ûègà d'Auch; fut derechef archevéqiie de Lyon en 
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I j62, & la même année refila cerre dignité à Antoine d'Albon, permu- 
tant avec lui contre l'archevêché d'Arles, qu'il céda en i f 67 au cardinal 
Pro/per de SainCB^Groix. It mourut i Rome le 2 décembre if/z.&fucû»- 
homé à Tivoli. Outre les dignités que nous veoMis de mentionner, il avoit 
eu celles ^archevêque de Milan, d*évèque d'Autun, d'abbé de Chalis, de 
Flavigny, de Jumi^es, de Lagny, de Saint-AAédard de Soiflbns, de Saint- 
Farron de Meaux, &. de Poniigny. 

Alphonfe Ton père éroir fîls d'Hercule d'Eltc & d'Elconore d'Aragon. 
Hercule étoit fils de Nicolas d'Elle &l de Richarde de Saluées. Celle maifon, 
qui tiroit lôn nom de la. ville d'Efle dans le Padouan, delbendoit, félon les 
chromqoeurs, d'Adius, roi d'Albe, & par fiiîte de Teropereur Augufle. La 
tige certane en eft Azon I«% comte d'£fle, vicare de l'empire en Italie, mort 
vers 970 

Sutfragant : Jean Botheanus, cordelier, cvéque de Damas. Ce nom pa- 
ro)t être le nom latinifé de la iamille de Bouthéon en Forez j néarunoins à 
cette époque la feigneorie de Bouthéon appartenoit aux Gadagne, & 
rien n'indique que le (ililhigant de Lyon fût de cette famDle bien connue. 
MM. Bré^iot du Lut de Pérîcaud, dans leun BognflùeSt k nomment 
Bothéan. 

Grand-vicaire : Eftienne Paye. 
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CXV. 



mff^'h- II, 


1! f f 







Semé de France, pHti de gueules, au fion (for. — Cri : Au nus DMJ. 

— Cimier : un clucn cotmit iwiniint entre deux cors de chall'c 

Le cardinal de I ournon avoit pris pour dcvil'c ces mots, tires de laint 
Rnl : Non qimc surM terrah (t). Aajounftiui la nuifim de Toumoa <car- 

telle fes armes de cellet de Simiane, qui loin d'or, (i-mé Je tours & de 
rïeur«-de-lys d'azur. Sout fEmpire, les tleurs-de-lys furent changées en lers 
de hnoe. (Voir M. de Gnscelk», GènUUgu des fmn itfnmttt & Le La- 
boufeuf.) 

FRANÇOIS DE TOURNON, II« du nom de François, naquit en 1489 
de Jacques de Toumon & de Jeanne de Polignac. U Ait AicGeffivement 
comtnandeur général de Tordiie de Saint-Antoine en ForeK, abbé général 
de cet ordre^ archevêque d'Embrim en i p 7 & peu de temps après député 
en Efpagne pour traiter de la liberté de François l"^', archevêque de Bour- 
ges en I py, crée en i po cardinal du titre de Saint-.Marcellin & Saint- 
Pierre par le pape Clément VU, chevalier de l'ordre de Saint-Michel, am- 
baflâdeur à Rome, auprès de rempereor, du roi d'Angleterre &. des Véni- 
tiens, lieutenant génàal an gouvernement du Lyonnois, Fores, Beau|oloÎ8, 
Mâconnois, Dauphiné* Savoye & Breflè en 1 nz» archevêque d'Auch, ar- 
chevêque de Lyon en i j p , abbé d'Ainay, cardinal du titre de Sainte-Sabine, 
puis d'Ollie, & doyen du Sacré-Col Icgc. 11 fonda le collège de Toumon 
qui fut le premier que pofledèrent les Jéluites en France, &. fut l'un de 
ceux qui s'opposèrent le plus aélivement à l'héréfie de Luther. U mourut 
à Saint-Germâinf«i-Laye le 22 avril 1 f 62, Ig^ de 73 ans, & fut inhumé 
dans l'églife des Jéfuites à Toumon. Selon de La Mure, il mourut à Paris, 
dans Ton h6td, le 29 avril. 

(i)CMIt4l«lfchi«lraiNernr«ntmMrinicWcdamb 1 Mtnae, ficwillk pw dnn «M» inwviM» <le dnn 
rnms» mMK|m Nfrtfaïuni » au^ d'oii «Kciwk h | nmgs». 
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On a vu au commencement de cet ouvrage qu'ime tradition étiiblillbit 
des liens de parenté entre la maifon deTournon & laini JuiL Quoi qu'il 
en foit de cette tradition, elle indique une grande ancienneté d'origine. 
Son premier auteur oertun eft Odo de Toumcm vivant en 1 188, «m, 
félon qndquei gânâdogUles» Eiiftoc^ vîvatu en iiBf ; en 1 1 |o un Jean 
deTounum avoic été évéque du Puy, & un autre Jean abbé de taCkaize- 
Dieu en 1 044. 

D'Odo ou de Girard Ibn f rère defcendoit Guillaume, mort en 1 270, 
lequel eut de fa féconde femme, Aymarc de Moateil, Hugues de Toumon, 
mi^dellfle-Baibe&clian(râie-(xmtedeSaint<Jean« izéi. 

Heâor deTournon, &» de OuOlaïune III d'Alix dUz^, teifta en 1 42 1 
& fîit enterr(5 aux Jacobins de Lyon. 

Imbert de Toumon, fils de Guillaume V & d'Antoinette de La Roue, 
fut chanoine de Saint- luil à Lyon vers 1422. Son frère aîné Jacques, II* du 
nom, chevalier, époula Jeanne, lille de Guillaume dit Armand, vicomte de 
Polignac, & d'Aimée de Saluées, 6l fut pcre du cardinal. 

Charles deTournon, &. Jacques, fils de Jacques de Toumon Ôc de Jeanne 
de VïSm, furent dianoînes-oomtes de Lyon en i f 14. 

Alexandre- Fran(;ois-Xavier, comte de Tournon-Stmiane, marquis de 
Clavefon, baron de Banon en Provence & do Retourtour en Vivarois, of- 
ficier au régiment des gardes-françoifes, pair de France en 182J, époula 
Marie-Alix-Philippine-Eugénie-Geneviève de Seytres de Caumont, dont il 
eut: 

I • Qaude-Philippe, comte de To<inion-$inrîane,nuuiéàMarie 

f.,v.«,. I* f..,..- do fr.„cr • deMafion.d'où : 

rhtU.fC Ca»»»»* C.M.«M>' AV^. I .'ll„> 

<l< TovKKON , /««(rt 4« Hiife»e . j« Juft-jCharlcs-Marie-Fran^is, marquis de Tour- 

li y«.un« Aiih'eb'aMckc ciire hqh^ eo i8oi, maTié à demcHTélle Arod, 

.c, .iiu'. ^'yj^*^'*^ ^ ^ marquife de Montmdas en Beaujolois. d*où 

^ 1"'***^" * une fille mariéeauoomtePbilippede Toumon 

I on coulm; 

2* Mari e-Anne-E ugénie-Philippine, mariée au comte 
de La Celle. 

2"* Philippe-Camille-Calimir-Marcellin, comte de Tournon- 
Sûnîane, né le ij juin 1778, chevalier de Saînt-Jean-de- 
Jérufâlem; jMiéfet de Rome en 1810, de l'Hérault en 

181 f, du Rhône le 9 janvier 1822; marié le 29aoÛti8ii 

à Auguftine-Adèle-nLni't; Mayneaud de Panceraont, 
fille de Jean-Baprilte Mayneaud, comte de Pancemont, 
ancien préfident à mortier au parlement de l^oiu'gogae, 
&. de Anne Raynaud, dont il eut : 
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1* Jnft-Jofèpli-François, né le 1 3 novembre 181 f; 
!• Philippe-Antoine, né le jo janvier 1 8 20, marié en 
1 848 à Miidemoifelle de Tournon fa couiînei 
}° Marie-Alix-Rofe; 
4"^ Marie-Amélie-Stéphanie. 
Alix-Eugène de Toamon, né en 1780, marié en 1800 i 
Adèle-Renéed*Aatrio-Vîntiniil]e.(VoirM. deCourcdles. 
Giaiiûoffâ dis pairs de htmce.) 
Snffinagant : Jean Heniy. 

HENRT. 




D'argent, au coeur de gueules, marqué du nom de Jéfus à l'andquc, dor i 
ao chef d'aïur, cfiaigé d'un tîon Uopaidé d'argent. 

JEAN HENRY eii indiqué comme lyonnois, &. doit être de la famille de 
Héniy de 3mùa&. dont nous donnons les arma. Néanmoins il ne figure 
pas dans la généalogie qu'en donne Le Laboureur, à moins que ce ne foit le 

même perfonnage que Jean II, fils de Jean Henry, iêigneur de Croifeul, &. 
de Louife de Villars, fur lequel cet auteur ne donne aucuns détails. A 
caufe de cette incertitude, nous ne donnerons de notice fur cette famille 
que dans la partie de VEchevinao^t', où e lle occupe une place plus importante. 

Jean Henry, évèque de Damas, mourut le 6 janvier i ^74, dans le couvent 
des CordelierB de Lyon. Cétoit (die la ^graphie lyonium de MM. Bré- 
^ot & Péricaud qui le nomme Jean Henrid ) un haUle piédicaieiir, & 
ion mérite en ce genre lui valut le fumom honorable de fiim des héri~ 
tiques. Il avoit été profès au couvent de Lons-le-Saan'wr, fut nommé pro- 
vincial de Ton ordre en 1 ) ,4, & en 1 j-^/évôque in panihus de Damas & 
futiragant de Lyon. Il mourut en odeur de fainteté ( Hijioire des Grands 
Cordelùrs de Lyotit par Tafalié Pavy}, &. fut inhumé dms le choeur de 
cette anrec une épitaphe aflêz curieufè en profe rimée, qui fut gra- 
vée fur la murûUe & qui eft rapportée dans l'ouvrage que nous venons 
de citer. 

Vicaire général : Pio're Buatier. 
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D'or, au ianglier de Ikblc colleté par un luiucr de gueules. — Devilë : 
Immundus cf on- honbto. 

PIERRE BUATIER, officiai & vicaire général, député du clergé de Lyon 
au Colloque de Poii^, mourut le 1 7 décembre 1 ^ 7 ^ , & fut enterré à Saint- 
Paul dont U étoit duunarier. 

Sa famille eft fort céldire dans les faites amfulaires de Lyon, &. pour- 
tant il n*en refte que peu de titres. On trouve feulement la mention de 
deux de Tes alliances dans les Mémoires de Marolles, & une note dans 
Pemetli qui annonce Ton extindion au x\ ir fiècle, en la perlonne d'Eléo- 
nore Buatier, morte tille le 27 décembre 1660. 

Voici la Me des perlonnages connus de cette tanulle, conléillers de ville 
àLyoa: 

OdetBoatier,ea 1)98, 1401, 1403, 140^, 140B. 

Laurens Buatier, en 1406. 

Micheler Buarier, en 1422, 1427« 14^* •4Î^' 

Michel Buatier, en 1441. 

Caciierin Buatier, en 14^ 1, 14^2, 1466. 

Jean Bnader, en 14^4, f y, 64, 6y, 68, 69, 72, 7}, 76, 77, 80, 
8t, 8d, 87, 90, 99, 94, qui épouâ Jacquette Turin, iîlle 
d'André Turin de Jamoflê &. de Bonne Fa^. 

Antoine Buatier, en 1 496 âc 1 497. 

Benoiil Buatier, en 1499, ' 4' 9' '4' ' f ' M*'' 

épouia Maiie de Chaftillon, tille de Noël de Challillon 
& de Gabrielle de Billon« & fut père de Jeanne, mariée 
à TluMnas, fils de BencMft du Troncy. 

Jean Buatier, en t ; 23 & 1 f 24. 

Symphorien Buatier, en i y ^2, f 3, 69 & 70, qui fut père de 

Françoifc, mariée à l'hillorien Claude de Rubys. 
Sur le portail de l'holpice de l'Antiquaille à Lyon, on voit un écuflôn 
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fculpté fur pierre, d'une aiTez belle exécution, aux armes des Buader; il 
eft accolé d'un écu d'alliance écartdé : an i &. 4, de Buatief} an 2 & 

de kune ét<^ & m ermffiau pojh an haaâe. 

Cet écufîbn eft celui de Symphorien Buatier qui fut feigneur de l'An- 
riquaille après Pierre Sala, &. tranfmit ce château à Claude de Rubys. Il 
ell probable, d'après le blaron de Ion alliance, que la femme éloit la pa- 
rente, à caufe du (quartier de 'Buai 'ur. Quand à l'autre «quartier, il nous eft 
incoonn, à mSm qu'il ne foie une variante des armes de Tknt Sala qm 
poitoît OK enfant tPargau, ce qui feroît une oonjeâure un peu 
haiârdée. 



'..■'■■»*• 4* #4«*2r <J '14* 



CXVI. 



HIPPOLYTE D^TE, caiidinal de Ferrare, fut de nouveau ardievèque 
de Lyon. (Voir au numéro CXIV.) 



CXVli. 





Der>bk,àhcnwcd'or. 

La maifon d'AIbon pom- aujourd'hui fes armes écarteléM : au i & 4, 
cTAlbon }au2&<|, d'oraudauphin d'azur, aliumé, lorc & pcauaé de gueules , 
qui eft de >^niKin. — dmer : un lion d'or ailé. — Supporn : don lion» 
.iu naturel, couronnés d'or à ratuiquL', l'ccu ciinbré d'une couronne de 
prince à l'anaque. — Devife : A chuce victohu. 



ij ilfvttr «1 Anininr rl Athn 



ANTOINE D'AIBON, âs de Guillaume d'AIbon, feigneur de Saint- 
Forgeux, &, de Gabrieille de Saint-CSiamond, fille de Jean de Saînt-Ch»- 
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mond de la maifon de Saiat-Prieft en Fom» & de Jeanne de Tournon, 
Cœur du cardinal de Touraon, naquit en i J07 au château de Saint-For- 
geux, dans le diocèfe de Lyon. Il entra en i ç 19 dans l'ordre de Saint-Be- 
noilt, à l'abbaye de Savigny, dont ion grand-oncle François d'Albon étoit 
abbé j l'année fui vante 1 y 20 fon oncle lui réligna fa dignité, & il en prit 
poflèffion par procureur, fon père l'ayant envoyé étudier à l'Univerfité, 
fous la direétion de Claude Guilland, doéleur renommé, natif de Ville- 
franche en Beaujolois. Pendant cet intervalle» en 1 f 2 f il fut nommé abbé 
de l'ine-Barbc. 

Après la mort du comte de Grignan, il lut nomme lieutenant générdl 
au gouvernement de Lyonnois, Forez &. Beaujolois, Bourbonnois, haute 
& ha& Marche, par lettres^entes expéâàées à Saint-Germaûir-en-Laye 
le 8 déoembre 1 f ; 8. Pendant fon admintAration il déploya la plus grande 
vigilance & le plus grand /ile j>our déjouer les tentatives des Calviniftes 
&. préferver fon diocèfe de l'hérélie nouvelle, &. notamment lors de l'en- 
treprife de Maligny en 1 > 60. Deflitué de fa charge par fuite d'intrigues de 
cour & remplacé par Fran«,uis d'Agoult, il fut nommé en 1 jôz archevêque 
d'Arles, & permuta cette même année avec le cardinal d'Efle contre le 
iîége de Lyon; Uen prit poâêffion dans Téglîfe de Saint-Sy mphoriennT Ozon 
où le Chapitre s'étoit retiré à caufe de la peâe, & ne ût fon entrée folen- 
nelle qu'aux fêtes de Noël. 

En I recrut a Lvon le roi Charles IX & lui céda la juflice tempo- 
relle de la ville, moyennant une icnic annuelle qui le payoil encore en 
1789^ il fonda le couvent des Grands-Capucins, âc tous fon adminiûration 
le coll^ de la Trinité fîit remis aux Jéfuites en i f66. 

n mourut le 24 feptembre 1 f 74 au prieuré de Saînt>4tanibert en Forez, 
dont il étoit titulaire. Selon fes intentions, fon corps fut inhumé dans 
r^ife de Saint-Forgeux. 

Suf&agant : Jean Henry ou Henricy, évéque de Damas. 

C Pantdin avance que la mairon if Albon étoit iflùe des anciens rois des AUobrogct , & M. de C . , 
dans l'article qui va fuivre, la fait venir de» dauphins de Viennois & des anciens comtes 
du LyoIl;ll>l^ Ne (croit-il pas pofliblc que cette faimlle (ùt ■jn^-^i-c plus ancienne flc fût 
d'origine gailo-ronuuve r Son nom ne lëmble pas être un nom de tief, bien qu il cxifte 
un château de ce nom en Dauphbé. Il eft certain qu'après ks învalions des Barbares, 
dont l'influence ne fc fit fcntir à Lyon que poilcriciircmcnr oMitrci;^ lî i NorJ, Il Jiit 
rcfter un certain nontbre de ces iknulics patriciennes, i'oic gauloilcs, foit romaiiKs, Tuic 
galto-romaînes ou de ùmg mélangé; car Lyon mit akm une ciié ibrt imporianiie, & je 
IcroK porte à cniire que plufieurs làmiiie!; fc perpétuèteni & auroient pu le rcconnoitre 
plus tard à la tournure biine de leurs noms, lî au inoycn-âge on n'avoit p«$ cherché i 
éiDufiêr ks originel véritablei pour let remplacer par les légendes des héros francs & 
bourguignons. Cecî elt néanmoins une fimple hypothèlê qui eft vrai&nbiable, mais ne 
tepofe fur auciraes preuvei. 
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Silice fur la maifon dcALboa 
(Par M. de C). 

La maifoci d'Albon a toujours éoàâi comme un fait confiant iâ defcen- 
danoe des comtes d'Albon & de Graifivaudan, dauphins de Viennois, mal- 
gré racharnemcnt avec lequel Claude I.o Laboui Lur U- lui a contefté (i). 
A l'appui des afièrtions de Guillaume Paradin & de Claude de Rubys (his- 
toriens auxquels on peut malhcureufement reprocher quelques excurfions 
dans le domaine de la fablc)&: de piufieurs autres auteurs, la maifon d'Albon 
a confcrvé dans Tes archives pluiieurs titres d'une audienticité inconteflar 
Ue, qui font remonter ibn exiflence bien au^eU de l'époque à laquelle 
s*arpète Le Laboureur, & d'après lefquels M. Laîné a dreflë fa généalogie 
complète dans Ton DiSlionnaire vêrïdique des maifbns nobUs^ & établi fa 
defcendance de Gu\ -André d'Albon, chevalier, né en 1119, fils puîné de 
Guigues, comte d'Albon, dauphin de Viennois, & de Marguerite, ûUe 
d'EftIenne, comte de Bourgogne, de Varafque &. de Mâcon. 

Ce fut Guigues qui le premier porta le titre de daupliin&, abandonnant 
les andemitt armes de fa maiibn qui étoîent une croix en (buvenir des 
longues guerres qu'elle avoit foutenues contre les Maures, adopta le dau- 
phin par alluiîon au furnom diflinélif qu'il s'étoic donné} il ne conierva 
la croix que comme contre-fcel de Tes armes. 

I" d^gré. — Guy-André d'Albon fera donc confidéré ici comme le premier 
auteur de fa maiibn, la ibuciie souveraine de les prédécefleurs 
ayant trouvé fa place dans la notice fur les comtes de Forez. 

Guy-André fut apanagé de piufieurs terres dans le Lyonnois 
( la principale fut Curîs au Mont-d*Or ), &. adopta comme 
puiné les anciennes armoiries de fa famille, une croix. Ce ne fut 
que poftérieuremenr à la réunion du Dauphiné a. la couronne 
que fes dépendants, alors Iciils repréleniants du nom d'Albon, 
écartelèrent d'Albon ancien 6l d'Albon moderne, ce que Le La- 
boureur confidère comme une ufurpation (2). 

Il« degré. — Guy-André fîit père de André d'Albon 1*' du nom, chevalier, 
. feigneur de Curis, qui ftiivit le roi Philippe-Auguile à la troî- 

iième croifade & vivoit encore en i2fo. Les noms de fa mère &. 
de fa femme font reftés inconnos, mais on iàit qu'il fut père de: 
i<* André, qui fuit; 



(1) ViMT Lt Laboureur, ttajurei de i'IJle-Bjrhc, <!•.' Cour. ' (a) Oit InMtve Ham tm Ancien amKjnol i'jtîhm dnam, qui 
cdio, Lairaé, MoiM, le P. biMme, L5 Oiefiiafe do Bail, i part(!<l'*lur, è ■•pcrdruiTafseiil. Notltipionimcrqiieecla 
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2« Guy, chevalier de l'ordre dtt Temple commandear de La 

MufTe en Breffe en i 26f ; 
y Ponce, dont on ignore la dellinée. 
André d'Albon II" du nom, chevalier, feigneur de Curis, le premier dont 
Le Laboureur fallë mention, époul'a en premières noces, vers i z6o, Sybille 
de MoUFons, fille de IHerre, feigneur de Moiiibiu en Dauphiné, & d'Anne 
de VaiUdieu; & en lèoondes noces Marguerite, qui vivoit encore en i } i ) 
&. que Le Laboureur fuppofe être de la maifon de Sure en Breflè^&fceur 
de Jean de Sure, archidiacre de l'églife de Lyon. 

Sa poftdrité du premier lit en ligrie dire<fle s'éteignit, en r 680, en la per- 
ibnne de Gilbert-Antoine d'Albon, comte de Chaz,eul, chevalier d'honneur 
d'Henriette d'Angleterre, duchelie d'Orléans, qui de Charlotte Bouthillier 
de Rancé ne hàSk que tnns filles : 

1» C^lotte^llierine,dame de Chazeul, mariéei Fnnçoû- 

ChriAophe de La Barge* chevalier^ 
2^ Louife-Henriettc, religieuie à la Vifitation de Tours; 
y Marie-Claire, mariée le t ] 0(5!obrc 1687 à Gilbert de Ga- 
dagne d'Hollun, comte de Verdun, baron de Bouthéon, 
lieutenant du roi en Forez. 



Différeates branches de la audfoa dodlboa. 
L 

La branche des Seigneurs de Bagnols & de Qiâcillon-^Axergues a pour 
auteur Guillaume d'Albon, chevalier, fils putné d'André & de Sylnlle de 
Motfiôns. U époufa, le 28 décembre 1 288, Hél^^nore ou Eléonore d'Oingt, 
fœur de Marguerite d'Oingt, mariée le même jour à Guy d'Albon, feigneur 
de Curis, Ton frère aîné. Cette branche finit à Jeanne d'.Albon, iille unique 
d'Antoine, mariée le 16 février 1453 à Rofîec de Balzac, chevalier, feigneur 
de Glifenove, fénéchal de Nifmes &. de Beaucaire, gouverneur du Pont- 
Sûnc-Efprit, conTeiller & chambellan du roi Louis XI» chevalier de Saint- 
Michdl. De ce mariage eft iflîie Marie de Balzac, mariée à Loua Malet de 
Graville, amiral de France. 

Cette branche brifoir fes armes d'une bande de gueules, raccourcie &. 
fe terminant au centre de la croix. 
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La branche des feigneurs de Saint-André étoit iflue de Gillet d'AItyon, 
damoifeau, lils puîné de Jean d'Aibon dit de L'Efpinaflè & de Guillemette 
deL'Aireiil époufa^Ieit février 14^ 6, Jeanne delà PaUflè^foeur de Marie 
de La Pali^, mariée le même jour 1 Guittamne d'Aibon Ton fière atné, 
filles Tune & l'autre d'Antoine de La r.ù Hlc, feigneur deChazeul en Bour- 
bofinois, & de Guicharde Mefchin, dame de Cebazat. Cette branche finit 
en la perlbnnc du célèbre Jacques d'Aibon, feigneur de Saint-André, mar- 
quis de Pronfac, comte de Valléry, maréchal de France, connu ibusle nom 
de maréchal de Saint-André, amballadeur d'Henry II auprès d'Edouard VI 
roi d'Angleterre, chevalier de$ ordres de Saint-Mwhd & de la Jarretière, 
tué à la bataille de Drenx le 19 décembre 1 f62. De fou mariage avec Mar- 
guerite de LuArac il ne laiilà qu'une lîUe, Catherine, morte jeune. 

Cette branche brifoit Tes armes d'unlambel de trois pendants de gueules. 

IIL 

La branche des feigneurs de Saint-Fofgeux commence à Bertnad 
f Albon, chevalier, gentilhomme ordinaire de la chambre du roi, capitaine 
d'une compagnie de trois cents hommes de pied, chevalier de Saint-Michel, 
frère d'Antoine d'Aibon archevêque de Lyon, cinquième fils de Guillaume 
d'Aibon IV* du nom, fdgneur de Saint-Forgeux, Curis & Chazeul, lieu- 
tenant de cent gentilsharanies de la maifon du roi, & de Gabridle de 
Saint*'Prieft-Saint*C3iamond. n épouik le 2 novembre 1 f 72 AntcMuette de 
Galles, fille unique de Claude Reybe dit de Galles, feigneur de Saint- 
Marcel-d'Urfé, chevalier de Saint-Michel, &. d'Anne de Bron de La Liègue. 
Sa poftérité s'éteignit en la pcrfonne de Camille d'Aibon, chevalier, mar- 
quis de Saint-Forgeux, baron d'Avauges, comte de Talaru, vicomte de Va- 
rennes, capitaine au régiment de Villeroy, marié le 16 feptembre 1688 à 
Julie^rançoife de Grevant, nièce du maréchal duc ^Hnmières, fille unique 
de Bonaventure^audede Crevant, prince ibuveraîn d'Yvetot,&. de Marie 
d'Appelvoifin. Iln*en eut qu'un fils, mort jeune, & une fille, Julie-Claude- 
Hilaire d'Aibon, mariée le i y février 1711 à Claude (FAlhon dv Galles II*-" 
du nom, fon coufm, comte de Saint-Marcel-d'Urfé, commandeur des ordres 
unis de Noire-Dame-du-Mont-Carmel &. de Saint-Lazare de Jérufalem, 
lieutenant du roi en Lyonnoîs, Fotcz & Beaujolois, auquel elle apporta la 
principauté ifYvetotÀ le riche héritage de cette branche. 

î6 
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La principauté d'Yvetot, dont les ancien^: po^îefîèurs font qualifiés de 
rois dans plulicurs chartes & lettres-patentes des rois de France, a joui 
jufqu'à la Révolution de très grands privilèges ^ les habitants étoient 
exempts de toute contribution, i la réfërve de la capitation & dn ving- 
tième. Le prince nonunoîc à tous l& offices des tribunaux de juilice, aux 
bénéfices, aux cures de la principauté, & aux canonicats de la collégiale, 
& ne rendoit ni foi ni honunage au roi, privU^ dont lui feul jouiâbit en 
France (i). 

IV. 

La branche des feigneurs de Saint-MarceUd'Urfé, la feule aéluellement 
exiftante, a pour auteur Claude d'Albon de Galles, chevalier, fils puiné de 
Bertrand, leigncur de Saint-Forgeux, & d'Antoinette de Galles. Il époufa 
le 1 mars 1 609 Bénigne de Damas, iUle de François, feigneur du Rouiiet, 
& de MelchicMine deNagu-Varennes. Cette brandte étoit reptéCeatée, vert 
le milieu du xvui» fiède, par CamiIle-Alix-£léonore-Marie d'Albon de 
Galles, fils deC]aude&. de Julie-C]aud&4iilaire-d'Albon de Saint-Forgeux, 
prince d'Yvetot, marquis de Saint-Forgeux, comte de Saint-Marcel-d'Urfié 
& de Talaru, vicomte de Varennes, baron d'Avauges, marié le 21 août 
17 p à Anne-Marie-Jacqueline Olivier, fille de David Olivier, écuyer, con- 
feiUer du roi, receveur général des finances de Lyon, échevîn de cette vflle 
en 173 f & 17^6, &. de Françoîiê de Onnbles. De ce mariage font ifiîis : 

i« Claude^François-Camille, dit le comte d'Albon, prince 
d'Yvetot, medre de camp de cavalerie, commandeur de 
l'ordre du Ghriû de Portugd, membre de plufieurt aca- 
démies, auteur de plufieurs ouvrages d'économie politi- 
que, marié le 29 avril 1771 à Angélique-Charlotte de 
Callellane, dont il eut : 

1° Alix-Caniille-Louis, mort jeune; 

2» Viéloire-Lottife, mariée à Eufiacbe-Louis, baron 
de Vauquelin des Chaînes en Normandie. 

2** Alexandre, mort jeune; 

y André-Suzanne, dit le vicomte d'Albon du vivant de fon 
ptre & le marquis d'Albon après fa mort & celle de 
(on frère ainé, marquis de Saint-Forgeux, comte de Saint- 
Marcel-d'U rfé, baron d'Avauges, pair de France, maréchal- 
de-camp, commandeur de Tordre de Saint-Louis &, de 

II) V*lr le TrtMifk Htthjft. ptr U Roqu», p. It. 
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Foidre impérial de Léopold d'Autriche, chevalier des 
ordres de Saint-Jean^de^Jérafalem &. de la Légbn- 
ifHwuieur, ancien maire de la ville de Lyon, marié le 16 
mars iflo^ à Maric-Thérèfe-Alexandrinc-Emilie de Vien- 
nois, dernière dekcndante d'Amédée de Viennois, fils 
naturel &: apanage teftamentaire,en 1 ^47, de Humbert II 
de La Tour-du-Pin, dauphin de Viennois. De ce mari<^ 
ibntiflils: 

i»Jea]i~Gutgae»-fiibrie^Al^, marquis d'Attxm, 
chevalier de la Légîon-dl)<xiiieur, membre du 

Gjnfeil général du département du Rhône, 
marié le ^ juin tSjo à Margoerite-Thérèfe- 
Emma Duvalj 
2* Guigues-Louis-Alexandre-I-rani^ois-Léon, comte 
d'Alboo» marié en 1831 à Jofêpfaine de Bal- 
lore^ 

Abel-Chrifîopbe-Raoul, vicomte d'Albon, che- 
valier des ordres unis de Saiat-Jiilaurice&. Saint- 
Lazare de Sardaigne. 
40 Charlcs-Bonaventure, dit le baron d'Albon, reçu chevalier 
de Saint-Jean-de-Jérulaiem le 26 odobrc 17B9, capi- 
taine au régiment de MonAeur, chevalier de Saint-Louis 
& de la L^ionnl'Hoaneur, mort à Lyon en 1 846; 
f * Anoe-Abel, mariée au comte de Chabrières de Charmet, 
chevalier de Saint-Louis & c!e Saînt-Jean-de-Jérufalem, 
rei^uc en 1 B 1 ^ chanoiodiè de dévotion de Saint-^eaU' 
de-Jéruralenij 

6<* Suzanne-Chriilophe, mariée le 28 oélobre 1777 ^ Louis- 
Akzmdre-JânAme de Qiarpin, chevalfer, oomte de 
Souzy, baron de FougeroUes, marquis de La Kivière, fet- 
gneurdes Bruneaux; 

70 Olympe-Félicité, morte jeune. 

La maifon d'Albon a fourni un grand nombre de chanoines-comtes de 
Lyon, plufieurs abbés de Savigny & de l lile-Barbe, des abheÏÏês de Saint- 
Pierre de Lyon, des commandeurs & chevaliers de Sainf-Jean-de-Jérufalem, 
des gouverneurs de province, odicier:» généraux, gentilshommes de la 
maifon du roi, &c. EUe s^étoit acquis un û grand luître &. une û grande 
confidération, ou plut6c Am antiquité étxnt cdlement reconnue, qt» Ton 
diibit proverbialement à Lyon : i^bU comme {Toilbon. Elle s'eû alliéei 
outre les familles citées dans le courant decet article, à celles de : La Baige» 
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de Gadagne, de Monragny, de Montchenu, de Semur, de Levis, de Lavieu, 
de La Tour-Saint- Vidal, d'Erpinac, de Qialus, de Sainte - Colombe, de 
Foudras, de Rougemont, de La Guithe, de Vichy, d'Ainanzé, de La Beaume- 
Suze, de Mefchacin, d'Urfé, de Senneterre, de La Roche-Toumoël, de 
Varey, de Sugny, de Thâis. 

La naaiicni d'Albbn a fourni à l'églife dé Lyon les perfoimages fmvaniB : 

Jean d*A]bon, chamarier de Saint-Paul, (à$ de Guy & de Margiwrite 

d'Oingt; 

Henry, nioinederifle-Baiiie,filsde Hemy âc de Blanche Richard, veuve 

d'Aimé de L'Aire; 

Guillaume, abbé de Savigny, mort 

en 14)^; 
filanche, prieure de Saiiu-S_) niplio- 
rietii 

Péronne, abbellê de Saint-Pierre en 

Marguerite , rcligicufe de Saint- 
Pierre, morte en 1 429 : 

Jean, abbé de Savigny ; 
Guichardo, abbcile de Saint-Pierre: 

Antoine, religieux de Savigny -, 
François, abbé de Savigny en 1493, 
mort en i f 20; 

Sybille, reli^eufe de Satnt-^erre} 
Marie, rdigieufe de Saint-Pierre : 
Catherine, prieure de Leignieux; 
Anne, rdigteufe à LdgnJeux : 

Alexandre, moine de Savigny ; \ 

Agathe & Marthe, relif^ufes de f enfants de Jean- Pierre d'AJbon&. 

Lcignicu X , l de Charlotte de Namy . 

Mariun, religieufe à Marcigny : / 

Jean, facriftain de Savigny^ 
Jean, prieur de Tarare; 
Antoine , chamarier de Savigny , 

abbédePIile-fiarbei 
Robinet, prieur de Momant; 
Guillemette, prieure de Saint-Sym- 

phorien &: de Pouilly, abbeiTe de 

Saint-Pierre : 



enfants de Guillaume d'Albon de 
Saint-Forgeux &. d'Alixdel'Efpi- 
naiiè. 



enfants de Jean d'Albon de L'Hlpi- 
n^e &de Guillemette de L'Aire. 

fds de Guillaume d'Albon &. de 
Marie de La Paliflê. 

fflles deHemy d'Albond. d'Anne de 
Mofitmorin. 

filles de Bertrand d'Albon & f An- 
tiunette de Galles; 



enfants de Gillet d'Albon, feigneur 
de Saint-André, & de Jeanne de 
La Palillè. 
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Effienne, chamarier de Savigny; | enfants d*Eftienned'Albon&. de Jac- 
Jacquettcreligieufe de Saint-Pierre: ) queline de Saînt-Germain. 
Guillaiime, religieux de Savigny, iikdeT)Âaiilt&de Catherine de Varey' 
tfAvaiiges; 

Nicolas chanoine de &ûat-Niûer de Lyon, fils de Houy d'AllNm &. de 
Marguerite de Fum. 

CkmoiaeKtimtts de Sànt-Jean. 

Gilles d'Albon, en i)6j; 

Henry, chantre, en i J98, fils de Guillaume 6c d'Alix de L'El- 

ptnaflê : il fut député au concile de Cooftance} 
Renaud, diamarier, en 1 ^99, frère du précédent; 

Guîchard, en 1442, fils de Jean & de Guillemette de L'Aire j 
Louis, en 1 4<^ p celui-ci brifoit ùts armes d'unlambel de trois 

pendants de gueules; 
Philibert, en 146) , fils de Gillet & de Jeanne de La Palilîe; 
Louis, en 1482, J frères de Louis, chanoine en 146J : ilsbri- 

Ouy, eni48), \ ibiem leurs armes comme leiirfirÈrei 
Antoiiie, en i f 07, prévôt, doyen & abbé del*Ule>Barbe, mort 

en 1 p p fils de Henry & d'Anne de Montmorin ; 
Henry, en 1 jj 1, chamarier & prévôt de l'Ule-Barbe, fils de 

Guillaume & de Gabrielle de Saint-^hamond: écarteloit 

fes armes de celles de Jarez; 
René, en i f 40, frère du précédent; 
François, en 1 59^ , abbé de Savigny, fils de Bertrand &, tfAfr* 

toinetce de Galksj 
Onilbimne, en téoç, doyen, mort en 164^: frère du précé- 

dcnr; 

Claude, en 1642, chantre &. archidiacre, abbé de Savigny: fÛs 

de Pierre & de Marthe de Sailënage; 
François, en 1 64 fils de François &. d'Antoinette de bigny ^ 
Gilbert-Claude, en 16^5, fils de Guillaïune & de Gabrielle 

Le Roux 4 

Claude-Jofeph, en 1 679» prieur de MontTOtier, fils de Gafpard 

& de Franc^oife Damas; 
Charles, en 1 693 , fils de Balthazard, feigneur de Montault, de 

de Claudine d'Apchon^ 
Claude, en 169^, fils de Pierre, feig^oeur de Saint-Maroel, & 

de Charlotte de Namy4>-Fofeft} 

rt 
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Alexandre, en 1 707, fils de Thomas, feigneur de Galles, & de 

Diane d'Efpinchal^ 
N...., fils de Guillaume & de Gabrielle Le Brung; 
Guy, fils de Guichard, feigneur de Saint-André, &. de Gathe- 

rine de Talaru; 
Hugues, prévôt, fils de Thibault &. de 



CXVlll. 




Ecartclé : au i & 4, d'argent au lion de gueules, à la bordure de fable 
bcfantée de huit pièces d'or, qui eft d'Efpinac; au 2 & ^, de fable à la croix 
d'or, qui cft d'Albon. Ce quartier aux armes d'Alhon fut pris par farchevê- 
quc en mémoire de fa mère, car les d'Efpinac écarteloient des armes de 
d'Urgel-Saint-Priefl, qui font cinq points d'or cquipoUcs à quatre d'azur. 

PIERRE D'ESPINAC, I du nom de Pierre, étoit fils de Pierre d'Efpinac, 
gouverneur du duché de Bourgogne, & de Guicharde d'Albon (1), fœur 
de l'archevêque précédent. Il naquit le 10 mai 1 ^40 au château d'Efpinac, 
fut chanoine, chamarier & doyen du Chapitre de Saint-Jean, nommé ar- 
chevêque en feptembre 1 ^74, prit poirefCon au mois de décembre & fut 
facré l'année fuivante, puis fut abbé de l'Illc-Barbe & d'Ainay. En 1 J77 il 
fut député aux Etats de Blois. En 1 ^79 il préfida, comme primat des Gaules, 
l'afïemblée du clergé de France tenue à Melun. Il fut envoyé en ambafiade 
en Angleterre par Henry III, mourut à Lyon le 9 janvier i f 99, et fut in- 
humé dans la chapelle de Sainte-Magdeleine. C'étoit, félon l'hillorien Pierre 
de L'Eftoile, un perfonnage de beaucoup d'efprit & qui fe diftingua aux 

(1) Pi«nr d'E^arMoit fllid» Jean dlliHnKfc d« M«hc pinM k de Geneviève de SMit-Tricft. 

d*UTuur-de-Soitil-Vidil/jean d'((iriniK,fll»de loiMdtr- | ». Ptricaud* dixiii« uiir iwlicc dMMilM Air cf pr^Ut. 
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Ltaiâ de Blois. Ëtudiant ic droità Touioule en r ^6j, il avoit paru incliner 
▼en Yhéréûù des HuguenotSi par k ftût» il abjura îê» erreilra, &. einbrai& 
chaudement le parti de la Ligue formée pour la défenfe du cadiolidinie$ 
on prétendit même que fa morr fut occafioiinée par la douleur qu'il rei^ 
fenrit de voir Hemy IV raffermi dans la poflèffîon de fon royaume par la 

prife de Paris. 

U eut pour fu/iragan[â : 1° Jacques Maillret, dudleur de la Faculté de 
Paris, carme du couvent de Lyon, évêque de Damas j 2° Jean Ropitel, 
doâeur en tbéologie, de Tordre des Frères^uliiieurs, nommé le z8 ièp- 
tembra i ^74$ 

Et pour grands-vicaires : t Eflîenne de La Barge, archidiacre^ 2* Antoine- 
Emmanuel Chalom, confeiUer-den; au préMal de Lyon. 



ÏT^iice fur la maifon (fUrgel, connue plus tard fous le nom de Saini-Priefit 
ù laqiu-llc ejl iffue la branche qui chmgea le nom de Soua-Tnefi en 
celui d'tjpinac. 

(Par M. de C). 

Aimes : Cinq poina d'or équipoUés à quatre d'azur. — Devifc : SrLs mia 

DfUS A njVFNTlFTf NEA. 

La maifon d'Urgcl, en latin de L'r^ello, que de La Mure dit originaire 
d'Auvergne, ell très illullre en Forez. Le premier de ce nom dont on ait 
connoilîknce elt Durgel d'Urgel, vivant en 1 1 79. Il paroît avoir été le frère 
de Ifenry d'Urgel, clianoine de Téglife de Lyon en 1 i8f , &. iîit père de 
Durgel II* du nom qui affiâa en 1 224 au traîôS pailë entre Guy IV, comte 
de Forez, & Guillaume de Jare£»abbé de Tlile-Barbe. De lui eA ifl'u 

Joflerand d'Urgel I'"^ du nom, père de Guichard, chevalier, marié à 
Béarrix de Jarez (i), fille & héritière de Ponce de Jarez, baron de Saint- 
Prieil. U vivoit encore en 1 290, &. fut père de 



(t) 0» l» Umt fe bcuneicl cn«iatndl«ll«i»aiN« la | 

P**^' (76}<^ue Cuid-.bril d'Urgel, >t*^n tj-j'il riionge m initié 
iïr Dur|î«'I. |irftit.«li d^il^'u* I*T'itlicT^ fi*vfiiriii«|p**. coikriii«iW> 

IkiiiriK dtf Jarcr B-l-flk' (K>n^ «-s livist Motn*, muii f n tQii* ra* ' 
L^- LAbuun'ur a igit'jré Uyt ikkh ili' fmililU-^ cr (]IB iui • Cii^gi'rr 
la ».-TO,«»ct' rrruiHîr ffuv lj lHm,>(ini* de S.tiiit-Ï'riffl nvrjit 
(V- temps itttrtH-ini.w'itil l'ii|Hiit«|;r(lr la rruiifoa d'Urgel. De Im 
Mura, auquel CmIocum** ractitfdMl fw l°hi(loi<«<lu fom aai 
ntanUiiiiiMiil Ut ««quMr 4» imMom |ilHi m ii UM iiilir» 
iiir rhilteiR gb^étlogff» dc» Eumilln dcecOe pnnicei e& 
«duiiknt fniiinian doit pitinhir, AuUnt qAlt tftipf U fit 



iW-ibl |ia«ui«l MllKMii)u«daiit ildl AmgeiiiielclafaiMi- 
nar nVl pu eu eennailTinee. 
On lit , . n cHet, lien n^fMrt it Anf de de U Mure 

;t';ii;f 44^j. •fie Réudeimnl de Jim 1" du nom, Wgntui^ 

tiL«i cr.tr»* répli^r ti>' Lyuiit Ii* <viiTUe de Torej, lîi- Vftii 1 1?}), 
4k d>-*^>uii rfi(;iM-iif (le ^lljnt-C^l.^^TUlIK^ qu'il acqitii dr Qnnrvl 
de Umvio^i, i-iti itrui filt mtn* IKtjiiL'^^ il {lArtngea r» deux Tci^ 
giterirurt- Prxïcr, rafiïi*, fut fcjgiii'ur de S^irf.-Pnen, fc cr fu< lui 
mit < i;«)tolj(i*i\eT^ Van i lio n fonder, fi:*n b prtjtCTrlioiî avec 
regP^M'UI «le GtiY II, cnintï* il** Foirer, rjibt>aye de Valbelioîle 
prte S il nl t llKnQeKlc.Hir>ii«i| (|ai relcvDît «n loule juftice de la 
bliiQiiiil* de iaMfrieO. Il 6iipfei« de Béilite de JlM>{c'Hkllî* 
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Jollërand d'Urgel il' du nom, chevalier, baron de Saint-Prieil, marié à 
Matalonne de Jarez, fille &. héritière de Gaudemard de Jarez lll" du nom, 
chevalier, ieigneur de Saint-Clumoiid, & de Béatrîx de RouffiUoii. H réunit 
ainfi, du chef de fa mère & de fa femme, la plus grande partie des Heo» 

de la maifon de Jarez ( i ). De lui eft iflii 

Briand d'Urgcl, chevalin , h '.mn de Saint-Prieft, feipieur de Saint-Cha- 
mond, qui adopta le nom de baiiu-Friell, qui n'a celîé d'être portë par fa 
poilérite. La première branche s'éteignit en laperlonnc de Louis, nidi ciiiis 
de Saint-Prieft (titre doimé par Henty IV à Ajnnarde Satnt-Prieft Ton père), 
mort en 1641 (ans enfants de deux mariages, oontraéfcés, le premier avec 
Marguerite de Levis, dame de Couzan, fille de Jacques, baron de Couzan, 
& de PauledeGafte, l'autre avec IfabelledeLarochefoucauld-Langheac. H 
donna fes biens aux enfants d'Antoinette de Saint-Priert la fœur, mariée 
à Claude de Chalus, baron d'Orcival; la terre de Saint-Priell fut vendue 
en 172} par François de Chalus à Abraham Peirenc de Moras, &. pailk 
enfuite à M. Œlbert des Voifins. 

Les fdgnenn de S»itt<J*indt cwt encore poâSdé les terres & feigneuries 
de Mays» Saint-Jui!-en-Velay, Sainte-Fdy-l'Ai|;entière, Dunière & MoOb^ 
feucon en Velay, &c (1). 

Les autres branches de cette maifon furent : 

branche. — Celle des ieigneurs de Lr Chabaudière, Uliie de Hugues 
d'Urgel, lUs puîné de Jolîérand 6i frère de Guichard ci-devant 
nommé. Il ëpoufalfabeau de Soint-Symphorien, fille de C^rin &. 
de la fille de Foulque Ouerric» chevalier, chambellan du comte 
de Forez. Cette branche s'efl éteinte vers le milieu du XV* lîècle, 
époque h laquelle exiftoient deux frères, fils de Hugues d'Urgcl 
& de Catherine de Sainte-Colombe. Le premier, Gérard d'Urgel, 
feigneur de La Chabaudière, laiilk d'une alliance inconnue une 
fille nommée Jeanne, mariée à Jacquemet Arod, feigneur de 
La Forefl. Le fécond, Hugonin d'Urgel, auqud édmrentlesbiens 
que po^édoit fon père à La Tour-en-Jares, époufa en 1 418 Phi- 



MMimèe). (I« Ubooimr A ifomptmccrt an ciMM Pmc* 

luimii" le pn^iuM niii^ir cuiaiii del(indiroail'Ul]glll| kto 
lii|i|Kiraiil porr .t- Diir|ç.-I •l'eigil •"do nom). C«uton«nl 
dt* J«n.v U' du nmii, hl* fnu'-.if »lr CniKlttiurd I", eut f^i J'ftr- 
tag^' lu ft'i^r».'!!''!"' iJ«" iAirit CtiiimorJ, L fiit p^re dt* Guy d»? 
Jatv/, fi-igi-^iir il^-^-».iitX^li4nvnid, vivoiit cii UJO : dr lui e(\ 
l(1u f .m Ki/'Hittf il 111^ liii nom, l'vrv dt* M^fuluitiK- u.j M*U"linr 
*Ai Mi.K'ir.jnc df Jar»-?, rxirnmt'r plus Kuu^. 

(t) Ll IsaAim JUr^cl iTifUlu |in» dv lu UMilKétlH bft* 
dtCcUede Juw, notiiv IVxii pliitinOT «uMms ew In 
Inmtk baïamic* de foueeniIlM (^w •ppwtcuaiM «n k^i 
* CnclMid* Jan>, fem 4auM Mre de Giwlaiwd 1") ti* 
RMlMnilldc brcM, It IWMbHcc «ndw à m tàgKut àt b 
jmiliiiid* Iwtaii, r«uii« dnnftfv fiMitde Jtnt (tour* 



MMdonn») i Jmd, btmdtUnitmcn hnj, kmmui. Cm» 
irfrr mi ^Mi ^ l»i««|!H»ta HMirtftieKfltae de CnalMiiid Ht 

fiin prrr, dr Jocqim, Jtm * Qtf de Jem ta IMfe», IMIU 
l<Ti> polMiilé. (Voir de Le Mur, Mifl. du Fc'r\. y. «>) . l« 
lulii ureor, Mtjarti itVfft-Ikift*, Icciw II, p. jr).; 

(j) Hi»nl>rrt d'i:'^:' 1 : tiointni»^:». «u * i:'> ..■ '-"Xn 
ïTi pnirrifïnSêui'.-ty.'i.^=i-l4.X;|t-*l<-l. [^r^ht'f Ju ',\j^m*^ 
n-jiMir il', p. 1 1 .) 

Hl^gmnd d'Urgrl, domrurrAit, foin iloljlr fîls pit^ î 4.1 il, 
f : i :irn î li'ïru .lu ci imtc At Forrï en i f 34 k i ) (4, l<'*'t mnifoo- 
(wu, damaine, k dnau bir le cMlcau de La T«uro«v)*rB>> 
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lippine Verd, d'où Marguerite d'Urgel, dont le fort eft ignoré. 
Cette branche brilbit Tes armes d'une bordure de gueules. 
II* branche, — La branche des l'clgneurs de Sainr-Chamond en Lyonnois 
a pour auteur Guirliard de Saint-rrifiV, tils puîné de Briand déjà 
nommé, baron de bamt-Priell, leigneur de Saint-Chamond, & de 

Dauphine de Tounum. Il adopta, fuivant Le Laboureur (t. II, 
p. 384), ies annoiries de la maifon de Jarez, qui lont : parti, au 
I d'ai]gent, à la fafce de gueules$ au 2, plein d'azur (1 ). Il fut 

nommé gouverneur de Lyon en 1 187 par le roi Charles VI en 
remplacement de Hcnr\ de Vicf^o dit Muiîcton, & époufa Mar- 
guerite, dame de Montt^ial en Vivarois, llile de Jean, leigneur 
de Montchal, &. veuve de Jean de Lavieu, i cigneur de Koche-]a> 
Molière. Cetteinrancheimit enla perAmne deChriftophedeSunt- 
Priefl, feigneurdeSunC-Oiamond, gouverneur du haut& bas Vi- 
varois, jufqu'eni y7j,lequel, de Gafparde des Pre/.fîlle d'Antoine 
des Prez, feigneur de Montpezat, maréchal de France, lailïà : 
I ° Antoine, religieux de l'ordre de Sainf-Antolne de Viennois ; 
2* Gabriellc, dame de Saint-Chamond, mariée en 1 777 à Jac- 
ques Mitie, comte de Miolans, i'eigneui de Chcvrières, 
capîtainededuquance hommes d'armes, oonfêiller d'Etat, 
lieutenant général au gouvememenc de Lyonnois, & 
chevalier des ordres du roi en i f 98. 

La feigneurie de Saint-Chamond fut érigée en mar- 
quilar en faveur de Mclchior Mitte fon tils, puis portée 
dans la maifon de La Vieuville à la fin du xyii*" liècle, par 
Marie -Anne Mitte faa arr^re-petite-fiUe, mariée à 
Chaiks^nmianuel de La VieuviUe, comte de Vienne^ 
}* Paule, rdigieulè à Saint-Anthéme. 
m* branche. — La branche des feigneun d'Efpinac en Forez (c'eft ainfi que 
de La Mure écrit ce nom que d'autres ont écrit Epinac), ancien- 
nement Apinac, du nom & armes de Saint-Prieft, mais dont 
la ion(5lion avec la fouche principale ert inconnue, a pour pre- 
mier auteur coimu Fran(^ois de Saint-Prieft dit Chivard, damoi- 
lêau, marié à Eléonore Marefdial (2), fille de Pierre, feigneur 
^Apinac, premier bailly de Forez en 1 286, dont eÛ îffvt 



(( ; l'mutu'Ht Imm Brn^\'(rv tJu t*f La Murr t-fï *fu«î lf»*rine» 

jMxK-i II *|MMtrv <J*«rur. umvn It-nt le* tn^nva qur rrllt-» 
dt_*i {Htriifrtr.finiN-^ dt* Ci.nn>vi', rv *|tii u fuK i-i.yijt_*(-lurTr ù Gui* 
difiAiii que fi>ignrtin> U«i> Jsrtr/ i*tixcjit iRii^ de Ct^oomte». 
Dr La Murv «aiicir Tvik tu*-ritiT (l'âgQ» »»4 U 44>} ^IM !• 



drpitii; crquL îvnnf. r-jpi-iitW ijnr- Ut». nrm«^ de Jan/ blafo;)- 

gi'i > <{ r . ^ i]«rh bpuwho cadeMB^ frigpMUt deSiinU 
ileMifCirouMiffbBlk, ((^ancimiMO 
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Pafturel de Saint-Prieft, damoifeau, que Jean Marefchal fon 
oncle, chevalier, feigneur d'Apinac, inditua héritier de tous fes 
biens à la charge de porter fon nom &. fes armes, qui étaient : 
d'argent, au lion de gueules, à la bordure de fable chargée de 
huit bêlants d'or. U fut kii 1 1 \ de Forez en 1 3 46, &. fournît aveu 
au comte de Fores, le f mars 1 ^47, de ce qu'il pofl'édoic à Saint- 
Haon. Les armoiries de la maifbn d'Apinac furent portées par 
fes dcfccndants, écartelées avec celles de Saint-Priell, jiifqu'à 
Jean de Saint-Prieft II" du nom, dit Marefchal, dont le fils Pierre 
abandonna les noms de Saint-Prieft & de Marefchal & changea 
le nom d'Apinac en celui d'Efpinac, qu'il adopta Ôl tnmfiiiit iêul 
à fa poftënté. H ceflà auffî de porter les armes de Saint-Prieft. 
Cette branche finit à Gaipard d'Efpinac, qui de Gabriellc de 
Vaudrcy, dame de Saint-Phalle en Champagne, ne lailTa qu'une 
fille nommée Claude, morte en bas âge. il eut trois foeurs, qui 
furent : 

I " Guichardc, mariée en 1 ^ 82 à Louis de Leftan, feigneur de 
Sablcm en Dauphiné; 

2* Antoinette, mariée en premièr» noces à Jean de Flachat« 
feigneur de Jaa en Forez, iàmille dans laqudle paflà la 
lèigoetirje d'Efpinac en 1 f 89; en fécondes noces à Pierre 
d'Auvergne, feigneur d'Autcuil près Paris; & en troi- 
(îèmcs noces à Jean du Boufet de Marin, feigneur de 
Saintc-Colombci 

y Elifabeth, abbef& de Sjûnt-^efre de Lyon, où elle mourut 
la dernière de fon nom en 1648. 
De cette branche étolc Pierre d'Efpinac, archevêque de Lyon, né le 10 
mai 1 f40, au château d'f fpinac. 

IV" branche — La branche des feigneurs de Fontanès en Fotcz, dont la 
jonélion avec la fouche principale n'eft pas mieux connue que 
celle des feigneurs d'Elpiiiac, paroit remonter julqu'à EtUemie de 
Saint-Prieft, damoifeau, qui reconnut du comte de Forez, le 1 2 
mars ■ ; 3 3 , U maifotHTorte qu'il poifêdoit près du chÂteau de 
Fontanès, &. fournit aveu le lo mars i ^46 au fufdit comte de la 
moitié de cette fortereffe & de la maifofi-forte que pofTédoit 
fon père (1). (cArchhes du royaume, regiftre 491, p. 24'^). 11 fut 
père ou du moins aïeul de Henr\ de Saint-Prieft, co-feigneur de 
Fontanès, qui tefbà en 140J <Sl fut père de Pierre de Saint-Prieft 



(1) l'auU«pl(liedcedleré|picwiea|i{iiilRiiHliEnacnae I 
4( Sllpif iMk du P«niii«l, ftn de Mnçoil A Chivoid, |h«. j 
iiiMrMiMwdaiftfincimd'AFiiMeillÉigiitiaede ■lAkii.lii | 
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qui rendit hommape au comte de Forez le 4 août 1410 pour 
uiie pariic de ta terre de Fonuncs, &. cpoufa Guicharde de La 
Baftie, dont un flb, Jean I*"^ du nom, marié à Eullache de Roche- 
foit, fille de Jean, feigneur de La Vaktte, ôc d'Ifabnu de Fay^ 
Gerlande. Cette Iwanche, qui rëiuiîE plus lard la totalité de la 
fôgnearie de Funtanès, ëtoit repréfentëe vers la fin du xvii" 
fiècîe par Jean de Saint-Prieft III® du nom, colonel du régiment 
de Ton nom, qui époufa Marie-Virginie de Fétans, dont un fils, 
capitaine de dragons. 

Cètte brandie portât : écartelé d'argent & ^azur, au cotice 
de gueules ilir le tout. Ces armes, pareilles, fauf le cotice. qui 
peut être une brifure, à celles de Sainte-Colombe, furent fan» 
doute adoptées par fuite d'une alliance ou d'une fucceifîon. 

V" tvanche. — La branche des feigneurs d'Albuzy ell \((ue d'Antoine de 
Saint-Prieft, fils puîné d'Antoine, feipjneur de Fontanès, & de 
Marguerite de Montagnac la Icconde femme. 11 eut en partage 
le fief d'Albuzy, fituc dans la paioille de Saint-Chrifto-en-Jarez, 
& époufa, le 17 juillet 1 ^89, Catherine du Pdoux. Sa polléiité 
8*étdlgiiic en la perTonne de Jeanne de Saîni-Meft (à petîte-fiUe, 
dame d^Albuzy, mariée à André Gentialon de Chatclus. Le iîef 
d*Albu7.y pafîà dans la famille Frottori de Saint-Etienne par le 
mariage de Madeleine Gentialon de Chatelus avec Ilaac Frotton 
de La Sablière, écuyer, capitaine du régiment du roi. Cette . 
bnuiche portoit les mêmes armes que odQe de Fontanès. 

VI* brandie. — La branche des feigneurs de Suzy en Beaujoloîa tire Ibn 
cuigaie de François de Saint-Prieft, feigneur de Suzy, dernier fils 
de Gabriel, baron de Saint-Prieft, chevalier de Saint-Michel, & 
d'Anne de La Roue. Il époufa, en février 1 f f 1 , Catherine de Ba- 
ronnat de Tellières, dont il eut Jean de Saint-Prieft, feigneur de 
Suzy & La Rorrière, marié le 20 oélobre î )Sc) à Hugnette de 
Vauxrion, tîUe d'Antoine, feigneur de Vauxrion en Beaujolois, 
de Jeanne de Fiadiat, dont iflii 

Jean de Sain^■Prieâ, feigneur de Suzy & La Rottière^ vivant 
en 168 1 , père de plufieurs en£uits. 

Les maiftms de Jarez, dUrgel, d*£(piflac èi de JMarefdial ont fourni i 
l'^fe de Lyon les perfonnages fuivants : 

Lambert de Jarez, religieux de l'Ifle-^arbe en 1 1 86 j 

Gaudemard de larez, chanoine & chamarier de l'églife de 

Saiat-i:ltienne de Lyon en 1 1 20; 
Guillaume de Jarez, abbé de Tlile-Barbe, &. Gaudemard fon 



Ifl 



frère, chanoine & chamarier de l'cglifc de Lyon, obéancier 
de Condrieu, vivant en 1 2f4, (du de Gaudemard de Jarez, 
feigneur de Saint-Charaond, & de Clémence .... 

II" d^é. — Leur frère aîné, Guigues de Jarez, fut père de Guy de Jarez, 
chanoine & chantre de l'églile de Lyon en 1 294. 

degré. — Gaudemard de Jarc/., prieur de Nouailly ; 

Marguerite &. Béacrix, religieufes à Saint-Pierre-les-Nonaim 
de Lyon,en£uaii» de Gaudemard II de Jarez&de Béatrîx de 

RoufTillon; 

Henry d'Urgel, chanoinederéglifedeLyonen 1 193, fils de Pons d'Urgel} 

Joffcrand d'Urgel, chanoine de l'églife de Lyon en ! 244, obéancier 
d'Oylieu,fils d'un autre Jolî'crand dont iJ a été quettion à l'article de l'ar- 
chevôque Aymar de RouJÎilloni 

Bernard de Saint-Prieâ, jidigieux de ValbeiXHte» fils de Jean & if Alix 
deGaile,£rèrede 

Antoine & Jacques, chanoines-comtes de Féglife de Lynn(i484& i f 1 1)» 
&. de Anne &. Louilê, religieufes à Saint-Pierre-les-Nonains. 

Ces dn^ perfoiinages font au X* àe^é de la généalogie de Saint-Prïeft. 
Antoine &. Jacques brifoienc leun aimes dTune ixirdure de gueules. 

Atf XI* degré. — Jacques de Saint-Prieft, chanoine de l'égliTe de Lyon, 

curé de Saint-Eftienne-de-Furans; 

Antoinette, rcligicufc & abbeffe de Sainte-Claire d'Annonay, 
& Jeanne, religieule avec Wi fœur, enfants de Gabriel de 
Saint-Pfiell âc de Axiiie de La F<oue. 

Au Xli* degré. — Pierre de Saint-Prieft, curé de Saint-Eftiennei 
Loui:», pruiunotaire apollulique; 
Mafguerite, abbeflè de la Seauve-Benoifle; 
Et Marie, prieure de La Beaume, enfants de Pierre de Saint- 

Prieft & de Catherine Mitte de Miolans; 

Philiberre de Fontanais (alias Fonraneis ou Fonfanès), élue abbelfe de 
Sainte-Claire de Motubrilbn en 161 j, fille de Louis de Saint-Prielt &. 
d'Antoinette de La Porte ^ 

Joilèrand d'Urgel, fils de Hugues & dlûbeau de Saint-Symphorien, 
curé de Sunt-Eftlrâne-de-Furans, vivant en 1 348$ 

Bertrand d'Urgel, moine de Valbenoite, neveu du précédent, iils de 
Hugues II & d'ifabeau du Verneti 

Guillaume d'Ure;e1, chanoine de l'églife de Lyon en i J 39, fils de Hum- 
ben ^ de Margot Girinc : il quitta l'état eccléfiaftique &. fe maria à une 
femme inconnue. 
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Chanoiaes-comtes de Céglife de Lyon. 

Elhenne de Rochetaillee, de la maiion de Jarez, en 1 1 y i j 
Joflmnd dé Footanès, en 1 2 f 9^ 
Pierre Mardis, en 1 16 1 ; 

Hugues de Jarc'/., en 1 277; 

Eltienne de Rocheiaillée, de la maifon de Jarez, en 1 joo; 
Jean Marefchal, en 1 484, filti de Qaude & de Gabrielle de La Queiiille; 
François-Heélor de Fontancs, en 1 682, fils de Claude-Nicolas & de Ca- 
therine de Saint-Georges, & fon frère 
JoTeph de Foncanè» de Qiemé, en 1 69; $ 
Joreph^AntottiedeMare&hal,en 176). 

Le château d'Efpinac a été adieté en 1 828 par M. de Meaux. 

Les mations alliées à céUes de Saint-Prieft ibnt, outre celles ci-ileffîis 

mentionnées, celles de : 

Laflic, Alleman, de Mello, de Brefloles, de Joyeufe, de Valpergue, 
d'Augerolles, de Sarron, de Polignac, de Buenc, de Bochailles, de Tholi- 
gny, de Poiiieux, d'Albon, de Grignan, d'Ancezune-Caderouïïe, de Mon- 
tagny, de Boifvair, de Sacuruiins, de La Tour-Saint-Vidal, de iMalain, de 
Veîni d'Arbome» de Saint-Paul, de Valenciennes, dUarenc, deThélîs» &c. 



tT^ies fournies, di'ec les pièces à l'appui, par M. de Sainc-Triejl, 
pour faire fuite aux généalogies de çttte màpm. 

Quelques UAorîens crcMent la famille de Saint-Prieft originaire de Cata- 
iogne. D'anciens fabliaux attribuent la fondation <Pun château de Saint- 

Pricll dans le comté d'Urgel à un fcigncur de ce nom : ce château exifle 
encore Ces traditions hiftoriques ne remontent d'une manière certaine 
qu a i an 1 1 jo où vivoit Pons d'Urgel, compagnon de laint Bernard, le»juel 
fonda l'abbaye de Valbenoite en Forez, du vivant de fsàot Bernard qui ne 
mourut qu'en iif). 

Pierre de Saint-Prieft, que l'on trouve au XI degré dans la généalogie 
donnée par Le Laboureur, époufa Benoîte de GuclTan (fon teflamenr, du 
6 avril 1^69, eft entre les mains de fa famille). Il eut pour lils, entre autres: 
Antoine, qui forma la branche de La Fouilhoufe, omileparLe 

Laboiu'eur, &. dont nous allons donner la fuite} 
Et Aymar fon donziènie «tltnt, qui fut héritier de fon père 

Ï9 
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&, forma le XII^" degré de cette branche, quîs'amàtaàLoiiis 

de Saint-Pricft fou fils, 
XII* degré. — Antoine de Sainr-Priell épouia le 27 mai 1 ij}7 Claude de 
Richerand, tille de Philippe de Richerand : il mourut a^&né, &. 
fut père de 

XUI" degré. — Pierre de Saint-Prielt, qui épouià, le j novembre 1 570, 
Louife de Bdffieu. En i ^60, ion oade Aymar fis démic en fa 
faveur de la place de capitaine-diâtelaîn de La Fouilboufe près 

Saint-ElUenne, dont il prit le nom. 

Lors du procès criminel fufcité par la querelle d'Aymar de 
Saint-Prieft avec les Teigneurs d'AugeroUes & de Roche-la-Mo- 
lière, Pierre, qui avoit été condamne à une amende de 2,000 écus 
fe réfugia en Vivarois au ciiaieau d'Ay, le délit de la Fouilhoui'e 
de acquit la terre de Serras qui devint la réfîdenoe de ik famille. 
U eut pour fils • 

1* Pierre, religieux; 

2<* Henr}% mort fanspoiAéritéi 

}° Jean, qui fuiti 

4<' Charles; 

y° Marguerite i 

6* Catherine, femme de Pierre de Favet. 
XIV« degré. — Jean, marquis de Saint'-Prieft de de La FouiUioufe, épouià 

<tv. for; 1 /„„,/,, u ,1. j novembre i6ii Claudine du Pont, fille de Paul du Pont, 

'C,l^'l^ïX'ltûr ' '^"'^^ feigneur de Munas, &. d'EIifàbeth de Barjeac de Pierregourde. 

En 1628 il reçut commifflon du duc de Ventadour pour lever cent 
hommes d'armes contre les rebelles du Vivaroisi il tella le 4 mai 
16^7, &. lut pcic de : 

!• Pierre, qui fuit; 

2«Pauli 

y Jeanne, mariée en i66f à Louis Malhet, fieur de Laborie; 

4° Françoife; 

f ° & 6° Deux filles, religieufes à Tournon. 

XV' degré — Pierre, marquis de Saint-Prieft & de La Fouilhoufe, feigneur 
de Châteauneuf, époiifa le 12 février 16)4 Louife de Gordon, 
lîllc de Claude de Gordon, feigneur de Châteauneuf, &l de 
Louife de Pierregourde, qui lui apportala terre de Châteauneuf. 
n fat père de : 

I* Jean; 

2° Louis ; 

}" Marie-Louife, mariée à Reine de Brenas. 
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Jean de Saint-Prieft époufaen i6ç>i Anne-Barbe du Chenoy, 

fille de Gabriel du Chrâoy en Lorrame. Il fut père de Charles 
de Sainr-Prieft, marié en {èptembre 1 727 à demoilêlle de Meure 
qui oe laiflà qu'une fille mariée en 17^4 à Qurle^Hobert de 

Châteauneuf, chevalier du Molars. 

XVI» degré. — Louis de Saint-Priefl de La Fouilhoufe, de Châteauneuf, né 
le 2 2 odobrc i6j8, .s'établit à Saint-Montan. U époulken 1686 
Charlotte de Beaulieu de Charlieu, d'où x Boi mku- 

X VU« degré. — Eftienne^abriel de Saint-Prieft, Ueutenant de cavalerie au > ^ 
régiment de Royu--Roimuon; mané le 1 novembre 1718 à 
Mag^deine Devez, fille de JeanDevex & de Hb^^ddeineCoupoe, 
d'où 

XVIU* di^ré. — Eftienne-Hîlaire, marquis de Saint-Prieft de La Fouilhoufe, 
marié le f feptembre 17^9 à Suzanne-Eiiklie Quintin, tille de 
Philibert Quintin & de Suzanne de Redon. 11 fut père de : 

I ° Jean-Claude- Jofeph ■ 

2« Auf^ftin-Louis, chef d'efcadron de cavalerie, chevalier de 
Saint-Louis, mort lans pollérité en 1 844 au Bourg-Saim- 
AndéoU 

y Louiï'Augufiin-Philibert. 

XIX* degré. — Jean-Claudenlofeph, marquis de Sjdnt<4Vieft, briguer 

des gardes-du-corps, chevalier de Saint-Louis, époufa Marie-Cé- 
Icllc de Rocard, fille de N.... de Rocard & de Jeanne-Fran^fe 
de Planes. U fut père de 

XX» degré. — Eugène-Hîlaire, marqiii.s de Saint-Prieft, marié à Amélie de 
Fauché, tille de N ... de Fauché & de N... de Barème. 11 fut père de : 

I " Raoul, olîicier de cavalerie^ 
2° Fernande i 
|oCarolnie. 

XIX'^ degré. — Looifr-Augufiin-Fhiliben, traifième fik d'Eilîenne-Hilaite, 

époufa Jeony Quintin de Brœuver^ fille de Jean Quintin & de y bcavvkm:. 
N.... Madier de Meas, le 1 8 novembre 1 8 1 7. Il fut garde de ma- 
rine, lieutenant de vaillcau dans la marine italieime, capitaine 
de vaiilèau en France, chevalier de Saint-Louî.s &. de la Lépion- 
d'Honneur, commandeur de Saint-Ferdinand, & mourut le 17 
juillet i8}<5 au château de Belle-Eau près Montélimart. il tut 
père de: 

I * Jean-Ai^uiBnde Smnt-Pr^ né le 1 2 feptembre 1818, ca- 
pitaine au 28" riment d*infanierie, dieralier de la 
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Légion-d'Honneur, marié le i6 juillet i8y j à Jeanne Le 
François de Givemyj mp«-iroi&5&à S«Ki%topo\ 

2° Léonrine-Maric-Sophic; 

}° Paulinc-Maric-Nocniie; 

4" Noémie-Marie-Conflance. 




De fahle, au folcil d'or . — Dcvifc : Lux IN TtNEBms. 

JACQUES MAISTRET, né en 1 5}4 à Lyon félon Pemetti, à Juilly en 
Bourgogne félon M. Péricaud, entra dans l'ordre des Carmes, fut reçu 
doéleur en i j62. Grégoire XIII le nomma évêque de Damas & fuffragant 
de l'archevêque de Lyon; il fe démit de ces deux charges pour fc retirer 
à Aix en Provence où il mourut le 6 juin i6i revêtu de la dignité de 
doyen de l'églife de cette ville. Il a compofé un ouvrage intitulé : Dijlin- 
àliones 'Bihlioruin. 

Maiftrci, zélé ligueur, ami de faint François de Sales, avoit eu fes biens 
confifqués & avoit été obligé de quitter la ville de Lyon lors de l'avénement 
de Henry IV. 

DE Lc4 'Bo4%GE. 




D'argent, à la bande de fable. — Cimier : une téte de dragon de fable. 

Cette famille eft originaire du château de La Barge, paroiflë de Cour- 
pières dans la Limagne d'Auvergne. Elle remonte à Faidit de La Barge, che- 
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valier, vivant en i ii ^ . Faidit fut le graod-père de Caudemard deLa Barge, 
religieux de Tlfle-Barbe en Méi. 

Voici les membres de cette famille qui tiennent à l'églife de Lyon : 

t* Pierre de La Barge, moine de i'Ifl&>Barbe en 1 284, fils de 
Faidit & d'Alix de Pertus; 

2° Louis, chanoine-comte de Lyon, qui teAa le 30 mai 1 f f 
fis d^Antome & de Gahr^tte des SsUesj 

)*Gilbeit de La Bai]ge, ûhte du précédent, cbanoine-oomte 
de Lyon, doyen de Notre-Dame de Montbrifon. U écar- 
teloit Ces armes, d'azur à trois chevrons d'or, qui efl des 
Salles. Son p&re, Antoine de La Barge, étoit fils de Louis 
&. de Louife du Lac (du Lac : d'or, au chevron de gueules 
& trois fermails de i'able). Louis étoit llls d'Antoine de 
de Maiguerite des Ghelettes (des Ghdetces : d*or, an 
créqiiier de finople. On tronve, dans quelques généalo- 
gifles, ce nom écrit : de Chollet) ^ 

4« Jean de La Barge, frère du précédent, religieux de l'Ifle^ 
Barbe en i ^}o; 

5° Louis de La Barge, chanoine-comte de Lyon en 1 ^81, fils 
de Fnnçois de La Barge & de Gabridle des Ecarts : il 
abandonna Tétat ecdâGaâique pour épouTer Françoife 
de Montmorin. 11 portoic fes armes écanelées : au i &• 4, 
d'or au fautoir d'azur^ au 2 & 3, d'aznr à trois chevrons 
d'or; & fur le tout, de La Barge; 

6° tliienne de La Barpe, fils d'Antoine &. de Charlotte de Ri- 
voire, abbé d Idi ac, ciianoine-conue, cuilode &. archidia- 
cre der^i^e de Lycui, grand-vicaîre de Pierre «fEfpinac : 
mort en 1602 

T^Ouillanine de La Barge, frère du ^éoédent, dianoine- 

• comte de Lyon; portoit fes armes écartelées r au 1 , farcé 
d'argent &. de gueules, à une bande d'azur chargée de 
trois rieurs-de-lys d'or, qui eûdeRivoire^au 2, d'or au 
créquîer de finople, qui eft de Chollet; au ), d'ar au 
fantoir ^asurs au 4, d'aigu an lion de fablei fur le 
tout, de La Barge. 

(], Voir Le Laboureur, cMaiurts de flfif-%irbe, & Quincarnon, einiquitts de Saint-Jean. 

(■) Cnicnnr de La Barge romoqua Wi Etats K^ii^raiu de la Liff «olèreiu 6a k t Cn ij'lwmini» pour U Toutcnir. 

pnwwiCf! (lu Ljrniuxxs, '(m fv n^immit au mui» de CriXcm- Dmi autm ramiUt», <ua<igiret k celloci, ont porté h nom 

bn MSr) a l'Arl'-rr.r, U . |, ,:, .},■ M. c.i CrimCKU, Il l h BorLt <Saflt It IjNniMii < «f taM OdlC» 4t GiiiniCr k 

<lonl ks mcmbra rcnouvd^nc Iv Crmiriil de &Ulit< «te dr troltct 
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D'ouïr, à k pyiiaiide cTagent. 



Famille originaire de Cervières en Fcnres. Antoine-Enunaiiiid CHALOM, 
(•criflrâdel'égMiûdeSdnt-NizierâeLy^ 

& de Charlotte Perrotin. Il fut doéleur en droit, puis vicaire général de 
Pienne d'Efpinac, d'Albert & de Claude de Bcllièvre. Il eur, de plus, la ju- 
dîcarure de la primace de France, & f ut conleiller-clcrc au préfidial, cha- 
noine de Saint-Ouil, chanoine &. chantre de Saint-Paul. U mourut eni 6 1 2, 
& toemenré à Saint-Nâier où Tes armes font peintes à la vodt» de f une 
desbaflêsne&. 

Le pramier facriflainde cette églifc étoit auffî un Chalom. Avant Tannée 
1 400, il y eut encore unantre facdihun de cette famille &. dn nom de Jean* 
fils de Mathieu Chalom & d'Alexandre Motet. 

Jean Chalom, prévôt de l'églife de Thiers, petit-fils de Mathieu, fils de 
Jean Chalom &. de Marie de Cros, fut reéleur & curé de Sales en Forez. 

f^rofme Chalom, cliamarier de Samt-Paul, était fils de Maro-Aniome 
Chalom, lè^penr des Gouttes, & de Marie Tacoonet, &. neveu de Pierre, 
chantre de la même églifc. 

Il y avoir en t f 89 un Jean-Baptifte Chalons, notaire à 1} on, peut-être 
de la même famille; car on trouve ce nom écrit de différentes manières. 

C Voir de U Mue, ligfWw èt Anr;, paffim; & Qniiicafnoo; tâmifdiit it Séàt9mA, 
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CXIXftCXX. 

DE VELUEV%E, 




D'azur, à la fafcc d'agent a cc o mp a g née de noii oUet «for, a ft i. {«mm» lu 

ALBERT DE BELLIEVRE, fils de Pomponne de Bellièvre, chancelier de 
France, &. de Marie Prunier, abbé de Joux en Brie en i ^94, fut nommé à 
l'archevêché de Lyon par bulles du ly mars 1 J99, facré à Paris le 7 juillet 
de la même année, reçu dans Ton églile au mois d'août 1600, année où fe 
fit à Lyon l'entrée dn cardinal Aldobrandini, légat dn Paqie, & celle de 
Hemy IV & de Marie de Médicis. En 1604 il fe démit de fon archevêché 
en faveur de Ton frère, pour caufe de fanté, neconfervant que fon abb^. 
Il mourut en 1 6 2 i . Ce fur fous i'a prélarure que fur fondée à Lyon l'abbaye 
des rcligicui'cs de Sainrc-Claire, &. que le collège de la Trinité fut de nou- 
veau conilé aux Jci'uites. 

n eut pour fuffragant Robert de Bertfaelot; doâeur de Fans, deTordre 
des Carmes, neveu de Jacques Maîflret qui fiitnmnmé évéque de Damas 
le 26 novembre 1601 parQément VIII, confèiUer & aumânter du roi en 
1620, & mourut le 23 novembre 1650. 

(11 y a en Bourgogne une famille de ce nom, d'où fonr iffus les marquis 
d'Ofenay & le comte de Rambuteauj nous ne favons fi l'évéque de Damas 
lui appartenoit.) 

ClMide de BeUièvre, frère pnlné d'Albert fut confôller au paHement 
de Paris, & nommé udievftqne de Lyon, iûr la réfignarion de fon hhn, 

par bulles de Clément VIII du 28 feptembre 1604, facré le 30 décembre 
fuivant & reçu le 16 avril i6of. Il préiîda, en 1606, raffemblée générale 
du clergé de France, en qualité de primat des Gaules, & mourut le 19 ou 
le 2Ô avril 1 6 1 2. Oa l'enterra dans fa cathédrale. 
Cette hmàSk de Bdliène, une des {dos iHnftret par le tdent, les eor 
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plois confidérables 6t les alliances, que Lyon ait produit, a des commen- 
cements afTez obfcurs. On la croit originaire du village de Saint-Jean-de- 
Chaufîân, près de Mornant en Lyonnois. Le premier que l'on rencontre 
dans l'hilloire de Lyon, & qui forme le premier degré de fa généalogie, eft : 
lor degré. — Huguenin Beilievrc, echevin en 1463. Il eft probable qu'il 
n*éloit pas d'une baflê eumâkm, car il épouià Frangoife du Per- 
rier, d'une funille noUe & célèbre dans les fafles de Lyon, n fu^ 
p^de: 

I* Antoine, qui iiiiC} 

2« Onilhume, qui fut père de Lambert BdUèvre^dianome & 

chantre de Saint-Paul à Lyon, mort en i f 04. 

n* degré. — Antoine Bellièwe époufa Barbe Scarron, &. fat père de fiar- 

thélemv. 

111= degré. — Barthélémy Bellièvre, échevin de Lyon en 1492, épouia 

Odette du Blé, & fut père de : 

I" Barthélémy, qui fuit; 

2° Oufllaume, qui fut père de Catelan Bellièvre, chanoine de 
Sabt-Jufl & de Saint-Paul, & curé d'Anfe en LyïMinois$ 
I* Antoine, diaïKMne de Saînt-Ouft &. diantre de Saint-Paul; 
4* Jean; 

j° Mathieu, chanoine de Saint-Paul; 

60 Grégoiretie, qui époufa Claude Bullioud. 

IV* d^é. — Barthélémy Bellièvre, intendant du cardinal de Bourbon, 
épouia f rançoife Fournicr, tille de Thomas Fournier & de Mag- 
ddeine de L'Aîre. H fut père de : 

t« Qaude, j ugc à Novarrei 
2« Qaude, qui ftiit; 

Françoiiè, qui époufa Nicolas de Langes; 
4' Andrée, qui époufa Eflîenne Bertholon; 
5« Botme, qui époufa Gonin Andrevet. 

V*di^é. — Claude Bellièvre, premier préfident au parlement de Gre- 
noble en IC41, mort en iff/, avoit époufé en Louife 
Paye, fille de l'icrrc rave & t^e Méraudc r.i[ciiii. 11 fut père de : 

Jean Bellièvre, lèigneur d Hautefort, premier préfident au 
pariement de CkenoUe en 1 f 84, anihaffiideur en Suife, 
leqod éfonA Bonne Prunier, & fîit père d'Anne Bel- 
lièvre, mariée à Ennemond Kàxtt, iêigneur dUlins; 

2* Pomponne, qui fuit; 

y Marie, qui époufa Bertrand Manuel de La Fay ; 
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4* Louife, qui époufa Jean Vachon. 

Vl" d^ré. — Pomponne de Bclllèvrc naquit à Lyon en r & mourut à 
Paris le j feptembre 1 607. 11 étudia à Touloufe &. à Padoue, fut 
confeiller au parleroenc de CSiambéry, ambofiadeur nommé par 
Charles IX anprës des Sutflês &, dea Grifons, préfidcnt au pré- 
ûàid\ de Lyon, conlèiller d'Etat* une féconde fois ambaHadeur 
en Suiffe en 1 ^72; accompagna le roi Henry III en Pologne; fut 
nommé furintcndani des finances, préiîdcnt à mortier au parle- 
ment de Paris en \ ^yç; envoyé en 1 586 en am ballade auprès de 
la reine d'Angleterre Elifabetii» pour l'exhorter à la démence 
emren Marie Stuart. 

Après la journée des Barricades, il Ce retira à Grignon. 
Hemy IV renvoya à la conférence de Surefne, puis à Vervins 
en I f 98 pour traiter de la paix. 

Il avoit époulé Marie Prunier, fille de Jean Prunier, feigneur 
de Crigny, & de Jeanne Renouard, dame du Vemay. 11 fut père 
de: 

I* Nicolas, qui fuit^ 

2* Albert, archevêque de Lyon; 

3'' Claude, id. id.- 

4* Hélène, qui époufa Jean Prévoft de Saint-Cyr, confeiller 
en la Cour des aides^ &. en fécondes noces, Euilache de 
Reffugc de Courcelles, ambaflàdeur en Suiliè; 

^° Louife, mariée à Charles Le MefneaUj 

6fi Denîfe, mar^ à Arcus-Henry de La Salle; 

7" Marie, mariée à Robert Le Roux ûe TîUy, confeiller au 
parlement de Rouen; 

80 Magdeleine, religieufe à Poi%; 

9° Marguerite ; 

10* Catlicrine; 

I l'Anne, religieufe à Chellesj 

I f Marguerite mariée à Laurent Prunier de Saint-André; 

i3<»Elifabeth; 

t4« Catherine, mariée à Jean Aubeiy, fdgneur de Gr^;n«»i, 

do\ en du Confcil. 

Vn* degré. — Nicolas de Bellièvre, chevalier, fcigneur de Grignon, né le 
21 août I fbj, fut confeiller au parlement de Paris le 22 août 
1602, préfideni à mortier en 161 2, confeiller d'Etat, doyen du 
Confeilj mourut en lô^o, & fut enterré à Saint-Germain- 
l'AuxeiTois. n avoit époufé en 1605 Claude Brulart, fille de 

4» 
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Nicolas Brûlait de Sillery & de CUnide Pradhomnie. n fut 

père de : 

1° Pomponne, qui fuit; 

1" Nicolas, mort jeune; 

)° Gafpard, chevalier de Malte, mort en 1Ô4O} 

4« Piore, marquis de Grignon, ooafêiUer dlioiiiieiiraaparle- 

meiit de Paris} 
^° Charles, mort jeiiiie$ 

6° Marie; 

7° Claude, abbcflb de Longchamps, morte en 1 670 ; 

8» Magdeleine, mariée en i6jo à Gabriel de Puy-du-Fou, 
marquis de Combronde^ 

9* Marie, imriée en 1638 à Achille de Harky, comte de Beau- 
mont, procureur général au pariement de Paris : morte 
le 1 1 février 16^7. 

VIII* deg;rë. — Pomponne de Bellièvre, né en 1 606, préfident au parle- 
ment de Paris, époufa Marie de Builion, &moarut fanspollérité 
en 1 6 57, ( Voir Moréri &. Blanchard.) 



CXXI. 

SiéMON DE éWoiRQpEMOU^r, 




D'atar, au chevron d*afgeat chaigé en cône dk ud» avtflàw 

& accompagné de trois rofes d'argent (de La Mure) fur une pierre commc- 
moradve qui cil dans réglifc de la Charité, à Lyon : ce Ibnt trois quincct'cuiUcs 
ftuilUea&ngfes. 

DENYS SIMON DE MARQUEMONT, d'une famille de Paris, né en 
I f 72 de Denys Simon, iecrétaire du roi, & de Marie Rouillard, fut d'abord 
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profeflèuT ès-loû, camérier du pape Oément VIII, auditeur de Rote en 
remplacement de Sérapliin Olivier, lyonnoîs. Nommé cardinal, il participa 
avec le chancelier de Silleiy à la négociation du mariage de Henry IV avec 
Marie de Médicis. Il fut nommé archevêque de Lyon par bulles de Paul V 

du ^ novembre 161 2, prit pcAbnion le i*'' février 1613 par procuration 
(ce fut M. de Mclchatin de La Paye qui remplit cette fonclion), &. en per- 
fonne le 9 mars de la même aimée. En 16 14 il préûda, à Paris, l'aflemblée 
du dergé de France. 

Ce prâat étaUit à Lyon beaucoup de nouvdles maifons rdigieufea, 
favoir : les Oraioriens en 1614, les Capucins du petit Forez, les Recollets, 
les Carmes déchauflés, les Bernardins réformés ou Feuillants, les Pères du 
tiers-ordre de Saint-François à la Guilloticre, les Pères hermites de Saint- 
Auguilin à la Croix-RouHè, la maifon de Saint-Joreph à Ëellecour, les re- 
li^eufês Urfulines de Sainte-Elifabeth &. de Sainte-Marie, les Carméli- 
tes, &c. De fon temps on commença rhofpioe de la Charité & Ton réta- 
blit la chartreufe de Lyon à l'aide de Tes libéralités. 

11 fut l'ami de faint François de Sales, qui mourut pendant fa prélatttTe 
dans la maifon du jardinier des religicufes de Sainte-Marie de Belleoour, 
le roi Louis XIII & Anne d'Autriche ét;mi à Lyon. 

M. de Marquemont tut deux fois amballadeur à Rome, en 1617 & en 
i6z2, & y mourut le 16 iêptembre 1626, à l'âge de f 4 ans, entre les bras 
de fon ami Henry Sponde, évèipie de Pamien. Cette année le pape 
Uibain VIII l'avoit créé cardinal dn titre de k Sainte-Trinité-du4iIont. Il 
fut enterré dans l'églife de ce nom. 

Vicaires généraux : 1 <> Jannin de Qialfigneules (1). 




D'aur, lu croil&nt iTargmt d'où (on ane flamme d* or. 

2^ Nicolas Ménard, qui cunfacra l'églife de la Cliarité le 2B novembre 
1626. 

(1) OKMMwequdqmmMtlIrcMIthowlv, qw iifiptr- U ilocl>r La Cifrih li» CMI» dctni^ liruviiacr. 
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Ecandé : av t ft 4, degueulet au miroir k Tantique cCafgent, cerdi & 
pommeté d'or, qui cft .Miron; au 2 & ^, d'argent à trois forets vivréetde 
gueuks, à la bande Icméc de France fur le tout, qui cil de Gentian. 

ŒARLES MIRON (ID* du nom de Charles) naquit en i f 70 de Marc 

Miron, feigneur de rHcrmitage, premier médecin de Henr)' III, & de Marie 
de Gentian (1). Il eut d'abord l'évéchë d'Angers, avec diipcnfe d'âge, en 
1 <r88. 11 le rcligna en r6i6 à Guillaume Fouquct de La Varenne, abbé 
d'Ainay, & y fut renommé en 1621, à la mort du rélignataire. Promu au 
iiégc de Lyon en 1626 par Urbain VIII, il en prit poirelïïon le 1 2 février 
1627 par Heâorde Crénenix» doyen delacadiédnde. Ton vicaire général, 
n mourut d'une attaque d'j^plesde le 6 août 1 628, dans le falon de Mar- 
guerite de Quibly, abbeflè de La Défote, à laquelle il étolt allé rendre 
vifire T-c 2 ç juiller de cette année avoit commencé à Lyon la rcrrible pelle 
qui ne liait qu'on 1 6^ 1 ; à cette occahon la ville <îr un vœu à Notre-Dame 
de Lorette. Le P. de Tournon, religieux minime, t ut chargé de l'accomplir 
& porta comme ofirande une lampe d'argent artiflement travaillée. {AStes 
amfuhdrest fol. 98 &, 99.) 
Grand-vicaire général : Nicolas Màiard. 



gwur de BcaïAuir, |*rinier irwîJt'rn . «!•■ Ht^io II, ili- O-iiï'- 
de Mocvillim Fii»nfi«5 ^i»"" fiU d"- C*lrnct Miixn h 
dllUlMIl «fAIrltilKlrK' Cabricl ^loit fils de français Mijun, 
duwaw, eanfcllhr du ral Cturie» Vlliiié i Pcrpignai d'une 



lAfl'.iilr rrij:iiiH,ii- .I HlA^rt' ;VM)r Ir- rtiWiltfxi- tjt' Iv L.U.oi- 
mir aiti Mrfivtiprs cli Oilti-InMnj ^-Vni .M< -^i^r , hiti Mmm 
«loii flk do CabnrI Min>» 4^ dp NU^Mmir B*(Uxin*«u. Un 
•utie Françow Maren (<ii ihVwm tk> murriiandt d* Pui» «■ 
■ teti II l'hUtorign M«wrqi bil de hii un pmad 4!bp. 
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DE CREmEisiUX. 




De gueules, à crois croix tréflées au j>ied fiché d'or, » & l ; «D chef d'ar- 
gent, cha^ (TiiM onde dantr cd Alce. 

HECTOR DE CREMEAUX, nommé chanoine-comte de Lyon en i f 8d, 
précenreurcn 1600, ccarrcloit fcs armes de celles de Saint-S) mphorien- 
d'Aulzon, qui font : d'azur, au chef d'or charge d'un lion iflant de gueules. 

Heétor étoit fils d'Antoine de Crémeaux &. de Françoife de Prunel(i). 

Antoine étoit fils de Claude de Crémeaux & de Magdeleiiie de Satot- 
Symphorien. 

Claiide étoit fils de François de Crémeaux & d'ifabelle de Rollat. 
François éccnt fils de Jean de Crémeaux & de Blanche de Bothécm. 
n y a dTautres comtes de Lyon de cette famille^ ce font : 

i»Marc de Crémeaux, neveu du précédent, fils de Blaife & 

d'Ifabeau d'Urfé : il ccarrcloit des armes de la mère. 

Blaife de Crémeaux étuii liis d'Antoine & de Françoife 

dePrandj 

2« Antoine de Crémeaux en i<So4, frère de Marc; 

Jean de Crémeaux en 1629, fils d'Antoine & de Louife de 
Rebé-Faverges; Antoine, fils d'Antoine de Crémeaux & 
de Françoife de Pruncl. 
4" François de Crémeaux, frère de Jean, en i6j6. 



S^ùce fur la mai/on de Crémeaux en Fpre\ 

( Par M. de C). 

Cette maifon ancienne &. iUufbe, dont le nom ëtoic autrefois Veniîn, 
en latin Venirii, ne confèrva que cdui de ta fôgnenrie de Crémeaux 
fitoée en Fores, à deux lieues de Saint^Germain-LaTal. 

(>) rnmri : d'or, i I* Wi*d-tow. 

4» 
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Robert Vemin étoit en 1 346 fecrétaire du duc de Bourbon. 

Pierre Vernin (peut-^rrc le fils du procèdent), chevalier, feigneur de Cré- 

meaux (1 \ étoit juge du Forez en 1 jb8. 11 époufa liâbeau de 

Grégnieu en Forez, dont il eut 

Arnulphe alias Arnoul Vernin, chevalier, feigneur de Crémeaux &. de 
Dorât, qui époufk Marie de Lavault en Auvei]gne, donc il eut 

Jean Veraîn, chevalier, feigneur de Crémeaux & de Dorât, qui époafa 
Blanche de Bothéon, dont il eut : 

I* François, qui fuit; 

2° Georges, chevalier de Saint-Jean-de-Jérufalem. 

François de Crémeaux paroîr être le ])remier qui abandonna le nom de 
Vernin; il époufa le 14 avril 1490 Ifabeau de Roilai, lille de 
Gilbert, feigneur de La Botherellè & du château de Montagne 
en Bourbonnois. Il en eut 

Qaude de Qrémeaux I"*^ du nom, feigneur de Crémeaux, de Dorât & 
du diftteau de Montagne, chevalier de l'ordre du roi, marié le 
10 août I f 2f à Marguerite, alias Magdeldne de Saînt-Sympho» 

rien, fille & héritière de Zacharie de Saint-Symphorien, cheva- 
lier, feif^ncur de ChamoufTet, maître d'HAtel de François I", & 
de Louil'e Mitte de Ciicvrières. U en eut, entre autres enfants : 

1" Antoine, qui luit , 

i° Jacques, qui fut père de Regnaud de Crémeaux, ieigncur 
de La Grange, chevalier de l'ordre du roi, marëchal-de- 
camp, gouverneur de Bellegarde & ite la dtaddle de 
Verdun, qui époufa S^iille de Rebi, fûle de Claude de 
Rebé & de Jeanne de Mspé, &. mourut en 1633. 
Antoine, feigneur de Crt'meaux- & de Chamoulîêt, chevalier de Tordre du 
roi, époul'a le 10 mars 1 ^60 Françoife de Prune), lllle & héri- 
tière de Jean de Prunel, écuyer, feigneur de Mons & du Bois en 
Velay, &. de Catherine de Toumon La Chaize. 11 fat père de : 
i*> Claude, qui fuit; 

2* François, général des galères de Tordre de Saintnlean<le- 
Jéruialem, grand-prieur d'Auvergne; 

j* Heélor, reçu chanoine-comte de Saint-Jean de Lyon le 28 
novembre 1 588, puis précenteur &. doyen du même 



(•) u Winniri» d» CMmMioi dnratt Ara dm* Il fraUl* 
de Vcrnn Iwn ttUMnirr-nK-ni .t b dutr il- 1)88; car :n 
VlWUV» dam k* Jr^mtl iu rtyaume^ rcj^iflrr que han- 
iri-ïU- tir CréinL-nux, filVj <lr feu Eftienni;. aTtdit liuiluniigv ou 



Il «A pii<IU)lequ%iiw«cl«M imI(i»4u nom <taCrtnHsiii> 
fe Cok Uiuiue daracflla d* V«mln, qui <n ««ik |irh le nam 
h tnamm i car tw pl<CT»<lu blilbn <k Crtmpiw tàot 
[»rl.ii>m »<-r nom : fit 4tl||P)f pv ht Cniii, MM* ptr 
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Châtre, abibé commendaraire de Mégemont en Ainrer«> 
gne, confeiller d'Etat en 1627, vicaire général de Lyon, 
mort le 23 juin 

Claude de Crémeaux II« du nom, chevalier, feigneur de Chamoulîet, 
Saint-Germaîn-Laval, Mons & l e Bois, fut député pour lanoblellè 
du Lyonnois aux Etats ^ériLi aux tenus;* Paris tn 1 6 1 4. Il époufa 
le j octobre 1 iiabcau d Urtc, dame bai onne d'Entragues, 
fille de Claude d'Urfë, baron Entragues» êc de Françoiiè de 
Sugny. Claude dUrfé écoit iîls putné de Chude, gouverneur 
des enfants de France, &. de JeannedeBalzaC'd'Entragues.Qaude 
de Crémeaux fut père de 

Guillaume de Crémeaux, chevalier, baron d'Entragues, capirainc-lieute- 
nant de la compagnie des gendarmes de Savo) e, lequel époufa 
le 16 décenibre 1622, à Turin, Péronne de Grillet, dame d'hon- 
neur de Chreilienne de France, ducheife de Savoye, fille &. hé- 
ritière de Charles-Manmilien de CriUet, comte de Saint-Trivier, 
& d'Anne de La fieaume-Montrevd. Il fut père de 

Jean-BaptUb de Crémeaux, baron d^tragues, comte de Saint-Trivier, 
maréchal-4e-camp, gouverneur de Mâcon, qui époufa le 2 f mai 
1 6 j j Marguerite Chevalier, dont il eut 

Camille de Crémeaux d'Entragues, comte de Saint-Trivier, gotiverneur de 
jMâcon, mort le 10 oCiobre 1679, qui avoit époulé Catherine 
de Courtavel di_ buiiit-Remy, dont il eut 

Louiii-Cérar de Crémeaux, marquis d'£ntraguei>, lieutenant général du 
Mâconnois, marié en 1 728 à Marie-Qaude Héron, fille de Claude 
Héron, confeiller au parlement de Paris. Il fiit père de : 

I* Julefl-Céfar de Crémeaux, comte d'Emragues, né le }o 
mars 1732, Capitaine de cavalerie dans le riment de 

Condé, 

2' Marie-Louilb, mariée le 21 août 1748 à Antoine-Marie, 
comte d'Apchon, maréchal-de-camp, d'où Antoine-Louis- 
Qaude, marquis de Saint-Cennain-d'Apchon & de 
Montrond, baron de Boifiêt, comte de Saint-Trivier & de 
Crémeaux» lieutenant général du Mâcoonois, marié à 
Marie-Michelte-Hmiette Péricfaard, morte le 1 1 oâobre 
1780. 

Cette famille s'eft éteinte dernièrement en la perfonne de Madame de 
Crémeaux d'Entragues, née de Guiliet de Moidièrcs. 



G Voir de U Mure, le marqrà (fAiilMis, Cuichenon, U ChdiMye de* Boit, 6tc 
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cxxnr. 
'DE 'BJCHELIEU, 




D'argent, à trait chevrons de gueukt. 

. ALPHONSE-LOUYS DU PLESSIS DE RICHELIEU, fière du ca^faid 
Armand-Oean du Ple^ de Richelieu miniftre de Louis XIII, naquit à Paris 
en if82 de François du Plefîîs, feigneur de Richelieu en Poitou de 
Suzanne de La Porte. Nommé cvéque de Luçon à la mort de Ton oncle 
Jacques du PlefTis, il fe démit de cet évêché en 160^, avant d'avoir été 
l'acré, en faveur de Ion frère Armand, & fe fit chartreux. Louis XIII le tira 
de fa retraite en 1625 pour le nommer archevêque d'Aix & titulaire de 
plufieurs abbayes. En 1628, il fut nommé archevêque de L) on, prit poflèi^ 
fira par Antoine de Gilbertes, comte de Lyon, le 1 f mars 1629, &. fâtreçn 
lolennellement le 10 juillet. Cette même année le pape Urbain VIII le 
nomma cardinal du titre de la Sainte Trinité du Mont. En 1(^3 2, il fut nommé 
grand-aumônier de France; l'anncc luivante, grand-cordon df l'ordre du 
Saint-Elprit. En 1 6 j j , il fut envoyé à Rome pour négocier quelques alfaires 
importantes; à fon retour il trouva Lyon ravagé par la pelle, de donna en 
cette occafion les plus grandes marques de dévouement & de charité; il 
fonda en cette ville les couvents de l'Annonciade & des Bernardines. En 
i6j7, le roi l'envoya à Cologne pour traiter de la paix. Il fut provifeur de 
Sorbonne après la mort de fon frère, en 1642. En il préfida à Paris, 
comme primat des Gaules, l'allemblée générale du clergé de France, & 
mourut le i ) mars 16^3. II voulut par humilité être enterré à l'hôpital des 
pauvres de la Charité de Lyon, avec une épitaphe qu'il «voit compofée &. 
qui eft citée par plulîenrs hifloriens de cette ville (2). Le Chapitre de la 

(■) ftwfMdiMclwlleiiAeMMf dtUwIxieKBlidiai, «t de franfaitik Kichrilfu fc 4r Culamcdclnii. 
faardcCluUou, b de Fmn^utfc de korhwhousrt ) l«ijit Mail j [t] Vwci cMie «piu^e : Pauftt notai Jmu ; pauptiMMlll 
Mkde frBifoade RicheUeu k d'Anne le Huit Fitoçail Moil | nn : fai^ mohar : attr foufimjtpttiri nh. 
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GadiéAile feréfovafoncœur, qui fut placé danskdiqiélle de Bourban. 
Cefttt lui qui vendît au roi le diâteau de Pierre^ize poiirla lônunede 
cent mille livres, &. fit conftruire en partie le nouvel archevêché. Il pot- 
fédoic près de Lyon, fur les bords de la Saône, le château de Royes dans 
lequel il y avoit une précieufe bibliothèque qui paâk aux Jéfuites. 
II eut pour grands-vicaires : 

Thomas de Mefchatin de La Paye, chamarier de l'égUfe de Lyon ; 
Hedtor de Crémeaux, doyen du Chapitre } 

Claude de >inile, duncNue de Saint-Panl, onde de loiiis de Ville, lacri- 

ftain & chanoine de Saint-Juft; 
Edmond de Faulquier de Vitrey. 

La maifon de Richelieu remonte à Guillaume Teigneur du Pleilîs en 
Poitou, vivant en 1201. 

Renéde\^gnerDt éponû en i6oj Françoifè dn PlefEs, fœurdu cardinal. 
Cette famille fut dès-lors fubftituée aux noms & armes de Richdieu. . 

DE éMESCH<s4Tia^ 

(Bottrinnaait.) 




D'uw, M OMlbcrc de cof d'or, au chef d'aigent. 

THOMAS DE MESCHATIN, nommé chanoine-comte del'^fe de Lyon 

en 1624, confeiller-clerc au parlement de Dombes, mort en 164^, éioit 
fils de Ainiond de Mefchatin & de Aymée de Beaucaire ( 1 ). 

Aimond étoit tils de Thomas de Mefchatin & de Marie d'Albon. 

Thomas étoit fils de Charles de Mefchatin ik. de Marie d'Aubigny. 

Charles étoit fils de Qaude de Mèrduuin &. de Marie de Satnt-Hilaire. 

Claude étCHt fils de Jean de Mefchatin &. de Françoife de Moriac (2). 

Jean étoit fils de Pierre de Mefchatin & de Jeanne de Veillant. 

Les antres chanoines-comtes de Tcglife de Lyon de cette famille, fcmt : 
!• Thomas de Mefchatin, 1 fS, , fils de Claude, gentilhomme 
de la maifon du roi, de de Marie de Saint-Hilaire} 



(■) latUMlM : <ltaur, m Infini licm* 



I (j] MDriaciil'iair.aiilwfaiitiraigciil. 
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2° Jean de Mefchauii, 1612; 

Guillaume de Mefchatin, 1624; 
4«> Guillaume de Mefchatin, l'Sjrf, grand cullode, dotTeur 
de la Facuké de Paris, nommé évëque de Gap en 167;, 
mort en 1679, fîb de Thomas de Mdchatînde La Paye 
& de Marie d'Albon, fiUe de Oaude d'Albon & de 
Bénigne de Damas; 
f» Jofeph de Mefchatin fon frère, 1677; 
Philippe-Louis de Mefchatin fon ârère, 1681. 

Voici le^; notes que nous avons pu recueillir fur cette ancienne famille: 

Jean de Mefchatin, fils du feu Simonin, rendit hommage, en 1 j22, à 
caufe de Margotc l'a femme, veuve de Uldin de Dreuille, damoifeau, pour 
l'hôtel de Dreuille. (c^rchh'es du royaume, regiftre 459.) 

Denis de Mefchatin, écuyer, vivdt en 144J, &. Pierre de Mefchatin, 
iêigneur de La Payé, en i fof . Ceft le même, fam doute, qui époulâ 
Jeanne du Plaîx en Bourbonnois. 

Un autre Picrr de Mefchatin époufa Jeanne de Veillant (Preuves des 
comtes de l.von, du cabinet de M. Colle), & fut père de 

Jean de Melchacin, feigncur de La Paye, qui époufa Fran<,oiie de Mo- 
riac, tille d'Annet de Moriac & de Cailierine de La TrémouiUe, d'où 

Qaude de Mefchacîn, marié à Anne de Saint-Hilaîre, fiUe de Prançoia 
de Renée de Marconnay; 

Philibert de Mefchatin, écuyer, feigneur de La Flotte, fournit aveu, en 
1688, pour Elifaberh de Beaufort fa femme, de ce qu'elle polfêdoit en la 
paroiflè de Villiers. ils eurent pour fils Gilbert de Mefchatin, écuyer, fei- 
gneur de La Flotte & de Buxières, vivant en 1716. {oirckives du royaume^ 
regUb-es 477, 478.) 

Marie-Charlotte de Mefchatin, dianoindlè-comteflê de Remiremont, 
fournit aveu en 1699, tant pour elle que pour Philippe, Louis, Marguerite- 
Hilaire, Antoinette, Françoife & Louife de Mefchatin, fes frères & foeurs, 
pour la feigneurie de Verfeul, parolife d'Ingrandes & autres. (Archives du 
royaume^ regilhc 47Ç). 

Celte mailbn a iourni à l'ordre de Malte les chevaliers fuivants : 

Claude de Mefchatin, reçu le i o août 160 j ^ 
2» Claude de Mefchatin de La Paye, reçu le 1 9 mai 1662 $ 
3* Annet de Mefchatin, reçnle 19 mai 1662. 

La maifon de Mefchatin appartient au gouvemonent de Lyon, par le 

fief du Sauzey,fitué en Beaujolois, qu'elle pofléda vers Tan 1640 & qu'elle 
tranfmit à la maifon de Laurencin. (Voir VHipnre du 'Bemfolo'u de M. de 
La Roche La Carelle, 1. 11.) 
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DE VILLE. 




D azur, a trois bandes vivrécs d'or 

JEAN-CLAUDE DE VILLE, cuftode de Sainte-Croix, lieutenant de l'olîi- 
cialité, vicaire général lubiUtut d'Alphonfe de Richelieu, mourut le 1 f fé- 
vrier i6fo, laiffint des mânoires mamircrits aflbz curieux. D y «roit eu 
des de Voie à Lyon dès l'aimée nid. L'un d'eux, Pierre de Ville, fîit pro- 
cureur-fyndic & ccmfeiller de ville. Au xvui* fiède il y avoit une famille de 
libraires de ce nom, portant les mêmes armes. On trouve mentionnées 
dans quelques ouvrages deux autres familles du nom de de Ville ou Deville, 
auiîi originaires de Lyon, mais qui paroillènt étrangères à celles-ci. (Voir 
Pemetti, Lyonnais dignes de mémoire.) 

DE FotULQUlER DE VlT%Er. 




D'azur, à troit &ux (for, celle* du chef affrontées, qui eft de Faulquier; 
parti d'azur, au lauvage d'or tenant de la«lexire tu mafTue levée de même, 
qui eli de Maiaini contrc-pam d'argent, au lion de gueules (qui cil pcuc- 
être «fElphuc, moim b bofdm*). ^jujiKamon.) 

FRANÇOISfDME ou EDMOND DS FAULQUIER, feigneur de Vitrey- 
le^riUé en Champagne, chanoine-comte de Lytm en 1 fç), précenteuren 
1629, doyen en 1640, mort le 19 mai 1642 écrafé par la chute d'une 
pierre du clocher de Saint-Jean, lorfqu'on pofa la 3» cloche. Il étoit fils de 

Claude de Faulquier, mort aflaiTmc, & le dernier de fa maifon, & de Fran- 
^oii'e de Malain, iîlle de Joachim de Malain, baron de Luz, &. de Marguerite 
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dTlpinac, fœiir de Fardievèque de ce mm, Mahm étoit m» taaâùm de 
Bourgogne» dont on difoit proveHualemeiit : 

Qjù veult Içavoir de Makin la nobkfle, 
L'aille chercher à Gcnos dans I» BidQë, 

parce que Odct de Malain, feigneur de Lux, vers 1470 avoit époufê 
Jeanne de Genos. 



CXXIV. 

VE V^EUFVlLLE'VILLE%pr. 




D'arar, «n chevron d'or, acconipt^é de nota croix «noies de m&ne . — 
Snppon : deinc ficames. 

CAMILLE DE NEUFVILLE , (ils de Charles de Neufville feigneur d'A- 
lincourt, marquis de Villeroy, comte de Bury, gouverneur de Lyon & 
provinces de Lyonnois, Fores &. Beaujolois, & de Jacqudine de Harlay, 
fîrère de Nicolas duc deMlleroy, auffi gouverneur de Lyon, naquitàRooâe 
le 22 août 1 606, Ton père y étant ambaflàdeur. Il eut pour parrain le pape 
Paul V. Il fut abbé de Saînt-Wandrille, de l'Ifle-Barbe &. d'Ainay, lieute- 
nant général au gouvernement de Lyon, nommé archevêque de cette ville 
le 27 mai \ & tacré le 29 juin 16^4(1). II établit à Lyon trois lémi- 
naires, la raailbn des i illes-Repenties, les religieufes du Verbe-Incarné 
de te couvent des Trmitaires pour la rédemption des captif, n fîit, comme 
fan père, gouverneur de Lyon & la province, &. mourut le j juin idçj, 
pendant une émeute populaire occafionnée par la cherté des vivres. 

n eut pour vicaires généraux : Antoine de Neufville, abbé de Saint-Juft, 
vicaire général de l'abbaye d'Ainay, archidiacre de Saint-Martin de Tlfle- 

(1) BM <tci4dw«fca4sBr*nArg|iollliiiw,kMlt finaiicr •retitvlqut d» lyoa t qui c«b «rin. 
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Bariie, prieur de Ftmûny; Louis de Ville, euAode de Satnte-Crmx, & 
N. Bedian Morang^.' 



Géuéaloffe de la mwfon de U^'itfviH^ { \ ^, d't^rès cM, de CourceUes 

^ U T. oinjdine. 

1"»' degré. — Richard de Neufville, marchand de poiiibns de mer à Paris, 
pedt-iils de Nicolas, derc de la cuilîfie de Fhilippe-le-Long en 
ijij, époiifa Sîmonne de C5£on^ & mourut en 1401. U eut 
pourfib : 

1° Jean, receveur de Paris en 1401 $ 

2" Nicolas; 

y Thierr}-, greffier de la Chambre des comptes. 

Il" degré. — Nicolas de Neutville, échevinde Paris en 1429, raort en 1471, 
avoit époui'é en 1469 Catherine Legras, dont U eut : 

1° Simon, 
2* Nicolas, 
}" Jeanne, 
4*» Ottillemette. 

III* d^ré. — Simon de Neufville, édievin de Paria en 1479, eue pour 

fils Nicolas & Hugues. 

IV» degré. — Nicolas de Neufville, fecrétaire du roi en i fo/ ou if 1 1, 
époufa Geneviève Legcndrc de Villcroy, fœur de Pierre Le- 
gendre, feigneur d'Alincourt, &l tut père de Nicolas qui fuit. 
Son frère Hugues de Neuville fut quartinier de Paris en i joo, 
échevin en 1 f 06, & père de Simon de NeufidUe, correélenr des 
comptes. 

V' éeffé. — Nicolas de Neoiîrille, (êigneur ^Alincoun &. de Magnjr, 
gouverneur de PontoiTe & de Meulan, époufa en i i 3 2 Jeanne 

Prudhomme, fîUe d'un prévAr des marchands de Paris. II mourut 
en 1 599, laifTant pour ills Nicolas, qui iutt. Pierre Lcgendre, tré- 
forier de France, lui avoit donné la terre de Villeroy. 
V1« degré. — Nicolas de Neufville, marquis de VîUeroy, mmtftre & fecré- 
taire d'Etat, né le 14 oâobre i*^, mort en i>$8f , & enterré au 
couvent des Caimélites de Lyon, avoit ëpoufé en i f 62 Magde- 



(t) Ifai / iifc Wlhwiif, WûiiUimurdii r mn H *C, étkmi 1 oml d( aiari», dcmlcr duc de >«irgoRnc. 
•tW flMitw illiiftre de f Iwidre» «UUie «n ftnm «prt» h | 
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Idne âe L'Aubefpine, ûlle de Claude de L'Aubefpine, feigneur 
de Giàteauneuf» fêcfétaire ^Etat, & de lilarie de MorvîUers, 
dont il eut ChaHes qui iiiit. 

VU" âegeé, — Chailes de NeufVîlle, marquû de ^^eioy & d'AUnconn, 

chevalier des ordres du roi, fecrétaire & niiniftre d'Etat» gouver- 
neur de Lyon &: des provinces de Lyonnois, Forez & Beaujolois, 
en 160H, ambafTadcur à Rome, mourut le 16 janvier 1642. 
Henry IV difoit de lui, lelon i'hiflorien de L'Eftoile : « Il a une 
« connoiflànoe entière des aâ&ires qui ont paffê de ion temps, 
« auxqudies il aétéeiuployédèsiâ première jeuneflêfplusque 
« nul autre tient grand rang dans Tadimiufiration de fa charge 
« &. en la dîAribution des expéditions qui ont à pafTer par {es 
« mains, a le cœur généreux, n'eft nullement adonné à l'avarice, 

& fait paroift c ion habileté en Ton lilence & grande retenue 
« à parler en public. " 

n époufa en premières noces, le 26 février 1 f 88, Marguerite 
de Maodelot, iiîle de François de Mandèlot de d'Eléonore de Ro> 
bertet (1). Il en eut deux Ûles : Catherine, mariée a Jean de 
Souvré, marquis de Courtenvaux, & N.... Il époufa en fécondes 
noces, le i 1 février 1 j 96, Jacqueline de Harlay, fille de Nicolas 
de Hiirlay baron de Sancy, & de Marie Moreau, dont il eut : 

I " Nicolas, qui fuit j 

2° Camille, archevêque de Lyonj 

y Ferdinand, évéque de Sainc4lalo, pois de Chartres» 

4' Loui»4TanQot8, dievaUer de Malt^ tué à Taflant de Tarin ; 

5 « Marie, mariée en premières noces au comte de Tallaid, & 

en fécondes noces au marquis de Courcelles; 
6* Charles, comte de Bur}', qui cpoufa Françoife Phélippeaux. 

V1U° deii^é. — Nicolas de Neufville, premier duc de Villeroy, maréchal de 
France, reçu pair en 1 663 , chevalier des ordres du roi, gouver- 
neur de Lyon en 1642, mourut le 28 novembre i68f, & fut 
enterré aux Carmélites de Lyon. Il avdt époufê, le 1 1 iutllet 
t<5l7, Magdeleine de Blanchefort-Créqui, fille de Charles de 
Créqui, duc de LeTdiguières, dt. de Magdeleine de Bonne. U iiat 
père de : 

I ° Charles, marquis d'Alincourtj 
2** François, qui fuiti 

(1; l--. ■^n;.-! M^r.l.l'.l k .II' Sit.'-i"-i font t<\llpl*«fuf | l- ir- ■ ;J-,r 'l-^., p-jr t r "r i : i.- M -li::!! ■ . ii i - m' ryTitlf tl» 

I* tkdubdv l*p(irtc liu I>q»jt <k Mcodmlt lie lyoo, quittait i |xm «idummag^ , l puirdrvirc : tnumtrjlj Jido. 

trtriWtliBiiiigina»M.AIIinJilrt.Hlitwiipciitfty- | 
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y Fra^içoife, qui époufa en premières noces le comte de 
Toumon, & en fécondes noces te duc de Ghtiilnes} 

4« Gadierine, qui époulk Hemy de Locrtûoe, comte d'Arma- 
gnac. 

IX« d^^. François de Neufville, duc de Villeroy, marédial de Fnmce^ 

gouverneur de Lyon en 1 68 ^, nommé le )o mars 169J mînîllre 
d'Etat & chevalier des ordres du roi, étoît né à Lyon le 7 avril 
1^4, &i mourut le 18 juillet 17J0. U avoit épouié le 28 mars 
ido2 Marie-JtAargœrîte de Coflë, fille de Louis de Ccfféy duc de 
Briflk, & de Catherine de Gondy. U fut père de : 

i« Loui»-NicQUs, qinl fuît} 
2* Camille, mort jeune; 
François-Paul, archevêque de Lyon, dont Tarcicle ie trou- 
vera plus loin; 

4<» Louis-Catherine, chevalier de Neufville, lieutenant au gou- 
vernement du Lyonnois, mort en 1700 en combattant 
une galère turque; 
f*Magdeletnfr>Thérère, reli^eufè carmâite à Lyon, morte 

le 26 avril 172}; 
6" Françoife-Magclelelne, mariée en 1688 à Jean de Souza^ 
7** Magdeleinc, religieuie au couvent du Calvaire de Paris. 
X" dsgjK- — Louis-Nicolas de Neufville, duc de Villerf>v pair de France, 
capitaine de la première compagnie des gardes-du-corps, gou~ 
vemeur de Lyon de 1730 à 1734, naquit à Paris te 13 juillet 
1671, ét moamt à VDIeroy te 22 avril 1734. Il avoit épouTé le 
23 a^ i<594 Marguerite Le TellierdeLouvois, fîlle de François- 
Michel Le Tcllier, marquis de Louvois, miniftre tfEtat, &, de 
Jeanne de Souvré. Il fut père de : 

1° Louis-François- Anne, qui fuit; 

2° François-Camille, marquis, puis duc d Alincourt (1), lieu- 
tenant du roi au gouvernement de Lyonnois, Forez & 
Beaujolott; 

3« Marguerite -Louifè -Sophie, mariée à Fnuoçoîs, marquis 

d'Harcourt; 
40 Magdeleine-Angélique. 

Xh degré. — Louis-François-Anne de Neufville, duc de Villeroy & de 

Retz, l: u\Li riLLir de Lyon en i/i^i. naquit à Verfailles le 7 
mais lû^j, de mourut à Villeroy le 1 ) décembre i7<Sf. Il avoit 



(■) OMirwiMctfioméca* tMM tUiiicaiift, UmtKiUbenift,!» AlliKcur. 
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époufô le I f avril 1716 Marie>Renée de Montmorency-Luxem- 
bourg, fille de Qiarka^rançois de Mooixiioreiicy4.iixeiiibourg, 
duc de Pin^ &. de fieaufort. Son firère Fiançon-Camille de 
Neufville, marquis, puis duc d'Âlîncourt, lui fuccéda & fat 

lieutenant général pour le roî au gouvernement de Lvonnoîs, 
Forez & Bt';niif»lfiis II /'toit né vers 1698, èk. mourut le 26 dé- 
cembre iaiiiant de ion iiwioge, contrarie le 4 Icptcmbre 
1720 avec Marie-Josèphe de Bouâent : 

i»N....i 

!• Gharles-Nicolaa-Joiêplij 
y Gahriel-Louis-Fruiçois. 
XII" degré. — Gabriel-Louis-Franc;ois fut le dernier gouverneur de Lyon & 

le dernier duc de Villero\'. Il naquit IcBoélobre tyj i, fut nommé 
lieutenant général des provinces de L\ onnois, Forez & Beaujo- 
lois le 1 1 juillet 17J4, épaufale } i janvier 1747 Jeanne-Louife- 
Conftance d'Aimiont, dont il n'eut pas d'enfants^ fut nommé 
gouverneur de Lyon en novembre 176^, cfaevaUer des ordres 
du rm en 1773» lieutenant giénéral de fes années en 1781, & 
mourut Cm l'écha^iud révoludonoaire le 28 avril 1794. 

Le duché de Retz ou Rais en Bretagne édiut à la nuùfon de Neuiville 

par fuccefTion de la maifun de Gondv. 

Le marquil'at de V'ilkroy fut érigé en duché-pairie par Louis XIV en 
i6f 1 en faveur de Nicolas de Neutville. 

Les bannniea de Vimy près Lyon, de Montaney & de Lignières» la terre 
d'Ombreval à. le fief de Mont jolly furent érigés en marquifat fbus le nom 
de Neufville en faveur de Camille de Ncufvillc par lettres-patentes de 
juillet 1666. Camille de Neufville fit conftruire le chAtcau & le parc, 
morcelés &: détruits aujourd'hui & na\ant ccmlervé de leur ancienne 
fplendcur que ce que Ton n'a pu leur enlever, une poiition ravil- 
fante aux bords de la Saône en face des pittorefques collines d'Albigny, 
&. le pavillon des échos qui, je crois, exifie encore. Camille de Neufville 
fut Tun des prâats tes plus diflingués qui aient gouverné Téglifè de 
Lyon (1). 



(1) l* bmn dt Tolnili, dm» (»s Mlm, nvanlc Tiir cv I 
pcélal, qutbrtiw'IIAilnainm.:- n i'n«>irt.v»i.Nl.- lyn, u- a..»- f 
piMnevoiill* pwItNMVuir paaa- qu tl uehiu pat il'iino r«?<- t 
•Vu noble, 4i qu» le roi l'aywn bit «ilnwmT, il prii }<ni^ 
Irtir ik foit tlifri^ir* île «Hrpliort c** |»«rf4rs d\m nf^iime- 

Cette «cnkle cR furtcawiue.miiBMi I's«linl»<«« ii'aiiln<» 

I 

rrilm, Il le birm de Mniu la nMiMe dHirn bfon ^ «lkiK« 



pr«b«M«. IcChifilfcit'aufoi* pitnM^ tn irdicv<m>«p<w 
«n|i««ilinMif, e«irîly«awoilcua«aitN.d»Nc«f«llad^lW 
iiiùllann owar» moin illulln. H. du Ci* dr taU SMHUhh. 

«laiis fiïn mturri intiuil<- : /*jn', FerfjlUtt tr Iri Prvfinctt, met 
Ir fait fuc le cnin[tte du tanlicinl dt* Tnvrin, qi^t 4"^^ n?- 

fiifc (■omm-r iiM'intjnr clti Chaprr»* il'* i4[|it-J»raii It iv^n jOia 
Iftrxl O'.JfTifiM" nii.linr^jtjf'. Cfdr vrT(i<tti i-O (Ju* |jru4iAk*Ur. On i« 
laii aiifrilii nu'-iiH' liKiMirr fi.ir.M >li' M<ii>i.ive<, ktllt ptwnwt 
bien Mrc nliMniintc fHW Iw» le» iwt 
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D'azur, à trois téces de chérubins ailc-cs J or. 

Ces armes font tirées d'une tète de chapitre gravée fur un ouvrage dédié 
à Bcdian Monuige, tt loir nppoR avec ibn non ne pemet pu de douter 

que ce ne foicnt les ficnncs. Dans l'Amiorial manufcrit de la généralité de 
Ly(Mi(i66z) qui cil à la Bibliothèque royale, on trouve Morange, docteur 
en diéologic, portant : d'imr, u cfaevn» dTorcfaaigé d'une rafe de finople. 
Ce font probabicizient da mam iovemtn ptr fanieur de l'AnnoriaL On 
trouve fréquemment dans cet owmge liin inexaci, & qui n était que le ré- 
fultat d'une mefure fiicale, des armoiries compolccs d'un chevron chargé 
d'une pièce quekomine, nfe, billette, trèfles, &c., avec de* variantes dans 
les émaux Ce^ armct (MCiflcnt avoir été données foit à ceux qui en de- 
mandoient moyennant le prix Axé , & dont le nom ne prciou pas à une 
coaipolitim plntingénieulè, fint anx peifimnes noblet dont le bUbo foit 
inconnu & qui «ment nég^ de lé fiin inlcriw. 

BEDIAN MORANGE , doéleur de la maifoii &. fociété de Sorbonne, 
prienr & oomte de Saint-Jean hors des murs de Genève, théologal de 
Lyon, chanoine de Saint-Ni/ier en i6<^io, chantre de celte églifeen i6<^2, 
& qui V établir les prières dites des Quarante Heures, vicaire général de 
Camille de iNeut ville, naquit à Paris, & mourut a Lyon vers 1703. On a 
de lui plufieurs ouvrages de théologie, & notamment une Défeaje de la 
primacedê tégUfi de Lyon, contre féglife de Sens. 

C. Voir Péricaud, Svpftémetit m Ljtmuif digiut Je mAnott. 

Les lutfragants de rarchevèchc de Lyon étoient alors : 

!*• Pour Autun : Gabriel de Roquette nommé en 1666; portoit : de 

gueules, au rocher d'argent, au chef de même chargé de trois étoiles de 

gueules^ 

2* Pour Langres : Louîs-Marifr-Armuid de Simiane de Gordes, nommé 

en 1670 : d'or, femé de fleurs-de-lys &. de tours d'azur; 

)• Pour Chalon-fur-Saône : Henry-Félix de Taffy, nommé en 1677 : 
d'azur, à la fafce d'or fommée d'un lïon iûant de même, &. accompagnée 
en pointe d'une rôle d'argent; 

4f 



«78 



ARCHEVEQUES DE LYON. 



4«PourMlcoii:MididCàfliigiiecdeTil]adec,i^^ tôyô'.ffazm, 
à la bande 4f or. 
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Se4IS^T^GE0RCES. 
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D'aigenc, àb croix de gueule». 

CLAUDE DE SAINT^ORGES, de k maifon de Vérac dans la Marche 
Itmoiifine, fils de Claude de Saint-Georges èc de Marie de Qnémeaux, fîu 
nommé diancnne-comte de l'églife de Lyon en i<Sfo, pu» précenteur, 
évéque de M&oon en i68a, de Clermont en 1684, archevêque de Lyon en 

y6o}. Il mourut le 9 iuin 1714, & fut enterré dans l'églife de Saint-Jean 
ou (a pierre tumulaire ell placée devant le chœur. Il eut pour lulfragant 
Antoine Sicault, &. pour vicaire général Odct Croppet des Verneaux. 

Claude de Saint-Georges, pcrc de l'archevêque, étoit fils de 

Qaude de Saint-Georges, gouverneur de Boni^ en Breflê, & d'Adrienne 
de Fougères; fibde 

François de Saint-Georges, lieutenant du roi en Bourbonnois, & de 
Jacqueline des Efcures (des Efcures : de finople, à la croix recercelée d'ar- 
gent, chargée en cœur d'une étoile de fable); fils de 

Jean de Saint-Georges, & de Marie de Grattet. 

Marie de Ûiâneaux étoit fille de Claude de Crémeaux &. dlfàbeau 
d'Urfé. 

De cette famille ëtoientles perTonnag^ fuivants : 

I* Olivier de Saint-<jeorges, tué à la bataille de Poitiers en 1^56; 
2° Qaude de Saint-Georges, chanoine-comte de Saint-^lean en 1694, 
fils de Marc de Saint-Georges & deGabrielle d'Amanzé} 
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Claude-Marie de Saint-Ceorges, frère du préoécleitt,diaiioiiifr«ointe 
de Saine-Jean en 1697; 

4" Olivier de Saint-Georges, feigneur de Vérac,Couhé, &c., en Poitou, 
qui fournit aven pour la iê^neurie de Champagne4e-Sec &. Le Péage-du- 
Bourg-dc-Ronc en 1 676 ; 

j° Céfar de Saint-Georges de Vérac, chevalier, marquis de Couhé, 
maréchal-de-camp en 1 7 1 3 ; 

&* Loutt de SflLit-Oeorges, reçu chevalier de Saint-Jean^d&Jérafalem 
en 1695 i 

7" Heélor de Saint-Ge m j^r , bailly de Lyon, commandenr de Mont- 
ferrand, de l'ordre de Saint-Jean-de-Jérufalem, vivant en 1692 ; 

8° Olivier de Saint-Georges, i'cigncur de Vérac, qui cpoul'a Anne de 
fiouzeran &. fut père de Louife mariée à Jacques de Caumont, marquis 
de Breflè, tué au fiége de La Mothe en Lonranie en 1634 (P. Anfclme)^ 

9" Olivier de Saint-Georges, marquis de Vérac, chevalier des ordres du 
roi, lequel époufâ Magdeletne Le Cocq &. fut père d'EIifabeth Olive, ma- 
riée le 29 mai 169^ à BenjamiiHLouis Frotier, feigneur de La Cofte, La 
Forcft d'Effé, Vaurion & Champeaux, capitaine de chevau-4égers, &. lieu- 
tenant du roi au gouvernement de Poitou. 

Le même Olivier de Saint-Georges fut commandant pour le roi en 
Poitou, &. mourut en juin 1704. Il écarteloit fes armes de celles de Ro- 
chechouard. 

SICoiULT. 




D'argent, au chevron d'azur charge d une rolL* J or. 

ANTOINE SICAULT, chanoine de Saint-Nizier à Lyon, évéque de Si- 
nope, mort à Lyon en 17) ), à l'âge de 80 ans. Il étoit d'une famille du 
Bourbonnois, fur laquelle je n'ai trouvé d'autres documents que les armes 
d-defliis înfcrîtes dans rArmorial manufcrit de la généndiié ûè Lyon, & la 
mention «f un Antoine Sicault, écuyer, lieutenant général de la chambre 
des domaines du Bottibonnois en 17; 1. 
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CKjOTTET. 




Uot, k non quitneiêuîllet «finir. 



Cette famille eft orig^tudre de Cologne j le premier qui vint s'établir à 
Lyon en 1 480, étoit officier une compagnie franche, 
n AN ( Kon I T f ...... d^ré. — Jacques Cn^ipet, ibn fils, notaire ï Lyon, éponik Claudine 

Aii«tf Coeur f«i p^iv Neyret & fut père de Jean qui fuit, & de André, doéleur ès- 

A# JEAN. droits. En i jôzjorsderinvarion deLyonpar le baron des Adrets, 

Jean & André Croppet cachèrent dans le puits de leur maifon, 
rue du Bœuf, les titres & reliques de l'cglife de Saint-Jean. En 
reconnoiilànce de ce fervice, le Chapitre lit élever fur cet empla- 
cement une pyramide qui y efi encore^ &. accorda le droit de 
faire fbnner la grdfe cloche k la mort de chaque membre de 
cette famille, ce qui lut obfervé jufqu'à la mort du dernier, qui 
arriva peu de temps avant la Révolution, dans fon hàieU rue 
Boifikt. 

n* deeré. — Jean Croppet, {greffier de la rénéchiiuiiee en 1(76, avoit 
A AMA«v,f; .1,..,, époulé le 10 août i JJ9 Marguerite Valentin, ik tut pcrc de 

x^ynuM, j LAuftENciti. IR* dcgré. — JcBU Cfoppet n* du nom fuocéda aux charge de ûm père, 

s &. acquit de Pierre JEfpinac la terre f Irigny. 11 époufk le i f 

i eptembre i f 78 Marguerite Bullioud, fille de Pierre BulUoud &. 
de Méraude de La Porte. U fui père de : 
I ° Odet, qui fuit; 

z« Jean-Pierre, feigneur d'irigny, maître des ports, ponts &. 

paiîages de Lyon. 

IV' degré. — Odet Croppet, fermier du temporel de Tarchevêché en i ^89, 
confi^ller en la fénéchauflëe dt fiiége préfidial de Lyon, épouiâ 
le 10 février 1604 Marguerite Qiomel qui lui af^iorta la terre 
de VariHan, &. dont il eut Jullinicn Croppet, qui fuit. Il épouiâ 
en fécondes noces Marguerite de Fontanès-Saint-PridL 
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degré. — Juftinien Croppet; à qui Ton oncle Jean-Pierre Gro^t d1- 
rigny céda fa charge, fut échevin en 1 6 j 6 &. 16^7, épouik le 17 
novembre 1636 Elifabcrb du Coin, &l fut père de : 
1* Jean-Pierre, qui luit; 

f Odet Croppet, chamarier de Saint-Paul en 1 670, conTeiller 
en la fénéchaufflSe. 

VI* degré. JeaivPieiTe Croppet, fdgneur d'Irigny dt des Veroeaux, 

époufa le ( f janvier 1 666 Jeanne Rouvière, fille dTEuftache Rou- 
vière, échevin en 1 63 2, & fut père de : 

I* Odet Croppet des Verneaux, doéteur de Sorbonne, cha- 
marier de Saint-Paul en 1697, vicaire général & officiât 
de rarcnevcque de Lyon, doyen des conlcillers en la 
Cour des momioies» mort en février 1 7} 9 ^ 
2« Pierre, qui fuit. 

Vn« d^é. — Pierre Croppet, feigneur dirigny, c^taine tu régiment 
Dauphin, époufa le 2 oélobre 1702 Clau^ne David de Font- 
grenne, & fut père de : 

I " Jean-Baptille-Louis, qui fuit; 

2« Jean-Claude Croppet de Varlâàn, chamarier de Saint-Paul 
en 17^6, membre de la Chambre fouveraîne du deigé, 
doâeurendiéolo£^,oonfêillerenlaCourdesmomiales} 
Marguerite, qui époufa Pierre Pofuel & lui apporta en dot 

la terre des Verneaux, dont il prit le nom. 
VIII" di^ré. — Jean-Baptifte-Louis Croppet de Varifl'an, baron de Bagnols 
& de Marzé, époufa le 22 avril 1738 Marie- Anne HcfTclcr de 
Marié, fille de Barthélemy^ofeph Helieler, baron de Bagnols 
& de Marzé, confeiUer d'honneur en la Cour des monnoies, &. 
de Jeanne-Marguerite Pupil de Myons. Il fut père de : 
i« Maiguerite Croppet, qui époufa Laurent du Cas; 
2' Un fils qui époufa N.... Dervieu de VUlieu, & mourut le 2 
janvier 17B2, laifTant deux fiUes mariées à MM. de La 
Verpillicre & de Saint-Try, 

La branche des Croppet de Saint-Romain, établie en Forez, deicendoit 
de Lambert Croppet de Saint-Romain, lieutenant général civil au comté de * jjj,, au^çi!,;*^ cÂintîytrr 
Forez, qui obtînt des lettres de aobieflè de Louis XIII en téio. Jean 
Croppet de Samt-Romain, fils de Jean-Baptifie Croppet & d'Elifâbedi de 

Sève, époufa le 27 août 1675 Marie de Guignard de Saint-Prieft, fille de 
Jacques Guignard, feigrieur de Bellevue près de Lyon, prévôt des mar- 
chands en 16, '4, & de Françoife de Maridac. Cette branche s'eit fondue 
dans la maifon de Murard. 
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La féconde bfaachct qui vemut de Philippe Groppct de Pontournis, 
ëchevîn en 1 6f f , ifeû foodue dans la nuûfon des Gamiu de Pontcarré. 
La branche des Croppet de Variflkn briibk fe» anncs, félon Ponettî, 

d'un chef d'azur à trois croix de fable. 
Jean-Bapdâep-Louis Croppet de Variâan les Juifoic d'un chevron de 

gueules. 

On verra, à la férié des Echcvins, le nom de ceux de cette famiiie qui 
oociqtèrenc cette charge. 

On trouve, parmi les autres membres, Marie Croppet qui époufa Fran- 
çois de Ponfaimpierre, Marguerite Croppet qui époi^ Marc-Antoine de 
La Mure, & N. .. Croppet de Montag^v, fils de Croppet, édievinen i6f6, 
qui mourut le .... novembre i/jô, à 1 agc de 86 ans. 

Les reliques fauvées par André &, Jean Croppet étoient celles de laint 
Jean-Bq»tiâe, cb fâint Vincent de faint Effienne. Les armes de cette 
famille étoient peintes ùur les vitraux d'une chapdle de Vé^iCe de Sainte- 
Croix qui lui avoit été cooo&lée par le Chapitre. 



cxxvi. 

FRANÇOIS-PAUL DE NEUFVILI.E, né le i ç fcptcnibre \ 6yy de Fran- 
çois de Neutville, duc de Villeroy, & de iMarie de Coiîc, fut abbé de 
Fécamp, nommé archevêque de Lyon le }o novembre 1714, membre de 
l'Académie de cette ville, 6l mourut le 6 février 17} i . On l'enterra aux 
Carmélites. 

Le 29 feptend>re i/ié il avoit facré plufieurs dames chartreufês dans 
le couvent de Seletce dépendant de fon diocère. Cétoit le feul ordre de 

filles portant l'étole & le manipule, & faifant l'office de fous-diacre en 
chantant l'épirrc. Par un mandement du 5 décembre 1718 il ordonna que 
l'on célébreroic dorénavant dans tout fon diocèfe la fête du Sacré-Cœur 
de Jéfus. Le i"' avril 172^ il reçut le brevet de commandant pour le roi 
dans la ville de Lyon & les provinces de Lyonnois, Forea & Beaujolais. H 
eut pour grands-ncaires : 

Paul de Cohaife, feigneur de Rontalon, d'une maifon alliée à celle de 
Poudras, ancien profefTeur de philofophîe au collège du Ple/îls à Paris, 
officiai de l'archevêque de Lyon, cultode de Sainte-Croix, lequel mourut 
k Lyon le 2 y février 1 726, à l'âge de 89 ans. « C'étoit, diieni des mémoires 
manufcrîts de cette époque, un eccléfiaûique recommandable, très ortho^ 
doxe, réglé dans f& morars, mats qui fc plaifoit à Êitiguer les Jéfuites 
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dans leurs thcfes de philofophie & de théol(^ie, d'où il ne fortoit jamais 
qu'avec de grands applaudiflêments de VaSeakHée. H ëtoit fimple et naif 
dans fe» difeoiit» dcyAnes, mais furtouc damhanifeffioooùils'expliqiiok 
une manière fi libre que les fenunes en étakat tont4-fidt honteùfes. » 

*DE COHeéDE, 




D ot, au lion couronne de gueules. 
(V.ipriÉ p oi B i H imé.) 

2* Aitus-Thnoléon de Banos, docteur de Sorixnne, fib de Ca^ 
Barcos, membre de TAcidéaiie de Lyon, né à Paris, où il mourut le 19 
mai 1764(1). 

7)E VA%COS. 




Parti d'or & de gucuk», au Ikatoir bretellè de l'un en rautre. 

I 

(l) Ci:i'..ll.- 11.- linr..... i „ K.,r , .1 , K.41.. .M I.- , MoO mil- B.lrC'i-, |.lu^ .nin.i li/i, I <li .l..!>S,. :!. h.l.nl- 

i^v I 'J'j, " ■:vin\iUd<r'- il.-, ir,ti-i ,»ir,ii Tm- ,t 1^ n,>,i( n .tti Cymn, frlt-'.if.- ; \:ir.;uill'-, >:-;iiil w*- « B.tj. 11 .ic i^mk M'iii-fi'l ru 

ir.src.i iil i |f V'illf - )> , aii:rijr.|'- j. nMn^t, .■. . . I 1 , - ;! ■ 1 c.r; 1, fa 1 m-m-i^ iiint'-(l:t-J .!•• Jt'.iri ilij ViT^i-r ti'' H.i' irj iii.*, 

Lotiiu- rt'tilip|.^- Jixit il eue : Nicolu de B«rco$t mèrvcItal-^tC' autiud il fuccciia dam l'obbayc de iaml^Cyrin rn 1044 ^ mon 

<-nnp. m.irt ùCn-monen i^il, liiMa(-Tiai«lioa,cliiBaiM ' leia lalll liTt. 
lie l>«lifc <tr rira. 1 
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CXXVII. 

'DE CHATEcÂU^EVF-^pCHE'BOST^U^E. 




De gueules, à trait vmn do o l o n n é » chacune de trois loufdle» d'or. 

Cet armes font ainfi repréTencéet fur un cachet de M. de Rocheboime; 
cei neuf tourcUet (ormcnt, à caulc du nom de Chàccauncuf, des anncs par- 
lintet. Ceft donc par erreur que quelques mandements de cet archevêque 
portent en tête un écnfloB liir lequd il n'y a que iraii toun fimpla. 

CHARLES-FRANÇOIS DE CHATEAUNEUF-ROCHEBONNE, né le 6 
lanvier 1671 de Charles-François de Châteauneuf-Rochcbonne, comman- 
dant pour le roi en Lyonnois, Forez &. Beaujolois, &. de Thérèfe Adhémar 
de Grigpan de Montdl, fîit évèqne-comte Noyon, pair de France, cha- 
iioifi&<»nit€ de dumtre de Saiiit<>Iean à Lyon, grand-victtre de Poitiefs, 
doAeur de la maifom de Navamej fut nommé archevêque de Lyon en 
17JI, prit po(îe(îîon par procureur le i f janvier 1732, fit Ton entrée ùy- 
lennelle le 17 aoiir par la porte de Vaife, &: mourut le 28 février 1740, 
à l'âge de 69 ans. U tut enterré le 3 mars. 11 avoit dû, dilbit-on, ibn éléva- 
tion au père de La Ghai(ê. 



Généalogie de La maijon de Châteauneuf en Fore\. 
(Tiiée du P. Adcinie & d'aune» docnmena. ) 

I" degré. — Antoine de Ghftteauneuft fôgneor de Leyniecq en Forez, 
époufa en 1 3 f 4 liâbeau de Talaru, fille d'Antoine de Talaru & 

d'Alix d'Albon. Il fut père de : 

II* degré. — AnKiine de Châteauneuf, qui époufa le 3 oélohre 1 j88 
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Ifabcllc de Talaru, iille de Jean &. de Catherine de La Tour- 

d'Oliergues. Il fut père de 

UI" degré. — Guillaume dt; Châteauneuf, quiépoufa Catherine Biaut de 

Gilbcrrc?.. Il fut père de 

]yc degré. — Claude de Châteauneuf, feigneur de Rochebonne, qui 
ëpouik le I " février i fi i Catherine de Talaru, fille de GafjNund 
de Talani-Chalmazel 6l de Marguerite Raulin de Beauchânp, 
nièce du cardinal de ce nom, laquelle fe remaria à Théode Au- 
geres, fe^neiir de Saiiu-fiofiiiei4e»Oul«s. Il fut père de 

V« defgré. — Pierre de Châteauneuf, fênéchal du Puy, bailly du Vday, 

chevalier de l'ordre du roi, capitaine de cinquante hommes 
d'armes, qui époufa Hugucttc de Fougères, fille & héritière 
de Claude de Fougères, baron d'Oingt en Lyonnois, &. de Jac- 
queline de Motudo^Chamboft. Par Cm teftament du 20 aTril 
I f 77, Huguecte laiflâ tous fes biens à Ton mari. Pierre de Ghi- 
teauncuf époufa en fécondes noces, vers 1 580, Anne Le Long 
de Chenillac, fille de Pierre Le Long de Chenillac &. d'Anne 
Barton, & veuve de François de Talaru-Chalmazel ; il en eut un 
fils, Hugues. Pierre de Châteauneuf époula en troifièmes noces 
Antoinette d'Auxy, fille d'Antoine d'Auxy &, d'Anne de Mire- 
mont, dcmt il eut : 

t« Inbert, vicomie d'Oingt; 

f Cathoîne, mariée à François Piedefer^ 

y Blandine, rel^eufe k Atâeny. 

VI* degré. — Hi^ues de Châteauneuf, comte d'Oingt, baron de Roche- 
bonne, maintenu dans fa nobleflè par arrêt rendu a Lyon le 10 
novembre 1 (^3 4, époufa Françoife des Serpents, fiUe de Gilbert 

&. de .Marguerite de Rollaing. Il fut père de : 

i« Pierre, tué en duel en Flandres^ 
2° François, qui fuit; 

y Charles, chanoine-comte de Lyon en 1627^ 
4* Hugues, tué au fi^ de Perpignan^ 
5* Chrifiophe, dianoine de Saint-Pierre de Mâcon &. de Saint- 
Jean de Lyon en 1627; 
6<* Heélor, mort fans alliance; 

7» Marguerite, mar iée en 1628 à Pierre de Rochefort d'Ailly 

de Saint-Vidal. 

Vll*d^é. — Frani^ois de Châteauneuf, comte d'Oingt, baron de Rochc- 
bonne, feigneur de Ley niecq &. ùb Chamboâ, habitoic en 1 67 1 
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le château de Theizé en Lyonnois. Il époufa le 22 juillet 1639 
Catherine de La Beaume-Suze, fille d'Antoine & de Marie de 
Guiffi'ay. Il fut père de : 

I o Hugues» mort fans allianoei 

2° Charles-François, qui fuît; 

j** Jean-Chriftophe, comte, chanoine &. chamarier de Saint- 
Jean, mort en 1710, à l'âge de 6 j ans 
Vlll" dcgrc — Charles-François de Chàrcauneuf, conuc de Rochebonne, 
commandant pour le roi en Lyonnois, Forez & Beaujolois, mort 
à Lyon en mars 1728, époufa Thérèfe Adtiémv de Grignan, fille 
de Louis-Gaucher Adhémar de Monttil, comte de Grignan, & 
de Marguerite d^OiDano. Il fut père de : 

t<>N eitempt des gardes -du -corps, tué le 1 1 décembre 

1 709 à la bataille de Malplaquet où il commandoit le rc- 
gjiment de Villeroy cavalerie, fans lalffcr de pollérité de 
la femme îS.... de Sève, fille de Guillaume de Sève, pre- 
mier préfident au parlement de Dombesj 
2«N...,noyéen 17014 

Charies^rançois, archevêque de Lyon; 
4' Louis-Jofeph, chanoine-comte de Lyon en 1708, chantre 
& chamarier, aumônier du roi en 1 7 1 f , prieur des Cinq- 
Plaies de l'églilc de Sainte-Eulalie de Montlaur, coadju- 
teur de l'évèque de CarcalTonne, auquel il fuccéda le 1 
mars 1722^ 

f S 6«, 7«, 6^ ^ Cinq filles, reli|^ures de la Viiitation de 
Sainte-Marie-des-Chahies à Lyon. 

Voici quelques autres perfonnages non mentionnés dans cette généa- 
logie: 

Ponce de Chàteauneuf, alias Châtelneuf, damoiièau, vendît 
en 12^43 EAienne Vermeil, médecin, des cens &. rentes 

de Dinhac. 

Maragde de Chàteauneuf, veuve de Bertrand de La Roue, 
rendit hommage en 1 3 3 } pour (es dikeaux de Monq>iI- 
leu &. de La Roue. 

Gainon, feif^neur de Chàteauneuf & de Le) nlecq, donataire 
de Jean de La Bruyère &. d'Ifabelle fa femme, rendit 
hommage en 1 400 pour ce qu'il tenoit vers Chazalet, 
au mandement de Saint-Bonnet. 

Dinet de Chàteauneuf, feigneur de Rochebonne & d'UIârt, 
veuf de Marguerite d'Avenère en 1417, avoit pour en- 
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ftnts OuHkiiiiie &. Alips, lequd Gmllaume rendit hom- 
mage pour les feigneuries de Monter» de Buxières &. de 
Saint-Chriftophe en 1 449 & 1 4 p . (Ce Dinet & ce Guil- 
laume fcroicnt peut-être des afccndants direéls, dont la 
place feroit entre les y & 4' degrés donnés par le P. An- 
felme, &. qui paroiiFent contenir une lacune.) 

GuiUaume de Châteauiietif,écuyer, fôgneur de RodidxHUie, 
rendit honmuge en lifSf pourledifttienideLeymeoqil 
lui échu par le décès de Claude de Châteauneuf Ton 
oncle, chanoine de la cathédrale de Rhodes. (Tiré des 
regiftres des cArchires du royaume.) 

Jean-Baptille de Châteauneuf de Rochebonne fut reçu che- 
valier de Saint- Jeni-de-Jérufalem le 16 avril 1696. 
(Vertot.) 

Sudngant : Nicolas Navarre, fîls d'un fabricant de Lycm, y naquit le 27 

novembre 1685, fut chanoine de Saint-Nizier en i7i<^ vicaire génânal en 
1723, facré évôquc de Cydon le 10 juillet i/j f, & mourut le 2 f fisptem- 
bre i7f J. (Pernetti, Lyoanois dignes de mémoire.) 




Uar, à fan oc de gueula (1). 



Deux frères du nom de Navarre furent l'un curé, l'autre chanoine de 
Saint-Nizier, &. moururent vers 1796. Ce dernier fe nommoit Claude- 
François, & fut promoteur de la primade en 1789. 

Les cvùqucs fuffraganis de l'ardievècbé de Lyon étoient, â cette ^to- 
que (2) : 

Thomas de La Valette, évèque d'AntuOi 

Œlbert de Montmorte de Satnt-Hérem, évéqne de Langresj 

fi) C« «nDuinn foiii pmtn fur la voùlc de la m( mé- | (>} AlnaMCti de L|wi, i;);. 
i ai m J«*r<tflfcdt$».tll*r.*tya». j 
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François Madot, évéque de Chalon-fur-Saônej 
Jean Bouhier, évèque de Dijon; 

Hemy-Coniisiice de Lort ée Sâ4gfun de Valras, évéque de MâcoiL 

Les autres vicaires généiaux étoient : 

Anne-Loui5-François de La Beaume-Suze, doyen du Chapitrej 

Le comte de Ghevriers (JoCcph); 

Le comte de Bouillé de Saint-Géran (Nicolas); 

François-Marie Le Maifire de La GaHaye} 

L'abbé de Sarron, prieur de Tarare ; 

Croppet des Vemeaux, chamarier de Sainc-Faulf 

De Rochefort, prévôt d'Ainay j 

Cinavqr» chanoine de Saint-Nizier$ 

Michel, pnunoteiir, facrifiain de Fourvîères; 

Dolmiènes, dianoine & précenteur de Montré. 



CXXVIII. 




D'or, à Taibie âmcbi de fioopk, au chef de guedei, chugé de troi> 
befiuui d'aigent. — Devilè : In tuno et uno. 

PIERRE DE GUERIN DE TENCIN naquit à Grenoble, le 22 aoiit 1679, 
d'Antoine de Gucrin, chevalier, Ceigneur de Tencin &l de Forges, léna- 
teur à Chambéry, préfident à mortier au parlement de Grenoble, & de 
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Louifë de ButTevant. Sa famille, originaire de Romans en Dauphiné, re- 
montoît à François de Guérin, juge -mage de œtce ville, anobli par 
Henry IV. 

Pierre de Guérin de Teociu fut abbé de Vezelai en 1702, grand archi- 
diacre de Sens en 170), prieur de Sorbonne, doéleur &. grandrvicaire de 
Sens en 170 y. En cette année il fut député de la province de Vienne à 
i'Aiiemblée générale du clergé, comme prébendier de La Mure en Dau- 
phiné. En 1710 il iu( député par la province de Sens^ on le nonuiia à Té- 
v^é de Grenoble qu'H refusa. En 1721 il fut conclaviile du cardinal de 
BSÎfy. Le 6 nui 17x4 il fut nommé arctievèque d'Embrun, fut Caeré le 2 
juillet par le Pape, & l'anncc fuivante député par la province d'Embrun à 
TAflemblée génér<ile du clergé. En 1727 il préftda le concile provincial de 
fon diocèfe. En 172B il fut nommé abbc de Notre-Dame-d' Abondance au 
diocèfe de Genève, &. abbé de Trois-Fon raines près Châlons- fur -Marne 
en 1739. Le 2} févrfer de c^te amée 1739, le pape Clément Xllleci^ 
cardinal-prètre du titre de Saint-Nérée &. Sainc-Adiillée. 

En 1740 il fut nommé abbé de Saint-Paul de Verdun, puis archevêque 
& comte do Lyon II prit pofleffion de fon fiége le 22 novembre par le mi- 
niftère de M. d'Albon, archidiacre du Chapitre ; arriva de Rome, où il éroit 
chargé d'affaires de France, à Lyon le 17 juillet 1742, & fon entrée fc lu 
avec le cérémonial d'ulkge. Il étoit, dit un journal manuicrit de ce temp, 
«< de taille moyenne, maigre, Vek malade. D a de Tefprit & parle avec 
hdHkéi il eû ridhe de trois ou quatre cent mille livres de revenus en pa- 
trimcnne ou bénéfices. » 

En 1742 il fut nommé commandeur de l'ordre du Saint-Efprit & provi- 
feur de Sorbonne Louis XV le ht miniltre d'Etat le )o août de cette année. 
11 mourut à Paris en 1758, le 2 mars. 

Il avoit un frère, François de Guérin, qui fut préfîdent au parlement de 
Grenoble, & deux iceurs : la première, Angélique, époufà en 1696 Au- 
guiHn de Fériol, comte de Pont-de-Vdle$ la fëconde, dandîne^Aleacan- 
drine, fut religieufe à Moncfleurj . 

Les dérails ci -dessus font tirés en partie d'un pamphlet contre ce pré- 
lat, inticulé : z/Mémoires pour fcn ir à l'hifiaire du cardinal de Teacin. 

Mgr deTencin eui pour vicaire général ibn neveu François-Alexandre 
de Boffin de Puhgmeux, né à Grenoble le 20 oélobre 1724, mort k Saint- 
Robert près Grenoble le 9 fepterabre 1776 (i). 

IL de ridigniciB Aoil akbé dr fMMMim, k IM «Mlr» j 
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Dut, au bœul'paÛkncdc gueules, au chef de même charge de crois nts ou 
aux «Tor. — Devilê : Dro, mci, rATRuc, raTAs et nsfs. 

La tamille de Bofîin ei\ originaire d'Allemagne. Romanet de BoiHn fut 
le premier qui vini s'établir en Dauphiné y ionda en i J76, pour les 
Frbvs Mineon, le couTent da Mont-Calvaire de Romans. Son tib Fëliden 
de Boffin fîit svocac du roi, &, ëpouià dandine de VtenntNS. D fut père 
de Félicien & de Thomas. 

Félicien de Bofîin II' du nom époufa Urbaine du Vache, &. fut père de 
Félicien, confeilier au parlement de Grenoble. 

Celte famille s'ell alliée avec celle des de Morges, de Martel, de Bou- 
vier, de Lacroix-Chevrières, 6cc. (Voir Chorier, Hijl. du Dauphiné.) 

SuiEraganc : Jean-Baptifle^Marie Bron, Ijonnois, chanoine de Satnt-Faul, 
évèque d'Egée. Un membre de cette fiunille ëtoit échevin vers la même 
époque. Les renfeignements nous manquent complètement fur cette fa- 
mille, qui parolt être de date récente et fortie du commerce. 




De gueula, an lion d'argent portant une gcrlv d'or de les penes àt <le¥Wlt, 
au chef couAi d'azur à deux étoiles dor. 

Grand-vicaire : Antoine de Lacroix. 
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D'aXW, à la croix trcflcc d'or Mnrnnnéc de quatre lêiet de liant 

arrachées & atTrHiitécs de même. 

Lacroix, famille originaire de Mouliheme en Anjou. 

Wd^ré. — Jean Bouilln, feigncur de Châteignier& de Lacroix en Anjou, 
marié à Catherine Foumier, fut père de 

11" degré. — Paul Bouïïln de Lacroix, qui vint s'établir à Lyon vers 1628 ,\ «toit chirtirttifn 

& y époufa en 16 j6 iMarie Bathéon de Vertrieux, fœur de l'é- •♦"'"•^«u pcmiMt upost». 
chevin de ce nom. Il fut père de : •«^'S»*fc./*I4V . 

I ° Léonard, qui continua la poftérité j 
2* Marie, r^gieufe de l'Amionciade. 

Ill'd^ré. — Léonard de Lacroix ^ofiià en idToFrançoilê Beigiron, lar 
quelle mourut en janvier 1728, à l'Age de 99 ans. H fnt père 
de: 

|o Pierre de Lacroix, rdigieux de l'ordre de Saint-Antoine à 

Lyon ; 

i" Léonard de Lacroix, chanoine de l\'i;lil"e cathédrale du Puv, 
nommé le 27 janvier 1 699 ctiapelain de la chapelle àc 
oratoire dn rd & f(m prédicateur ordinaire, abbé de 
Saint-Julien de Toursj nonuné d)éancier de Satnt-Juft 
de Lyon le 3 avril 1716; 
}" Jean, qui fuit; 
4" Antoine, mort jeune à Paris. 
IV" degré. — Jean de Lacroix, fcigneur de Laval en L\ onnois, rréforier de 
France au bureau des finances de la généralité de L\on, mort en 
janvier 1730, à l'âge de f 4 ans j époi^ Marie Pafquier, laquelle 
nunurut en janvier 1741. H fat père de : 

I* Jean, qui continua la poitérité^ 

2« Léonard, officier d'artillerie, mort au iîége de Coni en 1744} 
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}^ Charlotte» qui ^oufa Jean-Marie Aymon, confeiller en la 
Cour des monnoies de Lyon; 

4<» Marie-Anne, qui cpoufa Philippe Bourlîer de Parign) ; 
Antoinii de Lacroix, né le 6 décembre 1708, mort à Paris 
le 1 B mai 1 7H I . Il fut do<5leur en théologie de la mailbn 
de Navarre, prieur de La Ferté-Macé, nommé vicaire 
général de A%r de Tencin en 1747, obéancler de Saint- 
Jnft, juge enla Chambre fouveraine du clergé, chevalier- 
confciller du roi, préfident au bureau des finances de la 
généralité de Lyon, abbé commendataire de Saint-Ram- 
bert en Bugey, membre de l'Académie de Lyon &. fon- 
dateur de fon école de defîîn. Il Icguaà l'Académiequatre 
bulles en marbre, qui firent partie de la coUeélion 
Adamdi. 

V" degré . — Jean de Lacroix, feigneur de Laval, confeiller en la Cour des 
monnoies de Lyon, époofa Marie Meinard qui mourut en man 

1737, & en fécondes noces Bonne Dervieu de Villieu, fille de 
Denis Dervieu, chevalier d'honneur près la Cour des monnoies, 
ôt de Anne Pupil de Myons. II fur père de : 

Du premier Ut, i** Pierre-Jean-Philippe-Anne, qui fuit; 

2*> Antoine-Barthélémy de Lacroix, docteur 
de Sorbonne, grand-i^caire du diocèfe de 
Lyon, obéancier de Saim-Ooft &. abbé de 
Saint-Ramberti 
Du feeoad Ut, y" Marie, qui époufa fiardiélemy-Jof^ fia- 
théon de Vertrîeux, gouverneur de Vienne: 
morte le ib décembre 1B20, 

4° Fran^ife, mariée à N Térallbn de Se- 

nevas. 

VI* degré. — Pierr^ean-Philippe-Anne de Lacroix, feigneur de Laval, 
condamné à mort parle tribunal révolutionnaire le 24 décembre 
179J, avoit été chevalier d^onneur en la Cour des monnoies 

de Lyon, adminiûrateur du département de Rhône-&-Loire. Il 

époufa Elifabeth Robin d'Orliénas, fille de Fran(,ois Robin d'Or- 
liénas, fecrétaire du roi, & de Catherine Paradis, &. fur pèi e de : 

1° Bonne, mariée à M. deChailàing, confeiller au parlement 
de Paris, &. en fécondes noces à Louis Bellet de Taver- 
noft, conièiller au parlement de Bourgogne : morte en 
1827Î 

2" AjitoînfrJean, qui fuiti 
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}° Jean, lige de la seconde branche. 
Vlh degré. — Antoine-Jean de Lacroix-Laval, préfident des Hofpices de 
Lyon, époufa en premières noces Sophie Piget, en fecoaâes noces 
Lonifè-G^arine Mogniac de L'EcluTe, & en troîfièiiies noces 
\né1orme Doom de Roiî^tes. 

De ion premier mariage 9 a ea 

Axélie, mariée à M. du Linm de Moaâvert. 

Du troifième maria^ il a en 1 

i° Valérie, mariée à M. Armand, comte de Caufans; 
l^Léon, marié en premières noces à dcmoifelle Théobaldine 

Bellet de Saint-Trivicr, & en fécondes noces («Sj}) à 

demoifelle de Saint-Didier. 



Seconde Vraneke. 



Vil* degré. — Jean de Lacroix-Laval» ancien député dn RhAne» membre 

du Confeil municipal de Lyon, maire de cette ville de 1826 à 

1830, préfident des Hofpiccs, chevalier de la Légion-d'Honneur, 
renommé membre du Conlëil municipiil après 1848^ a époufé 
Marie-Louife Mogniat de L'Eclufe, d'où : 

I ° Elifabeih-Féhcie, mariée à Gabriel de Riverieuix de Varax; 
2» Valentine, mariée à Alfred Defchamps, comte de La Vil- 
leneuve^ 

}^ Antoine-Loois» marié à demoH^le Amide du Liron de Mon- 
tivert. 

Evéqoes Mragaiits de Tardievéché de Lyon : 

I Gafnard-Thomas de La Valette; 

Autun 

f Anroinc de MontaTet, 1749. 
Langrcs : Gilbert de Montmorin de Sainr-Hércm. 
Màcon : 1 lenry-Conftance de Lort de Sérignan de Valras. 
François Madoii 
De Pompéran d'AiUy, i/f 4. 
JeanBouhier$ 

Qattde-Maro-Antoîne d'Apckon, 1756. 
Saint-Qaude : Jofeph de A^let de Fatigues, 1742. 

49 



Cbalon : 

Dijon : 



194 ARCHEVEQUES DE LYON. 

Autres vicaires généraux : 
Nicolas Navarrei 

Joiêph de N^let de Fargues : d'azur, à trois étoiles d'argent, au chef 

d'ori 

Gafpard-Alexis Deplan des Aug;iers, cvèque de Die; 
Jofeph de Chcvriers, doyen du Chapitre ; 

François-Marie Le Maiilre de La Garlaye, évêque de Clermont en 174)4 
De Rodiefort de St'^^idîer, chanoine d*Ainay, promoteur de laprimatîej 
Louû Trocul de La CSnne de Faramant, prévAt d'Ainay, membfie de 
l'Académie de Lyon, né à Aigjsen Bugey le 18 décembre 1695, mort à 
Paris le 19 feptembre 1744 : d'ai^gent, à la bande d'azur femée d'étofles 
d'or; 

Michel, promoteur; 
Dolmières, cuftodej 

De La Martinière, chanoine de Saint-Nisieri 

Gabriel-Cérar de Saint-^ubin de Saligny, comte de Lyon, 1 74^ ; 

Eueène-Marie de Montjouvent, ] ; , . 

r> ■ n\ A • • A \ c-v. t\ comtes de Lyon, 1746; 

Germain CnaftetcTiier de La ChalieigTieraye, I ^ ' 

E>e La Torcft, cullodc de Sainte-Croix, 174B, 
Louis-François de Montmorillon, comte de Lyon, I7î7i 
Qaude Dumareft de La Vemoufe (17 f 7)1 confeiller-clerc au parlement 
de Dorabes, vice-gérant de la primatte, fâcrifiain, curé de Saint-Paul en 
1748, f une famille de Lyon de laqudle étoîent : 

i« Louis Dumareft, n^;octant, qui époufâ demoîTelle Malbay, 
& fut père de 

V Louis Diimarell, chevalier, confcillcr du roi, rréloricr gé- 
néral de France au bureau des finances de la généralité 
de Lyon, échevin de cette viUe en 1 747 & 1 748, lequel 
épouiâ en janvier 173) la fille de Pierre Jouvencdl, an- 
cien receveur de la monnoie de Chambéry & échevin 
de Lyon; 

y Loui^ Dumareft, frère du précédent, quiépoufa Antoinette 

Gaultier. 

Les armes de cette famille étoient : d'azur, au cygne d'argent nageant 
fur une rivière de même, au dief argent, chargé de trois mouchetures 
d'hermine de iâble. 
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CXXIX. 

DE Mc4LV!V^ DE mONTAZET, 




Ecanelé : au i & 4, d'azur à trois otoilLs d < r . 2 i^- k au 2 & |, 
de gueule» à deux balancci> Uargcnc lujpvrpolcc». 

ANTOINE DE MAL VIN DE MONTAZET naquit à Agen le 17 août 
171 3 de Charles de Malvin, baron de Quinàc, marquis de Montazet, & de 
Jeannc-Françoife de Fontanges de Maumoni. Il fut nommé aumônier ordi- 
naire du roi le 27 décembre 1742, abbé commcndataire de Nogent-fous- 
Corcy, évêque d'Autun &. abbé commcndataire de Mouftiers-en-Argonne 
en 1748, membre de l'Acadânie françoifêi nommé archevêque de Lyon 
en 1758, prit poflèiEon de Ton fiége le 3 1 mars 17^9. Il fe rendit oélMwe 
en cette ville par les coups défailreiix qu'il porta à l'ancienne lituipe 
lyonnoife, la protection qu'il accorda aux gens de lettres dans Ton château 
d'Oullins, & fa liaifon avec le poète Thomas. 11 mourut à Paris le 2 mai 
1788, dans l'abbaye de Saint-Vitlor. 

La maifbn d'Amalfain, Amalwin, Mallnn, Malvin on Maulvin, remontoit 
à Bertrand de Malvin, vivant en 1 3 2 f. (Voir dHosier.) 

Suifragant '. Jean-Denis de Vienne, né à Siûnt-Oermain-eiKlaye le 16 
janvier 17J9» facré évèque de Sarept le 14 janvier 1776. 

Lamdfon de Vienne, illuftre enBourgogne, a pour auteur Philippe d'An- 
vivant en 1 241, dont le pedt-^ Hugues 111 époofa Béatrix, fiOe de 
Guillaume, comte de Vienne & de Mitoon. Hugues IV fuccéda au comté 
de Vienne, & en prit le nom & les armes. (Voir La Cheûiaye des Bois & 
le P. Anfelme.) 
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De gueules, à l aiglc li or aniïé J'izur. — Devife : Toil ou TARD viu<ne. 

EvÂques Aliliagants de Tarchevéché de Lyon : 
Aucun: 



l 'V'JV.t W f II jU 'l'Il cl If H ll'/l 

fin 



Chalon 



MâcODi 



Langres : 



Dijon 



Nicolas de Bouillé de Saint-Géran, 1 760} 
Yves-Alexandre de Marbœuf, 1768. 
Louis-Henri de Rochefori d'Ailly, 1761^ 
Joleph-Frani^ois d'Audigné de La Chaile, i773i 
Jean-Baptifie du Chilleau, 1 784. 

Hcniy-ConftanoedeUMtdeSérignandeVatras, 1762; 
Gflbcîel-fnuiçoisMoreau, 1765. 

Gilbert de Montmorin de Samt-Hérem, 1 768 ; 
Céûr-GuîUanme de La LuBerae, 1771. 

Qande-Marc-Antoine-Marie d'Apdion, 1768; 

Jacques-Jofeph de Vogué, 1 778 ; 
René des Monftiers de Mérinville, 1788. 

Jofeph de Méallet de Fargucs, 171^)8; rci^u comte de 
Lyon en 1728, facré évéque de Saint-Claude le f 
août 1742, mort en 1787 ou 1788 : Il ëtoic fils de 
François de MéaUet, baron de Fargues, & de Fian- 
çoïfe-Catherine ^Apdioo. Cette famille ëtoit d'Au- 
vergne. 

Jean-fiaptiûe de Chabot, 1786. 
^ftcaires généraux : 

Antoine de La Goutte, archidiacre d'Autun, nommé en I7f9- 

Jean de Mange, prieur de Saulceufe, i7f9. 

Claude-François-Xavier Millot, jcfuite, docleur en théologie, membre 
de TAcadémie de Lyon, profeflênr de rhétorique au collège de la Trinité 
deoette ville, nonmié vicaire génénd en 176^. nétmt né àOroans en Fru- 
die-Comté le f man i72d,& mourut le 21 man 178^. (Pérîcaud.) 



Saint-Claude: 
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7iiigry,dofieurdeSorboiine, 1767. 

QuiTier de La Roche, chanoine d'Ainay, 1767. (Voir rardcle fuîvant.) 

Guiguet, chanoine de Saint-Nizier, 1769. 
De Chalabre, abbé de L'Abûe, 1771. 
De Montazct, 1772. 
De Grezolles, 1772. 

Thomas de Merle de Caililloii, chanoine de Saînc-Nlâer, vicaire g^éral 
en 1 772, membre de TAcadémie de Lyon, né dans l'Ag^nois en 1 74f , mort 
vidtmc de k Terreur le 18 février 1794. (Péricaud.) 

Péronneau, chanoine de Saint-^iiier, 1772. 

De Vienne, Tuffragant, 1 776. 

Louis-François de l'oixde Marecreux, comte de Lyf)n, j)réLenreur, 1 788. 

Claude-Gai'pard de Lezay de Mamczia, abbé de Juitcmoni, 178B. 

Thevenet, diantre Ôl chanoine de Saint-Nizier, 1 778. 

Piore-Antoaie de Sardges de Soumîac, comte de Lyon, reçu le 1 f dé- 
cembre i77f, nommé vicaire général le 27 oflobre 1 777, fils de Charles, 
marquis de Sartiges, feigneur de Soumîac, &. de Marie -Elifabeth de 
Fontanpes; portoit : d'azur, à deux chevrons d'or accompagnés de trois 
étoiles d'argent, 2 & 1 , &. fommés d'une âeur-de-lys d'or. 

Pierre de Montpezat, archidiacre, 1781. 

De Lacroix-laval, obéander de SidnCnluft, 1 78 1 . 

Gandin, curé de Smnt-Juft, 1781. 

De Bois-BoiflèU comte de Lyon, 1 782. (Vdr l'article fuhrant) 
Sourd, chanoine de Saint-Ni/.ier, 1 782. 
De La Garde, lupérieur du léminaire de Saint-lrenée, 1784. 
De La Chapelle, 1784. 
Vaguet, chanrâie de Satm-Paul, 1 78 j . 
EjeTchamps de La Magdelelne, chapoome de Saint-Juii, 1 786. 
Anne-Hérard-Paol-'Antdlne de La Magdekine-Rj^y, comte de Lyon, 
1788. 

François-Marie-Thé rcfe Jolyclcrc, chanoine de Saint-Paul, curé conflit 
turionnel de Saint-Ni/ier en I792i 1788. 

La lamiile Jol) clerc, qui fubfille encore à Lyon, porioii pour armes : 
d*azur, à one tige de lys d'argent au chef coufu de gueules, chargé d'un 
ibleil ^or. Jacques Jolyderc, fôgnenr de La tuyère, fut reçu con(êQler- 
fccréiaire près le parlement de Dombes le ) août 17P (^z^V mariai de 
Domhes de M. d'Afîîer). Nous reviendrons fur cette famille dans la férié 
des Echevins, où die occupe une place. 
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0'«zur, à la roue de huit rais d'or. Mm mue tic inêne. — Tenann : 

deux «Age*. — Devilc s Senter w omita, it Chamue* dmmt. 

M. Lainé, dans le tome XI" des cArchives généalogiques & hifloriques de 
ta U^ohleffe de France, a donne une ijcncalogie complète de cette famille. | 
Nous i n extrayons les documents qui peuvent le rattacher à l'hilloire no- 
biliaire de nos contrées, en les complétant par les auteurs l^onnois (Se ! 
quelques notes particulières. 

Les Charrier font originaires d'Iâbire en Auvergne; leur premier auteur 
connu eft Durand Charrier, (êigneur de La Varcnnc & du Bois-Charrier : 
nommé, dans un échange fait en 1 296 entre Philippe-Ie-Bel &. Guillaume, 
abbc d'IlTbirc; lequel époufa Marguerite Le Molvicr & fut père de : 

11' d^é. — Jean Charrier, vivant en 1 }4i, qui époufa Antoinette du Prat • 

& lut |)ère de : 

Durand, qui luit j 6* l rdjni.aiiniônM r.i.-fji.kj^o l^vire et» I4ys 
2*' Antoine; 5 J 

j^Pierrci 

^ tîM.^ Ufth ^# Ar W 4* Guillaume, receveur général del finances en 1 429, père de 
' dnqenfants, dont Guillaume Qiarrier, évêque d'Orléans 

en 1417, P"i"(' <l/^«;Mp iHorf fil U4»> <W 3ji«inc\<-lijm>wi«'flwl«»»mVi»U4S* 

Ili*d^;ré. — Durand Charrier, fcigncur de La Varenne &. de Ciorac, 
époufa Claude d'Illàrd &. tut père de : 

I" Pierre; V G.iiibnou- fY.l^^•.M^ \'A\\'». f '.!<• .»«■»•« s.>iM.icr.... /i'(«i'»I.M,.ii,-.|»rirt 
2° Jean, aieul de Jean Charrier, lieutenant général en Auver- r^Alr.»MiJ 
gneenifij. C.'^'*****^ 
IV* degré. — Pîore Charrier, feignenr de La Varenne, époufa Alix Bdiier ;;'?««, r<r, iii>y«« 
ou Boyer, fille de Jean, ft^^neur de Saint-Çfergues, laqndle fe 
remaria en 1419 avec Jean Befolle, damoifeau. Il fut père de : 

I* Jean; 
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2*> Antoine, tige des feigneun de Sanix. 

V* degré. — Jean Charrier, feigneur de La Varenne & de Ciorac, époufa 

Alix Chaudon & fut père de. ilj«wiii.r*Vii*«»«.^M»*^ Min-, yt^r f"''^ •"• «^p'A.- ^v, '^.^u^ 

VI« degré. — Laurent Charrier» quî épouTa liàbeau Morin & fat père de iu,ImSI Jlburt» Sc<i(. 



^'•'•Jittr éeun^ tf'aiyf-t ■ 



VU* degré. — Jacques Charrier, conful d'IfToire en J4B9 & 1497, qui 
^)ou(k Gabrielle Chambon & fiit père de 

VID" degré. — Jacques Charrier, feigneur de La Varenne, lieutenant par- 
ttculior au bailliage d'iflbire, qui époufa le 16 juin 1 f j 2 Qaire 
Minard, iiUe d'Antoine Minard, châtelain de Cannât, & de Char- 

lottt Cœfiîer, fœur d'AntXMne Minard, préfident au parlement 
de Paris, afïàiîînc à Paris en 1 f <;<), à caufe de l'ardeur qu'il dé- 
ploya contre les Proceilants. Jacques Charrier mourut en t ;6 
& fut père de : 

I ° Jean, protonotaire du Saint-Siégej 

2* François i 

3« Michel, qui fuit $ 

4*Ant<nne Charrier, né le 22 juillet if4}, qui s'établit à 

Lyon &. y fut échevin pendant les années 1 f 89, 1 f 90, 

1 591 & I ^92 : il époufa Louife Compère 'dont il n'eut ' ^ j'^*' 

pa< d entants, & mourur en .6.4; 'fi^. ajc*^ . 

5" Antoine, trélorier de la gendarmerie de France; 

é^Annet} 

7* Guillaume, tige de la branche de La Rodiette$ 
8* Jeans 

9° Anne ; 

lo" Marguerite; 

I 1° Dauphine, mariée en 1 j'ô) i Bertrand Mazuyer; &(.. cii.» t^nr vtviKjU-^i*, 1* kfc«iM| 
IX^ degré. — Michel Charrier, receveur des tailles, puis procureur du roi o^^^ZV. *** * 

en réieâion d'UIôire, quatre fois conful de cette ville, qui 
épottiâ le 1 2 juillet 1 f 67 Catherine Banne êt fut père, entre 
autres enfants, de : 

I® Antoine, qui suit; 

2« Pierre, vicaire général du cardinal de Richelieu, infirmier 

de La Chai7C-Dieu, mort en 
Antoine, auteur de la branche de La Barge; 
4^ Gabrielle, mariée en 1602 avec Gabriel Couriez,, licur du Jujf ,i„ ct^^msiJî»- k' 3 
Marais, confeiller au préfidial de Lyon. *** 

X* degré. — Antoine Qiarrier, feigneur de La Varenne, confeiller en la 
fénéchauflëe & ùégs préfidial d'Auvergne en i6o}, maître des 
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requêtes de Marie de Médicis, époufk le 28 oâobre 160} Aime 
Chappus i il fut père, entre antres enfants, de : 

Michel , 

1° Eftienne, tige des l'eigneurs de Réchat, aieul de Jean Char- 
rier de Fléchât, garde-<lu-corps, dont les armes font bri- 
fées d'un chef coufu de gueules à trois dards d'or. 

XI* degré. — Michel Charrier, chevalier, feigneur de La Varenne, tréfo- 
rier de France à Riom, époufa en ièptembre 1640 Cabrielle 
B^on, &. fat père de : 
1» Guillaume; 

2« Annet, lieutenant de dragons ; 

Jacquettc; 
4° Gabrielle. 

XIl*' d^ré. — Guillaume Charrier, mort en 172 J, quiavoit époul'é Ga- 
brielle Benoît, dont il eut 

XIII' dcgi «3. — Jean-Bapûllc Chaii icr de La V arenne, qui épuulk en pre- 
miètes noces N... d'Aurîères, & en fécondes noces, le ^ feptem- 
bre 1741, Henriette du Verdier dont il eut 

XIV* degré. — Jacques Qiarrier de La Varenne, qui épouCa. N.,. de Saint- 
Prieft &. fut père de deux enfants. 



Vratiche de La %irge, 

X" degré. — Antoine Charrier, feigneur de La Barge, t]h de Michel Si de 
Ciirheriiie Barme, fut receveur des raille-: en Aviveri'ne, puis re- 
ceveur général des aecime^ &l trélbncr de i^rance en ia généra- 
lité de Lyon. Il éponfa le 10 janvier 161 f Jeanne Ehjgué, fille 
de Jean Dugaé, tréfcmer général de la gendarmerie de France, 
ôc d'Antoinette de Turgis, & fœur de Gaipard Dt^é de Ba- 
gnols. Il mourut en 1674, & fut père de : 

1 ^ Gafpard, protonotaire du Saint-Siège, infirmier delà Chaize- 

Dieu; 
2° Jean, qui fuit; 
3 François, capucin; 

4« Guillaume, cadet au régiment de Lorraine, tué au ûégs de 

Lérida en 1646$ 
f* Pierre, mort jeune} 
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6° Alexandre, doyen du Chapitre de Trévoux en Dombcs; 
7* Anruinerte, qui cDoufa en 1631 Alexandre Ma/ii^er, fei- 

gneur de La i ourette &. d'Ajaioiie, tréibrier de i"ra.nte 

à Lyoti} 
8* Sylvie, religieiire à Lyon$ 
9* Dorothée, id. id.; 
1 0° Eléonore, id. id.; 
1 1 " Gabrielîe, morte jeune ^ 

1 2° Geneviève, qui époula, le 6 mars 1644, André BoUioud 
de Fëtaiis, lieutenant général au bailliage de Dombes. 

Xf* degré. — Jean Charrier, chevalier ( 1 ), feigneur de La Barge, baron de 
Sandrans ea Breflê, né en 1619, capitaine au régiment de Lor- 
raine, bleflë au fiége de Lériik en 1646, tréforier de France à 
Lyon le 24 feptcmbrc 16^2, prévôt des marchands de cette ville 
en 1671 & 1672. Il époufa 1 °, le 2j avril 1653, Marie Gayot de 
La Buffière, fille de Majcellin Gayor &: d'Antoinette Belîet ; 
2" Gabrielle des Combes. Il mourut le 8 odlobre 1701. Ses 
enfants furent : 

Du prenuer Ut, 1^ Antoine, qui fviu 
f Louis, bénédiétitti 
Alacandre, garde de la marinei 

4« Jacques, prieur de Romans, chanoine 
d'Ainav à Lyon en I74f ; 

j"* Geneviève, mariée à Jean de BrolFes, tré- 
forier de France à Lyon, à qui elle porta 
le nom & la terre de La Barge; 

6* Aflgéliquei 

Du fécond lit, 7* Gafpard} 

8» Gabrielle, religieuTe. 
XII" di^é. — Antoine Charrier de La Barge, né en i6f 6, capitaine de ca> 
Valérie, époufa Icannc-Françoife Le Vide de finanda9,âE. mourut 
iàns poAérité en novembre 170^. 



Vrmcke dê La ^gdune. 



DC* degré. — Guillaume Charrier (i), feigneur de La Hochette, né à If- 

I 

U)t\tH^ «a<iMà!u4clm4«1c)W l»«l(Mimid,k j (*} ||MIWllc»«nnc*iniiilinkclil»tNk pmdniMd'tr- 
furfeUNAdvChuTin'. I fcnt. 
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Ibirc le 1 2 mars i j j6, tils de Jacques & de Claire Minard, vint 
fefixeràI.yofidç.fiicécheviiien i ^96, i ^97 1 ^t^S. Il époufa, 
le 22 août I {87, Gabridle Dufbur, fille de Jean-Baptîfte Du- 
foor» fecrétnre de l'ardievcché de Lyon, notaire apodftolique &. 
banquier en cour de Rome, & d'Ifabeau Bohier : il en eut dix- 
neuf enfants &, comme elle mourut fort âgée, plus de cent de 
fes defcendants alfiitèrent à l'es funérailles. 11 fut père» entre 
autres enfants, de : 

i*» Jean, qui fuitj 

2* Jean^Baptifle, aumâiiier de Louis KII, mort en 1 62 1 ; 
y Marc-Antoîne» capucin; 

4" Aymé, tige de la brandie de La Roche; 

f* Guillaume, né en i6of, abbé de Notre-Dame-du-Chage à 
Meaux, aumônier de Galion duc d'Orléans, obéancicr de 
Saint-Juf! à Lyon, député en 164^ à i'Alfemblée générale 
du clergé, mort à Paris en 1667; 

6* Gaijiard, né en 1610, lieutenant particulier» aJIê^ur cri- 
minel en la TénéchaulTée de Lyon, prévôt des marchands 
<fc cette ville en 1664 & i66j, confeillerdu roi, mort 
en novembre 1694. 11 avoit époufé en )uin 16^6 Antoi- 
nette Liotaud, dont il eut : 

1" Guillaume, conclavillc du cardinal de Retz, abbé 
de Quimperié, cité dans plulieurs lettres de 
Madame de Sévigné, mort an diiteaa de LaRoche 
le 14 feptembre 1717* 
2° Jean, mort officier dans les troupes de l'empefeuf} 
}° Gabrielle, religieufe àTAntiquaille de Lyon. 

7* Marie, née le 12 feptembre 1^92, qui époufa en 1609 
Gafpard Dugué de Bagnols, tréforier de France à Lyon; 
8° Marguerite, qui épouia Jean Minet de La Gardette, con- 
j A\ Av / / • / , .. feiller au préfidial de Lyon; 

. / 1 » ..l . ji. I 9° Jeanne, mariée à Charies du JMay. comminaire des 

. tnêmt t k,». guerres; 

I o"* Eléonore, née le 1 4 oélobre 1611, mariée en 1 6 j 2 à Char- 
Ie;;-Henry Grollier de Belair, confeiller au parlement de 
Dombes; 

1 Gabrielle, née le 2 1 oélobre 1616, mariée à Jean-Bapiilk 
de Bow^ de La Rigaudière. 

X« degré. — Jean Cliarrier, chevalier, l'cigneur de La Rotheite & de So- 
leymieu]^ né le 2f août 1 ^92, conlêiller du n», receveur gé- 
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néral des finances à Lyon, tréforier génàvl de France en 162 1, 

prévôt des marchands à Lyon en \6)6 & ï^)7, mort le 4 août 
1677. 11 avoit cpoufc le 29 juin 162 1 Doroth(5c Mafcranny, fille 
de Paul Mafcranny de La Verrière &. de françoife Pollalion, &. 
fut père entre autres enfants de : 

i*> Paul, capucin, mort à Lyon en 170J ; 
2* Barthélémy, chanoine de Saint» Antoine, mort à Lyon en 
1698} 

5* Jean, qui fuit; 

4" Frant;ois, prieur de Saint-Partour en LanguedoC; 

Jcan-Baptifte, prêtre, mort en 1674; 
6<* Pierre, enfeigne de vaifiëau, mort après l'expédition de 

Càndieen ilSéçi 
7^* Charles, reéleur de Pluvigner en Bmagne, mort au mo- 

naftère de Somt-Benoift à Lyon; 
8^ Françoife, mariée en 1643 à François Béraud de Refl^ns, 

tréforier de France à Lvon; 
9'^ Dororhée, mariée en 1 668 à Jean-Paul de Gri^^ian^ 
Et quatre tilles, religieufes à Lyon. 

degré. — Jean Cliarrier, né le 29 mai 16)8, confeiller du roi, préli- 
dent au bureau des finances de Lyon, mariée à Psaris en 1682 à 
Gobrièlle Galwury, iille de Lotus Gaboury, intendant en Flan- . 
dres,&d*AnnedeBoufIèt, dont il n'eut qu'une fille, Anne-Ge- 
neviève, mariée en 1703 àCharles-Céiâr Lefcalopier, confeiller 
au parlement de Paris. 



'Branche de La l^gche, 

X* degré. — Aymt' Charrier, fils de Guillaume & de Gabrielle Dufour, 
acheta en 1614 les feigneuries de Juliénas, de La Roche & de 
Jullié en iieaujolois, des héritiers de Claude de La Roche, &. lut 
procureur du roi au bureau des finances de Lyon en 1629. Il 
^ufa en juin i6jj Ifabeau Rouvière,âl]e dTufbche Rouvière, 
échevln de Lyon, & de Gadierine de Ponsaimpièr^ &. mourut 
le 20 janvier 1 68 1 , lai/Eint entre antres enfants : 
1° Eudache, qui fuit; 
1" Jean, religieux de l'ordre de Qceauxi 
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y Marc-Anioine, religieux du même ordre; 
4« GuiUaiuiie, capitaine au r^bnent du Pleffi»-Benière» puis 
Ueutenanc-oolonel au régiment de Sourdies; 

f ° Jean-Baptifle, prieur de Bois-La-Salle; 

6'^ Gafpard, facriftain de BellevillCi 

yo Gabrieile, mariée à Jean-Baptille Michon de Picrrcclau. 

XI" degré. — Euftache Charrier, chevalier, baron de La Rochc-Jullié, fei- 
gneur de Juliénas, de Vaux, de La Charme, &c., ne en i6j4, 
entra au fervice 6l le retira après quelques campagnes, fut pré- 
fident de la Cour des monnoies&lieuteiiant particulier en la fê- 
néchauflëe de Lyon. U époufa le f janvier i66f Catherine de 
Badol de Rochetaillée, fille de Loutt de Badol& de Jeanne de 
Bardonnenche, d'où entre autres : 

I» Georges-Antoine, qui fuit; 

2" Gafpard-Aimé, né cri 1 68 1 , capitaine de cavalerie, qui 
époufa Catherine Madier de Milly» dont il n'eue pas 
«Peniantsi 

y Jean-Baptifte,Déen ié84,GhanotnetfAinay«prieurdeBoi»- 

La-SaUe; 

4" Jeanne-Marie, maiiée en 1690 à Jean-Amédée de Roche- 
fort d'Ally; 

^° Benuiile, religieufe au couveftt de Saint-Benoill à Lyon en 
1687. 

Xll*" degré. — Georges-Antoine Charrier de La Roche, né le 23 juïji JÔ/j, 
pi^fidenc de la Cour des monnoies &. lieutenant particulier de 
la féaéàaaxffèe de Lyon« épouik le 18 ^nvier 1701 Marie^Mar*> 
guérite Ranvier, fille de Ani^ Hanvrâr, échevin de Lyon, & de 
Catherine Rie;iol\ , dont il eut entre autres enfants : 

1" Guillaume, qui fuit; 

2° Jacques -Catherin, capitaine au régiment de la Vieille- 
Marine; 

Elifaheth-Sabine, religieufe de Saint-Benoift à LyoïM 
4* Jeanne Françoife-Gervaire-Protaiiè, mariée à Jean-François 

du Rozier; 

Antoinette-Zo/ime, née en 1711, mariée en 17)5 à An- 
toine Michon de Pierreclau. 

XUI* degré. — Guillaume Charrier de La Roche, né le i 1 mai 1 705, con- 
feiller du roi, prélîdent à la Cour des monnoies de Lyon en 
1728, lieutenant particulier en la fénéchauffie de cette ville, 
épovùi le 2^ avril 1717 Françoifê^Thérèfe Duret, fille de Jean 
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Durer, feigneur de Grigny & des Tours, préfident au bureau 
des finances de la génét.iiitc de Lyon, &. d'Elifabeth Richer. 11 
mourut en 1785, laiiîant les enfants fuivants : 

I ° Jean-Baptille, qui luit; 

2" Louis Charrier de La Roche, né à Lyon le 17 mai 1758, 
chanoine d'Ainay en 1749, doéleur deSorbonne, prieur 
de Boi94A-SiaIle, feigneur desTours «grand-vicaire & of- 
ficiai de TarchevÂqttede Lyon, nommé en 1771 prévôt- 
curé d'Aînay, préfident de l'Afièmblée provinciale de 
Lyon, député aux Erats généraux en 1 789. L'abbé Char- 
rier ayant prêté lérmentàlaconltituiion civile du clergé, 
fut nommé évéque de Rouen, mais donna bientôt la dé- 
miflîon & revint à Lyon. Il fîic incarcéré après le llége. 
En 1 802 il abjura le fchifme dans lequel il avoit trempé, 
& fut nommé évêque de Verfailles, baron de l'Empire, 
chevalier de la Légion-d'H(»ineur, & mourut à Verfailles 
le 17 mars 1H27; 
Jacques-^Catherin Charrier de La Roche, feigneur de Gri- 
gny, lieutenant aux gardes-françoifes, chevalier de Saini- 
Louis} marié le 13 février 1775 avecSuzanneOuiftophe 
de La Fraflè de Seynas, fille de Claude de La Frafië, fei- 
gneur de Sury & de Seynas en Fores» à. de Magdeleîne 

de Cav.ifTe de Lér\ . II mourut en juillet t8i ^, laifiknt 
pour lille unic]ue Guillemette-Hippo)} le Charrier, née 
le 1 6 dcccnibj c 1 77 y, mariée à Sébaitien-Claude de Sen- 
ne^e, préfet de police à Lyon, maître des requêtes au 
Cooiêil dTtat, membre du Confeil général du Rhdne, 
qui par une ordonnance royale fut fubAitué aux nom 
& armes de Charrier; 
4° Elifiibeth-Agnès; 

j° Marie-Margucrite-Gcrtrude, mariée avec Etienne-Lambert 
Ferrari, comte de Romans, lieutenant du roi au pays de 
Breflê&.Valroni^ : morte en 1766} 

6» Anioinette-Rofinej 

7^ Françoiiè-GabneOe. 

XW" degré. — Jean-Baptlfie Charrier, baron és La Roche^ullié, né en 
1794, préfident de la Cour des monnoies de Lyon, lieutenant 
particulier en la fénéchaufTéc &. fiége préfidial de cette ville, 
préfident du Confeil fupérieur érigé à Lyon par le chancelier 
Maupeou, épuufale i*^^' mai 1764 Claudine-Odavie Chotier de 
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Cîbeins, lille de Louis-Heélor Cholier, chevalier, comte de Ci- 
bdns, piéfident en la Cour des moimoies de Lyon, & d^Anccn- 
necte Plandly de U Valette, n fut condamné à suMt par te Tri- 
bunal révolutùninaire de Lyon en 1793, & laiflâ pour enfants : 

1» Laurent-François, mort jeune; 

2" Guilleraette-Antoinette, mariée en 1 788 à Pierre-Marie- 
Anne, marquis de Harenc de La Condamine : morte le 
16 février 1827^ 

^«Alexandrine-Louiiè-Marie» mariée en 1802 avec Aimé- 
Louîs-Henry-Tobie, marquis de MonTpey. 

DE BOIS-VOISSEL 




^ ^ ^ ^ ^ 

»- ^» 




D'hermines, au chef de gueules chargé de trois macle» d'or. — Tenants : 
m guancr ami de nutet pièca, te, un Hacule avec là milBie (butenuit 
une couraiine de Uorien. — DevÛè : Haec sou cestant msicmia rouTB. 

TouflkinisJofeph-Pierre de Boiflèi, abbé de Bois-Boifl'el, baptifé te 28 
man 1744, tooiuré le 29 décembre i/n, reçu chanoine-comte de Lyon 

le zo décembre 1779, Tur preuves lirréralcs faites le 1 i feptembre de la 
même année, extraites du vol. CCIV des cycles capitulaires de Cé^life de 
Lyon y communiquées par M. Gauthier, archiville de la préfeélure du 
Rhâne : mort le 7 janvier 1819. H étoit fib de 

Jeannloiî^ de Boi»-Boiim, chevalier, feigneur de Gietlouy, 
& de MarifrJeanne-Jaoqueline Quindn fils de 



(1) Mtri(slcMiw-jKqiM(in* <^Uls flh d* YwtJ afcp li 

fÇiinw<li ; (tt^ lil» 

V,.,r,.| ' Qm.i.: ., t,.-ir .: ■ K.'i |^ii,limi , QgU M do t r , llC, 
k <<■■ !<,..|,.,;i lld.^ ilr l.\ r.,r.*. liU Jr 

Cla.-d.- Qiiiiiliii k .11- Ji'Difio .It- T. iil^ iL.-. . ÛU .1.- 

Jrf'iil t^tiHUir., Iti-tLT ,i<* KrrfliUiini;, *t de J.iri(in.tt<. Le b^ntjri'. 

iitct\\wi\r- t<. îaniirv, fitli» iic — 

Fran;«l»IUife de Ker^ioiati, flk ds Henii de Keiigur- 
nd^ ftignur de Ktrioilk, » d* fkwtaik le ■•qp». 

finnpdfalc tMfpicUt deloheHk loign^ Hgneur 
de toidqr, k de Maie «k Tragati Ik di 

Jean le t»tffÊt\ Mi de 

■ofeen te Idfgiie k de Ame de lt0a%Mai S» de 



Jen U Iniliie * d» MmgwrilB de rM»} Oh de 
Hobert le Baiigiia k de Jidnine de Kcnnoiblit fUt de 

J«n 1" le torgrip. 

M.L.pL'-KV' tli- Li Ft r.tt, IMIc .II- Pi.'I J.. l- t.u>-lr. tci- 

gilinir <li- (;.iii/v»tlii ti h. dr rîfo--. k df ^t'yr^- d'- î >fi";iflni ; 
fiU J.- 

Ci:,Ur.iirni- ili- Id furvO It d« Cïlhïnne df tii^Hulkm ^ ftU dr 

Charles >U- l.\ Fon*fl, mort vers 1594. 

RcDte de Taiwumi, Bile d* Thibaul de Tmouim, fo- 
gnowr de CauRwl, csnltilCT m iwHc w b * de tmtg», * 
deMieielUMiabde 

i,-a\tvf deTw^^, nede JeeiideToidgoMtfttpillirdi 
Kiirguen, « de Hiddeine de KeimtbMi. 
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François-Ifaac de Bois-Boiïïèl, écuyer, feigneurde Morlen, & 

de Marie-Anne de Kéroufy fils de 
Gilles de Bois-Boilfel, feigneur de Fofîèrafray, dont le frère 

aîné Alain tir protellion dans l'ordre des Capucins, &. de 

Anne-Françoife Noblet (2)^ lils de 
Alain de Bras-BoifleU feigneur de Fo£mfray, &. de Jeanne 

LeLoag(})ifibde 
Jacques de Bds-fioiflel &. de Anne de La Rivière (4). 



cxxx. 



DE ^A%^OEUF. 




D'anir, k deux épées (faigeni cnwfie» & pomoucfa d'or, pofies en (autotr, 

k fioinie en bu. 

YVES-ALEXANDRE DE MARBOEUF naquit à Rennes en 1732, fut 
reçu chanoine-comte de Téglife de Lyon en i/f 2, évêque d'Aucun en 



(0 MvMtmi* de Mimiy. m dt VbmM é» Ufwdy, 
fe%war«le KcninAr, De., qui ta ptr* dt 
Louii de lUrady, qui M ptredc 
mMen, l%m da aecilne nMandb dt M. de Merbouf 

(vi>.t M«rl>:piif), k de Huginrile Le Viemnle. Viocent àe 

Kfnnih ( Il lit lîk ,y 

Jean .M ii.ii'ï b .1.- MiTL-irr !.■ H.|l^-i.jl, |.|. <Jr 
Pinri- .1.- K.-I...1I, «i il.- Aiiiif .11- y M-ll. rHT ; iV-.lr 
Frall^iit» lie KiT'ii.fy , ti . ilr- 

Raoul de K«raufy <t de Mv^icriU! Le Loy j iiU de 
Ctirifloph* de K4rouiy fc de Jeeme Toqjkii Rh de 
lUnd l> de lUfwiy * de JeeoM 4» CbeMb»» fli de 
Jen de Mfoniy k dVIiee de Unitoi «k de 
Cyneo de KAw^r k de JenM «iNI. 
MeiiMito U VieoaMe, Ile de Wmm» U Vkanae^ ta• 
r de tanen * de iMBuewR, k de NNHHlIe dt KM i 



Othrier Le VteeaNt li de hiiifelh Kmmc. 



Nrauidk de KM, He de YMi de Ktinri eu KM k 
de Fiwitollk Hellinl. 
HUrgucnir de Halgon, filk de FnitçiM de Htlgeet k de 

C«tl««Tfirif Le ClïeviMTî fil*. *ir 

J.'fin iV HiiIk;i>~< II. ilo Clni«luii- Le ChmoBnier. 

AfiTi'.* A'.' Qiir'ik'inn-. filk- dt' 

;j; Aiin.-hiiiii;ii.(r Ni.l.:.-!, lUV liv \Um N.iM<-i, IcininAir 
ili* Mi>tli-r>, Liiijuiy, MmuicviIV, au;., It de Frniiçot^ de Tin- 

liTiioc i flU lie 

François Noblet 4l de Claude de Kerdieriou. 

franfoilc de TiiMéntac, Sle de René de TiMfoiic, leigneur 
de qgeraeqrt flgeynaCh, île Ik Mem^ kc, k de ( 
deleeoppeiBlde 



(l) Jeenw Le Lei^ Me dehwifeltUlam, Mffiewde 
■eeupré k de Ccilleteriou, k dl Jeenoe Le Veïtetili de 
N... U Lw« k de N..., dkw de ln»|e«. 

M ilaMdeUIIMIre,aede. — 
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1767, nommé archevêque de Lyon le 12 juillet 1787, prit ^ffelBaa de 
(bn archevêché par procnratkm le 29 oâobre 1788, &. n'y parut jamais. 

En 1790 il protella contre la conrtitution civile que Ton voulut itnpoiër au 
clergé (1), cmi^ït a & alla fe réfugier d'abord au château de River en Bra- 
hant, puis dans la balle Saxe à lubcck, où il mourut le 1 f avril 1 79(). Pen- 
dant Ton abfcnce, &. julqu'a la nomination de Ion luccelîeur, le diocèle fut 
adminiili é par MM. Vcrdollin, grand-vicaire, & de Mérinvilie, évéque de 
Dijon, qui déployèrent beaucoup de ièle& eurent à lutter contre les deux 
évèques conflitutîonnels qui avoiem ufûrpé le fiége archiépifoopal (2). 

Jean-Baptîâe Vcrdollin, prêtre, dof^eur en théol<^ie, avoit été nomme 
adminillrateur apollolique du diocèfe de Lyon, par un décret de la lacrée 
Congrégation que le pape Pic VI avoit rendue dépolitairc de l'autorité du 
Saint-Siège dans toutes les égliles de France. Le 1 1 feptembre 1800 il avoit 
été nommé vicaire général d'Autun, &. fut nommé le 20 janvier 1802 à 
l'abbaye de Flavigny. 

M. de Marbœuf étoit d'une ancienne famille de Bretagne qui remontait 
â Pierre de Marbceuf vivant en 1 2)0, &. jfutmaintenue dans fa nobleilè par 

arrêt du 1 ^ novembre 1 668. Voici Tes preuves comme comte de Lyon, 
tirées du %1'cueil des aéles c api ni l aires de P é^Ufe primaàaU de Lyon* vol. 
CLXXVI, aux archives de la préfcdurc du Rhône : 

Yves-Alexandre de Marbœuf, baptifé le 17 mai 1754 en 1 e- 

glifedelaville dcRctmc$,re<^u chanoine-comte de leglife 

de Lyon le f août i7f 2^ fils de 



<i) Le f <k«embiv 1794 M. de MarUruf, dars une fin» 
tcftatloa noUe U Aiotf Iqiw idreflitc au drpam-mcni de KttCnc- 

tkàuf-^t m n duM sn l'nslt «MiW, tt nvmdiqw k rioe 
■w|iibI a «Dit drail. dtanhitlfe tr it fnmH io emUi, 
dm le mtme iait iMiâlII k IcurjuDe valeivln nifont allp. 

gi;c<-< en favpiir -l'- U rïrn'.T l j/ar '■l^ft. 

L'«'m'^|uc m*Mri:')^jIitain lin* X-wn *vi^t iLia» f-xi ncff irt , «'ii 
1793. Ici dp|Vinemcrils de RliL>r'.-6i Le- r>', •.\'\ riiy-df-Dt.m'. 

d>i C.n.t .l. ,1,. !, H..-i!..-l,,i,,_., i \r |.. lic, .if riP/IT. 
( Atfl u. ^!•■ ï i -V-l 1 II- 

(il Cf. .t.- n . <|iii' Ir t'-iTi yuitVc qualitM du 

nom tl'.'irriii, f.i .iiL ; 

■ " AdncTi L.iiniiurcUe, Mtif de FrHcnl en AfUll^ «lu le i** 
ta»n 1771, h inftaUt le 14 mtII de ta mène année, manbie 
4e l'AffitmlitK KgillMiR^ ydloliné * Paiw ta 1 1 jm^ 
eoniM privenn de «lofpiiaUan conUv I* faancraiMté du 
pdipb : H «Mit tait mte lâncuUon de ta> mcoïc, k woit 
dm 1* v\ 

i'* ClatMl^riiticut»-MAnp PrimAf, w tt Lyt<i vu 1746, otn* 
di* Dotiai, .-i.'tiiiv lie Ciri»l*rHy 10 n^ril i-oi. numine o^- 

mi-tul^i- ili- \'- .itt . i.i.M-i^.ifi tir II- 30 IV ,1 t^r.i.; in-.rt n Ivtt- 

louf.- V- 4 ,. h,:: , iiii^. )! ,,.lt„r.- , :i hiiiLiii c»*ile 

du clcrgc, k uRiti.1 qudi|ur Utirut iImh IVgliie de SeiiM- 
NItler, 



Voici k» anaoiriet que tr perlai eut eomair ardievéque de 
Twdeufc «MMOlqiiMMM lib, k coiBine Itnieur. Oa kainiavp 
dana rjmmiUilttaifitt,»Mmge»fletnK^qm nTaja- 
maai Hé Icnninf . 



T7{Jâtfo4T. 




mhiik m m mm m «am itMtn», «M I. ^iMtva» 

nalMMMtl M «,a. .IHOrMlMifeiai haicalt ÉMBM 

4-n , « I, mmm « iiui. »UltUf m huc.I, m «, fMr > 
i.fMttava'^iir. 
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Ghttdfr-Ffançoifl de NhHMSttftpréridentàmortierau parlement 
de Bretagne» & de dame Anne-Maiie de Quérouzy (j)^ 

fils de 

Clurles-Françoi&-Claude de Marbœuf, chevalier, comte du 
Guéy confeiller du ixii» prâideiit à manier au pariemoit 
de Bretagne, &. de Jeanne^acquecte de Muâiilllac (2)$ 

fils de 

Haut &. puiflant feigneur Claude de Marbœuf, baron de Mar- 
bœuf, vicomte de Chemillière, feig^eiir de Laille, Le 
Brcuil, &c., premier préfidenr à inorricr au parlement 
de iiretagne, &. de Louile-Gabrielle du Luuet (3) y fils de 

Claude de Marbœuf, baron de Blaifon, & de Roberte Lefè^ 
vre(4);filsde 

Jean de Marbœuf, fieur de La Pilletière, doyen & plus ancien 
confeiller françois en la Cour du parlement de Bretagne, 
& de Mario Le Blois, dame de Garpoule; fils de 
Mdthurin de Marbœuf, écuyer, fetgneur du Chefne; fils de 
Pierre de Marbœuf, écuyei , Icigneur du Chefnc, & de Marie 
Tmgiâ;ii]ade 

Louis de Marboetif» marié par contrat du i f f^tembre 1478 

à Marie Rondeau. 

Mgr de Marbœuf, avant d'ôtre nommé au fiége d'Autun, avoir été 
vicaire général du diocèle de Rouen &. abbé de Saint-Jacur Son frère le 
marquis de Marbœuf, maréchal-de-camp & gentilhomme du Dauphin, 
époûfa en 1 7f 7 Henrietee"Françdre Aficlûsl, ùeur de U marquîiê de Lévis. 

Dfl étoient neveux de Tabbë de Marbœuf, confeiller d'Etat, aumdnier de 
lardnei du comte de Marbœuf, maréchal-de-camp, lieutenant du roi en 
Bretagne, commandant des troupes françoifes en Corfe en 1 76 & nommé 
en 1 766 commandeur de Sainc-Louisj & du chevalier de Marbœuf, com- 
mandeur de Malte. 

Une branche de cette famille, établie en Limoufm, brifoit fes armes de 
deux chevrons ^or. 



(1) Filk' <tt' Ju{r|.|i-M>rir tir qu<MMy, ChMtlitt, Il de 

ilmni. CijViclle lir Lajr i «le 

vurtioi QiuMuv, ciimlier, ii ih CMhtrlM éi tnt- 

IMAfil; IiU .1.' 

Lmui* ilr Qii»l-rt^i*y. * lii-^.iiK-r, <(•- FrAiiçi.itfi* éIo CiAinlr*. 

C*l-fiHV Lo Liy, AUe ii« iwr-ftar^ifti* le L*y. ïrtgnctir Jt- 
QiïrrKarn, *l tir Anne4li(ied* lUKqurl'kH' ; TtU i\e 

Rcl(nd Le L«y, «uycr, « dr Anr>r<M»ic CiUiaud, tbuw 
de Quoi». 

adKniedcllatn*Rl,fllkd*ClndedaMMM»d, dw- 
«•licr, téifKat «k Ojcrduiiel, U de Jetnne HkiMi. 
tawMm CiliMii, flk de CmUaune CMianl, ée»i». 



lir.ir tir Gixiuvt.'chF, lacricCi (JociimI, lie,, fc d* IUd>- 

jp.iltclt.* de Tufrivrlill. 

(j) >lr- Ifiint j, U MM i e k dt ja tm Ouya n i» dii 

l!HJI t ; fil» ilv 

Jncqiies MutTiiilUr, Mgimur d«CltillMl|g«^ ft de tl»> 
f;ucrit*' Lt- Cflp'lAiric. 

JdHriu tif'Gm LMinc thj Luuff, fille- tU- Jfiiri ihl iOMil, dlf* 
««1ht, tngoeiK' de P«*vm*e, lt de Mine ^tmfer, 

()) Hie d'Olivier du tauM, Ingnw dt CnyiMll, k de 
CMlwtiiM de PtiMmMdlc. 

(«) Wh d* IkMe UMntc. MgnMr- de La InqtfC, tt d» 
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DES MONSTIETiJ DE mERlS^ÇVlLLE, 




D'aigcnt, à tn>i» t'alccs de gueules } écanelé de gutulcs, a deux lions d'or 
(d'après le P. Anlèline & un ponmir giavé de M. de Méanville). — Cri : 

DinjNiiu^ sFr.in -i — Di-viu- ; Oi;;t:i ; it. . i^i iMMORTAlf. — Tenanit : 
deux anges de carnation vêtus de rubus blanches. 

Dtm Xdtnurttt ia Langutioe de Gaflelier de La Tenr, Fmnçon-Annand 
des IMonflkrs comte de jMcrinville (1767) porte, ccartclé : au i, d'azur à 
deux lions Icopardcs d'w, qui cfl de Mérinviilci au 2, d'azur à deux lions 
affironcés d'or, qui cft de La Jugic (i) ; au d'or à une tige de trois lys de 
gueules, qui cft de Morèze; au 4, d'argent à la l>ande d'azur & fix roics de 
gueules en orlc, e(t de Bcaufonj fur le cout, d'argent à trois àlbesde 
pueiiles. q'.:i v-H dos .\tonrticn. 

RENE DES .MONSTIERS DE MERINVILLE, né à Limoges en 1742, au- 
mônier de la reine, conieiller d'honneur au parlement de Bour^uf^ne, 
évèque de Dijon, de Genève &, de Chambéiy, adminiilrateur du diocèl'e 
de Lyon, nommé en 1810 dumohie-évéqiie de Siint-Denis, mort ï Ver- 
failles le .... novembre 1829. (Voir Péricaud, fymuim ^nes de mémoire.') 
Evéques fuffiragantt de l'archevêché de Lyon en 1789 : 
Autiin : De TaUeyrand-Périgord. 
Dijon : René de^ Moniliers de Mérimnlle. 
Mâcon : Gabriel-François Moreau. 
Lani^es ; Cérar-Guillaumc de La Lu7,eme. 
Chàlons : Jean-Baptilte de Chilleau. 
Saint-Claude : Jean-Baptille de Chabot. 
Sutf'ragant de l'archevêque : Jean-Denis de Vienne, évéque de Sarept. 
Vicaires généraux : 

Jean-Antoiiie de Gdlellas, d'une famille <Miginaire d'Auver- 
gne, éleélioiideSaim'Flour,fil5deLouîsdeCaflellas& 
de Muie4^raiiçoire de Dienne de Saint^uflache, doyetk 

(ij Fraïuç'ji» de> Munfuera, cunleiller <iu roi 4» dioiliird* | uiiiqijr <le Frartçuo Je La cuoMrdr Hivut.aciudtirnmiA 
fct auto, épait; tw Mu g M e ri lt ét U Jm>«, IW» | d»MéiiiwflE,kdelUr|wriMdeNwtaiiM4*l«M|w. 
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du Chapitre de Lyon, mort à Douvres vers 1801. (Ca- 
ûellas : écartelé : au 1 & 4, de gueules à la tour d'ar- 
gent ma^anée & aj<Miréedefd>leiatt 2 &. d'azur à 
trois nuillett d'or) (1). 

Touflàint-Jofeph de Bois-Bolilèl, comte de Lyon. 

Hémey, abbé commendataire du Breuil ; portoit : d'azur, k 
trois palmes d'or & une étoile d'argent en chef. 

Jean-Baptifte VerdoHin, abbc commendataire de Flavlgny. 

Jean-Eaptille Bonnaud, prieur de Set nvaize, maiiàcré à Paris 
le 2 fq>cembce 1792. 

Navarre, curé de Saint^zier. 

Thomas de Merle de Cailillon, chanoine de Sain t-Juft; mem- 
bre de l'Académie de L\on, né dans l'Agenois en 174Ç, 
mort le 18 tévrier 1794. Après fa mort, l'abbé Liniblas 
t ui nommé vicaii c gênerai de Mgr de Marbœuf . 11 éioit 
né à Lyon en 1754, mourut le 12 décembre 1828. 
Lorfque la révolution édata, il étoit chanoine de Saint- 
Nizier ; fon zèle religieux le fit arrêter & incarcérer aux 
Lazariftes, où il refta trois mois ; il parvint à s'évader, le 
réfugia en Suifîe & revint bientt'^t à Lyon exercer fon 
roinillère au {x;n'l de (es jours. Arrêté de nouveati en 
1 80 1 , il fut conduit d i uriii où U relia jufqu a k Kciiau- 
ration. A ùm retour il lèlîxa dam fon ancimme paroillê 
de Saint-^izter, &. fut nommé gtand^aire & chanoine 
par Mgi de Pins, adoûniftrateur du diocèfe. 

Antoine-Ignace Huot de Viller--, rlianoine de Bcfancon, né à 
Vefoul le 16 leptembrc 17) f, mort à Paris en 1792; 
portoit : de fable, à trois têtes de lévrier d'argent, armées 
& colletées de gueules, anndées &. clouées d'or. 

Gazaniol, fupérieor du (ëminaîre de Saint-lrenée. 

Courbon, cuilode de Sainte-Ooix. 

Aubeiy, licendé, 1790. 

Fnmçois-Joreph-Marie-Reîne Dcfchamps de La Magdeleine, 
ancien chanoine de Saint-Jull, mort le 1 ç juin iii}o. 

Vicaire généra! capitulaire du diocîMc de L\ on, après la mort de iMgr de 
Marbœuf : iMaric-Agathange-Ferdinand de Bernard de Rully, reçu comte 
de Lyon en 1767, nommé en 18 i4anniômer de Monfieur comte ^Artois; 
mort le 8 jiûn 1829, i 80 ans. 



(!) n «ult dnu FtÉrei dwtt le Qiii{ian^ lie Lyun, ikMil lui | Cuil>iuni<'i>rCa(ldl»'.,ntr« 1744, (i/i«ic>M'>!gv>i«n>lcii I7;i, 
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DE XULLT. 




D'axur, au chenon «Tor accompagné de non icoîle» d'argent, 2 & i. 

La famille de Bernard de Riilly eft du Mâconnois &. remonte à Hugues 
Bernard, écuyer, fdgneur de Brandra, qui épou(k avant i f of Léonârde 
Sarrazin. 

Philibert Bernard de MnntefTus, fnn petit-fils, gendUiommede la maifcm 
du roi Charles IX, époufa en i f 82 Marie de Clugny. 

Preuves littérales drées des eé^es ecpkidains de réglife de Lyon, 
vol. CXQ (conununiqnées par M. Gauthier, archhrifle de la préfeéfaire 

duRh^): 

De AnOMne-Cliailes-Gabriel Bernard de Montefltis de Rully, 

reçu dumcHne-comte de Lyon le 

Et de Marie-Agpttliange-Ferdinand Bernard de MonieflUs de 

R]illy,rBÇudianoinc-comte de Lyon le t} juillet 1767, 
en remplacement de M. de Marbœuf nonuné à l'évêché 
d'Aurun; tous deux fils de 
Charles-François de Bernard de Monielius, baron de Rully, 
comte de Bdleveivre, feigneur de Torpe, Mouttier en 
Bieflè, Montefibs &. autres lieux,& deMarie4^erdinande- 
Agathange de Vaudrey (>) (contrat du i*' décembre 
1740)} fils de 



(1) n> 4tCliiMle-AMoliM-Emtne «nie de VtHdNV, 
KcnmeWfMnl a» «HUM* dM Ni, beiM de SeMour, Il de 
Me rte C eh rl illeTiitolfc de Nllttvtcfc («cnM du ta man 

Jeei»-AnUHnr<lr Vmidrry k dr lf«JtHVvK«jt(l«4rMir dr Snin 

(cenlTM df nw-i.itr-- .In 4 ii.i.,,;, , r,|. .1.- 



de nn, IiMfiv, ke., colaari dlahntctie, * de MerieCber- 
Mle de la ledle (ou de U My»), beMWwde SeaUNir k dr 
tameiy, danedeOiMiglrMi INide 
Gilptfd dr Blltanlck, beran de Mondqr, * de MHgp». 

ritr (iff Mimtnirhr. 

M.ir.r-f.-,„ i n,- .Ir I t ..! ... -.II. 1 li.,,ic .1. L.i C.::hi. mur. 



a«lll1p.Ar,l..,ii. V,.irl,.->, .!.,■ È.<-t,-i,^,.-i, U,iiii I <| jii. ,•: ■>. .1, , 4. I ,„: ,lr Ti ti. ,1... I ^.r.iiii,,- .Ir Fl<- 

[iMTff, «il Jk iXlrtriVM- .le Rùfr.lli n lit' ChafljHiifi. f mrr.ei l'i.-- Ii- i-i, 

Manr-G*|jrtrllr-Fr*nçiA(« «Ir Bltllcn>Kl(| fULc «Ir ItietvK*- I UakHHlr^Ma^iii'IriiK'iJr tUt^i, lUir «l'AnUiinr^ bnrxilidcBnjn, 

rhillpp*Mkpb de imenU, mai^iH de Mondqrr Mgnnir | frlgneur d'Aiigliey, Viiectair, tœ., de Megddeine dVtconc. 



Digitized by Google 



ARCHEVEQUES DE LYON. 21} 

Panl-Heniy de Bernard de Montediis, banm de Rully, & de 
MarifrCbarlotte de Bernard de M<niteflîi5(i) (contrat 

du I 2 mars 171 2); fils de 
Guy de Bernard de Monteilus, capitaine au régiment de 

Monlieur le prince, ôl de Anne de Buade (2) (contrat 

du 9 novembre 1677)} iils de 
Philippe de Bernard die lianteffiis, baron de RoUy, &. de 

Adrienne-Françoiiê de La Thotivière. 



(t) Mw^^Anni'ili' B.'nanliie HwlUinu», btronti*- 

Wlcvvlhia, Montrir<», . d« ftwfUf d» Choifail 
(canlraldBaiiiin*it77)i filxfc 

Jkkkior ik kniM< de MoMHnii n de jMquetM di 
fuiitoi M it. 



(j) 1* de ><>(("■ de 8u»tr, clievalicr, d-igncur <k- CuUs, 
CtMhie, mt., U de L«aile Aidkai. 
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CXXXI. 
F ESC H. 




D'azur, à l'aigle d'or empiétant un foudre de même, le foudre chargé 
d'un éculVon ovale d'argent fur lequel cft une F de faMe; la téte de l'aigle 
tournée à leneftrc, & les ailes aliaiflëes. 

Ces armes font celles que le cardinal portoit comme membre de la famille 
impériale. Elles furent adoptc« par Naptiléon à la place des anciennes armes 
de l'a tâmille & communes à tous l'es parents, fauf la lettre indicative du 
nom de chacun (^céc fur récuifon. Sans doute ccnc aigle, pareille aux 
aigles de l'ancienne Rome & fi difTcrcntc de l'aigle héraldique, fut adoptée 
pour indiquer que le nouvel empire vouloit bien fuccéder à l'empire de 
Charlemagne, mais dans de tout autres conditions que l'empire d'Allemagne 
rvpréicntc par l'aigle à deux têtes. * 

Les Fcfch, lamillc de Balle, dont le cardinal étoit liTu, portoicnt tes armes 
fuivantes, fort difficiles à bbfonner. Je les donne conftirmes à un delTin colo- 
nc qui m'en a été envoyé de Balle par rcnircmifc de .M. Dobler, confui de 
Suifle à Lyon. Dans l'original, les fonds font diaprés à la manière allemande. 




Digitized by Gc 



ARCHEVEQUES DE LYON. 



S^tUe extraite delaVicàa cardinal Fefdi, par Ctdibé Ly<nmett 
épique de Saùa-Fhur, 

JOSEPH FESCH , fils de François Fefch, capitaine dans un régiment 
fuifle au ferviœ de la république de Gènes, & de dame Angèle-Marie 
Pietra-Santa, veuve de N.... Ramolino, naquit à Ajaccin le 7 janvier 1765. 
Son père étoit originaire de Balle, où l'un de ("es ancrtres avoit été bourg- 
nielbre (1). Il entra dans» le régiment de Boccard c^ui partoit pour Gènes, 
envoyé en Corfe. Sa fienune» iflùe des anciens comtes de Colalto, 
«voit en de fon premier mariage Letida Ramolino, mère de Tempereiir 
Napoléon. En lé mariant FnuiQob Fefch avcnc embraâë la religion catho- 
lique. 

Joleph Felch étudia d'abord Ibus d'anciens Jéfuitcs rét'ugiéii en Corfe, 
qui avoicnt ouvert une penlion à Ajaccio. 11 pailk ensuite au féminaire 
d*Aix. 

n fut commîflàire des guerres à la campagne d^talie. Après le concordat 
de iBoi, il fut nommé archevêque de Lyon, ûégb vacant depuis deux ans 

par la mort de M. de Marbceuf. Ce diocèfe compt it alors les départements 
du Rhône, de la Loire & de l'Ain. Mgr Fefch roiuia d'abord ce liége qui 
lut offert à M. de .Juigné, ancien archevêque de Pari-s, M. Hmerv f\îrrnonra 
fa rélillance, «Si. M. de MérinvîUe fut envoyé à Lyon en qualité d aiinuni- 
ftrateiir pour lui préparer les voies en attendant qu'il pût prendre pof- 
iêffion. 

Elu & inllitué canooiquement le 4 août 1802, il fut facré le i f à Paris 
par le cardinal Caprara, arriva à Lyon le 4 décembre, & prit folennelle- 
menr poiîefîlon le 2 janvier iBo}. Cette même année il fut nommé car- 
dinal du titre de Notre-Dame-des-Viéloires, reçut la barette à Paris le 27 
mars, le 4 avril fut nommé ambaflàdeur à Rome» & fuccellivement mem- 
bre du fénat confervateur, grand aumônier de l*Empîre, chevalier de la 
Toifon-d'Or en 1806, coadjuteur de Mgr Dalberg, prince-ardievèque de 
Ratisbonne, & en 1 808 refufii le fiége de Paris. 

Le 27 avril 1814, à la chute de l'Empire, il quitta Lyon, y revint le 26 
mai 181 ) , quitta de nouveau la France au mois de juillet, & arriva à Rome 
dans le mois d'août : il y mourut le 1 ) niai 18^9. 

Le I*' oélobre 1817 on nomma François-Pierre de Bemis, ancien ar- 



(1) Rémi Meh, eOtim' j^iifimifuli.', ir.i.|iiii j Salk, .n 
l)f t, d'un» imltnn* blBlll*q>a «icnpuut lumnl r« mcAn* 
IkoMlpt» Hkk, bwrgiiMOiw 4e ««u« «llto. Il twoii, aînll 
Im M9vChrill<i|ilit', «m Mlkbnr mUm de cutleliut. Séb»- 



<tj«n Mch, |ini<rllnir tn droit * Balk, li r«<f«l*inc d« U 
«Dr, f nqiât «M tt%f, ftJeiMW pomlwt I* «mm dr Is 
WyafMiLyDiigù lfalia«neS|ioiVltl)ioii"i^<" •yi'iMf' 
fant fkifcmt ainr^B fur k dnii A b iddUngie. (MnAi. ) 
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.chevêque d'AIby, adminiftrateur apoftolique du diocèrc de Lyon. Cette 
nomination n'eut pas de f uites. Cette dignité fut rontcice, par bref du 22 
décembre 1822, à Jean-Paul Gailon de Pin^, archev êque d'Amaiie. Mgr de 
Pins fiégea jufqu'à la mort du cardinal j il fê retira alors à la cfaartreufe de 
Grenoble, pois à celle de Lyon. 

A la mort du cardinal Fefch en 1839, on nomma au fiége de Lyon le 
cardinal d'Ifoard, archevêque d'Auch, né à Aix en Provence le ^} oâobre 
1 766. U mourut à Paris avant d'avoir pris poilèffion. 




D'or, k la fiJce de gueules .iccnmp;tgncc Je croi<i Inup» lllil&lMi de filbfe 
annés & lampolln de gueules. 




De gueules, à trou ponunct de pin d'or, i & 1 . — Cimier : un dragon. 
Suppon ! deux aigles. — L^ende : Vw ua neuf uions m Cataiogme. 
— • Devilè : Destuis de Dk» la casa de Pinos. En iianço» : Arutt Dieu la 
HABON DE Fins. — Cn : Dieu et de tm. 

La maifon DE PINS» de Tilluflre famille des Thann Waldbourg, féné- 
chaux & grands-maîtres héréditaires de l'Empire, l'une des plus anciennes 

dynallies des princes fouverains d'Allemagne, a eu l'on origine conilatée 
par le témoignage des hilloriens allemands & efpagnols, a été plufieurs 
fois diplomatiquement reconnue par les princes de Waldbourg comme 
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chefs de la branche aînée, & l'état aéluel de la maifon de Pim e& inféré 
chaque année dans VAUnaamk de Codut aittde IVdibotirg, Le nom de 
Pins on Knos n*eft qne la CFaduéHon firançoilê &. efpagnole de celui de 
Thann. Cette maifon (i) tire Ton origine d'Ega, maire du palais de Pans, 

lequel étoit de race royale &: parent de Dagobcrt \", qui en mourant lui 
lailîa la régence de la Neuftrie. Ega mourut en 690. Son fils r^rchamlmud 
fut maire de Neuftrie, d'Auili.ilie &l de Bourgogne, <Sc eut pour fuccefl^ur 
Ibn fib Lendefic qui, en é/f , fat «flài&ié par ordre dlbn^L 

Archamlniid fe réfiigia en Souabe pour éviter les embûches d'Ebroîn, 
& s'y établit dans le château de Waldborg, dont il prit le nonii il fut 
père de Babo. 

GaufTerand de Thann fut la louche de la branche établie en Efpagne &. 
en France. Il étoit le troifièrae tiis de Babo de Waldbourg, comte de 
Thann &. de Winteriletten vers l'an 680. Lui &. fes defcendants combat- 
tirent les Maures d'Efpagne, & contribuèrent à leur eiqpulfion des pro- 
vinces du Nord. Il donna (on nom à la baronnie de Pinos, dontlaviUede 
fiaga qu'il avoir fondée devint le dief^lien. Les barons de Catalogne, au 
nombre de neuf, tous d'origine germanique, durent leurs immenfes pof- 
fef^ons territoriales à la donation qui leur fur faire par Qiariemagne 
lorfqu'ils eurent chafTé les Maures de ia province de Tarragone. Le premier 
(pi Rétablît en Languedoc à la fin du xu* fiède fut Gaudèrand de Pins, 
ffls de Galceran de Pûios m* du nom, fécond amiral de Catalogne, vivant 
en 1 14). Il eft auteur de toutes les branches françoifes de cette maifon 
îlluflrée par deux grands-maîtres de Saint-Jean-de-Jéruiâlem, Odon de 
Pins en 1 297 & Roger en i j ^ 

Jean-Paul Galion de Pins, fils de Marc-Claude de Pins, chevalier, feî- 
gneur de Monfegon, &c., lieutenant au régiment de Brionne cavalerie, &. 
de lilatgaerite Cabroil, naquit à Caflres le 8 février 1 766, fiit facré évèque 
de Limc^es le 2 novembre 1 822, archevêque d^Amafie k pambas le f des 
nones de mai 1824, adminiilrateur du fiége de Lyon & grand'croix de 
Saint-Michel de Bavière, pair de France avec le titre de comte le f no- 
vembre 1 827, &. mounità Lyon 1c jonovembre i8p. (Extrait de l'/Zi/îtiirtr 
généaluii^tqiic des pairs de trancc de M. de Courcelies.) 

Grands-vicaii es : 

Gafpard-Jean-André-Jofeph Jauffret, né à LaRoque-Bruifane 
en Provence le 13 décembre 17^9, nommé vicaire gé- 
néral par le cardinal Fefch en iBoj ; rétablit à Lyon les 
Frères des écoles diréiîennes & les (mon de Saint-Char- 
les: il fut aumônier de l'empereur, iâcré évéque de Mets 

(1) fllNlt d*Mie Noik* MM* dm» I* fiOfMK atàtuf^ié ËfMt du a ncNaobr» aSn?. 
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le 8 décembre i8oô, archevêque d'Aixle ^ janvier 18 1 1, 
&. mourut le 12 mai 182^, à Paris. (Pérkrâd.) 
J.-B^ofepli Courbon, anden curé de Samce-Crab^ more le 

7 février 1 824. 

Calpard Renaud. 

Claude Cholleton, en iSoy, en remplacement de M. Jauftret, 

mon à Paris le 2 y novembre 1 B07. 
Bodiard, en 1 808, en remplacement de M. Cholleton. ^ 
Antoine Recorbet, né à Nulize en Forez le 22 janvier 1770, 

dianoine &. vkaire g^iéral, mort à Lyon le i<S décembre 

Barou. 
Cactet. 

Cabarat, 1812. 
Bonnevi^ 1824. 
Grobox» 1825. 

Frangin, 182J, 
Gardette, \Bi<;. 
Linfolas, 182^. 
AlUberr, théologal, 1827. 
Genevey, curé de ViUefiranche, 1 827. 
En i8o3,ài'archevéché deLyonon joignit ceoxdeViamedc.d*Embrun. 
Les fi^es fud&agants furent, en 1806, ceux de Mende, de Grenoble, 
de Valence & de Chambéry, dont les titulaires étoient : 

Mende : Etienne-Martin Morel de Mons, né à Aix en Provence 

le iB avril i7f2, facré le ii avril rBo^ (1). 
Grenoble : Claude Simon, né à Semur en Bourgogne le 1 f 

novembre 1744, facré le 8 août 1802. 
Valeoce : François Bécherel, né à Saint4Iilaire<4l&-Harcourt 

en Normandie le 8 mars 1752, facré le 20 mars 1791. 
Chambéry : Irenée-Yves Deffôles, né à Auch en Gafcogne 
le 19 mai 1744, lacrc le 1 1 juillet 1802. 
tn I B I ) on y joignit le iiége de Sion en Valais, dont le titulaire fut 
Joieph-Xavior de Preux. 

Par une bulle du 10 oélobre 1822, la métropole de Lyon avec le dtre 
de Vienne comprit les départements du RhAne &. de la Loire, & eut pour 
fuffragants les évéchés d'Autun, de Laiigres, de Dijon» de Saint-Claude 
& de Grenoble. 

(0 HMddcNcw«iror, MClMMl(iidehblCkMeb(tir<iar>lMii«iiil(S4r<ir. 



»iinwg«jr I» *i juin 6t h W4,'«<in &C Mnirl*"' <lt> f>«. bvn»«*^ nv^unt d^jtnA^idv 
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ARCHEVEQUES DE LYON. 



CXXX[I. 




Ecandé : au i & 4, dwau à l'aigle d'or; au 2 & 3, d'or 
au grîâbo de gueuka. 

LOUIS-JAOQUES-MAU1UCE DE BONALD, fils de Lom»43abriel- 
Asdmnfe vicomte de Bonald, député de rAveyron en 181 ^, miniflreen 

1822, pair de France en 182}, & de Elilabeth de Guibal de Combefciirc, 
parente du chevalier d' Allas, naquit à Milhau en Rouergue le 3 1 oélobrc 
1787. Après le 18 fruélidor il fut placé dans une penfion de Lyon, puis 
encra au féminaîre de Saint-Sulpice. Il exerça enfuite les fonctions de fe- 
crétmre auprès de Ai!^ de Frà^ny, archevêque de Beiknçon, chargé par 
Louis XVni d'une miffion rdative au concordat; fut nommé vicaire général 
& archidiacre de Chartres en 1817, puis aumônier de Monfîeur; fut facré 
évéque du Pu\ en Vclay le 27 avril 1B25, nommé archevcquc de Lyon 
par ordonnance ro\alc du 4 dcccmbro 1B59, crée cardinal-prétre du titre 
de la Sainte-1 rmité-du-Mont-Pincius le mors 1841. (Voir \a. U^mvelU 
'Biographie wdverfelle éditée par Rnuin Didot. ) 

Evèques luliragants : 

Autun : de 1829 à 185 1, Bénigne-Urbain du Trouliét d'Hé- 
ricourt. Porte : de fmople, au lion d'argent. 

Langres : de 18} f à 1 8f 2, Pierre-Louis Parifis. Porte : d'azur, à 
la bande d'or chargée de trois flears-d&4]rs de 
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accompagnée en chef de deux dards en fautoir, &. en 

pointe une étoile. 

i8p,N.Giierrm. 

Dijon : i8}8, Fninçd»>Viâor Rhret. Porte : d'ai^ent» au pal- 
mier terraffê de finople. 

Saint-Claude : 182; à i8f 1, Antoine-Jacques «k Ghamon. 

' Porte : d'azur, à l'ancre d'or liée de même. 

iHçi, N. Mabile. 
Grenoble • i B > ^ à 1 8 n , Philibert de Bruiliard. Porte ; bandé 
d'or «ji. de lable, ecai Leie d'hermines. 

18^3, N, Oûioulfaiac. 

Vicaires généraux : 

MM. Barou, 
Grange, 

Beanjcdin, 1841. 

Lyonner, 

Dt; Serres, 1 848. 

Jean-JofephBaroUjnéàChalniazel enForezle 2 odobre 1772, ordonné 
prêtre en «803, vicaire de Saini-GaJmier, curé de Saint-Médard en 1804, 
profeflêur de philorophîe au féminaire de l'Argentière en 1 809, fupéneur 
& curé de Verrières en 1810, curé de Montbrifon en 1819, vicaire général 
du diocèfe en 1823, fondateur de l'œuvre des égliies pauvres, mort le f 
avril i8f f. (Voir Ton éloge par M. Cattet, chanoine de la primadale, 
Ga^iu de Lyon, des 20 &. 21 avril i8f f ). 
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c// prélature de cMO^S EIGS^E U\ DE "BOC^oiLD 
nefi poiat aeqmfe à riùfioire, $/ ntm ejpéroas qu'il /écoulera 
de Itmgim aaaées encore amt qt^m amwatateur de cet Ouvrage 
tôt à expofer Us fim fut mttaa mar^ fcÊ,paf(^^e fur le p^tmer Siège 
arckiép^copal de la Fnuee. 

^il uouf fm permît uéaMumtt de le remercier au uom des fidèles de tous 
ce que fon ^èU éclairé, fa charité ardente & f<m éadnente piéti ont cpiri de 
Uen dans notre ^Xocèji. 

e4yons.uM ferme commue ipiauffi. gnmâparjhm eara&ère & fa doébme 
que par le titre dont il efi revêtu^ il nudntiendra è FEgli/è de Lyon lapréèsà^ 

nence que lui ont dormit' f is glorieux Fondateurs ^ fera revivre d'un plus pur 
éclat fes traditions & fes règl es,fes rites & fa liturgie ( i ^ fa foi & fa bienfaifance, 
toutes les marques éclaianies en un mot qui Sont rendue illujlre dans le monde 
catholique ^ Cm fm appeler la ROME DES GAULES. 

Le j juin i8jf,J(lte de Saint Tothin. 

(0 «i—MÉli^<MiiifarirMlÉe>«MMiiiffliiMliiln<giili, 1 ■ UUnartutandai, fct)Miinc««<>u<|ufiin iwaullifc 
« proprti» ritihu» milw, que» tonctf Iwn— B tftteefim fc 1 ■ iBi>>irllHiilh«MrliliMfÉ,«iilli|iilHiliiiMiHini<IU » 
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TABLE CHRONOLOGIQUE 



ANNEES. 


£ VI QUE S 


CnORIVtQUlS 
n SUdKACANTS. 


AUMINISTRATiURS 
lit IXCUSl. 


VICAIRES CENTRAUX 
IT OmOAUX. 


140-179. 


5«lrNl rt-'llllrt. 1- 


















Cvca a|T. 


aALT* 1 ^A4*nAKlC. III. 








Cwi • 


K ÉfM*P mi lE Ht 








i.uca 


rAU9 J liNUa. V. 








1 CliMif #ye» 


VEHUia VI» 








1 — ~ — 


JULIUS. VII. 










PTOLOMOfcUi- Vlil. 








— 


VOCIU&. IX. 








— -■ ■ 


MAXIHUS. X 










TETRAOIOS. XI. 











VEMI» II. Jul. 










4AJNT JUST. XIII. 








CifCii { 9 ^ ~ 


SAINT ALBIN. XIV. 










SAINT Martin. xv. 








Cvtù 494' 


VAIftJI* J. UMT-TL-n 1-11 uaM 

SAINT AlfrlOOlE. 3CVI. 











bAlM tLrlUc. XVll. 











•Ali<VT HCMM. XVIiIi 










sAJM L>l>DI<lt. AiX. 










CAtKIT fil ^ 1 1 r V< **. %J 

aAljNT tUCHÎK XX, 










MJiS) BAHMKIN XXI. 










SAINT VrRAN. XXII. 




— ' — 




468. 


&AlNl rATuNT. XJull» 


— ~ 







Cfrutf4^. 


SAINT AnilCAiPi. xKn. 








fipar4V4 


SAINT LUPiaN. XXV. 








«''4 


SAINT KUSTIQUB. XXVI. 








Citi^ 497. 


SAINT UTIENNL. XXVll. 











SAINT «umiN. xxvin. 


lulllll. 
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SAINT VtVtNTIOl.XXUC. 








ClMllp4' 


SAINT HJCRR, X3X 










SAINT LOUI*. XXXI. 








Ci'cn 54a. 


ItONTIUS. XXXII 








<4»-$ï»- 


MNT iAailUOS.XXXIII. 






Saini Acuomi. 




MmTMZUX. XXXIV. 








i Wl-lM. 


SAMT KlfQllE. XXXV. 
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ANNUS. 


fVEQJJlS 

IT AKCHEveqgtL 


CHOMVKQyES 
ETtWWiCANTt. 


AOMlNt&TRATEURS 
SE tlCUU. 


ViCAIKES CfNtllAUX 

iT omaAUX. 


— — 


SAINT ITHtRE. 


XXXVl. 










SECUNOINtfS. 


xxxvu. 








608-^ 1 <j. 


SAINT ARRICf 


XXXVIII 


__ — _ 








lAMT UUrHM. JUCXIX. 








6 1 H. 


Tumcus, 


XI. 










THEODORICUS. 


Xil. 










CAUOEMCUS. 


Xill. 








CÏIFIQ9 vMrB 


VIVINTIUS. 


xim. 










SAINT fNMMOND.XllV. 










MtNTCiNIS. 


XLV. 










SAINT UMBERT 


XLVl. 


DtSIDaUM. 








lïAAC. 


XtVII. 










GOPWIN. 


XIVIII. 










ruicoAiba». 


xux. 










MADALBIRTUS. 


L. 






Cina fé^^» 


AiMN. 


u. 




llMIHM. 




798-8 lî 




LU 


ACOBARD- 






«ij-840. 


ACOBARD. 


uu. 


Uonvwvx. 

A"JDUlKL5 
AMALMIUi. 








ANOLON. 


uv. 










sjuntdemv. 


IV. 


AUDINn, 

LtLIUNIU*- 


• 






AURllIANUS. 


LVI. 


LtMMWVl. 






**f * 


MWiiLO. 


Lvn. 










■HMARD. 


im 










AUSTfMUS. 


ux. 




_. - . 


1 




REMY II. 


LX. 






— 


Tj'i.» 9»6. 


ANCHtMCUS. 


LXI. 










CUV. 


LXU. 








1 ?44-914' 


MttUitD i*. uan. 










lUItCHAHOl*. 


IXCV. 










AllHiUlDIL 


IXV. 








9><-i«|i. 


BmcNiMDa. 


LXVI. 


Nm. 






1 ••:,r-io45. 


ODOLItlC. 


Lxvn. 










tUUNABD 


LXVIII. 










CAUfMSVt 

DE mCY. 


IXW. 








lo7o-lo?û. 


HUMBtRT I-. 


IXX. 








1 tajftvitf. 


SMNT JUMt*. 


txxi. 


AUHNM. 
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IViqilES 

ET AIOICVEOUES. 


CHOUVEQ^$ 
ET UlffMCMttS. 


UMUNSTKAnUM 
DE L'ECUSC. 


VICMU$ GEMtKAUX 
ET GfnOilttX. 


toi^l tait. 


HtICUES l*' liXXTli 








1 io6-il la. 


JEAN f. UIXIIL 






_. .. 




GMOaMN. IXXIV. 






1 


Cil<J 1 119-1 ut. 


HUHUUD. LXXV. 









lllt-*ISf» 


lUtnui» 
DEIEMUIl. UCXVI. 






1 




nfUREf. uumi. 









■ 1 1^1 141- 


DE ÏOUTHtON. IXXVUJ. 








■ 14a*! 14t. 


AMEOEE I'. UCXU. 








ii4l'ii(l. 


HuuinT 

DE BAUGE- tXXX, 








■ ■t}-u«|. 


HiMCUW DE 
MONIlOHiinL LXXXL 








■l6}-iié$. 


DROCO. LXXXll. 








«•'♦■•'»■ 


CUKHAIia UXXIII. 


AUNUlfMU». 
GilUKIUt. 






• il ■••■91. 


J|«N 

DE EEiLESMES. LXXXIV. 


GuBom. 






1 i9)-i 


lUnuiiD 
I1EF0M2. UCXXV. 








I11T-I1I4 


Rouit 

D'AUVERGNE. IXXXVI. 










G ut 

DE LA TOUR. LXXXVI1. 








It)|-I»|i. 


Raoul DE LA ROCHE- 
AYMON LXXXVm. 










AiatHc 
DES UVES. LXXXIX. 


NtcoiAS. 








nauM 

Di UVOVE. xc. 


CaflliuMnwMiiT. 


GmmmiAtatm- 






DE TAKENTAOE. XCI. 


JaCOtM. 






■i;4-i*la. 


DE HOOiCItLON. XCH. 


JtAM k ClUtllT. 








Hww. DE TOKon. xa». 






Huiry Df iAUTiHU. 


Ctrw ijI^ 


JEAN m. XlOV. 






1 
i 


1J89-1996. 


Biuua DE COTH. XCV. 




CMMMtDlClnNeT> 




1396-1 )01. 


VIILARS-THOIRÏ. XCVI. 









t)ai-i|a4. 


louis DE 
VIllARi-THOIRE. XCMI. 


Hucu» , ^v^ifue lie 
TiMftade. 




' Andf* tuiooiN. 


l}0»'l|}l. 


Fit mit 

DE &AVOYE. XCVKI. 
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ET AtCHïVtQJJK. 

CuuiMJNt DE SURI . XCIX 



CwrOrMIVEIliCNE. C. 



HiNiiv ut 
VILLAFS-THOIRE. 



Cl, 



Kmmomq SACHiTTI. CH. 



cHOMVEqyis 
rrsufnuuMHTs. 



GmxMm 

DE TUHtY 



an. 



I1tl-t(t«. 



Chahii D'Al t NÇON . Cl V. 



JUH DE TAIARU. CV. 



rwun DETUMY. CVI. 



DETALM.U. CVU. 



DElOUMCm. 



CH. 



Hucut$ DE TAlAdU. CX. 



AMM DTSriNAY. CXI. 



D{ ROHAN. CXO. 



kJMnwlUllN, 



Cu^hardeclHMi». 
totMtcavPMML. 



DE LORIIAINE. 



CXlll. 



HinwTn lyRTE. cxnr. 



FlIANÇO» 

ut TOUlUSON, CXV. 



KnMum trtSTI. CXVI. 



ilHmWI D-JIUOH. CXVII. 



munycmmccacvin. 



AlKlIT 

DE BE LUE VUE. CXIX. 



SE ttUIEVn. CXX. 



UAJIQIJEMONT. CXXI 



pMMlH M1M>N. CXXll. 



JeanHnwT. 



AIMnHnTMTEtnit 
DE L-ECLOE. 



VICUMS CINERMIX 
ET OmOAUX. 



<^iiilluun>e DU 

Chrtlitrl H»;CON- 



StrrislaiW i^SJatt, 



Martin Ci l 'CNunt. 
M.i:hlm Dr Makcilit. 



(-«•'«.•«mr il.- ^OIiMâ 



tam Cmmhm. 



Pll-fW Chaupin 
Antoin* DU Tmuil 



Jt'^tl ftûrtTEi. 



Rob^ BuTHiior, 



JCWI B> UêêOH. 
EAiCMiefAK. 



Eftiulilli; M La I 
Eninvitiijd CmaIOM. 



Jasnin ot Ch, 
Nicola» MiNjun 



HccMr M Cmmmi*. 



tl.Klt.CHfM 

f HOUL •.«» . 

.\^»A^7.Kl,le^ 



t'<lK'Vl» 

Jf Je /lïrtMO 

PACOT i*'vicâi« 
»*>TTAHJ> .i 
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ANNEEk j «CKÏYlqUI». 


CHOIIEVEIqIEE 

ETsuffkAGikMn. 


AOlIWInTMTEUH» 
M LtCUK. 


VJQUKS GcNCIIaUX 
ET OmOAUX. 




AiMMiai 

DCMCHBinU. CXXUl. 






Uifxot M Cmimmi». 
Tlnmas Dt MMOttnn «« 

La Fatt. 

Ctdudi; IM ViLlt- 

Ednujraj p( FAliLijtivll* 0« 

Vn««. 




Camiui 

Ut Ntufvatf cxxiv. 






MHil» H NfUMUt. 

Uuit n V»u. 

BrntAN MnftAsci. 




CbmBt OE 
aUNT^tOMCES. CXXV. 







Oon Cioim Dt» ViKMAin. 

- 




01: MUFVItlt CXXVI. 






Anu»»Tunolraii oc BAMCm. 




DE CMmUKœOf DE 
KOCHEtOMNE. CXXV», 










Piiosi Dt CLUKIN 
OE TENCIN. CXXVDI. 






Fniri<;%iv Alendie M loH 1 ■« 
AnloiM H UCMM. 




AmoiNi t)t MALVIN 
Dl MONTAZtT. CXXIX. 


J«i»Oiiiil(B(Vinim 




Loiitfc CuAKfilli Df La RuCHt. 
iBH >0H. 




VviMhundh 
M MAUOEtlF. CXXX. 


lM»P«al»«tViaMi 


Jc«.|«|itilte Vn- 

INUIH. 

MMnnmu. 


Br IniiMV M Hmu. 




joam nicH. exxxi. 




jM^Paul-Goftùn Dr 




j •«)» 


ioun-lACtam-UMiua 
OC EONAID. CXXXII. 









)<«>• 



Poi.A»n Kri. ( A I , ri 



Un..» M<QVI!T. '.1 met c i;^^. 
'«Cl|it|>.A<rt.ni<# t>.KNl r il , «•»^e'»..il» 



FIN DE LA TAILE CHIIONOlOCiqUE. 
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ARMORIAI 

Û£S FAMILLES CITEES DANS CET OUVRAGE 

iT QJ}I ONT CONTRACTf DE» ALIUNCE& 
AVEC lU PEMONNACES DONT ON A DONNE ItS CENEAlOCIt». 



D'ANGLURE : doT,Jemé de greiott dardent joutenus de croifanu de gueules. 
D'ARCY, en Fom : ir fwwfrf, i tnû mt Tuk fur tamn d'argot. 

D'APCHON, en Forez ; Sor, feme' de jleurs-de-lys /apir. 
D'AUCFREZ, en Lyoniun"; • hQ^yc i'.-r £- it- gutules. 

D ALBRET : éiitruU ; aul, ccntre-ccanele ; au I 4, de irance: au 1 & ^,de gueules, qui eji d sAtbreu 

au de France, brije d" un hmn péri en bande de gufuhs, qui <fi 3e Faix ; au î fi" }, 
i or, à deux vacktt fme fur [autre d* ffitutts^ 9»gUtSt açeoraéts €> elarinies d fui 

AROD DE MONTMELAS : Jar, à lafafet iekiputi* dtraatfi* guades de mis nrtt. 
ANSELMET DES BRUNEAUX, en Fores : ig^, m mf^^ i«r & un kudM ét mime au 
camoa fturftrt du tktf. 

ALLEMAN, ea DAUphiné : àe ggtuits, femé de fieurs-de-ljs Sor, à la hmU I argent fur It wm. 
D'ANCEZUNEOUOEROUSSE, en Fravence : dt gueulitt à dam dragoat mMfhmemi i Jtfef 

humaine^ affrontes S cr, ayant leurs barbet en ferpenteavy 
ANDREVET, «n Breûe : i argent, à trait fafeet de fable, à la bande de gueules hrockain fur le tout. 
AUBERY DE GRIGNON : <f«r, à àtiqfafces it gueulet. 

D'AUMONT : d argent, aa cbevron de gueulet accompag^ de Jifi nterlttiti dt mimtf fume a 

chef 2 6* 2, £" trois en pointe mal ardamièet. 
D AUXY : ttkiquett dor (r dt gueules. 
D'AVENERE : 

D'AURIERES ; da-ur, u!if .'i'ur I.i'^^ent ajourée de fable , fommie iim€ Kgle d argent . 
ARTHAUD DE LA FERRIEKE, Ly>in : /.77îir, à trois tours dargm maçmmées dtor. 
DARCONNAS : cckiqueté dor & d njur de neuf pièces. 



BEGON, en Auvergne : k ta fafçe datgera fr mis rafa d cr. 
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BENOIT, en Auvergne : t^iuT, à la gtrhf igr. 

BOLLIOUD UL FETANS , à Lyon : iar^^ à la Amilr la^ vafiie m ekef /m //m dt guaJtr 

rampant Jan' !, I.in Je la hanJe, & en pointe Je trois rofes de m.'nu- <n t^rle. 
DE BOURG, à Lyon : Je gueules, à la bande dor attojiù de deux bt/anis Je même. 
BERAUD DE RISSEfNS, à Lyon : /o^, à tntt mttmtt <tûr2^i, m» <hef coufu Je gueula 

chargé J un lion Iccpardi iargatt. 
BOYtR, Auvergne & Lyon : lot, au lien /,T-i.r, au chef Je gueules. 
BARMEj Auvergne : d'azur, à la bmdt J or chatgét dt trois rofes dt gutults. 
BRACHET : ttapir, à dewc diiatt irwfiMv Jargtm ptrgiaa Tam fvr ttaare, 

BERGIRON DU FORT-MICHON , à Lyon & en Bcau)olois : da^ur, à la fafce Jor chargée dt 
trois tréjlts Je fable, accompagnée t» elu/ £m ptmie iot fur fm bâcher de gaeuleSy & «i 

pointe d un ctoifant d et, 

BOURLIER D'AILLY, à Lyon 8c en Fonex : /«r^frai, m tkenm de gaealet, Mtompagné eitpcime 

J'un chien pal'::u J,- h:h!t-. au chef dajur à un foleil dor, 
BELLET DE T AVERNOST DE SAlNT-TRIVIER, à Lyon : /«îw, à U bemdt dordurgu d'wu 
aigle Je fable. 

BATHEON DE VERTRIEUX, Lyon : Itrgent, m fau^r imeki Je fiu^^ cmmmi de fume 

tourieam de gueults, au chefd a-^ur à une tète Je lion arrachée t «T. 
BULLIOUD, Lyon : tranché d argent fur aiur, à ferle Je fix bêlants 6- immtame de tm en Tautre. 
DE BOUFLERS : dargctu, à trois molettes Je gueules & neuf croifeites poteaeies de minu, J, J 6* j- 
BRULARD DE SILLERY : de gumUs, i U bande im ekargde /mt mtiiiÀ dt f haraieu defaUe. 
DE BULLION : ^earteU ju i 6* 4, daiur, à trois fafcts onJies d argent, fommées dun lion ijfant de 

même; au 1 & ^, d argent à la bande de gueules, à torie Je fix coquilles Je mémt. 
DE BARONNAT, Lyon, Dauphiné & Forez ? /«r, i trois giditiu en pal daiur, au ekef de 

gueuleSf i m Um tdapardé iargaet. 
Dr BRrsSOl.FS, Forez : /.t-jr. j -rcl^ h.'t.hi S argent, 
DE BUENC, Breflc : deciur, à trois pals dor. 

DE BOCHAILLES : /wb i«r & de gueules, 4 wril chenms partis d a-ur &■ £argem. 
DE BOISVAIR, Font s /w, à k bande dtrpir. 

BOI 'THILLIER DE RANGE : da-^ur, i trois fufées dor en fafce . 

DE BALZAC : da^r, à trois flanquis d argent, au chef d or a trois fiampàs daiur, 

DE BUSSEUL, Charolois : fafci dor 6» de fable Je fix pièces. 

DE BALLORE : daiur, à la croix engreflée dor. 

DE BAYARD : / a-ur, au chei'ron dor & trois étoiles Je im^rrr 

DE BERTRAND-CHARTRONNItRES : dor, au lion Je finople arme ie tampaje Je gueules. 
DE BELVEZEIX DE JONCHERES ; degueuUs, m Sou ^argent. 

DU BOIS DE VILLEMONTOIS : 

BALARIN , Lyon : d ayur, au chcvr.vi I argent, au chef d or- 

DE BAUX , Provence ; Je gueules, a l étoile comeice dor . 

DE BOURBON ancâen : /«r, mlimidt ffietda, i tmk de hidi ttfuUUt iocfer. 

DE BEAU JEU : im, m Uch defitU «nui 6- hmpafi de puides, m ImuM de duf ftudmtt dt giades 

fur le tout 

DE BAFf If. : i or, Il trois molettes Je fable. 

DE BELLETRUCHE : putUicr £> /«riir de fitpièees. 

DE BALLEURE : de gueules, à trois jumefUs £ urgent. 

DE BEAUFORT DE TURENNE : écanelii mi 1 É- 4, d argent à la banJt daiur actompapuit défi* 
rofes Je gueules en orlt; aui&t, eotiei dor & de gueules. 
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BIFFARDY, Lyon : iatpm^ i h awêt it /Mt, i k hcriw* dt mime, 

BEC-[^UEVRE t it fMtt A itax enùt tr^Utf m pied /teU ivtgim, «ccwnywfa/ty n pnm* 
f me eofKiUe de mime. 

DU BOST I 

DE BORDES DU CHATELET i em^ m i » d*«r « ekend MjfSwr de gtuukff mt s, defiaople à 
FiiMe fer. 



COMBET DE LA MITONNIERE, Lyon ; daiur, mi caur 

lardent jichèt damlttiuirt dtirgi tmu leadâ teitgtnt k nôb tùqtdUet de gaorfrf. Ut 

onilltt en but. 

DE CH A4V16ERAN : dor, à la banda d aiur ckûrgtt dt treis cl«thtt d argent. 
DE CHAVANNK : de/Me, i ta htnde dargtiu & mOt Mkt de mime. . 
DE CHANLECY : dor, à la colonne S aiurfemée de ttnusimrgiM. 

DE CREST : da-^ur, àmlt^^dar, m duflargauiatUm^attde fiUéarmdS^lmi^qfide 

gueuUs. 

DES CHOUX: 

DE CLUGN Y : / jjur, à Jeux clefs adûffees & tntrtttwm fer, en ptd, 
DE COURTENAY -. dor, à trois tûmemm de gutidei, 
DE CHACENAY, Champagne î 

DE CLERMONT, dauphin «f Ainetgne : /«r, m da^Mn pmi itt^w. 
DE CHABEU SAlNT TBIVIER, Dombcs : dor, à la hande de gueidet. 

DE CHARTRES : I^r^-^,u. J J.l.v ,0,v.i J,- 

DE CHARPINEL : dargem, a me fajce Je gueules chargée Je trois trejies Jor, accompagnée Je trois 
dgidet de fi»fdê, 

DE CLERMONT-MONTOISON : de gmd», à demi tlefi forgent en fmtvir, hifi fmi toftmg^ 

Je même en ch< f 

DE CHAMPAGNE, fcigneur de ViJJames : Je Jahle,Jrelie J argent, au chef Je même chargé dun 
Uen tudjfmt it gmiet. 

DE CH AV'ACN AC , Forez : / argent, à Jeux fafces Je fable foiKUtits de trois rofes Je mime tu thff, 
DE CHAVIREY, Bouigogne : /«jur, à la boude /«r, aetenfcgaie de ftft bUltaet fargeat^ qiÊtire 

tu ehtf& trob tti f^ut. 
DE CHANTEMERLE : far, A iemtf^tts de gneidet, à rode dt luA meHeaet de mime. 

OF CH ANDIEU : Je gueules, au lion dor. 

DE COLiCNY'SALlCNY : écaneU ■ au l &■ ^, Je gueules, il taigle dargent becquée & membrce 

fapr; mi % &- ^, Je gueules, à trait tomt dargent, qui ejl Je Saligny. 
DE CHOISEUL : frpr, à la crani f» emammit de dhfknb KUemedemime, f , f , 4^ 4. 
DE COSTAIN DE PUSIGNAN' : /.^ur, à la faf-e derpm «tomfnffUt de ^ kfaeigff for^ 

quatre en chef 6- Jîx en pointe fpaféi 4 6» 2 . 
DE CASTELLANE : dt gaealts, à mt cMmw fer, ouvert, crintU & fomué de mû nm dt mime , 

mattmta de fiMi, ctOt d* militm plus Htvdt. 
DE CREVANT D'HUMIERES . écartM.- i 4, eomn-dameU fmgem & fei^; «1 2 £• 

/ argent fretté defabU. 

DE CHALUS, Auveigne & font i fa^f mt bwdff «k fereHptd& tlnq Aellet de mime , 
mltenduf&demteitpvime. 
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DECHAULCHAOt? 

DE CHANGY i ieméUivr^àt^t^. 

DE CREQUI : S or, au crequier d,- ptinila 

DE COSSE : de fable f à trois fajccs li or drnieUer par le tas. 

CHOMEL , Lyon : /or, à la fefct J^jur ehargie dgnmM cvretax fatgau. 

DU COIN , Lyon : de gutuUt, m fiiiU ivr «n dtf^, wr emut iargm t» àblmt, & mil ërtm ur- 

rqfcs ifrr en pa!nt,\ 
CLAVEL, Lyon : de gueules, à trcif greleis dor. 

CHALVET DE TRISAC : ^ gafatts, à b hmie t» dtargft inm$ en^taa iu champ, aecofU* <n 

chef / une lèie de lion arrachée d" or, & en p&but £mt tûf* de même. 
CHAUDON , Auvcrj^iic ; ti'.A-, ju J. •vfciv .'iiy,' I^fr^t-m renanr une torche d or. 

CH AMBON , Auvergne : écjrrelé d or de gueules, au tien ecanelt de tua tn f aune. 
CHAPPUS , Auvergne f /«po-, m lézard ter. 

DES COMBES, Auvergne : de gueules, au vol I argent, au ehefcoufu d a-^ur à trois étoiles / or. 
CAMUS DE PONTCARRE, Lyon te Bourgggne : lajfir, à vois ermfams itargm 6> unt dtoili 
dor en téime. 

CH0L1ER DE CIBEINS, Lyon : /or, à trais hadu itfMi^ m duf fsi^ chargé /m Jmr 

Icopardé / or. 

CALARD : •^i"', à '■■1 i^'n iVr de fmople fruité Je pourpre. 

DE CHALANÇON : écanelé dor & de gueules, à la bordure de fabie JenUe de Jleurs-de-ljs dargeni . 
DE COMBLES, Lyon : teamU iar, 4t gfuidtt, iai^ if iargm, à ht enàt défiante banUt d* 
faMe fmr k mw, 6* mt tÊoOt Jorfig U qiumtr dt puaUt. 



DUCUE DE AAGNOLS, Lyon : / aiar, au cherrait dor aeeea^gné de md$ ktOet dt hAiv, tMe 
it lapeim commit dor. 

DUFOUR , Lyon : / a-ur, à la fafce dor & trois lètes de huppe arrachées de même 

DURRET DE CRICNY, Lytm : fafcé d argent & defnople, à la bande d or fur It tout. 

IMJPRAT, Auveignc ; dor, à la fafce de fable 4» mis Itêjles de fnople, itrl. 

DERVIEU DE VILLIEU, Lyon : da^, i taigU der, m tke/dargem chargé de mis maueàenites 

d hermines de fable . 

DESCHAMfô DE LA VILLENEUVE, Lyon : daiut, à trois tiges de lys d argent ligis 6- fleuris dor 
en fttl. 

DAVID DE FONTGRENNE : dtrptr, à la hiop* der. 

DU CAS , Lyon : / a^ur, au fjuroir ondé d or, canumi de fume brfams de tiUtiu. 

DU BLE, Lyon : Je gueules, à trois l'hevrons d or. 

DAMAS, Fom i der, à la croix tuerée de gueules. 

DE DIO : fafcé dor if d apir de JIm pihei, à la bordure de gutidtt. 

DE DAMPIERRE : / argent, à trois lofanges de fable. 
DE DAMPIERRE, alliance de Forez : de gueules, à deux léopards dor. 
DALONAY : d'a;ur, au lion dargent anad lampaffé de guetjes. 
DUPUIS, Lyon : daiur, au lion couronné dor. 

DQNIN DE ROZtFR! s Lyon : de gueules, à une rofe da/pHi mxofiit dt demt itoilet de sahat, 

au chef dor chargé d une aoiftite da^ur. 
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D tSPINCHALj forez : daiur, au griffon iIor& trois ifis dt bled de mime y 26-1. 
D'ESCOUBLEAU, Galcogne : parti tftrpir &> Jt guenUt, à la kuMk fer. 

D ESCARS : de gueules, au pal de vair appoimiSfrtKnifi, 
DES £SPAUX : iarptUf à tr^ f^ea 9tidit$ '«pir. 



FERRARY DE ROMANS, Lyon : la^ur, au lion couronné Jor. 

DE FIENNFS r f.irgfji, ,« lion i,- fahîr lompuff,' Jr gueules. 

DE FOURCY : d ajur, à i aigle d or, au ckej dargent à trois leuruaux de gueules. 

K FOUGERES: ItiffirtmtktfUfiu^ter^itgm^, 

FOURNIER, Lyon : de gueules, au chevron SarpM^tnis qfiiai^MBtê iar. 

DE FETANS, Bixfîc : /j-ur, ja chevron lîor. 

DE FOUDRAS, Beaujolois : d'aïur, à trois Jajces d argent. 

DE FLAGEAT : de fMt, à trOt targmiy aa toaéU it mhu, à vmk$ mmcka it/lMi, su 

frjni .^uanù-r Je- gueules chargé dun épi dargent en pal. 
FAY DE LA TOUR-MAUBOURG, Fom : de gueules, à la bande des chargé* dune Jomntdwpr. 
ELACHAT DE CHENEVOUX, Fans : daiur, au chevron dw&irds ùeilis de ntar. 
OU FRAISNE : toHdidârgem & de gim&v. 
DE FUBtS, Lyon : Itfmgi im ^ iefMe. 



DE CORREVOD, Breffe : daiur, au chevron dar, 

DE CROLEE, Bupry : ^ironné dor & de fable . 

Dt G AD ACNE , Lyon : de gueules ^ à la croix engrefiée d or. 

DE CEVAUDAN : de guaUt^ à m gahe ter Uie degHtdet. 

DE GLANE : 

DE GENEVE : «nf points d or équipollis à quatre d «jnr. 
GODON : da-QtSy au cjgnt d agent menAré & ketfud de feUt. 
DE GIISERTEZ t tageeUt i U fi^ lapr. 

GUILLON, Lyon : «Tupir, au fauioir dor. 

DE GASTE, Forez : der, parti d ariur, à trois fafces de pourpre. 

DE GRICNAN : iemtU: «k l> da-^ur, à trois boules dor; au 2, de gueules, à la leur dargenii au 
de ffuelUi, <m lini feegm; m ^ ^«{v, i ta enht alalfle largm eagmaik dt 
quatre àoUtt de imttu. 

DE GREIGNEUX : 

DE CRILLET, Lyon : de gueules, à la fafee omUe t or, ftmmii £m Um Uofordi d argent, accom- 
pagné en pobae de naît h^amt de màae. 
GUELLET DE MOIDIERES , Snoye & Dauphùié : iT^fw, à trait thet de Uifvd {otamnsmhs 

d argent de trois pointes. 
GAI GNON , Auvergne : / argent, à la trmt de gaeakt, 

GAYOT DE LA BUSSIERE , Lyon .i[ar,àU tonde dapv ekargie de mû ùaHet de eiai^, œi^ée 

de deux trèfles Jf fin^'le, un en chefff an l'o pointe. 
GROLIER, Lyon : daiur, à trois befmus dor rangés en fafce abai/èe, funwaits Je trois étoiles 
fargaa ranght de xter. 
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GOULARD DÈS LANDfcS, Lyon : d aiur, au lien d'or ami, lampaffé ^ couionnè de guades, 
DEGRIMOULT; 

DE GLETTEINS • hf^>ygc lor &■ gueules. 

D£S GOUTTES ou DESGOUTTES, Lyon : tiercé en bande, au I, itargmi au %, de gueiiia, à 

trois eo^aiUaieri au 3, /ajur, à trois ktires ior. 
GUmC, Ç«f«E: it idtmiUeparitdt 

DE CARNIER, alGaiice Monidair ; w duwmi étairgm atamfagiii it iam Juilit t«t tn 



DE HARENG, Lyonnou : «fo^w, à avit eTctfim iat tn tMir. 

HESSFLER DE BAGNOLS, Lyon t ùaruU fcnueir £or & la^ar. 
DE HARLAY : d'argent^ à deux pals de fable. 

HURAUIT DE CHIVERNY : ttar, i la tnm Jtt^ eeuamaiie de faam màns de pUU d,- gumles. 
D HENNIN-LIETARD : de gueules, à la bande ^or. 

DHOIRIEUX, Lyonnois : de fable, à la fafce d'argent furmoniée tfune étoile de màne. 
HUBERT DE SAINT-DIDIER, Lyon : Itt^, m càerron ior aeiompagtié ta «ht/de d*u* rofes de 
mimtf <• «r frime im aa^iaK ^ergem. 



D'ISSARD, Ainog^e t ttaputt i trrit Jhmmes iar. 



DE X)YEUSE : écarteU . au 1 4, palU £ot & i qur, au chef de gueules chargé de trois hydres dor à 
f^thttimii. & 3, ia^yOuUaa eaurmuid Içr,àhbardimiegHaJet eha^dehah 

fh-un-Ji-lyi f or. 

JAGQUOT D£ MYPONT : /«pr, â la fafee dar & amt iuOtt it mimt. 



DE LAURENCIN , Lyon : de fable, au tktma Jar ^ trait itùUts àfixraU itrgtsu^ 3 fi- 1 . 
DE LAVIHJ, Fom : dt gueules, au ektf dt vahr de detex traits. 

DE LAVIEU ancien, FnTtr/ : />"tr, Jïeprr Je ^iiiulfS. .! il t,!nJc t-ngn/lct' dt- ftihli\ 

DE LA GOUTTE , Forez : lor, à deux fafces de fineple, qui efi de Saim-Tolgae, iearteli de gutuiet, 

chargé 1 un croiffant Sr ferai iitaUet £argi». 
DE LA LIEGUE , Forez : /«r» à nr fi^ee audit itftéU. 

DE LA FONTAINF : I >irgeni, à une f.ifce Je gueules chargée de trois crolfeaet Al dteu^. 
DE LOKGUES : de gueules, à trois étoiles lor, au cotice da^r fia le tûut. 
DE LA CARDECHASSIGNY : 

DE LIVRON : iatgtMf à mtefiàfets dt gueakt^mraciFip^mr de mim aufiwHe'qamritr du ikrf. 
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DE L'ESTANG : 

DE LA TOUR-DOPIN : d'opr, à la tov étargtm mtçawiit de fabh, au duftm^u d* fan/«r, 

^hjrgt Je irt^'t! cifquet tf or de profil. 
DE LA ROCHR-TOUKNOLL. Auvergne:i«fiMiiltf,inviryb/<^Mi*r«/0e»tf- 
DE LANGEAC ifor,à trois pais de voir. 

LE LONG DE CHENILLAC > dt gmttkt, à mb liotu largau tmù, Imy^ & ennmù 1er, 

DE 'LA PALU : de gttdihi, à la croi* ikmmu, 

DE LA TOLiR-VAUDRACON . 

DE LA SALLE Dt LA RODDE : de gueula, à la tour d'argtm jjuienue d( deux hiilots ou pieux 

DE LA R IVOIRE : de gueules, au lion £ argent armé (/ lampaffè âipilU, 

DE LA FARE .■ d'ajur, .i tr^'is /?i;mf.-.;t;x / lV j!!iim,-i df gneulei 

DE LORAS, Dauphiné : de gueules, a la Jajce iojangée dor &• d ctiur. 

DE LEMPS, DMtphùié » /«r, pard de fuidetj ai lien pard detmeH taure, 

Dl LA FORCE, Foa-z : 

DE LA BUSSfERE, Beaujolois : de gueules, à la fafce d'argent chargée de trois al^ttes tfa^. 

DE L'AUBEf IN : <f<^tir, au fautoir dor cMiemU dt qumt lof anges de mime, 

DE LA QUEILLE « de /Me, àtaerabi eHgn^ iar, 

DE I.A CUICHF : ,/<■ f.n^'ple, au faurcb To,. 

DE LA VEUHE, Lyon : da-^, à f aigle dor. 

DE LA BARGE, Auvergne : d argent, à la Uade defiUe. 

DE L'AIRE : largim, aaUcadt fMirbr. 

DE LA PALISSE : de gueules, au lion dhemhf! co'jronni dor. 

DE LUSTRAC : êcanelê : au\ 4, <f «{Wj «a lion eeuromi d or, armé 6* lampaft de gueules; gui& 

j, de gueules, à trois ekemmt £ar» 
DE LEVIS, FoRX : £ar, à mit ekevrons dt faUe. 

DE LA TOUR SAINT VIDAL /camlc. aui&^ /«r, itataw iaifÊitie fajjit &de pteiUn 

au i & ^, de gueules, au chef dor. 
DE LA BEAUMtSUZE : /«r, à trab cktmnt de feMe^ eut duf^a^ durgi Jtm lion ifm /«r, 

armé, iamp^ & eeureimi de gueules. 
DE LASTIC, Auvei^ne : de gueules, à la fafce dargeni. 

DE LA ROCHËf OUCAUD : bwtU d'argtiu & daiur, à trois ekevrons de gueules fur le tout , le 

pfemitr ieimi. 
Dt LA ROUE , Forei : daiur, à trait bandes dor. 

DE LANCES, Lyon : Jf guculfs, 3a chevroa iardutgi daat eopHU de JatU, aeeampofii de trait 

croijfants d argent, 2 6* I . 

LE MESNEAU : 

LE ROUX DE TILLY 

LECRAS : da-Qa, à trois rencontres de cerf dor. 

LEGENDRE : ^oftr, i lafifee iargeat & tratt hsfht deJÊtttt de nln» ekevdiet iar. 

DE L AUBE5PINE : daiur, au fautoir dor cantonné de quatre killettes de même. 
LE TELLIER : / <qur, à trois U^dt iargeat raggét <■ ttait palti au Aef eat^u de gueulet, à trat 
étoiles dor. 

DU URON DE MONTIVERT, Vmraù : /«fiw, à trait fafeet aaddet de gœidttt w ekeftfajitr 
à naît fean-4t^ Xar, 
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DE LANCERAI t ieaneU ; cir t £> 4, / <r^ur, à tr<^ Aotbt iar; «r 2 j , / argent, à trois fafctt 
vhriet de gimàttt i U hMJtftmde dg ihan far le Mat. 

DE WZY DE MALI ARCUFS : /.r;i.r, à fix fufùs Iot furmomift de trois étoiUt dmpm, 

LE VISTE , Lyon : <fV gueules, à la bande £ *jw ehargée de troa a-oiffams J'iirgeni. 

LIOTAUD, Lyon ; Sj^r, au Bon «Tw tmaU WU fimm àt gueules, au chef da\UT coufu 1 argent 

chargé dt trois itoUâ» da aitet. 
DE LA FRASSC DE SL'RY. Lyon : .fr^r, oti chn-ron de gueules aetm^afptt M fdm tiUiUm gml 

de même, au chef de gueules a trois étoiles d or. 
LE MOLVIER, Auvergne : de /Me, à trois tiges de mmut tmgmt. 
DE LUYRIEUX, BrcHc : dor, à bs bmdt defétU. 
DE LA POIPE, Daupbiné : dt fwiltf, à l^fif» £tvftai. 



DE MONSPFV, Bi.;uijii!ois : i" argent, à deux chevrota de fable, au chef d'a-ptr. 
MICHOX DE PIERRECLAlJ , Lyon : Sa\uT, à trois befams S or & un lofange de métne en abîme. 
MAbCRANNY, Lyon ; de gueules, à trois fafces vivrèes d'argent, au chef coufu de gueules chargé 
dtmtaiglt admrit Stau tttf, fmtfitit / mr tof^t dt pr^lf U ma dargeM} Jv Ir mm, 

un éiuffon S 4?jur à une fleur-de-ljrs S or. 
MINET, Lyon : /jjur, à f.i .l-Ct- largent & trois tTèffi's dor, 2 6- 1 . 

MOCNIAT DE L ECLUSE, Lyon : da^ur, au chevron lor accompagne en chef de deux étoiles de 
tnimt, & M pointe d'an croiront d argent; m chef fer, chargé de trois itgtt de peafitt m 

DEMONT.MOUFNCV ILi.XFMRnURG : Jcr, à L- .roi^: J.- ^-^rAs c^mcnn/.- i.- /.■/;,- .lierions 

d aiur, chargée en caur J un ccujfon d argent au lion de gueules, arme, iamfutjfe & couronné 

i #ï«f, la quewfowrtkie, noué* & pafk en double fawtoir. 
M AURIN , Auvergne s /«ipir, i un* léte de Uopvd éter^ila heirdure nébulée / argent. 
MINARD , Paris : / argent, au pont de trois arches de gueules, ocetmfagHé dt fie noucheitirts dhermi- 

nes de fable, trois en chef& trois entre les arches. 
MAZUYER, Fonx & Lyon : ieanddi wtt&^de gneidet, tu Sa» lerg/mt mi 2 £> 3, /qw, em 

chevron d or «sMHfi^ e» dief de dax itoile* de mime, tf tu poime tm cre^fm 

doTgtia. 

DE MANDELOT : iargem, à tafi^te S a^r; abas, da^, à la fafce d argent. 

DE MONTACNAC , Languedoc : de fùlty oa /tuofr teegem ûeeea^tpé de famn m^emt de 

nu'rni-. 

DE MONTCHAL : de gueules , au chef d or chargé de trois étoiles da^ir. 

DE MOIFFONS, Lyonnois daiw, à trois fianquit éter, 

DE MONTAGNY, Lyonnoa t ptdlé dor&de gueules, «ot ehefdmgens. 

DE MONTCHENU, Dauphiné : de pu-uh-r, à la bande .no», '7/. fjrg.-nr 
DE MONTMORIN : de gaadtSf au lion d argent, Iccn femc de molettes de même. 
DE MARCONNAY : p^de tatr&de gueides de fix pièces, au chefier. 
DE MONTJOURNAL : de fiUe, à uaefleutf-dê^ ftvgem. 
DE MONTCOQUIER : 

DE AIONTCHANIN : / <i|iir, à trois chevrons 6- trois étoiles d argent. 

DE MARCILLY-CHALMAZEL, Fam : defAU, m liai imgem armé, lampaffé £• tmmmé ttor, 
ficyfemidemdemsdemime. 
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DE MONTAYNARD , Dauphiné : de vair, au ehtf dt gueuUi, à un lion naiffani d or. 
DE MAUVOISIN : <r«r, à Ufafce ondée de guettêt. 
DE MALBEC : tf0r,à deux léopards / irjur. 

MUTE DE CHE\'RIERB , Lyonnois : iargait mfaai^ J* gtuakt, à U hriate 4e /Me durgée 

de huit fleun-de-ljt S or. 
DE MEYZE : it ftbU, mt duirat (fargtm aceempagné en chef de demi émies ior. 
DE MONTFORT-L'AMAURY : 4e eÊa4e$y w U» lergem, la fww Mudk, JmnUe » jf^ ta 

DE MERCOEUR : de gueules, à trois f a/ces de vair. 

DE MARZE, Lyonnois : fafei tkawàna & 4ê ^mAn 4»pt fiiea. 

DE MAYS : de gutuli-t, jii chef (for chargé de 4eiot moltitts 4e fable. 

MARFST DF SAIM-f'lFRRE, Forn r ^'k'"- ^ y.>- ^ijc' ,„.„„ .-..^y,, , i • L/ j , 

i nr iiir inki^ ttu iinn Aé f un l tiunw <k 1 â.-. U, > . 



MICHALLET, Lyon : tranché dor fur fable, au lion de [un en f autre, «. i t<.ij.4.^,j 



tttt€f t«. 



Dt NOBLET : /«^, mm fmioir 1er. 

DE NETTANCOURT-VAUBI COURT : de gueules, au che^'wn Iat. 
DE NAM Y LA FOREST, Bcaujolots : £a^, à la fafce dor & trois étoiles de même. 
NEYREr, Lyon : £oupé, au i, d aiur, à twài* ^ yUttf 4tfeÊiÊ mtmmùie da <mw 4emt & i 
mh lergtmmûÊKMÊie Ittjbmjime^: m t^fergait, imttiiedt maMu 4e ftUe i 

tillée d argenr 
DE NACU : da^ur, à trois fufits d argent. 



D OINCT, Lyonnois : dargent, à la fafce de gueules chargée 4e trois iaUer ier. 
OLIVIER DE SENOZAN, Lyon : d«t, à telmtr 4e finopte. 



PERRET, «Uiance Monidor : de gueules^ à 4twi Jjféet m feuah dargent gmiet iar, la fabue en 
haut, à la ierdwe eaffefie itt. 

DF Pl.UVANT 

DE POITIERS : da^ur, à fept hefanis dor, 2 £* ij au chef de même. 

DE PONTkVfcZ-PÉLUCIEUX, bnochfr «fone mnibn de Pnveoce établie en hmtni etandé: 

du 1 £• 4, de fable, au pont de deux areàet £er, fat ^ de Pmuvei: «1 2 6* /«r, « 

ti^tip ravivant d ajur, qui ejf /o/fj^un/f 
f OPILLON : dajtir, à la fafce d or accompagnée de trois qmntefeuilies de même, 2 6" l . 
DE PtERREFORT t 4e gaeider, i 4tm fixées Jtwgem, à tarie 4e ihift nurleitei de mime. 

PAPON DE COUTELAS : dor, à la croix dajur, au chef de giteidet 4aiieki 4e fmrepeima. 
DE PERTHUIS : dajur. i !j iV^iV .^ncrù & Jiy/ainti' ditriym, 

PU Y DU ROSEIL, f orex : ecarteU ■ au l & 4, de gueules, au bélier paffam dargent, qui eji Vuj; au 
a £• 3, iargeu^ au Bon de fMfXe erml tf Uanpifi de gimdet, fw ^Verd det terrien. 
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DE PIERRE VfVE, Lyoa : /«r, « inUpidt de gutda, chargés ehaam M pom Humair h/ange 
DE PELISSAC 

DES PREZ'MONTFtZAT, Quercy: tfor, a trois bandts de gueules, auchef £it^,àtrouisoiUtdot. 
DE POLICNAC, Vdl7 : fafcè largetit & de gu»^. 

DE POISIEUX , Dauphiné : d* gueules, à deux ehex-roiu ^trgimftmmdt Itaie devife Jttr. 

DU PELOl'X, Lyonnot* • fajur, su fdutoir Jjii.fic f nr 

DU PERRiER, Lyon : d aiur, a la bande dor Jenefirée en chef d'une liie de lioa arracbét de mime, 

A lafitiire engr^ it«r. 
PRUNIER, Dauphinc : de gueules, à la wur donjonnée tti. 

PREVOST SAINT-CYR /^•r, <jh chf 'n'n renvtrfUet^^meeimfûgiideiitk^iaiiie moleite ^ guw 

tes, t- en pointe d une jiglene de fable, 
DE PUY DU FOI) ; de gueahtt à tr^maekt d'argent. 
PRUDHOMME : 

PHELIPPEAUX DE PONTCHARTRAIN : da-ar^fem! Je r.^/es dor au franccantoii dhemiaet; 

tcmeU S argent, à trois Uiardt moniMU Je jtnople, 2 & i . 
PATERIN, Lyon : iearttU: oh i £• 4, ifapir, à la imde i erfaufirée tn tktf dunem^tttt de mime; 

du 2 6- 3 , /«TBT, à nrettpals eadaeét Sor, au chefeoafu de gueules à ira IbuléofoM 

d'argent. 

POLLALION, Lyon : d ajur, à la fafee d argent ehargée de trais étoilet de gueuUSt Mumpaptée ait 

eh^IumHattUoftrdilor^&eHfaiiiuiitiufOididâiiihiu. 
PLANELIY DE LA VALETTE, Lyon : écart,!,' jj, i £■ 4, ccupc Je gut-uL-s & Je ûhh, J (a fafee 

écatèe d'ar fur le tout; au Z&' ^, Je France, au chef dor chargé d un lion ijfaiu de gueules 

armd d* lampaje dajiir. 
DE PROPIERES , Lyoïmoit : de gueules, au Uçu £argem:parnf Uf/uigi de g/tetOet & iW. 
DE POQUIERB, Bourgogne : 



ROUVIERE, Ly<'n Ijyr. j r/m- cdomba d'argeia t^amfur tau rMire de tuHue, au dief^tari 

trois étoiles de gueules . 

DE ROCHEFORT D'ALLY : deoetiU.' au t,da guetdet, i !■ boude audit fargem, i tarte dt Jbi 

merleties de même} au X&^y iajut, au mouton paffant d argent; Om 4, de/Me^ à trofl 

chc-yrcns d argent & troi^ fer' Je Innct' Je m/trtf, Li peine en h.is 
RANVIER DE BELLEGARDE, Lyon ; daiur, a une étoile d argent en cliej 6- un croijfani de même 
en pûhtte. 

RICIOLY, Lyon : d argent, i f aigle de fable fomtnée de trois étoiles Je gueules en fafce. 
DU ROZIER. T\>Ki : /.:^£J^ j (toii ehev/,<iii J.yr, au ekrf de mime i trait rofes de gueuUt^ 
RICHER, Lyon : J ujur, a quatre pals d hermines. 

ROBIN D'ORLIENAS, Lyon : lajVf nu eiernn £» nBcamfÊffà de irais éeUes de même, au titf 

coufu it gueutei. 
DE ROLLAT 

DU REFf UGE ; d argent, a deux Jajces de gueules 6* Jeux biffes d <q«r ajfrontees en pal fur le tout. 
DE ROCHEFORT LA VALETTE, fmatparti^aM 1, de Bmee^ nu Oeflor dmrgidtm Um if- 
fam dt ffttiiest armi & lampt^ Jta^i an %, de voir. 
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DE ROBERTET, Fom : ia^a, à It iMdt I«r dtargtt im im j^f ét fMt, tuecmpagtUt de mit 

étoile t (for, 2 & l. 

DE ROSTAING LA RIVOIRE, Dauphiné : ior, à la bandt iajar fomemt Jun fiUt d* gumitt, 

chargée de trois conuilUt ior itt^uéet <U gueules. 
DE RIVERIE DE LA RIVIERE, Lyonoois : /«pr, m ftemm ior dargi it mis co^lU$ dt 

Dfc ROZIERES-SORANS : d, fM.-, a irou mpleaes colletées ttor. 

DE RONCHEVOL, B<:iiujuiuu> : ifo/, il f aigle iplojée de gueules, m tm M t 6f httqttét dùfur. 
DFRONCHESt 

DE RENTY : d'argent, à trois douloires de fueuler, If i Jeux du ^hef aitjfitt,. 
ROULLEAU : d* giuuUtf à ta rm* dargent fw une mer dt mimt. 
Ut ROSTAING, «UtHICe de Momdor : de gueules, au &H /«p. 

DE REGNAULD DE BELLESCtZES, Lyon : dt fumbr, à Uf^ei Jtrgm aeem^agitie dt deun 

trfani^es S or, un en chef & un en pointe. 
RIVERiEULX DE VARAX, Lyon : daiitr, au croifemi dargtnt ta ektf é- vjir nwVr< de même en 
poimt, 

RAULIN DE BEAUCHAMP : de fabU, m Um d'or. 

DE ROUGEMONT : /«r» à rmgit dt ffuiOts itefÊde mÊmktit iaifur. 



DE SARTINES : / argent, à la hindt d tiur. 

DE SALEMARD, ieiUffAiBa : tm^d'érgtM&dtfabtt, a la bande engrejléf de (un en fiiuite. 
DE SAINT-ROMAIN , Lyouioii : tktndmt & it guaJtt, m eUrfétcr. 

DF SMNTF COI.OMRF. Rùiuj.il.vfi : c\. m. -U I argent & la^ur. 

DE SARRON , alliance Monbior, Lyonnois •■ doi,M ffriffim dt gneults armé 6* btt^ d ajur & tu 

IvM it trtit ftaitmt dt mh^t. 
DE SAVARY, Beny : deanddlar^ & itfMt. 
DE SERCY : S argent, k ia trol* it (pmkt cÊurgit dt outt Ttfti du dhny . 
DE SAVIANCES : 
SUZANNE: 
SIMONNlNi 

DES SFRPFNTS : ifor, au lion d'a'ur jrmé & tampafi dt gfnidet. 
DE SUCNY, FotCB : d'a^pr^ à la croix engrefice dm. 

D£ SULLY, «DiaDcede Fom: det^^ftmidtmakfméCtrt mtimdtmtmtjw k ww, 

DE SACONNAY, Lyon : it fMtt à mit dnUit itmgim, mt tktfdt mimt à m ^ imfSm dt 

gveules. 

DU SAIX, Dauphiné ; ttarieté d'or é- de gueules. 

DE SENETON , Lyon : titpir, au eerf «nnmr éfor, eKeoti^afpu' m p»hae i im p^jm» fiamttaiSwH 

lûuTMme de même 

DE SASSEN.XGL : bur/léd^argent 6-d'r{ur,aulionde gueuia,anad,i*mp^&co»irMÊid£orfiirittmtt. 
DE SENNETtRRE : d aiur, à cinq fufé*t d aigem tn fafct. 

Dit SAINT-SYMPHORIEN , Lyorniou : It^, «■ ditfior dmgi d^tm Uoa ifimt dt guada. 
DE SACCONINS ; de gueules, à la bandt targtm durgét M eàtflan Hm dtfMt, mtn^tffiit 
dt faatarjt UlUatt dt mimt, 7 7. 
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DE SAINT-PAUL, alliance de Saiot-Pridli <r«^, i trmt pals S argent au fraïK-quanUr dt fMe, 

à une croix patte étargtiu. 
SCARRON, Lyon ; fa-^r, à la bande bretejfee & coiurc-tn-n-JUt- 
DE SEVEj Lyon : fafcè dût & dt JM*, à la bordure comrr-componnee de même. 



TURIN, Ljnm : dt gaeiJti, à trait éuUet Jvr ftfia de fafee n ekrf. 
DE THOU : / argent, au chevron Jt fihU & aoU tttMt dt mime. 
TLR ASS( , Lyon : dtqtv, à troh eroifantt adofb & tntrtlacts £ or. 
Dt THtLiS, Lyaanoii & Bcaujolou ior^à irnt ftfttt d* gueuUs. 
DE THOLIGNY 1 fifei intfdt fMt de fmme pUctt. 

THIERRY, Lyon ; de pteules, à trois tètes de lévriers <f ari;i-nr jfWr.vVx J,- gueula.. 
DE THIERS ou DE THIERN : da^ur, à trois tioilts dor, au chef de même. 
DE TENAY : «for, à la haadt dt fable, icaruU itràU hadt agr^ dtfâUê. 
DE TREMEOLLES, Fotez : écÊVitU: w 1 <• 4, /«r, <l taigie /jvfgûlr defaUt, WefA fi< menibrét 
de gutidtt; M 1 6> 3, /w, 4 mis f*b de gueaUt. 

OE TREME : 

DE THOLON SAlNTE-JALLE, Dauphinc : de JinopU , au jars ou cygne dargetu tUKkri Jtar.. 



D'URFE, Forez : de wiir. au chef de gvfuki 

D'URRE : d atgtni, à la bandt de gueulei chargée de nais ttoiUt d or. 



DE VAREY, Lyon : d* 0^»', à trait fvm^et dorai bande, en ehef i argtm, è traii eantHUet de fMe. 

VIOLE, Pans , iro!,- ch.yr.^n..- hrifà Je fable. 

VALENTiN DE BENEVENT, Lyon : daiur, m chevroa dor if trois ttailes derahruy au cktfceufu 

de gtuules, à trois ttfatut dar. 
VACHON, alliance de BelKèvre : dt /«Ur, i U vtuHe lar. 

DF VAI.ENCIFNNES : dargem, à deux lioni té.^f^rJh J.- gœ^. 
DE VAUXRION , Lyonnois : de fabie, au chevron d argent. 

DE VALPERGUE,Piéinonc: fafci£er&d* gueules, à une tige de ehmured argent fur te ïam. 
VERD, FoKc: /or, mt tieti de fittojpie anmitflÊUift^ de guetdet. 

DEVEINI D'ARBOUZE, Awafnc : n.iriélc .m i 6- 4, dor, au pin de fincpte; aulf/ de 
ffuuUs, à la colombe J argent fondante en battit i fur le tout da^Wf à trait molettes 
daTj m i^iM de gueules péri en baitde. 

DE VASSMUmi '.v^édergtm^de^e^. 

DE VICHY : de vair. 

DE VILLON i de gueules, au fauioir dor. 

DU VERNEY, Forcj : de guetJetf au chef échiqueté d argent & de guttdei. 

DE VILLARS, Lyon : £0^^ à trait malenet lor, m ettfiargtnt « «if Jm* Uapardi de gaeida. 
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Dt VERES : pallé d ot & Lr.ur 

DE VITRY'LARIERES : d <riuT, au lion dargrm arme, Umpaffi £■ ioutonni dt guruUs. 
DE VARENNES, alliajice de Rebé : Ilumbiti, à mh tktvnm de fiUt. 

DE VILLERS LA PAYE : de guruUs, à ta fafce Sot 

DtS VERNEYS. BcanjulDis, .lUijuCt- MuiuJor : Ihamints, ju ^h,-f J, gui'ul^i 

DU VbKDItK Dt VALPRIVAS, forez, d'or, au lion de JinopU armé, lampajft & couronné dt gutuUs. 

DU VILLARS , alluncr Momidor ; de gutdet, m ekemn pd iargaut tm dufde mim timgi de 

r'<'i< mcifiic dt fable. 

VARINIER , Lyon : tau bandt £• fi» lofmgts m orU. 



FIN DE L'AHHOIITAL. 
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NOTES 

ADDITIONS ET CORRECTIONS 



lUk Lt DOCcn dH m UMNAIRt. 

Mon but dan* ce DtTcoun n'a point été d'at- 
aqucr la Nobleflè ftançoife, que je refpecte & 
que je défends en tant de paflàges, mau de 
montrer Fabime oit aboutit U voie facile & par- 
fi:inécdc fleurs, La voie dont te pavé e(l d'argent, 
dont le* étapes font des lieux de plaiiir. Ceux 
qui, malgré tant d'embâchet, ont lîiiTÏ b route 
pciublL' [Kiuriiiiu m'en (jvoir gré : je crois que 
beaucoup fc font trompés, que beaucoup ont 
amnoé la nûne de roidre auquel ils appartc- 
noient, en croy.inde relever, en appelant à leur 
liècoun des moyens d'action délàvoués par les 
ancienna coutumes. 

Ce qu'il y a Je curuin, que la ?\(ib!i (To • 
a été comme un corps fournis à un agent éner- 
gique qui en décompoiè Bc dbjoînt la molécu- 
le», & que Dieu feul poui rciabîir 1m\s fon éut 
primitif. U reAe bien des individus, les uns qui 
péncfitent, le» autits qui (s nMinvenneiit St te 
relèvent, mais rinflitmioii n'enfle que dans 
rhiAoire du pallë. 

En jeant un coup-dToeil liir le xvn* liède, 
on fc convaincra facilement que ces paroles ne 
manquent pas de vérité. On verra que la philo- 
fophie maténaljfle,lKiflileaux dogmeachrédem, 
hodilc aux^mut-rncmcnt^, fut loari-nuc par '.-.ne 
portion trop numl^ri-ufi', hcli-;'. Je 1 arjlUH.Tatic 

de la MobleiTc bourgeuilL' : tm verra que de 
grands noms usèrent leur preftige & noyèrent 
leur fortune dans La pratique Je couks les dél^au- 
dlCti a'afBliirent aux fectes les plus ennemies, 
9t ne letnmvèicnt leur éneigie £c leur vertu 



qu'en préicncc des pcrfécutions & de la n>ort, 
alors qu'il n'étoit plus temps d'arrêter ce totrcnc 
tàngcux dont ils avoicnt rompu les digues. 

La leçon, du moins, a été profiublc à m 
cenaîn mnnbre, fmon à tout, i* Nobicire> ou 
du moins une fiacnon notable de fes débris 
échappés à la première cataftrophc , recom- 
mence dignement ion rôle liir let champs de 
bataille, dans les Ibflctions du Cwerdoce, ou 
Hinplcmcnt dans les honorables travaux Je l"a- 
gTKultuie. Mats, fi nombreux que foicnt ces 
beaux eitemplcs, tb leAent k l'état de 6ti* ilb- 

lés: l'erprit J.- corps n'cfl plus là, parée que le 
coips cii tombé, parce qu'il eft divisé en atitle 
pandlct, parce qu'à h mpture de Ion unité re- 
iigicufc, fauvcgarde de fon exiftence, ont fuc- 
ccdc les variation* dans la politique, l'inceni- 
mde dant la momie, fîgnoianoe det lèglet fim" 
damcnode» de la hiéftrclile & des dewmi. 



sua l'AVB AU UGTEOH. 

EmniMi. — ' Page xii, ligne 2 1 adamfimlit 
de juflke, » Uftit « dana k lit de jnflice. » 



l«>m sua u PRDUTJE Df lyoM. 

On ht Jaus les n^ntiquiiei Je la ville de lym, 
par le P. de Colonia (Lyon, 1701, p. 119)! 

u L'archevêque de Lyon cfl primat des Cau- 
ci ica, il eft le feul primat de l'Egiilc catholique 
Il qui aie des archevêques Ibus lui. On trouve 
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« dans ic pays, une ancienne monnoïc tjui cft 
w une preuve évidente & incontcftabic de fa 
« primatie : etle fut Irappée au ix' fièclc, fous 
« le règne de Cbarlcs-le-Chauve, au fentiment 

lies plu* bubiie* connoiflTcuis & du P. du Mou- 
u linei en pinciilier. On y voit d'un càtt un 
K L irawifi par le haut d'un tnh, qui lôrme 
« u ne cfpccc de croix & qui eft le monogramme 
K de la ville de Lyon^ avec cette légende : Trima 
i> ffJft, 8c for le reven une croix pâtée, avec 
• ■ Ci; ir.o[ : Cjiiij'-utn . On nt! pcutpas doutcrde 
n l'antiquité de ceue monnoie, puifque l'auteur 
u quiaécrirenTenlaTiedePhilippe-Auguflc, 

dont il ctolt cotitL-mporain & ijiii mourut 
•> l'an 1223, parle de cette monnoie de Lyon 
•c conuiwd'uneinonnoie qui avoit court depuis 
tt longtemps - 

• Ci^ac honorit «Umm OHnwr m cfMgramiwi 

• <^lqwinon(Utu»datur«lcciiiiiHKiac(«tHib * 

<' Le même auteur, dans un autre endroit de 
<• celle Vie, ou de ce poème, parie de la pri- 
« matie de Lyon en en ternies: 

' L^i^lutitmli^ i]i»t Gallia ttAa fi.Arl>il, 

• Ul fAinH rU, j^iltTf rt'p, ciiufBf<|ae ri'fi-rrr 

• Diflîcil'S. lit ilii liv .iltim.» Iilitius L'ffrt . 

• l'iipjïin(.iirr ("injtn C" fiiiiïïi? iLcquifTct. • 

Pierre de Marca, aichevéquc de Paris, né en 
Bèarn en i f 94, a Ibuiena la primatie de Lyon 
dans fon ouvrage de Trimaiu Lugdunrnfi & ceteris 
TrÙÊtaiika, IXfsrtatia Tttri de SUarta. (Pttns, 
i644,in-il.) 

On y lit, page S : • Primafus ille fêlidif- 
« lîmis fiindament» niiinir, fiunna aempe & 
■> plena Sedis apofloGcs aucnriiatt, qux (ît>i 

fuhjL-Ltas L-cc Icfias, prout utilitas publicacxi- 
« git, & lemporis opportuniias fuadei, magnis 
« inoenend» folet lugere. » 

L'églife de Lyon, continue cet auteur, étoit 
alTes illiiflie pour que Gjrégoirc VU y établit 
l'églilè primatâde de quatre provinces. Son an- 
tiquité, fa fplendeur, réclat quelle rei,ut de 
faint Ircnéc, augtneatoient la force de ces rai- 
Ibns. Enfin, il hiM teçu dsns lopiniDa qu'elle 
jouilToit de certe prérof^nrive avant CC pape, & 
qu'il ne fît que k lui confirmer. 

Dans un refcru de l'an 8f ^(cïlA fugt 
l'empereur Lothaire appdk l'égUliè de lyon : 
Trima Gallorum ecclefia. 

En 894, au deuxième fynode de Chalon, 
Auiélien, ivéque de Lyon, fiit appelé : Vrimas 
mmtiim CdtUanm, 



le djcrerdUibam R & du lynodc de Cler- 
mont (lOQf), dont nous avons parlé, étoit 
adreflé à Hugues, archevêque de Lyon , & à 
(et fiiccelftun caiiofii(]ttemeni étus , in prrpr- 
tuum. 

Ce ftécret, qui àit fui» aux actes du concile 
deClomont, cft cité par Pieire de Marea. Ce 

concile confirma la primatie de I.yon fur les. 
églife» de Sens, Rouen & Tours. L'archevêque 
de Sena n'ayanipaa wuhi t'y feumettre, le Pape, 
du confenrc-mcnr dti cnnciîe, tin interJit l'ufagc 
du pallium à. lui renra I autorité lur le» lufFra- 
gants. La même iêntence fiit pimoncée «mire 
rarchevètjur tîc Rouen. Ce dtîcirt rappcinir, on 
oun-c, que GrcgOHC Vli avoit accordé ce même 
privilège à faint Jubin. 

Les évéquet de Lyon , de même que ceux 
d'AquiUe, entent dans les tcmp anciens le titre 
de patriarche, cjui indiquoit la dignité de ta^ 
tropoliiain. Ce titre fut joint notamment au 
nom de Trifcus, évcque de Lyon en y8f, dans 
les actes du fécond concile de Mâcon Oé- 
goire de Tours & lêrvit ^^lement du titre de 
pmriartkt en parlant de Gdni Nixier. 

La priin.i::e Je Lyon fijt conftituéc, pour fc 
conâwmcr à l ordrc naturel de la bicnuchie cc- 
cUfiaAiqoe, en jvêquet, en métiopolifain» & en 

patfiareties. On accorJa ce droit aux villes qui 
tous la domination romame pollédotcni des tn- 
hunaux rupciiemt, & par amfiqnentà Lyon 
qui étoit la capitale & la principile ?iUe det 
provinces lyonnoilcs. 

Au premier concile de Lyon, nn canon re- 
latif à la eëlélir.ition de la fèrc de Pât]ues tora- 
mençoit par tes mots : « Vil'um eft Irenxo & 
n cxteris quibus prxeft Galltie tfikapiit, die 
« dominica PaTcba celebrarî. » (De Rubyt, 
P- 97-) 

Saint Bernard, dam & 174' lettre adicflee 
aux chanoines de Lyon, dit : « Il eft confiant 
<■ qu'elle ( l'églife de Lyon) a polTédé juiqu ici 
u la prééminence pardcITus les autres , aulli 
« bien en Se» Jouables inftitutions en lèt 
« coutumes qu'en la dignité de fon fifge. » 
(Saint-Aubin, Hijl. eceUfiaft. de Lyon ) 

Louis Xill, à fon entrée à Lyon en i6z3, ré- 
pondit à la harangue prononcée par Hector de 
Crémeau'i , Joyen du Chipitre : MefTicurs , 
« je vous remercie de voftrc bonne volonté, & 
« voutreCDgnoiflimtpourlapnmiereéglilêde 
n mon royaume, ic vous prc nds. en ma protcc- 
» tion & me recommande à vos prières. » 



I 



NOTES, ADDlTrONS ET CORRECTIONS. 



On fil du» le TMtm àt Lyon, de Pemetd 
(1760): 

« La monnaie que l'églilc lailbit frapper, 
a pomithfîgme du fiileïl&dekluiie& avoir 

« pour légt-n ju : Trima fr Ji'i CjUhrum. . . Ce 

tt tine tout temporel du tcmp& de Confianiin, 1 
« qmkdoanai h vîOe de Lymt , eft devenu | 

u fpirituci " ' 

a Quoique plulîcurs archevêque» prennent 1 
« U quaUié de |irifluii det Gaule», cebi de 
« Lyon cft le fcul (jui exerce effectivement U | 
u juridicciondepnmatrurdaucrcsniécropoles.» 

Mgr de Monaiet, qui fit fi bon nurché des 
tnidirions liturgiques de l'égUTe de Lyon , dé- 
fendit Ict droits il une luprématic réelle fur let 
auDes églifc» de France, dans une lettre adrclTéc 
à l'archevêque de Paris & imprimée à Lyon chci 
Valfray en 1760. U sogifloit d'un jugement 
qnit avoit rendu, en qualité de primat, dans 
une ailaire relative aux horpitaliirc* du&ubourg 
Saint - Marceau à Paris, & dont le» diiaib fe- 
roicnt fuperflus ici. 

Cet relig^fes »'adR*»èrent à Mgr de Mon- 
oiet comme i h plu» bauie auCDrirc religieufc 
du royaume : le jugement qu il retiiiic tut exc- 
cnié{ nui» (on autorité ayant été coateûce par 
rarehevfique de Hâa, û dut dan* cette knre 
rappeler les titres conftinitif». Je fe* droits. Nous 
en avoua déjà cité piuficurs, rapportons encore 
eett»<î: 

I* Inflructions donnfes en 1^07 par Philippe- 
Ic-Bci à l'es iuiibiilâiieur& envoyés au pape Clé 
ment V, & maintien de la primatie infère 
comme condition du traité qui mil CC toi Cn 
polIcUion de la vilie de Lyon. 

2° Senteoce dv Conftil du ni, dn l7lèpian- 
bre i66f . 

I* AiréB du Parlement, de 14)7 & 1468. 

4* Titre d érceuon de l'archevêché de Paris 
en 1622 (par une bulle de Grégoire XV), qui 
fpéa£a que la province de Pans demeureroit 
aflufetne a la pnmatie de Lyon. 

Mgr de Saint-Ccorgei avait déjà (bntenu vic- 
lorieidanent conm Colbert, arcficvèque 
de Rouen, l'antiquité de la primaue de Lyon, 
qu'U démontra être bien antérieure à Cié- 
goifcVII. 

Un bref du pape Benoit XIV confirma Mgr de 
Mon taxée dans ion titre & fè» droits de primat. 
En paraounntlcs ■uuideiiienti dfcacte» ofl>- 

cicls des archevêques de Lyon pendant le xvii' 
& k xviu' (icck, auilî que les liilcs, aJmanachs 



& awtet ouTiage» «A fe tronueni leun non», 

on le», volt conflamment décores du titre de pri- 
mats de France i cette défîgnation étoit plus fi- 
gnificanve que celle de primat de» Gaule», ptife 
par le cardinal Fefcli& parlecardin.il de Ronald. 
Cette dernière naducdon, plus litccralc, mats 
au lônd moins exacte, du mot GManm, a k 
défaut de reilreindro , aux ycui des pcrfonncs 
peu inflruiics de l'hificùic de cette primatie, l'é- 
tendue de» dion» qu*dtte compone & d*en âne 
un fimpie titre honorifique 

Ver» le milieu du liècle dernier (jutlmamick de 
Lrm de i7f f ), la piimacie de Lyon s'imdni 
fur les cinq provinces cccléfiaf?iq*jes de U Gaule 
lyonaoifè. Le fîége du U première étoit Lyon ; 
celui de h lècondc, Rouen; cduidela ooi- 
fième , Tours ; celui de la quatrième , Sens ; 
ceU.i de la cinquième, Befançon. L'archevêché 
de Parts . érigé , comme nous l'avons dit , en 
1 622, étoit un démembre tr.cn t de celui de Sens. 

Comme métropole, le liége de Lyon avoit 
(ïx évêchés Tuffragants, lavoir: Autun, Langres, 
Mâcon, Chaloo-fiD-Saône, Dijon te Sâint^ 
Claude, le «fiocèft de Lyon compivnoii hmi 
. cent quarante paroiiTcs 5c annexes, vingt ar- 
chiptctrct, fcpt abbayes d'hommes & cinq de 
fiOe». 

La ftatirtsque di ii , .ir le cottite de Roi:- 
lainvillicr» {E/lat dt ia France, 1728) diflFerc de 
oeile<t. Selon lui, le diaoèlê de Lyon 

nojtdix-neufarchiprctrcs, dont dix en Lyonnois, 
Horcx & Bcaujolois, comprenant trois cent 
quaire-vingi-ifix^im patoiflè*} deot en Dau- 

phiné, comprenant cinquante paroifTc»; fept en 
Dombes, Bourgogne, BreH'c, Bugey & Fian- 
che-Comté, comprenant iroà cent nngc-liuit 
paroilTes. — Total t Sept cent lbiaanie-&-lêiae 
paroilTes. 

La ville de Lyon avoît une ^life cathédrale 
avec deux cufloderies, quatre collégiales, mi-a: 
paroilTes, deux fcminaires, quatre abbayes roya- 
les, trais prieufés, quane «Mulims de chanoine* 
régulicni, wng^HiaccniBnuwiautésd'homroes, 
dont deux de raHRonnanes & deux dans les 
faubourgs, ving-trois communautés de lîlles, 

I deux hôpiiaux & oois étabUflèmenis de Iceuis 

I dediaiirf. 

La fuprématie du fiége de Lyon ayant pour 

; confequence de» droio réels, n'a pas été ancan- 

j tic par la Rivolunon & le ConcoidM, car cHe 
ici\ exercée «n dem OGCafions depiai cène 

I époque. 
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ARCHEVEQUES DE LYON. 



LoHque l'empereur v«mlut (aire caflèt fon pre- 
mier auriage, il fallut, pour fuin> fléchir la règle 
de fE^ifis catholique, qui eft prkil'c, invariable 
& n'admet dan» aucun cas h dhwH-ce, alléguer 
6c prouver la nullité du premier engagement. 
La caufe lut portée à rarebevcché de Paris, qui 
iè regaida comme incompétent, & h renvoya 
à raa"hc\vi:1iô Je l.yon, trlhunal fupOTeUr de 
la jurkUctiun ccclériaftiquc en France. Ce fat 
Vabhé Maiyet qùfiicchargéde rexnnen de cet» 
eaulc 

Sous la Reiiauration, une dittîcultc sctanc 
âevée eniK Tarcbevique de Paris, Mgr de Qué- 

len, &: M Frayffinous, miniftrc de rifirtr-sctinn 
publique, au i'inci de 1 Univcrfité, la Cour de 
Rome renvoya la connoiflance de cette afiaire 
à rarcbevécbé de Lyon dont clic confacia en- 
coie une fcùs les droits de prima tic. 

Voici enfin un texte fort récent & décifif, 
cité dans k C<rài(«NMf dt Féglife it LyM de 
1838: 

a Prima» omnibus prxfunt mctropolias, 
«I atque pio?incijs rcgni aut nationisi ubi prî- 
« maïuffl habent ; hujufmodi (ùnt annffites Ri- 

riinicrifis, Lugdunenfis, Tolcanus, SilisLur 
« gcnlis, Pilànus aliique^ quibus a tnccropo- 
« Ëtîscoooelfoappellaâonc<&}usanfe{êrend!e 
« crucis daiur. SrJ hoJu tanium primati l.u^Jn- 
« nenfi teliquum <Jijut appflUtwuum; eMeriJohm 
<■ ÂMmùpr»n>gatimnMilntm. a 

( fnjliiuiiontt jurit (ansnià. .iiic-torc Johanne 
Devoii, arch. Carth., tome 1, page 2oâ, ut. m, 
fec. m. $ 38. R«ma) i8i6>cum apprabatione.) 



NOTI nia us CHOMVMSJES. 

D'aftfès une lettre de Leidradc à Charlcm:!- 
pnu, l'abbc Je 1 lllc-Barbc ctoit de droit choré- 
veque en Ijibli nt c de l'évêque de Lyon. 

M. Augufte Bcrn ird a publié dans la %evue 
3u Lv(ynnou (décembre & janvier iSf 
unt Nonce fortcuricufc furies ciiorévéqyc», \m 
archiprécrcs, & fat TéBUg^éral du diocèfc de 
Lyon dam les temps anciens. Notre Ouvrage 
itantdéjÀlivié à l'unpeflion, ntnn n'avons pu, 
pouroOn^Erce qu'il pouvoir avoir de fâutir& 
d'inexact, praiiier des lavantes recherches de 
M. Bernard. Nous renvoyons nos lecteins aux 
travaux confciencieiix Je cfi écrivain ; nos pro- 
vinces lui doivent un tribut de rccoanoiÛiuice 



pour la bnmère qu'il a répandue fur les phalès 
oUcum de leur hiftoîw. 



Erratum. — Page xv, ligne 8 : quant «n 
j nombre Jcs prclaD, » " quant an 1 

des prélats, u 



AfcTlCll Df iWNT POTHIN 

De La Mure dit pormvcmcnt que (àini Pothm 
fiit envoyé dam les Gaules par &int Jean TE- 

vangéliflc. D'aurrcs .T.irciir';, i-nrrc .ijrresMnrt-n, 
difent qu'il le fût {>ar (kint Polycarpe qui lui- 
même étoh dSfiiple de &int Jean, & les dates 
qit'ih afîti^ncnt à h mort de fainr Jcrtrt 5c 3 la 
million de &mt Pothm rcndroient unpollible 
la verlion de de La Mure : nous îavoas linvie 
néanmoins, parce que cet auteur s'appuie fur 
l'autorité de pluficurs écrivains ccclénafliqucs, 
& qu'il avoit étudié avec foin l'hiltoire de nos 
contrées, chofe que n'ont pas iàiie & que ne 
font pas de nos jours tant d'écrivains qui s'oc- 
eupcnt des provinces fiuts en coniuHiK les 
chroniques ni la topographie. 



Erratum. — Page 16, ligne : a LoutS, fils 
de Bozon, » Uffi : u Louys. » 



ADDiriÛNb A l AUTICU D! MONTOOR 

Je dois à l'obligeance & à l érudiaon archéo- 
logique de M. Manin-Dauflïgny les notes liii-^ 

vantes Hir le cornc-t Je Roland. 

Plufieurs pcrfonnes ont cru que le cornet oc 
Roland, jadis propriété de la fimiUe de Mont- 

dor, .ivoit p.iflt" cr^rrr lt*s mains Je .M- Rcvn!l, 
peintre d lnlb'ire a Lyon , & do l.i au .\iulce du 
Louvre. D'autres 1 ont eonton J j avec un Cornct 

apypartenant à .M. Thomas Riboud, ancien pré- 
fidcnt de la Cour royale de Lyon & conlêrva- 
teur de l'églife de Brou. 

Ces deux opinions font également erronées 
(.M. Martm-Daufilgny, élève de Revoit, connoîc 
parfaitement fa collection d'antiquités). Le cor- 
net des Montdor reik entre les mains de 
M"* des Gouttes , qui probaUemeni , tors de 
fon fécond maruige, l'emporta à Vitry. 

M, Revoil pt^cdoit deux olyphauts d'ivoire. 
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qui furent en clic( ai^^ui^ en 1 829 pour ie Mufêc 
du Louvre ; mais ils n'avoicnt aucuns rapports 
avec fotyphant en quedion. Quant à celui de 
M. Rihoud, voici ce que nou» a communiqué 
M. Martin-Daufltgny : 

■> En 1819, M. Lenoir, admtpiftrMStV des 
« momunenii de régliTc royale de Saim-Denis 
« & membre de la Société des antiquaires de 
« Fiance, donna lecniie à ceœ compagnie ù.- 
« «uned'annpponfiirleMémoiredeM.TIio- 

< mas RilinuJ ayant pour titru : Vtfcription if un 
« oljfkant, &c . Il réfuitoit de ce Mémoire, qu'en 
m 1400 œtobjetpfikiettxfiitdkouveRpar des 
■ hcrgcis au fond d'une erptcc- Je caverne for- 
« méc par des rochers qui avoilbcnt Ordonaz, 
« village penâoigné de h dnnrenfe de Porte*, 
>' J.ins les monagne» du Bugcy. Ces bergers le 
0 dep<K*-reni entre les mains des religieux. 
" Ceux-ci, jaloux de la conlcrvidoo d'une 

pièce aulTi tunuufc qu'ik polTédoient depuis 
« 400 ans, la remuent à M. Riboud au com- 
te DenceBient de la Réfolucion, dans la crainte 
« qu'elle ne tombât entre des mains inJignes. 

« Cet inflrumcnc étoit dans un étui de tuir 
" bouiU, orné de figures fymboliqucs, d'ar- 
« nuuncSj de âeura & de lofangcs en relief 
« M. Riboud eft mort en iS^f, & l'on ne lait 
a fi là Emilie a confervé cet olyphani. 

« Dan* Ibn Mémoire, M. Riboud, eo par- 
« bot de ce cornet qu'il prciendoii avoir été 
11 celui de Rnlan.l, li.t qu'il avoir appartenu à 
« la £uniUe de Bayart, qui avoir la prétention 
<i de defondre de ce héra*. 

« Il y a du refte, au Jt-pAr Ji'v plArrcs du l'E- 
« cok de» bouix-am de Lyon, une épreuve de 
« l'oljrpiianc de M. Riboini. D'aprè* cette 

<i épreuve-, i! ne me par<n't pas remonrer plus 

" haut que le xiii' liéclc, ou la féconde momé [ 
« du jui*;cardni>raidiiiectuveqaïyeftlîgu- | 
" réc on remarque une porte en nj^ive, & l'o- • 

< gue n cfl pa* antérieure à cette époque. » 
On lie encore dans ÏHiJtcire dit âr^êouf des 

couleurs & des indgnff Je la mMarvJMr fiÊKfoife, 
par M. Rey; Pans, 1S37 : j 
« M. Riboud a public la dclcriptîon d'un au- ' 
« ne olyphant, dont il cfi polTclTcur & qui pro- : 
« vient de la chanreufe de Portes. Celui-ci 
a pwaîiliiedu même ficcle (le xm*), du moins 
« à «n par une fleur-de-lys mi-paràe de 
u Caimie 9i de Fiance, qui eil empreinte lùr 
<< l'étui en cuir bouilli (k gadté qui le ten- 
« Icime. » 



I M. du Cas de Bois-Saint-JuA, dan* Ion ou- 
vrage intitulé : Tait, Vtrfmlles & Us provinea, 
parle aufli de ce cornet de Roland, en admet- 
tant l'opinion qu'il appartenait à la fimnUe du 
Tenail, ilTue de ce paladin. Il prétend qu'à la 
Révolution il tomba entre les mains d'un pâtre, 
qui s'en fervoit pour rappeler fcs troupeaux. 

Evidemment toutes rcs vcrliotT; loin fauuv es, 
ont l'air de conte» laits à plailir, & ne partent 
aucune atcônte Itneufé ik b légende des Mont- 
dor. 

M. Riboud, dans fon Mémoire, n'allègue ni 
picuvesidp(éfimipwMU,fifi>ibkt(|u*elletlbient, 

qui puilTenc mrrarticr for olypliaiit .i l'époque 
carlovingicnne, encore moui^ à RoUnd. Les ar- 
moiries citées plus haut indiquent que c'eft un 

inftrument Ju règne Je Hiint Louis. Qu.inr :îU 
chevalier tUyiir;, û géiic^ugit: cil fort connue, 
nous en avons donné un fommairc dans le Gou- 
rant de cet Ouvtagie, & aucun de« auteurs qui 
s'eniontoccupét n'a clwicli^ de rapprochement 
entre là famille & celk du neveu de Charlema- 
gne. Nous tenons donc, mal^ nui ceci, à la 
première verlîon confervée pendant plufieuis 
fièclcs dans I.i mille de MontJor & chez le» 
moines de l'Ille-Barbe} elle a pour appui une 
' tradition C0Cif!ante,la fcience héraldique & laf- 
lêniimeai de plufieurt hiiloriens. 



1 

ARTKU K SAINT JUMN. 

SdoD Aloiéii, 6int Jubin fiii lâcré aichevé- 

que de Lyon le 17 fcpiembrc 1077 par le légat 
Hugues de Ole, au concile de la province de 
Lyon, tenu à Auiun. 



ADDITION A l'AXTICU Dl HUCUFS. 

Huguci fut d'ilborii abbé dt Saiiu .\Litccl à 
Cbalon-fur-Saonc, & chamancr de l'èglifc de 
Lyon. Défîgné par Grégoire VII pour lui fuc- 
cédcr comme pape, il ne diATimula jw» fon défir 
de parvenir à ce rang fuprémc ; & lorfque Dif- 
dier, abbé de MontcalFin, fut élu & eut accepté, 
A cacha (î mal fon chagrin te employa de telles 
manccuvres contre le Pontife, quilfbt «iCOtB- 
munië lui 4t fes partiTans. Cène «Hcommuiucv- 
lion fiit levée par le lîicceflêur de Diflîer, Ur- 
bain fous le nom de Victor III, qwle té t B té gr a 
dans ies fonctions de légat. 



ARCHEVEQUES DE LYON. 



Hugues préfidi les ooocilet de Bnonde & 

J'Autun, excommunia Philippc-le-Hardi, roi de 
France, pour avoir, du vivant de (on époufc, 
conmaé mariage avec Bemde, 0t rempefcur 

Henry IV qui finitenoir l'-inripapc Cuibcrt. En 
expiation de l'es fautes, li entreprit un péleri- 
iia^ en Galide, piùtà Jénilklein. A Ton piTagc 
i Rorr.r, t! fct nnmmé fcpir en Afic. A fon re- 
tour, li veiUa avec ioin a r.idminifiration de fon 
diocèfe, & mourut en 1 1 o(> À Suze, «n fà raw 
dani à Cuafl.il'a pour alTiftcr à un concile. 

( Extrait de la Wblicthtqiu du "Daupkitu, par 
Guy-AllaidfGKfloUe, 1797-} 



amCU DE KAYNAUO M KHIIZ. 

Le» autetin qui ont placé ici Guillaume Per- 
rault ont commis une erreur cvidenrc, tornmc 
on le vena plus loin à l'article de Philippe de 
Siivoye. 

Vmci, vfaprc» Sonycr du Lac, la fucccfîion 
des comns de Forexj elle diffère un peu de 
celle que BOUS aront donnée h complèK fur 
qudques points : 

Traâtnnu. 

Guillaume I" année 880 

Guillaume II 900 

Arthjud I" (jio 

Gérard I" 

Humfred . 994 

Arthaud II 1000 

Gérard II 1 007 

Anhaudlll 10^0 

Vïdelin 1078 

Arthaud TV 1079 

Guillaume 111 , 108} 

Guillaume IV joçç 

Vtt/xiimt tact. 

Guy l*,mariéà Marie de Be«w|eu.ttinée tisf 
Guy II, marié à Anncmonde,lille d'Ame 

comte de Savoye JIJ7 

Rayneud, archevêque de Lyon (1). . . tii6 

Guy III, marié à ^1.^^,^^K^ Je Dam pierre . 1 127 

Guy IV, marié à Alix de ChaOeney . . 1341 

Raynaud II, marié à llâbdie de Beaujeu. 1 af f 

Guy V, marié i Jeanne de Moncfon. . 1276 

Jean I", manc a Alix de Vienne. . . . 1288 



Guy VI, marié à Jeanne de Bourbon . • 133) 
Louii, I", tué à la bataille de Bripuii. . 1360 
Jean II, nié à Montbrifon t j6s 

Troiftmt race. 

Louis n de Bourbon, oiaxié i Anne, 
dauphine d'AwKigae, comiefle de 
Forez année i|66 

Jean V de Bourbon, marié i Marie de 

Rcrry - . 1410 

Charles 1" de Bourbon, marié à A|;ncs 
de Bourgogne 14)^ 

Jean II de Bourbon, marié I* à Jeanne 
fille de Charles VII, 2* k Catherine 
d'Armagnac, k Jcnone de Bourbon- 
Vcndame ....... ... 1466 

Clwrio 11 lie Bojibun, archevêque de 
Lyon 1497 

Pierre de Bourbon, marié à la fille de 
Louis XI 1488 

Charles III de Bourbon, nariéàSutanM 

de Bourbon 1 j'oj 

Le comte Hit uni à la Couronne, & donné 

en apanage à Henry llf en If66. 



NOTES SUR L-aancu or nnum oc s*voivt 

M. Péhcaud a pubhé en i8ff une notice 
Ibn détnllée liv cet arcbevê^uc, noue noM en 

fcrv'ons pour .lioiucr .à rtone ardde Ics oomtt 
les corrccuuns luiv.iiitcs : 

Phihppc de Savoye, né en «207, croit le 
plus jeune des liuîc enfants de Thomat de Sa- 
voye & de Margucrue Je Fautigny, & non de 
Bcatrix de Genève. Outre les dignités que nous 
avons énumcrces, il eut celles de doyen de Té- 
glife de Vienne, de chanoine de Saint- Jean de 
Lyon, d'obéancierdeSaint-Andéol,&degon- 
iiilonicr de l'Eglilê romaine. Il ne prit pas d'ai^ 
net doef que celui de : Vrinut Lugdunrnfît tette. 
fia tleéfus. 

Le Pape ayant exigé qu'il reçût les ordres ou 
rencmçlt à fes bénéfices, il prit ce dernier parcï 

& fl- démit Je l arclievéthc de l yon. Son frère 
étant mort fans enfants, il fe ht déclarer comte 
de Savoye & épouft AËx, fille & héritière étOt~ 

ton II, comte de Bourgogne. II mourut d'hy- 
dropifie, & fans lailTer de poAérité, le 17 no^ 



(i) Rayiuitd, ct'*{^ M 



l'Inftoirv du Furez, tmbgtpm cumic. nuu fculoMiN tuMur de I 



•Ji* f()*CT»lcmcnl , Cm IMMU Cuy IV. 
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vcmbrc 1 28f ,auchiucau de Roùiliun un Bugcy, 
flcfittiaiMimc à Hauiccombc. 

Hugues de Saint-Chcr, ne vers la fin du xii" 
fiécle, étoit, d'après M. CoUombct (^^hV< /w 
r églif* dtt Jacobins de Lyon), d'une àmilk dlU- 
phuuMlè du nom de CtUderi». 



«ans HJl l'ARTKU DE RMMUON. 

On trouve, dans l'hiftoricn de Rubys, quel- 
que! oo«e» généalogiques fur Cénud de Rouf- 
fiOon. 

Sigebcri. roi d'Auflnfie, ffli ds dooire I*» 
eut de Brunehauk 

Théodebert, qai fi» aulR toi d'AuflnIîe, & 
Tliéodoric, roi de Bourgogne. 

Théodebert eut de la femme, nommcc Cheu- 
dlde ou TeudediiUe, un fih qui ne vécut pat, 

& d'uni.' ctini-ubino il eut WarniirL-, maire Ju 
pakis de Bourgogne fous Clotaire il, lequel 
^jsoufii Céline fut pèie de Gondeval. 

Condeval, comte d'Aimm (<>us Ctoraire III, 
époulà k âUc d'Ebnwn, & iîic père de Druhin. 

DroluB éponlkh fiDeduoeonede Rodlîlfam, 
& fut pi.Tf de C^rarJ. 

Ctinird uu Girard, comte de RoulIUlonj du 
chcfdc ù mère, époufa Fteimde, fille deWaific, 
duc d'Aquitaine, Jonc il eut rrr>is fil*: 

I* Sanfon, comte do Bourgogne, père de 
Girard de Vienne, qm 6t chaQë par 
Charles - le - Chauve oonne lequel il 
sctoit révolté; 
3* Raynulphe ou Anwlpfie; 
}* Alboin ou Albon, comte de Poitou & 
d'Auvergne, auquel échut le caauk 
d'Albon enclavé dans le comté de 
Vienne : de lui font ilTus les contes I 
d'Albon, dattphinsdeViennois,&les 
ducsd'AqmiMoe. 



AKTiaE DE MCHETTI. 

Bmmiii. — Ptge77, l^ne il de la note, iê- 

condc coîntinc, il y ,i ■ de Chiuivitrc, a Uft{; 
a de Chauviré » ou " Jf Chauvircy. » 



AXTiaE D'AMCME Di TM.A«U. 

Dans l'éculTon ginvé des aiîaoiiies de oei ar- 



Llii:vt}^ue, le bon, au lieu àitic d argent, cou- 
ronné d'or, coaune Tindique le texte quieftau 
bas, eft : d'or, couronné de gueules. Cette con- 
tradiction entre le texte & la gravure nous a 
échappe lors de l'impreflioil, mais elle noua 
fournit l'occalion de dire que cet deux verfions 
font également admifllbtcs, & (ê trouvent dans 
les généalogiik-s ^jui ont parlé Je la maifim de 
Chalmaiel. La planche eft conforme à ta mia- 
nière dont blaAinne de La Mure ( Wjloire de 
Fi>r<7, page 338) . Le texte rédigé d'après Le 
Laboureur (^(qarcr de {ifie-'Barit). 



AkTICU DU TCRMO.. 

a Le tnfaaul Je Bayart mourut aux picJs du 
« roi Jean ; fon btfaïeul, à la journée de Crécy ; 
a (m àieul, li celle de Montihjry} foo pj^ 

n reçut t.inr Je MctTun-s à !a bataille de Cuine- 
i( gâte en 1479, qu'U en demeura eflropié & 
4( impotent le relie de là vie. 

<t II portot: pour Jevife \it\ porc épie avec 
«1 CCS mots : Virrs agmimf unui habet, parce 
s qu'un jour il avoir lui lèul empêché deux 

<i cents Efpagnots du pifïcT iin pont, -i 

{^Mémoires d .Amelot de la HouiTaic.) 



ADDITIONS A t Al. [|CLi Ul CiiARltS t>f BOUfcBON 

Extrait du frodumbol de U r<ftnuraiion de U 
chapelle de Htmim, è Smm-Jeofi, m i8t6. 
Le vendredi 27 feptcmbre 1816, en travail- 
lant à ôtcr le vieux pavé de la chapelle, 00 dé- 
couvrir, à neuf lieum du laaiitt, le cavean oè 
était enterré le cardinal. Son cercueil, de 6 pieds 
de long fur 2 de large, éioit en chêne revécu de 
plomb, fur lequel étoicnt gravées lies anaes & 
fa dcvife : U^efpoir lu- prar fur une pbque de 
cuivre ctoit l'inliuiption fuivanie ; 
CMahi» ordlnalis «• lutbiiiww n duam 

tittt LilBdMiMnii, tami» M MUcrt» omAw 
■wniUlHi» nllao , owinm ogaDuliam tfmilk 
In un*», «ina *b noru hlme MCceeuatlMN, 
prinw id. Upi. (il fefMintoe i«MJ. Hm I ^ 
kninc orhit «rhaiMiftl 

On n'ouvrit pa» le cercueil qui étoit fcellé, 
mais l'état de dégradation du plomb & du bois 
laiflâ apercevoir l'état du corps qui étoit en 
partie décompolê, en pardc confervé. Les or- 
nemenu avaient conlèrvé kuis couleurs. On 

6î 
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répara Ucciciieil&orlinnalecaTeaulesoc* 

rohrv 1816, en préfcncc v^cs ^-icaircs généraux 
& dc$ membres du Clupitrc, IcIqucU fôixlèrenc 
une meflè à perpétuité tous les lundis de rannée, 
i 1 I heure*, pour le roi & la famille royale. 

M- Pcritaud à duané une notice étendue fur 
ce prélat (l^vuc du Lyonnais, mai, juin & juillet 
l8ff). D'après lui, ilfcroitnéen 14^5, auchâ- 
tcaudc Moulins, ficauroitété nomme arLliuvéquc 
de Lyon fur la renonciation de fon oncle, évê- 
que du PujTj 6t conindictoirement à une invi- 
nnon du roi pour nommer CcofTray de Vaflàl 
(& non de Vallali), & même à la nomination 
(ùxs par le i^pe de cet archevêque lan» tenir 
compte des règles de régUlê de Lyon. Ainfi 
GcoiTmy de Vadal 11 auroi- eu que le dtreufurpc 
darclievéque de Lyon, & n'en auroit jiunaii 
exercé le pouvoir. M. Péricaud die un Iceau de 
lui, furlnjucl i-rt un I-on Li).irotinL\ rcquis'ac- 
cordcroit avec les armes donnée» par Charvet, 
maïs ne conflitue pas une preuve que ce liiflênt 

là fts vraies .jrmt-i; car les HfLiux n cii licPt p:i< 

toujours la reproduction des annoines, & ce lion 
counnné pouiraii bien n'étnr qu'un emblème 
des piéientîoas de Geofirajr de Vaflàd au fifge 
de Lyon. 

Châties de Bourbon eut pour vice-génini & 

adminiftrarciir, .iv.ji-t fjii onrlc l'in-f que duPuy, 
Jean du Guî-, évcquc d'Ûrlciiij., «S». Eliicnne de 
La Chaflàgne, abbé de BcUcvilIc, pour fuATRa- 
gant. Il fit reconnoîtrc la primatic de Lyon par 
un arrêt du Parlement, en I4f7, contre l'arche- 
vêque de Sens. 

Nous fiiiibns de nombreux emprunts aux no- 
tice* de M. Péricaud. Non-e favant compatriote 
prep.ire en effet la publication d'un ouvrage fur 
les archevêques de Lyon, aui^uel il travaille de- 
puis kingtcmpH àL pour lequel d a amaHè de 
précieux documents. Néanmoins fon ouvrage 
u'eft point une concurrence &iie au notre . é 1 1 n r 
conçu fur un autre plan ; nous avons c.\pL4ué 
Ic notre dans le Difcours préliminaire, M. Péri- 
caud iaxi de i'hîAoire biographique, nous ne 
iâifims que des compilatioas généalogiques. 
Réunin c di uv p.ir-ics^ùi i<uisdi).ni'cté mieux, 
maïs l'ouvrage eûtalorspris des dimenfions déf- 
e^pénntes & pour ks auieuis & pow ceux qui 
auroicni ri>n:i- Je le lire. 

Selon ÏHiJioire giiUdo^i^ue di Frana de 
Sainie-Manhe, le cardinal ét Bourbon auroii 
eu une fille naturelle nommée Iftbelle, qui 
époulk Gilbert de Cbanielot. 



MHXTJON A L-ARTiaE DtirRUT. 

Voici répiiaphe de ce prélat, qui le «oyoit en 

réplife J« Ccleflins Je Paris : 

" gift Pere en Dieu, Mcflîre André d'£l- 

0 pinay, cardinal, archevêque de Lyon & de 
« Bordeaux, prim.i: de France & d'Aqniiaîiie, 
"! eélateur&bnjnfdiicur de l'ordre desCclellms, 
« qui irépafla à Paris aux TournclleSy le dixième 
« jour de novembre, l'ao de grâce ifoo. Mes 

1 Dieu pour lui. a 

André d'Efpinay étoit à la bataille de For- 
noue, à côté du roi ChaHes VLI, revécu de fon 
l'urpbs, la mioe en léie & tenant un morceau 
du bois de k vraie ooiii. 



N«m SUR l'AUTIClP Dt FRANÇOtS ROtrA.\. 

Erratum. — Page 1 17, à b féconde ligne de 
la defcriptioD des armoiries, il y a un point-&' 
virgule de trop après les mots : « & de France, u 

Quant aux armes de Navarre, VuUbn de la 
Colorabière it fii^ttun ptka St fiffatt 

larmi^iries chmt'fej pjr If s autheurs qui ont fjhii 
jufquei icy de celte Jcience, Paris, 16)9), dit 
qu'elles fubircnt de fiéquenies variations. EDes 
lurent d'abord : d'or, au cfionc de lînopic fnmmé 
d une croix pommetée de gueules ; pius, d azur 
à la croix pommelée d'aipnt, jufqu'à Sanche- 
le-Fort, qui en t s 1 2, ayant vaincu le chef maure 
Mîiamomelln, prit, en (buvenir des ch.imcs qui 
cntouroicr.t eotnmedéicniêla lent^ I hêf: 
de gueules, aux chaînes d'or, a que la plupart 
" des hénuB ont bUbnnées : de gueules, au 
'< rais d'cftatboude accolé & pommelé d'or. » 



ARTICir Dr ROiTAINC, 

La planche d'armoiries porte une fyfee au- 
dclTus d'une roue, & le texte indique une devlfe, 
qui eft une fa/ce dimipuÉe de logeur. Ces deux 
DAnièies de blafiniBB om anes iont élé- 
ment indiquées par ks auteurt&les momimentt 
qui les ont reproduites, & cette différenoe fiins 
importance peut fort bien s'expUquer par la né- 
ceflîté impoÎKe à quelques fculpteurs ou gra- 
veurs de rétiédr cette pièœ pour ûifc place à 
la nu*. 
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«onnoN A rMiTiaE tnsmuc. 

M. Jean-AuguAin de Saint-Pricft, le dernier 
dcTcendant de la branche des DHi]|pel de Saint- 
PVieft de La FouiOtoufe, capitaine au 38* régi- 
ment d'iniantcric de ligne, cR mort le I f juin 
i8f f , au fiége de Sébaftopol, des filinn d'une 
bkaiiR. 



ADOmON A fMTIClE NIKON. 

La bande femée 4e frmct, qtie Fon voit dans 

le dciix-icmc & le troificmf quartier Ji-^ armes 
de cet archcvc^uc, fut concédée par le roi Phi- 
Iippe4e-Bél à Jact|iMS ov Joachim de Gentienj 
ou Gencicn, nu Ccncian, qui à la bataille de 
Mon*-en-Pucllc, en 1 504, avoit délênda fit pcr- 
) avec beancoiip de valeur. 



WINTION A L'AKUCU D£ CAIULU DE NEUFVILLE. 

Le bourg de Vimy ou Vîaiîes était Art ancien 
& avoit, iëlon quelques auteurs, reçu le nom de 
"Oimbutttm de l'empereur Probus. Ruine par les 
guerres ciinlet, il fût rcconflruitir«îdedetlar- 
geflin d'Htunbert de Montdor. 



Extrait d'un journal manuli:nc du temps : 
a Le 1) juin 1714, mourut neffire Claude 

de Saint-Ci'i>ri7c^ , artlu'vr'qui- 5c coinrc de 
Lyon, âge de plus de S} ans. Le lendemain 
il lût expoft dans une des fidks de fon palais, 
fur im lit d'honneur, en fouiane, rochet, ca- 
mail & bonnet carré. Le lit éioii entouré jour 
& nuit par ks prêtres de fég^ cathé^ale 
& éclairé de plufîeurs flambeaux , jufqiùr.i i J 
juin, jour où on fit la proceflîon de fon en- 
temement. Le matin, liir les huit ou neuf 
heures, tout le clergé de Lyon, précédé des 
religieux mendiants, lunu par la porte de 
la Cour de Lyon, & le corps de iMonfcigncur 
fut porté fur les éj'taulcs, dans une bière ou- 
verte, revêtu de fcs habits pontificaux, mitre 
& CnXSbèi fuivi de quantité de mandcurs qui 
alkueot à la tête du deuil qui fiit très nom- 



breux. Le cuuvui paliii lur le pont de boa, 
fuivit le quai & la rue Mercière & revint pir 
le pont de Pierre dans la rue Saint-Jean pour 
entrer par la grande porte de la cathédrale, 
où il fut inhumé au choeur près de l'entrée 
du Smfba Sanâonm. Le zo juillet on fit un 
ièrvke fiilennd pour le repos de fon âme. 
« Le 6 décembre, mellire Louis-Jofeph de 
Chàteauncuf de Rocbebonne, doyen du 
Chapitre, grand-vicaire génénl du éSoc^, 
revêtu des habits pontificaux & aflifté des 
comtes de Lyon, ptii poileflîon de l'arche- 
vêché au nom de meffire Paul -François de 

Villcruy. ^î le doscn, à (^;étl(>u\ au h.\'. de 
l'autel, prêta le ferment accoutumé en pré- 
lènoe de itras ks corps de ville; Bt ayant 
balle l'autel 6c lâit d'au:ros cérémonies, il fut 
conduit dans la chaire archiépilcopak. Le T< 
Vevm fut enlbiie chanté fitlêiui^ment, & 
finit aux fartfsTf^ ict inftrumentsarrnimimés 
& au bruit du canon & de la moufqueterie. 
Cela fait, M. le doyen, muîoun accompagné 
de Meffieursles comtes, fut prendre polTelTion 
du palais archicpilcopal j ks ekfi lui furent 
préfentées par le concierge; il entra enfuiie 
au fècrétariai, caOa le fee.iu Mgr févêque 
: d'Autun jouillànt de la régale, ôc y mit celui 
I dcMgrde VUkroy. 

« Le I) mars 171;, Mgr de Villcroy fit fon 
t entrée fotenneUe. Il éttni defcendu par eau 
; depuis la porte d'Alincourt jufc|u'à l' hôtel du 
i gouvernc ar où il lut loger. Sa réception fut 
I magnihi|iic; il y eut k fitir grand ftu d*artï- 
: fice. Le I f il prit pofleflion avec les cérémo- 
I nies accoutumées, en préiènce des corps de 
I vilk qui s'étoient rendus dam Téglilê caibé- 

i drale en roln-s Je cérémonie 
» Le 17, Meilleurs du conlùiai en corps fii- 

> rentnnviterifetranlponeràl1iî>iel-de-viOe, 
t où il eut une collation 5c vm concerrde mu- 

> lique & d'inilruments des mieux entendus. 
■ M"*^alIl)eflèdeSain^Piene(l), toujours at- 
? rrnrivc à la f!;lnirc de l'illullre maifoti Je Vtdc- 
« roy, n épargna rien (5c mit tous les. Ibini pour 
• honorer une fi belle fctc. Les illuminations, 
t les chitTrcs, les flambeaux éclairés à profufion 
' & les artifices jetés làns dil'continuation , 
< marqwneat bieo k ide de cette Hluftre 
I dame. » 



(0 CHoitCiqraane-rniitiiifrJiidith <l« Ca(i^Kriltte.(Viiir i mfifiiii j. 
la gMtloaicaM VÙhroy, eACk iroMNlnriwiMéiwwcMtt | 
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MTKU M UIOtOUC-tAVAl. 



première dignité du Chapitre de Saint-Jufl 
étoit celle d'obéancicr. Ce titre d'obéancier, qui 
n'était ufitc que là, vcnoit probablement du mot 
MUtncitTi lequel, dans le langage canonique, 
t appliquent aux religieux allant, par ordre de 
leurs fupérieurs, admîniArcr des égliiè» donc ils 
n'énicnt pas dnilan*. Dans Torigine , les 
ohcancicr»; furent peut-ctrc onvuyi's p.ir les ar- 
chevcques de Lyon pour adminiflrer Saint-Jud. 
Ib én^mi, en ootre, ks oniievn du dergé de 
Lyon, & ponnicnt la parole en ton OOHk dans 
circondances folenoeUes. 



IJStt DES omciERS DE LA FUIUTIE 
OirUIS L'ANNEE Ifit. 

LeiribiuialdebMnaàeconnoilIbicdesappelK 
des jugeaicnts & dos fenccnces rendues en l'of- 
fictaUté mécruputitainc, dans les ofBculitcs des 
fuflragana, ât dans celles des dîocàlês de Puis/ 
Tours & Sens. 

. Le comic de Che- \ 
vriers. 

De Faramant, lieute- 
nant, 
Claude Goy, cha- 
noine de SaîntJ uft, 
fibd'AbniiNan Gojr 
échcvincn i722,& 
de Suxanne Trol- )aflelfeuis. 
fier, 

Dumureft, chanoine 
de Sainc-Paulf 
Le pféTtdent Cho- 

licr CO. 
Le prélideni du Gas, 
BoUioud de Fénns, 
De Régna uld, 
Michel, promoteur. 
De Billy, greffier. 
De La Foreft, 
Des François, 
Pitiot, 
DesviUan, 



'737 — 



174» — 



aflèflêun. 



promot. 



«744 — 

'74r — 
1748 - 



1749 — 



i7fi — 
I7f8 — 



»7f9 
1766 



1769 

1770 
•77» 



«768 — 



177a — 



1774 — 



Dumareft, vjce-gérant. 

Navarre, peanMMeur. 

De I'„nicu, promoteur général. 

Poncci, greffier. 

De Lacroix, obéancier de Saint- 

Juft, aflcflcur. 

Le prcfidcnt Claret de la Toti- 
rettc. 

De Glatigny^ coniciilcr a la Cour 
i des monnoies. 

Croppct de Vanflan, alTertcur. 
Machcriu, chanoinedeFourvièn», 

promoteur général. 
BoUioud de Chanzieu, confeillcr 

à k Cour des monnoies, aflèf- 

fisur. 

Boiflbn, chanoine Jl- Saint-Nî- 

sier, promoteur fubfticué. 
Ctt^iiei, chanoine de Saint44i- 
zier, cnnlcilli-r au pailenientde 
Domhcs, vice-gérant. 
I Ptanfîcbon,chaitMner 

di' S.i:nT-?.Tu! , fils 

d André Pcrni-hon, 

fccté taire de la ville, 

& d'Agathe Ef- 

utime, 
Pulignieu, confeillcr 

à la Cour des mon- 
noies, 
Berthelon de Brofles, 

conlièilier à la Cour 

de* monnoies, 
De Montjouvent, doyen du Cha- 
pitre, officiai. 
Péronncau, p romoneur lùbfliiuc. 
Dupont & Barou, grcflîeis. 
De Cayardon de 

Gieiolles, 
De Caflillon, 
Graugnard, chanoine de Saint- 

Faul, confeiller m paileaienc de 

Dombcs, vice-gérant. 
Ftaillè, chanoine de 

Saûit-'Niaier, 

MaycuvTC Je Chain ) aflèflèun 

vieux, confciiier au 

Confinl lùpérîeur. 
Gandin, prammeur liibfliaié. 



aOi^urs. 



promut, 
fubfliiués. 



(1) Knic Cbaiar, ccmlc de Cibcin», [irifuJciiS tic 11 Cour I DoDid CMuf fc lie C«wïic«> Ain>sii U Allmpi>. 

nwMMici, iirMi 4» imichiiid» <iB iTi* à irtj. «1» de 
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I 



1778 



1781 — 

178a — 
•78Î - 



De Laiooix, abbé de Suiu-llain' 

bcr:, ofUcLal. 
De Leuillon de Tho- ' 
ngny , lîeuteiUlIt 
particulier en la le- 
néchaullèe, 
Perretj cooftiBer en 

préfîdial, 
Cilié, confeillcr au 

Rougnard, con(ciller 
au prélîdiai, 
Barou du Soleil , con- 
(ciUcr au préfîdial, 
Antoine -Barthélémy de Lacroix- 
Laval, obéancier, vice-gérant. 
L'abbé de Montazec, officiai. 
Sourd, vicaire général, promoteur 
fubftirui; 

De Caâella*, dojren du Cbi^ire, 
oflîcnL 

Bourlicr de Comelle, 
chanoine de Sainr- 
Juft (i), 

FaurcdcMontaJand, 
lieutenant criminel 
enhlèoèduaiBJk, 
Camyer, confeiller 
enklëitéchaulKe, 
Omde-fimiçaisKa' 
varrc, chanoine de 
Saint-Nizier, 
De RegnniU de U 
Richardic, chanoi- 
ne d'Ainay, I 
Grand, chanoine de \ 
Saint-Juft, I 
Chitat, coniciilef en la lènéchauf- 

fie, afleflcur. 
Barou, oflicial. 
Les oomt de la plupart de ce» ofiiciers fe te- 
piéfbamoat dune les autre» icries de cet Ou- 
mge; nom doniwrow «Ion leun armes & 
lews généalo^et, qm vlmioient pM é«è à leur 
pliee an Miliea de ce» 



affcfTcurs. 



1' fubftitués. 



1790 — 
1814 — 



lISTh D} :jLIRiiU[v l'IECES A CONSULTER 
rOUR L-HISTOtU DES AKCHEVCQyEi DE LYON. 



1° Gélualogits qui fe trouvent à la biblwthique de 
la Faculté de tMomptUitt, J[ après C Inventaire 
des manu/criu i* Gmckawn , drefft par 
M. ^HBn (i^, iMâi ftma, 1831). 

CCnéalogie de la maûJbn de Vienne, tome I, 
n. f6» — KNDe VII, n. 68; m» XVI, a. 76 

* TV- 
Généalogie de h maifim de Saini-Plâeft- 

Fonianais, tome VI, n. 39. 

Généalogie de b maifon de Coligny, «une 
VII, n. 87. 

Généalogie de la maifiin de Rougemom, 
tome VIII, n. 43. 

Mémoim rw le» Villan de Bfdfe, nma IX, 

n. 1. 

Preuves de François de Rebé, cflaie de Lyon, 
tome IX, n. 43. 
Généalogie de laoïaiibD de Mauvoifin, tome 

XIV, n. 6. 

Généalogie d» k naifiin de Qidani, mine 

XV, n. 84. 

Généalogie des oomn de Forez, «ane XVI, 

n. î &4S 

Preuves de GuiUsuiine de Mondwiflier, comie 
de Lyon, tome XVI, n. 19. 
' PreuvesdePhilippedeSemuffCOBuedeLyon, 
tome XVI, n. 34. 
Généalogie de la maiGm de Seinur, tome 

XVI, n. Î40. 

Preuves de Jean de Takru-Chalmaiel, comte 
deLfon, nneXVl, n. 37. 

Généalogie de la maifon de MaraUy-Cbal- 
mazcl, tome XVI, n. 79. 

Généalogie de la maifim de Maicillir ftTa> 
laru, »me XVIII, n. 94 & 9J'. 

Généalogie de U maiJon de Talaru, tome 

XXIV, n. f8. 

Généalogie de la maifon de Talani, tixne 

XXV, n. 31 

Généalogie de h maifon de RoulTdlon , mmc 
XVI, n. 39 & 31 1) Rune XVIII, n. lof . 

Généalogie de la mmlbn de Monidor, tome 
XVI, n. (x^, 166; tome XXIV, n. y. 

Généalogie de la tnailbn de Beilièvie, mme 
XVf, n. 1^. 



(ij Joffvh iawUM- dt CuoMar, Aliiir Philipi* tiiurii«r, infanei de Fraocr, Minâi m i^if, u de Mvie-Aoïir HeOur. 
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ARCHEVEQUES DE LYON. 



Généalogie auifim àe Moateflù, tome 
XVI, n. 167. 
Généalio^ de lamaifiM de VftiKbey, (ome 

XVI, n, i.)î. 

Généalogie de la mailbn de Malain, comc 
XVI, n. 193. 

Généalogies da aaàSom d'Urgcl, d'Efpinac, 
de JarcK, de Genève, tome XVI, n. 248, j, 
267; — tome XVIII, n. 87, 98. 

Généalogie de la mailbn de Bron^ 10 me XVi, 
n. 249, 447. 

Cénéalogiede hmttfim d'Albon, tomeXVI, 
n. 269. 

Généalogie de h mailbn de Chaqiin, tome 

XVI, n. ^of ; tome XXIV, n. }8. 

Généalogie de la maifon d'Amanaé, lomc 
XVI, n. 339; lome XVIII, n. 71 ; «ome XXV, 
n. 28. 

Généalogie de la maifon de Mondwiilîer, 
«MM XVKI, a. 99. 

Céné.iln^ic de la maifim de Sam», tome 
XVlil, n. 1 10. 

Généalogie de h mailbn de ChaAeaancuf- 
Rorhchnnnr. tnmc XXIV, n f7 

Généalogie de la mailbn de 1 ournon, tomo 
XXV, n. 8. 

il' SWnimfcritt it la hibliaihiijuf loiix 

HiAoiK de làint Nizier, in4bl., n. 288. 



Uti OU NOTf s, ADDITION» IT CORftICTIONS. 
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Manuicnta de de Vilk , cnitode de Saim- 

Eftienne. 

J" Viecfs faijani partit de la hiHîorhfqu, 

I 

j r!:irri- d:i dimx-t'c Je Lyon Jivifc en vingt 

1 archiprénés, par Jaubert iîU, 1769. 
I Diocère de Lyon, 1826. 

Vues de lYglife de SoioroJean de Lyoïii 
n. 366 & fuivana. 

N. if4t. Coninient Fiédéric I** confinna 
deux fois lacquiltiion du oomiè de Lyon fiûie 
par l'églife. 

Traité entre Pîene de Savoyc, andwvwiije 
de Lyon, & les citoyens de crttc ville, n i ^49 

Lettres du cardinal Albani & du cardmal 
Antondli lîv la nominadon de M. VerdoUin , 

1799. " 'ff*' 

Décret de Pie VI qui nomme M. Verdollin 
adminillraieur du diocèfc, 1799, n. iff9, 9t 
pièces fuivanccs rclatim à la même éfioqiie, 
jufqu'au n. ifSi . 

Pièces furk Chapioe deSaiiicJean, n. 2176 

I 4° /d hibliothtqui i* la vUU il Ljon. 

' TV 'R^bm gtjtk «rdàt^, l^-t maoïifirrit. 

' n. iJf I . 

I De la Pnraanc de Lyon, par M. de S«ip^ 
I Georges, manufcrit, n. 900. 
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